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Nous 1 a1•ons dit Ntn du fols, ce qui n'est p.is une 
son pour n. pa' lt r(pNu. Pourquoi Pb? n'est ni 

blrJI nt cMho/l,111e 11t >Oci~liste. Reportons·11ous en 
sa chartt• 1mt1ale qut notre bourgmestre Adolphe ,\la\ 
ppdJ1t st vppo1tun~ment lots de notre banquet iubi· 
Ire. 11 s'intbeS>t tl IJ pol11tque comme au corps de 
!!et, m i:lus ni môins . 
Ni llbf1Jl, ni ca:hollqu,•, ni socialiste à ses Jt<touts, 

ourquoi Pas? ne lil p.s de1·en11 rex1ste en son dge 
ûr, mais Rex <si un phlnomlne curieux qui raut 
t de m~me qu n s) arrc'lt ,\ous nous ) arrlterons 

nt une /où de plus en ctlte vetlle d llecuons qui mar
aera son lriomrh•' ou son t roulement 
En m ms de su m 1s Re~ a boulc1·crs~ toute nutre 
nne 11t1llt 1·1~ polll1que belge, 1· introduisant un 
cabulauc nou1·tau dt s ra<s1ons nom·elles, bousculant 

tro1.; vteiH partis et lts r~rcncili.int presque dans 
e hJine commune pour un mou1•ement de ;eunesse, 
;sal>lem<11t dt rnagogrqur d ailleurs. qui drrange tou
.1 tes ha/>1tuile. des ~cu1i possiJemcs. 

Les h1stor1t~s Je l'a1•en11 auront peut-tire de la 
me d s }' retrom·tr, l'1•1demment, le jeun< Dei;relle, 
l$ que f'()Ur cela 11 soit ntcess•ire de contestn s n 

lent &1.itc1rt, son lnug1e et sa bonne Joi, a étt strvi 
1 les circonstances. li n'a pas été le premier tl dé
n '' l~ abus d unr poltllque /mancilre qui pouvall 
tu 1Uus1on a11 temps de la prosp.nté. mais qui de
lt f.italemtnt aboutir d des caustrophes. les lecteu1s 

e Pourquoi r.,? se sou1•1rJrnent SJnS doute qi:e .wns 
renar. pour «la le style de /ér{ mie et sans cm
ucher t.1 trompttl•• du 111&,ement dernier, 11ous 

ions 1lt'shabillt! nJi:r:trt quelques financiers assez 
cl.itarits. Mais 11 a llu11nt J sa dénonciation une 
Qlence 1no111~ el qui a remu~ non seulement 1.1 masse 
pul.iire, mais la Juit1a ellt·m~me. La crtse, la dé
laatwn qui , pour néce1sa11e qu'elle ait été. n'en a 

n:&ms causé quelques ruines les inquiétuats tn-
les déetrtions "' p. x • pr. '1f~ra1ton 

dts prollt.iires 1n /aux-ccls l'impuissance avlrle du 
rarlem~nt J entreprenJre n importe qutlle rt/orm1 
sérieuse, tout cela avait /Jit naitre chez nous, comme 
i/.ins beaucoup d'autres pays d'ailleurs, une armte de 
müuntents qtli cherchait un chef. Degrelle • est prl
~enti!. 

1-:111d1ant plus ou moins manqut - il n'a pas ter
mm~ ses études - homme Je ltllrts d la rechuch• 
de son glme, 11 apparJiss:m lut aussi comme un pro
Ut.lrt mttllectuel li ét.111 catholique et Il mettait son 
/ourr.al et son action soas le Stgne dnin Christus Rex, 
le Christ Roi. A" nom du Chrut Roi, 11 s'agolsatt 
d abord tout un -i. "I '" reformer lt p.irli call:wnque , 

de le ra/eunu de /u1 m1ecter un sa~g n u.c·au el, 
tout en rtstant dans les c.:dres orthod xes dt chas
ser le& marchands du temple. Lion Bio) a la m nqu.i. 
Degrelle s'y efforp. d abord ltll<r,nrrm t mais depm 
les Pharmenç de 1 él·ang1/e l.s marri .n ç aJss!!tt 
chassés Ju temples empressent de TLntu1 r r la /tnltre. 
C'e<t u dont le pourJt!nJeur lleg1tll11 ne tarda pas d 
s'apuu1011 •"/ c tsl pourquoi, suil·i par la foule innom
brable des ·• dégo1ités "· 11 t!nlrqrtt de chasser les 
111.irch.inds de tous les temples. de /,1 ,\l a1s11n du Peu
ple, corr11ne de la Loge et ile l'Eg/1s1· tl m<'tne de la 
f'<Ilne . A tout prendre. c'~t<Iit peut·<tre le plus sim
rle. d'autant plus que c ét.i1t il cel.z que us d1scrples 
1 encour.zge~ient. 

Et t•ollil ccmmenl, parti rour devenir proph~tt rour 
mJr,,.he1 r 1 ., Œéc:;, i:our ranimer la f<:• """r ""lrtr 
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(4me du peupl1, Uon DtgreUe ut iùvena chef dt p.uti. 
t uûmtlll, et c'til ici que son ai:1nlure dt>"ient iton

llJllltt, quand 1mportt par son 1/oqaenu. par son dy
ilm• et son sex arpeal, pour 1mployer le jarif)n 

a jour, Il compflt qu'il avait durit" lui les éUmtnU 
'un immense parti, d'un parti qw, da/1$ lt d'sarroi 
s vieux partis, avait les plus va.stes possibilités. Il 

'aperçut du mime coup qu• ce parti n'avait ni itat-
/or, ni programm1. 
Un programm• / Mussolini Il Hitler O/ll monlrl qui 

u'3 n'tla1t pas indurensablt pour fltire une rl>"olutlon. 
u /Jscume comme l'h1tllnsme n'ont été d l'origine 
4111 du Impulsions, la concrtlisat1on d'un mouvemtnt 

r'l'Oltt, cantr• l'humillatwn Il la midr•. l'un b•· 
d'ordre tt d'npolr; la doctrine, aussi bitn tn Ita

qu'tn AlltmilJlnt, nt nnue aprls coup. Mais IJ 
&laïque, qui n'au•• •M• '1t mlme pas p.usl pill l'itat 

dl/lqaesccnce que lïtalie d'.ibord. 1 Allemagne en-
1te, avaient trai·eul, nt p.ir.zissait p.is mare pour 
e tuit rlvclutlon. Tout au plus une révolutronette , 
t révolutionttlt qui commenctrJit légalement au 

illais de la flo'atwn d par un succ~s électoral. Alors, 
fallait un programme et un état·major. 
Lt programme/ men dt plus facile d improviser 

quand on est d peu prês sar de ne pas avoir d le rla
mer di!s demairi. li su/fit de prendre celui du voisin. 
Tous lts programmes de "'novatwn sociJle se ressem
blent: suprrcsJ!on ti>talt ou rlforme fondamentale du 
rtgime parltmenta1re r~/orme du régime fiscal dt 
.:çon Il rendre l 1mpôt le plus Uger possible tout en 

/Jtsaru produ1tt le plus possible. rei·alorisation dts 
produus agricoles (Il fillll plaire aux p.iJsans). S<ptJine 
dt quarante heures sans d1minulion de s.i/airt (il faut 
pld.rt aux ouvriers), surpression des cumuls. épura
llon (il faut plaire aux pcltts bourgeois). 

Nous l'OU/Ons une patfle forte. prospère et heureuse 
(1·01r le prot,ramme 'If clora/ des commumsltS fran· 
ça1s) tl rnfi11, l.z u tarte ~ la crl:me 11 de tous les 
r</ormalo!urs >~tia11' d aujourtf'hui: le corporatisme t 
(Personne ne sait très bien et que cel.J veut dire et 
Cl 'lui , en 11.zlie f"11ctwnne tant tien que m.zl sa11s et 
nom. ne tient ,que parce que 1 Etat tout puissant gou
lltrne lout .. s les corporations d i;ne mam dt fu et les 
met d l.J portion congrue quand ula lui plait.) Tous 
us plans sonJ, au fond, /gaiement t·agues. ma.s cda 
na .i:zcune lmporLlnct. Ce qu il far:t. c'est rréscnttr 
Il des reuples t!lcouragts et lassis de tout. quelque 
chou d1 nout•tau. Dans cc genrt, le progrJI11me d1 
Rex en t•J;il u1i autre. 

La question de l'ttJt-mafor 11.%11 plus tüff1clle ~ rt· 
souJr1. On nous dit bien qu'autour d1 Uon Degrdlc 
tout un usaim de jeunes encort inconnus s'est formt, 
riche dïdlts, de talent et d'awnlr. c·est bien p0$$Ï· 
b/1. Nous ne demandons qu'il /1 croir1, mais ;us11u'd 
prisent nous n'avons vu tmers;,er que trois noms celui 
du comt1 Xavier de Grunne, gentilhomme alpiniste; 
ctlul dt Jacques Crockaert, 1eune homme tntelligent, 
actif, Instruit, mals qui nagulr1, 1n t.uit qui fils d1 
mlnbtr1, a surtout pratlqut /'art charmant dt H falr1 
dlS 1nn1mls, •t enfin, Pierre DJ}'t notre homme da 
four tl qui, premier candidat sur la liste redste Il Bru
uU11. fait figure tû chef d'état-ma1or di: nolrt ;:pp11ntl 
FOhr1r 11Jtlonal. 

' '' 
Pierre Daye est encart an {eune. 1113is ce n'est plus 

un &.imin 11 c'est d bon droit qu'il peut fJlrt figure d• 
conseiller, dt modtrateur, presque dt mentor a:i F<>
phtt1 du rexisme. En 1923. il y a trei:t ans d</J -
Il apparaissait comme un des personnaees les plus 
reprlsentatifs de la génération montant•, comme un 
princ1 dt la jeunesse. C'est d et lllre que nous le prt
sentions cl nos lecteurs. li avait, d'ailleurs, dJja alors 
un btl avenir derri~re lui. 

" Pierre Daye, disions-nous. a l'air assez dtcldl Il 
/air1 son chemin d.ins le monde. li sa~rw tr~s bien con
qutrir sa place dans le trJm,.·ay au risque d'tcraur 
quelques pieds. Il s'en excuserJ d'ailleurs fort ger.tl
m1nt. Il est uploraleur. 1ournalisle; il serJ député WI 

jour (on voit que nous étions bons proph~tes). Il a 
dl/cl Ill dtpull suppliant, suppUant de ce bon M. Frl· 
dtric Bru11mJnn, météore p.irlemntalrt. Et il ad peint 
trtnt1 ans, le misérable• Aussi ne manquera+·on pu d1 
d1t1 qu'il est un peu prtssl. » 

Et, en effet, on l'a dit. on le dit mtme encore ]us
qu'd présent. dans notre bon p.Jys, on a tou1011rs repro-

.. 
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9our tes ,)'(utomobiliste; 
a Nous entrons dans \a sa\son des 
grandes randonnées et \es auto· 
tftob\\\stes qul tt so\gnent >> \eur 
"o\ture se do\'llent de cho\s\r 
un carburant de pretft\ef ordre: 

sftl'-'-
vour \es tftOteurs à taUil de 
cotftpress\on très é\evé, \a 

suei•s"'" o1M~t4\Mi 
est tout \nd\quée. 
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aux /euncs gtns d'ltrt un ptu prtssts, mals a 
t qui ctla va changer ... Nous a1outions. « S'il a 

11 vilt, c'est un peu la faute des circonstances. Et 
esquissions un commencement dt blosraphit que 
r11 poui·ons mieux faire que d1 rcprtndrt: 

En J 914, dlJlcns-nous donc, Pitrre Daye ttait un 
homme qui un.ait de tumincr sts ttudo. li sor-

IU chez 111 f'1W111. • Eru;o,, ars produit ùs c.apu
ru t • dlrorù e1w: d1 nos 11111!1 1n qui pou.sst 
" la /ltur b/1u1 dt l'antlcUricalum1 doclrillo.l. 

Dieu 1 l'lducation des ]tsuilts a bl1n charigt. 
" bons #ru '" qui onl /ou/ours su d'oO vinait 

ent, 11 son! mis depuis lonat1mps au goat du four. 
wmi:es dt ]tsulJes, el parllcullêttment no/Te 

braullois, sont sportifs tl moJunes. 
eigritnitnt lttttra1tt lui-mlme )' sent moins le 
1 qut dans beaucoup d tcoles cJJ1di!lles Tou/ours 

1/ que les ~ln•ts d, ~ ]ésu11ts d au1oud'hu1 n'ont 
cette //tut de d1st1naton mt/11/tre el 1Usutte, qui 
t la foie dt's douJmires; ce sont des /tunes gens 

me lis autre•, .i11ss1 décidés que le' autres J !>ous
t ceu.\ q111 /t'ur l>arrcra1ent la rouit . 

Pierre Dai'~. donc sortait Je chez le• ]t'<u1tes et, 
attendant de choisir une c.irrUre, Il ]a1sa1t son ser

m11ttarre quand la guerre &lata. Il fit 1.1 rum
ne comme lts camarJdes, •e ballit courageuStmenl 
me les cam11railes fi, açr~s la bataille de l'Yur, 
nu>a dar.1 l.i lr.inclu'c comme les camaradt•s .liais, 

rre llaye n'a farr~1s a1mt' d s'ennU)'U. li l'Oul.i:t 
n se /.i11r trouH la peau, mais Il l'011la11 du moins 

ce risque dt!sagr<'able fût cou111 dans l'A venture. 
iUfTr<' St StJbr/isant Sur le front Je f'landre, 11 rfra 

front f'lus mou1•ementt et, comme il est dt'brouil
d, 11 f'lln•int à st fJrre dttacher à l'arm~e d'A,frique. 
La guerre uu Conga n'tt.zlt riM moms qu une rar
Ji plamr. On n'a peut·~tre pJS aur: rendu hom
t aai l'aUl.lntes lroures qui frrent la conqulle dr 

ra. Les Allemands itaitr.t trls /orttm,m organi
en Afrio?Uc orientale, ils se t!t/endirent tncrcrque

nt et lwbi/tmrnt. et la ma,.he trromphJle du géné
Tombeur sur la c.ipitale ennemie ne put se faire 

'apr~s unt mi11u1reuse pr<'parat!on tl de nombreux 

combJls. Pierre Daye en prit sa pari. li fil la campJ
gn1 d'Afrique 1usqu'd la prise dt Tabora, puis, apr~s 
une 11rav1 maladie, il dut lire ramené en Europe. 
QWJnd Il eut achevt sa con1•alescence. la guerre tta1/ 
fin/1, On •ntrait dans cette ptrrodt /rouNe qui saivU 
l'armfsttCI, l'dg1 des grands espoirs et dts ~randu 
atfairtl, l'lrt brill.inle tl aJ11:rlJsante des conjtrencts 
lllltrnal1onalts, d'S d.anan11s cl d1 l lnf/.at1on, l l11 ~·au
d1vUluqu1 tl secrlltmt11t tra11ique ob l'on vu s tpa
nouir 11diplomate1111 recor.structtur amateur, le char· 
gt de miuio11 et le courtier marron, le chef de tattJa 
plus ou moins balte et le prlclreur d~ morale inte•na
tlonale assurlment protestant, l'homme d'lta/ tchéco
slovaqu1, h1ll~ne ou yougosla1•1 et l'tconomiste anglo
boche, C'ttait lt moment, enfin, où le mGnde enlier, 
d1rigl rar un "itux monsieur rageur el dtsabasé de 

taut tl dt lui-mtme, par un Ca/1b11n qui se rre ail 

p('ur Ariel parce qu'il ilail Mgtr daru sts j::r;ements 
tt ses dc'clslons, et par un candid....J au bret cl de Io -
gt!v1té, collaborJ, ne /üt-ce que r.Jr complar.s<.nce '2 
ce trJ1U tourneboulatoire d qui drs écr1 • .z ns Twison
nablts ont 1ustement décerné le prn du rl11s mmvals 
livre dt l'année. 

Pierre Va)·e ttait trop ;eunt' pour part! iper d c.ite 
sarabande. Une mission bdge rart•lll por;• 1 Amtrl(/ue. 
mluion d'itude et de prora~Jndc que dm,,,eart le CO!.:.>· 

ntl Osttrrltlh: Pierre Daye en fui, Pendant quelques 
mois, il parcourut le Nou1eau Monde et, 1 ~' " pr 
p3g;;zndan1 "· s'enrichit de q:ulques ldtts n >tne~.s "' 
tl dt ces précieuses sensations de 10)11 e qui f ~1ssen1 
par vous /aire comme un fond d'dmc unrvers•Ue str 
lequel on reut appliquer /,z brodait' de lt•us les n.it ••• 
nalismes Tou;ours est-il que, quJnd Pierre D.iye, ;eu ne 
Belge d'exportation, re1•1nt de ses camp.1gne:; et de ses 
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agts, li itli'J tout Il /11.11 " Com/U .11 p.,1111qu1 na
'14le n. 

1'' 

En somme, d l'est rntl, car 11 u Comlt' d1 Pollti
t tw11or.JJle n, c'ltalt un p1u, du mot111 d.lns 11n1 CIT· 
v mesure du rewm1 ai;ant 111. llllTI, 1n Cl ""' 
1 lt mouumcnt dtclencht par PllTTI Nothomb s 'in
rm dts asplr •10111 de la t1un1111 111rs du nouuau, 
-s autre c/wse '" Il llJU d'aW111rs, lui aussi, antl· 
ltll".ent.nre Mau lt n Comltt d1 Pol1tlqu1 natto

'6 • 11 •• t un prtl 1utnll1Utmtnt lnttlltctutl. Il 
4rtUaJI au:i tUUs c'ut ptut-ltre pour etla qu'il 
/f'h,ut. 
En tout cas, c est ce qui ren1r aufourJ'lrut PttrTI 
1'· Vans l't1plca /Je manlftstt qu'lt a publtl dJns 
Flambt!au, rlpondant d ceu>. qur reprochtnt d son 
neau parti de n'ltre p.is un pJrll d'tn111t1ctuels, li 
'l«Llré ai·ec une certaine crdnerl•: u }1 urats 11ntl 

~Ir. • Tant m1,.:1.>' • 1:.t le /ail tst qut d1r111s 
l ans l.s au1c.its, lts profeuturs les polllu.un> 

1.uîonnclJ q11i Nurnustnt 11 personntl dmgtanl Je 
s l~s f'I)~ parlemc .lauts, onl si ~I r.'uss1 tout u 
Us ont t'SUI) t que l'on 'si ttnlt dt St con/lu il dis 
mu nou11cJL1\ d'ail qu Ils 1·1tnntnt /., s l"lflllt> 

" ont lt houé· 'hcrclrof!l dani la masst des 1ï1t.s · 
vdlts . Pierre nau croit h1t0n qu 11 n'y a 118n a 1 
e si 1 on n, suit ras 1'1mpulsi<in prc>Jonde qui pousse 
masses ropulaires •·ers un 01>1e111 01·emr et q1u 

seul mo)tn <111e les ·• cltro "aient 1•nrore de str· 
et di sJu1•rr lt'ur llglltmt p11vll~c1•, tSI d'tuaytr 
les diri.~tr sans ln contra11rr. C"e.<I une opinion 
tndable: tou1our. ol·il que c'est C•' qut l'a amtn~ 
rexisme. 

Lassitude, dlcourJg1·m1nt. rancune for1tre tous rtin 
1, d tnrt nu d rorson, on att11hut les dfctpt1ons dt 

glnlralion d'aprls-guerrt, Sl~llmtnt plus ou moir1s 
ce que nous uvons d une tpoqu,• dt li.1uid;t1on 
a /Jut s1 dlbarrusstr d'hommes et d'ldits pé11mis. 

toUl cela qut r.cus•e tant dt gens bour11eois il 
~IJues, .ers Rex 1\!Jrs enlrt l'affirmation J unt 
;:'Jthre qui llJ P<Ul-tl1t fusqu au bulletin dt i'Ote 
1 a.te .:, i olont. qui cons1slc d u compromettre 

gtmmmn ·.i·· .· llri-"llll&WiUHl11111f1Ulllllllll!lllll!JT'l!llllllllllUTiml 

~ WILTZ (Ardennes Luxembourg.) 
è HOTEL DE LA GARE = Tc:it ccnlcr1 Cuis!ne excr.n.se. GarcQa çiratuil 

Tél'i>hoae 1 81 Prix modérés 

pour an parti no111·ein:, il y a de la marge. Ctlte marge, 
bien ptu 11 sont dfetJts J la franchu Nt /Mut-Il ras 
Jlllclllr Pltrr1 D.l)e ii 00l00ir eu ce courai:c t'I de s'ttre 
fttl .tani la mtlle .> 

Grand i•oya,eur dei·ant l'tternd - nous cro)ons 
bltn qu ·11 n'y a pas beaucoup .!e coins de la pl.mltd 
Où il n'aU Ill se promer:er - lrls 1~pJ1u11 wans le 
mvnJe, aum bien J PJris q11'd 8rU\elles, génlralrmtnl 
l)'mpathîqu1. ay.int. depi:fs ses rUbuts, tcru qudquu 
livres qui ont mJrqué, liwes Je i·oyag«s ln·r•s J his· 
lolre, commt son ercellente biogrJph1e de Uopold Il 
Il son 1·11·ant " StJnley » qui 1•1rnl de paraitre d PJrU 
(clrn Grasstll. il semblait destwt J une lmllant.: <W· 
rt~rt d'tcri11oln, de voyageur Il dt dilettonte, une car· 
"~" oO l 'on rencontre Jes gens charmants et ctUVrts, 
dn Paul Morand, des Giraudoux. des Hudey el qut 
,. terrmne normalement par de jolies gloires 1m1d/· 
mlques et mondaines Il se ielle d.i11s IJ bJt;Jrre. u11• 
ball""' ol) 1 on 11t ptul manqutr J attr.iper qud<1uts 
hunon>. N"est-ce pas d'une wil!Jnce .i.sez rare? l.u 
horwns ne lu1 ont p.is mar1qué d0ailleu1s. L<s mimi~ 
gtns qui lu• troui•Jitnt beJucoup de talt'lll t/UJnJ 11 
n'tt,111 qu'un homme de lettru diclarent JU/vurJ hui 
<1u'I/ 1n ot to1a1<ment Jépoun•:i. Il est 1 ~rrtd.:e. 1~ 
prof1tt'ur, le <Jerc qui a trJhî. Il lui a /Jllu ie risou
drt d 11raTa le crapauJ quotidien rromll d l'apftNt Je 
tous (t'UI <JUi so/llcllent !<> ,ulfr•ges de leurs ~oncl· 
lvH'ns Il .i»ure qa un s y /Jll. Lt su.cês lui oppor
tua-l·ll 111 rl'comrense de son courJge ou s1 1 OU• prl· 
}tu: de son ambitwn; 

Comme il fl~ure tn Ill~ dt ltsle, il u: ln,11mmenl 
pro~able qu 11 "''" tlu, Trlilis c'est alor. "ue son "" 
dti•1tndril mUres>ant. Si Rex remporte la vtctoîri o.i 
seul,m.-nt une demt-rl<toire, qu"en fera t-11} Et noue 
P1ure lla}e ser.H-il le Goebbels dune sorte ;te Hitler 
d l.i manl• re 11'/~t ~ Y J·l.,I tn lui l'lto/lt du irlllld 
m1n1stre dt IJ '' noration ru:t1onale ou arrts une course 
plu. ou moin. brillante dan< J'ai.ne rarlemerltJJre, ren
lrt'IJ·t-11 au ~<1call Je " P;trrJ "ou de la rue PUtrnckx, 
C<1mme 10J1s !Jnl Je réformateurs mi.nqu{s du parti Col• 

thOl/qut > 
.'\ uus ne nous risquerons d aucune rrt.Jlctlon mJls 

si cette Jum~re hypothèse se r~Jlisa1t, cela nous /crutl 
dt IJ peine. Pierre Daye i•aut 1111eu, que etla. 

A1outons que nous ne le VO)'ons pas du tout dJnS 11 
rôle d'un s11boteur parlem~ntaue. C'est un garçon 
bien éle11é el un galant homme. Pour chambarder un 
p1rlernent d la manière hitUrienne, rnussol/nlwne ou 
••. bonapartiste. ri foui avoir r!lé peintre tn bJtimenl, 
m.i.~n ou conspuateur el ~i·e111urier. 

: [ ELIXli DE SPA 
' erl-tiM fiiµmu~ 

( 

.. 
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TACYIJrf" 011. C"O, 

- Mals ce roulement n'a 
pas six mols? ... 

- Sans doute... mals Il 
était mal graissé ••••• 

POURQUOI PAS ? 

~A 

déjà. USE ... 
le graissage des organes du châssis avec un produit 
Inapproprié est toujours un graissage insuffiunt. 

Il risque de vous attirer des ennuis et de vous entraîner 
à des frais Importants de réparation. 

NE VOUS CONTENTEZ PAS D'UN GRAISSAGE 
EFFECTUt AVEC UNE GRAISSE ANONYME 

ET PASSE-PARTOUT 

Pour votre confort et le silence des différents organes 
de votre voiture ; 

Pour ménager votre moteur et votre châssis • assurer 
leur longévité • économiser des frais de réparations : 

Pour @tre sOr d'avoir un service Impeccable, adressez· 
vous aux stations utilisant les lubrifiants spéciaux 
Moblloll. 

Pour rouler ••n• aouol et dépenser molna1 

Par ~CONOMIE, faites 
graisser votre voiture. 
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Monseigneur 
de la Villerabèle 

Archevêque 
en son 

déposé 
palais 

Monaciencur, 

de Rouen 
d ésert 

Il '\"OUI arrive une aventure aascz rare dans la vie 
pr1nc:c1 de l'Eirliae . VoU1 voilà déposé; c'est-à· 

c. en 1t)le courant, remercié, renvoyé, c:ommc 
cuieinière ou un c:hauffeur Le Saint Offic:c, avec 

OUI, n'y a pa1 été par quatre chemina. Il VOUI a 
fcoché un coup de crosse qui comptera dans l'his· 
'rc ccclé1iutique de ce tempe. 
Pourquoi) 
On ne le nit pas très bien. On nous a raconté une 

· toue obacure. VoU1 auriez été la victime d'un 
eauo:et dont vous aviez fait un vicaue irénéral et 

ui vo111 aurait récompensé de vo1 bienfait• en vous 
barquanl dana toutes sortes d'aventures financiè-

1, oil voua auriez laissé votre patrimoine. Voua 
uriez alor1 dHéré cc chanoine au bras séc:ulicr, en 
eapècc à ~l. le Procureur de la République . 
Il parait, !\.lon1ci1rneur, que ce 1ont dei choses qui 

e ac font p81. Rome n'use plus du bra• eéculier, 
même de celui de :\1. :\lusaolini. On vous l'a bien 

"t voir. 
l\ous n'e11aieron1 pas de débrouiller cette histoire 

he<:ure; noua 1ommea mal à l"aiae dane les .acristies, 
i me épi1copale1. 1rênés que nous sommes par un 
iruc re1pect de laïque. !\laie ce qui nous étonne, 

oua noue permettru de vous le dire, c' cet la vio· 
ce de la réaction pontificale et romaine • :'.1alhcur 

celw par qui !e 1candale arrive, o Si vous n'avez 
peur du 1candale, le Saint-Père en a eu encore 

1n& peur que vous . Il a donné à cette petite aven· 
e, ecclés1utiqu< et rouennaise, un retenti"e:nent 
litiquc <t européen. Toute la rrancc. toute la Bel

. ue, le monde entier parlent de votre histoire et Ica 
ticléricawc de tout poil en font dei 11or1re1 chaudes. 
Nou. n'y connai1aon1 pas ~rand'choae, maïa à pre· 

BLONDIEAU 

miàra vue cela n. noua pacaît pu trè1 malin. Au 
moment oil le Front Populaire. toujoura fortement 
teinté d' anticléricaliame, arnv• au pouvoir, fallait-il 
lui permettre de mettre le nez dan• Ica affaire• do 
l"Eali1e? 

Et e lou , un doute noua vient. Eat-ce que, dana le 
cham bardemcnt 1rénéral de toute• chosca, la 1aire1so 
traditionnelle du pouvoir 1pirituel. n prudence à la 
foi1 divine et humaine. flancheraient aussi} Eat-ce 
que 1e Vatican lui-même se lancerait dans les aven· 
ture1) 

Un certain catholique indépendant. qui est de no• 
ami1, noua di1&it lautre jour, à propos d'une histoire 
de chez nou1 : • C'est à croire que le Saint-Esprit 
,· cat mi1 en vacance•. • Il faisait allusion à r attitude 
de notre Archevêque à noua. à I' éirard des hi1toire1 
qui boulevcr1cnt en cc moment le vicwc pacti catho
lique bclirc. où un jeune éncrifUmènc. animé de re .. 
prit prophétique. s'est mis à c.,ter beaucoup de car• 
rcaux. Cc mouvement rexiste, que !es autorités ecclé. 
•ia1tique1 con1idèrcnt comme l'abomination de la 
dé.olation, d'autant plus quïl a, paraît-il, sérieu1e• 
"ment noyauté le jeune clcriré. aurait peut être pu 
être étouffé dan• l'œuf, par une double manœuvre 1 

un coup de crosse sérieux auéné 1ur la tête du jeune 
Dcirrellc et un autre non moins sérieux sur la filfUre 
de quelques-un• dei • poutr11 » les plus • pourri• •· 
Seulement, voilà, .\lalinu a hé1ité, tergiversé. elle a 
eu peur. d'une part. d'une de ce• révoltes larvéu 
qui irronda jadi1 autour du vénérabic c .... dinal .\ler
cier, et de l'autre, elle a eu peur de faire de la peine 
à ce bon :'\1. Scgcrs, à ce pauvre !\1. Philips qui a 
donné de 1' arircnt à la bonne preuc, à cet excellent 
M. Pierlot, qu'elle a pri1 pour un profond politique, 
et maintenant, il est trop tard . Qui sème le vent ré· 
coite la tempête. La tempête irrondc .. . 

Voua Ic voyez. .\lonsciirncur. votre mésaventure 
nous fait penser à nos inquiétude• à nous. .Sou• 
avion1 une irrandc confiance, un irrand respect pour 
la prudente politique de l'Eirlise , Et voilà que noua 
douton1. Provoquer un oraac politique à propo1 
d'une querelle de prêtres, en vérité, cela ne ressem· 
ble pt.1 à cc que noua pcn1iona de la pcudcnce 
romaine: laisser choir en morceaux le plus ancien, 
le plus 10\ide parti confessionnel qu'il y ait en Eu
rope, cela n' e1t pu montrer beaucoup de pré· 
voyance Que diable! il existe une nonciature à Bru
xelles . .S'a·l·elle pas parlé ou ne l'a-t-on pas écou
tée' :\lyatère 1 

Les m.u1uacritt non ins6rés ne sont pu rendu1, 
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tût, 6-o,,c/t av,ec,,, 

J.. ""· Il,. ~ CoM&te dq. p. 
héritier du trône de France et propriétaire d 'un &ystème 

DU NEO? NON, MAIS DU JEUNE • 

lmagmtz. frala '- ~.,._ _un rom... de M Ju.u Ro:na:ns. 
Wl pe:.: nonnallen ffn.slble. Çlsé a :doolog.e lltttr.ur~ et 

DOUn1 d'hlat<>1'e d" France. Par 
r"1ct!<.n contre lu modes ln!el· 
:ectuelJ.,. que subi.>s<nt ses con
dlsclpl.-, U a·•t refusé à prendre 
par\! aur le problème de la. reno
vatlon ou de la destruction de 
n."ta.t. Parc.i qu'il est un peu 
l)Oéte, en cachette, entre deux 
leço11a de philologie, le prodigieux 
p~'5é de •a patrte l'enchante. dl· 
son• plus. l'envoùte. Et ainsi la 
1>eraonne et lt<1 projets des prln· 
cea qut om recné sur la France 

D4 J)ùlln11t J.ul êt.ro imllllétt'nt.s, et quoi qu'il en ait, 
U IUI faut blou <holsir Il leur egnrd entre la nootalgle et 
la haine Mato, 1>3rce r,u'll t'St fila de paysan, et Intel· 
lectutl. Il découvre eJ1 se& aitres un effroi instinctif des 
aventur~ Ce b?l.1SQue rt.'CUl \f'nt ta tntdltton que r~pre.. 
11em .. ra1t un retour du Roi le la.it t<• Mrl.ssu aw;sl bien que j<?Une. 
la per&pectlve du p:onge?Qn <'n avant, non mo!na brusque. 

qutm;i!lqueratt le communwne: d·au•re part, e: par une PROMENADE A TRAVERS UN SYSTEME 
<ontradlcllan bien huma ne, •Il dc;es'.e l'a.enture dan.> le 
p!an du r&-' elle IUI foumi• un lnd!sJ;>en.<ab'e oxnene dans 
le plan de l:i pellSff t'\ """"' qu'il a pu !J'anchlr te pas - de 
la cllam.e à 13 phüosopble- U tn t ent jalousement pot;r la 
llbul4 p!l:.:05<>phlqu<', Jwqu il 1 tinarcll:.c .ncl~ • our ce 
ehapl!Ze-là, U n'y a que l'arc:: UM Q"J l lntir"'8<', e: le mo~ 
Roi IUl 1n11ble 6YtJOD.)'me d'une daclpllne qu'U abhorre •. 

Cet. ~ud!ant. ainsi partad, ta4 un \'Oyage à l'ëtrancer. 
Le bUU'd d'llne ttncontre nec un ho:n:ne QU! apvoche 1t <'e.>t tomme u" r :+ ... bQ: 

PiL<:e en cxlJ luJ , .. u· une Offre d'a».id.lc::c..•. n .,. >ur-

1 

!ant. U'1e Slmpllc1té bSolue al ~ <,u li ne m t 
pr'..1, c ~· naue • .i res~ mHi;in• Que pour.a.t.U Y &\'Oll' ...,..,.,ent pu den ar ,,. • -n r .,uc .;e &:non 
do commun entre lui. lé p! c reje'.on dftl culs-lt'rreux de ê::e c11.-z M. Roubln ne min!! r v AIU&l 
B<!auce oa d'Anjou - <'t ce C&pé!len lndlr<et, Wu en hgne qJe jlOISS!ble, B•tt ce a, t: s.na qu Kt 'e de d 
dro.to de Monsieur !rère de & ld~,léslê 'e Rol7 11(,r nettement les ê' n: 'lU do œ P"'l lie 11.&turel, 1 

Poun&nt, on lut a assurë qae lti Prince hJer êt'Jdl&nt è'un melange d 4• n cl gr ' d opt;mtsme et d 
com."lle lul, (St un Intellectuel dana la p œ hau·e acrep::on èécl.s.o4. 

du tame. Il troavem à qut parler, et 11 sera au:on....; à par- AU->SI, Je cl-Ois l 1no1.er. 11 me r llr .., aunelllt'r po 

Ier en lo<J~ ltberlê. ré$ister à cette l5éduct1on et Il r c a T dan• c•t ex 
n accepte et pour se dé!c:ldre so -mfme d'une ~uction les points QUI me para• rüDt r .b 

pas.; le. u se conflnne .. v-.. nce que ce qu,I •·a rencontrer, - u "'Cime corporau.-...- q le J , 
cc 11 est pu un lvmun~ ni même 'Jn• doctrine. mal> b:en !e com:e de Paris, na pas l»"- b 'l 
Jeune fantôme lf'!;n/P'Wé lll.5CU1ant. Il a décide 11u entre lw des antaeoll1'!nes qui sont dans , 
et aon royaj Jntertoéuteur, Il y aurait, en lmagene d Eptnal, qu'un utopi.St<> B<!UI poWTIL!t 6<: t ,,., d W<ollr M&ll Jt 
tou~ l'hlstci!re de Franre R<!\·étu. comme le petit Savoyard. crois qu'on peut a.rrtv<r rn m !ll6 a et tv ter qu'un 1y1'.f. 

c de la bure d•• dlrnanch"" •· Il •uneille de temp.s en lemp.s me po!lt!<,uo n·explollt' 'a h ln rt <>Dell r e.s 1-'rnnçala. 
I• nœud de aa cravar~ dana '.e rétrol'l.';eur du tra1m;ay quJ Faire dtsparaltro la lu•te des clal a<u.. la f<.rtM odieuse 
l'e:npor:<' \ers le rendez•\'oU.., •~n lma~lllllt;on aalope du qu'elle re~ét aujourd hui 

l1t d• cendrts o~ mourut aatnt Loim aux petJts. apJ>Qrte- _ Le sr.i~me cor1»r•lll ne raJL p::1.;A1re pas dlfflc le 
men!A où •'ennuyait Loub XV Il entend la rrand noi..<1e qui à rélntrodu;re !il ou aub•lst ut d r .saw et dea aerlcul· 
eo t1t au pont dt· Bouvmea, ~t tou\ de •Ult« après, le rou- teurs Mals là ou u rencontre l'lnduotr e lourde c est autre 
lemcnt dea tamboure de S..nlt'rre. Et t1 entend auss:. plus chose. Regardez 111.alle. Son corpcrat .sme plus U1!<:irtq\12 
d !sUnct, l ""nt ..:x ·~ de te Jour, le ~rondement !rond~ que reel. quel.a bit:is pool.t!fa a-t-ll dur.n~ a .. x pro!êtalrea du 
du peuple mAMé &OUI ,.,. ren~tr .. éclairée<! des Tulleries, .e rrand"" u.s!lk<! du :.wa. Ais et Gw Pl mont7 
long de la Seine, un mtnce v!elllard t. !avorta blancs, en- Le = !ra ço.b n t<Ta Pail ie corpou\lmla 
cadr&llt une longue tête, parait une minute à la terra.soe - corpora e - • chie 

du palab, fait un peut &os!e de la main. uoruquemen1, •ta.lten. Ce que fenYlsa~ ~~Ji: !so~~~d~:.Tlor 
d&na J'ombre, et murmure : c Bonjour, mon peuple l • - ouvr1ère et Pll}Unne u:ie 

Oharlee X "" 1 en a.!:er denaln. mon nomul.en aaui.e l bu et du pa~aa~~t ~!:'e1°":: J l•: =~•• 
de aon tramn.7· l l~tant oil Il aonne l la llJ1lJe du très monarchie aqu t 

uelooD.qu lmm~~b·e o(I '• Prttendant a établi aea bureaux, aen à la bMe mémt du r~me et dent les rouaces aur:_ ~ cir«t ~ au. ~ de Pr&4P<e, avec ~ ~:é moll1és m!n:.l'Jeu=en\ a.fin d 4SSW'e' ntte Just 



POURQUOI PAS 1 1429 

\/AXELAIRE.CLAH IRUJt5J ... U.~ l.NV~~ • LIÉGi • BRUÇE' 



1430 POURQUOI PAS ? 

ETs C. COSTER et cm 
41, rue du Lombard, BRUXELLES 
UtulJllllJlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll 

de 1·-urcr avec le maximum de M<:urll4 qu'on pul&se 
&t~e de l'lmperll"Ctlon bumalne .. 

- Juat.ce, •-oUà un beau mot. Mals voua ne supprimer; ni 
11 cap!t.al, ni lea hltrarchles soclAles. Or, C"Mt 1"121\'\.e qui 
est le prtmler rt.'lex• du prolétanat. En pertlculler, .le 
cn.:na crJe la vieille ~ 6aa.lltaitt ce r~ le dUaut 
dollllD&Dt du P'ranç&ls- Le Françaia d"1prè6 1791 dei.te les 
1upèr!orltés. U c·nt que la 1lolre mlllt&lre 1 quoi u -
sa IP"Uldeur. Et U M con.so!e a.!Sémect d"ltre 1>1une Il 
aon vo4ln l'r$\ conune lui .•• Pourralt-U a«epttt un réilme 
qUl ne promet!.<> p:\I le nJ•·eJlement pe.r le bd? 

- Je •uts pcrsuad6 que out La vérité, c•e1t c;ue les ctv!
llsaUooa vont d'Uc pOle à l'aum. La proapérltt et la paix 
déçelopptllt 11ndlvlduallam•: sun'1.,ct une période de vio
lence et de 1aJ1i comme le baut moyen &11e, 1t l 'ho me se 
~oupe la c ttc0mmalldAtJon • app&ralt. lnlpulllant à se 
dt:en.dre contre le ba.rb:Lre, le pac&nt oUre 1pontanét1W1t 
11& terre et aa llbe:t~ à lbomme lort qUl lui -urua le 
mlnlmum dr tM!curttê dont U a beaoln. La 16odallt' e:.t 
W~e. Lonquo cellc-c:! a atteint son but et que lbomm.e 
& reoonquts un" ce.-Wne aisance et wa lal'le M<:url~. 
l'lndlvlduall1JT1t, qui a recru lentement avec les années 
tasc.es. explooe dcrtchd; et voici la Révolutton. Dt l'ordre 
qu'elle cr~o nai»ent det monstres nouveaux: l'hypercapl
tallsme, k• muhlnea. L'homme, dé.armé une rots de plus, 
et trembla.nt. M réfuil':era à l'ombre d'un maitre JU.Ste 
et a.nné. 

- Le roi d 'Urt l'O)'aume corporatiste peut ftre ce malin 
Ju.ste "!. anné Mals pennet.tez.mOI de voua lat.re remar
q\ler, Monselitleur, quo l• collect.lvllme lnt~ra: se propooe, 
lUI aaal. dt comba:lre les monoau. ou du moins de lea 
~'Vir ~Jol .-oudr!n-voua que la Prau<e, dool l'lll
allllat.loo actuel:• • IOUJoun plus l saucll•. tente J·exp&. 
r1•nce CO<'l>Or&tllte plut<:>t que la coUectlvi.i. t 

- Pacce que l• oollectlvtsme n'est pu dane le t.mpéra
ment de la u.co. Mt.la le systéme que Je propoae a d'abord 
oet énorme avanl.aio de tenir compte des ré..Utû raclquos 
et géographlqUPA 

n e.st d•'<entraU.Oteur et resroupe la Franu en provtncu; 
remarquez que ces provinces ont presque tout.ta une adml
r&bla unit~ konomlque : ce sont de.a corp. \1vanta, dea per
aonme li"f\colel. artlsanalta. commercial• .. ~ 
du comp&rUmmt.ap départemental, qUI D• lll'tlltl• nen 
et qui n'eSt mêmo l>lia entré dans Io ~e. eu .. rroupe
ront leun actlvttb diverses en métier•. en corporations. où 
Ier. pal.rOll.1' ~ lrs ounlen stront tgalement rtprllsentù, 11;1>
reront eru<·mblt ! ....,quit communautaire, lea llMW'1UICll no
tamment. Là oorporallon ainsi conçue eat rau IM:hée l wi 
IJyndJc&t de cat.évor1e. sroupant, daru tout le royaume, les 
corporations do même .one; alnsl la concurrence e' la mal-

laçon M U"OU'tront, la premlère, ~lée fJ>fO facto, la 
conde, a.iuon au.'<>lt<:>t détruite, à tout le mulM combattue 

Par t.tlleun. la corporal.Ion locale. dans 1~ province 
mo, 1 ·1n~1re dane la corporat.tou rélonalt du metler, r 
Dlaant lea •>·ndlcai. d"eoiployeura et d"tmploy• do 
MJ>èce Le& corporations de tA><la lts m~U<n de la 
"""' ~tees dalla une Cbambre ~. llQuellt 
t>re délèll\lo à 1111e Chambre oat.lonalt, à Pana Le& 
fil:. IOucbant '.ea l&la.lrea et lu oond!Uona de en 
IC>Dt ubltnl en appel par la CllalnbN ~· des 
porationa; a 'U a'&llt d'un oon!llt portant aur l 'ln 
l&tlon d'un teXt<', un !.ri.buna! ad hoc lonctlonne. La 
bra Nationale corpora!lvo edlctt' pour toute la France 
lilJomenta 1~néraux. Mals elle lalaae aux oorporatlona 
pl111 1randc llbert~ <;uant à la ltxat.:on des saliUrca et 

modalJtèa d.. tra•·aU Ces dlver& orpnl.Mnea aont d 'allleUll 
éclalrél, doln& chaque l>l'O•'IIlCe, pu une ,,..emblée des ln\6. 
réta rétrlonaux ... 

- J•enttnd$ bien Cela est putalt de mette ainsi I• 
gena en.&emble. MOis s'ils se chamalllcnt, QUI tranchera Il 
Utire? 

- La contlll• aont obli&atot.rement arbltrt.s, qu '1J.s IQl'o 
illltllt tlltnl ouvners eux-mtmes, entn enpior~ et P9-
trons. entre méUera de mhnc aorte ou entre mèUen cl& 
ao~ dlfleren:es .. 

- Somme toui.r, c 'eat ! "Etat qui tait le cecdarme. en d.,.. 
nier r.-n ? 

- Oui, en tout dernier ressort, et par le moyen de IOO 
co111eU d'Etat Economique, c<>ml>06<! d• techn1c1om. Mali 
cet ultime rtc0un doit 61re exceptlonnrl. Parelllement. 10 .... 
QU •un oonlllt aur11lt entre les corporat101is d ·un même syndlo
cat de œté11or1e. menaçant de Lroubler ainsi la Cha.mlire 
Natlooa.lo, une assemblée nattona.Je des tnt.erétô reg10naW1 
se ttunlt, Ju11e le oontllt en ap~I et dans le sens de l'ln
térft public; Il cet.te sentence eA rejetée PAi' une des par
ues. c·eot au const11 d'Etat éccmonUque <rJ• l'On abocura; 
rruw. encore une roi... le plu& rvement pœs1b:o, et mœ 
intention. c·eat que les cens se deùroull!ent entre eux . 

- 8alll doute Et pourtant ~la HUt dire, en toute -
nllre an&IYM. que la Justice et la p&1x aoclale promlsM • 
r~aleront dt.na la mMure où ce conaeU lera aon devott. 
Pulaque celui-cl tat nommé par le Pt1nce. c'est donc de lui 
que tout dépendra ... 

- San.a doute. l\l.tJs, dans la pni.t1<1ue. c'est selon lei 
voeux de la Chambre Nationale des Corporauons que • 
tr&ncberont lee litiges Et c'est sur la maJon~ de cell~ 
ciuc • ·appu lt • la Couronne. . 

PARLONS UN PEU DE POLITIQUE PURE 
Ptnda.at •n lonc moment tnc >rt. ~ 11· t' d·cro.s..nt 

les dC1ll\..9. .,·ec uneo: !enteur paUen~ • .ur la p..qu~ de \"f'ftf 
de la table qui nou.s aepare, le prince Hrnrl. dt sa •OLX cahN 
et haute, oontlnuo à m'initier aux dét&Jla du capon.la
me QU •u rhe. D prend des caa d ·upece. m •exp!IQue Il 
mécanlamo qui Jouera pour autoriser par excmle wi qua-
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!me pragbte 1 1installer dans une \"!lie où U y en aurait 
fi, trois; li lnsllte aur l "obllpUon où U mettra les socle~ 

'Ill .. d• "" ayndlquer comme les autres; Il 1<ppule •UT 
garanties que son proJ~ oflre aux racne-1><-Ut qu1l 

And dfprolé~r et tn.nstonner en peUta propriélalte& 
~t en nlkf enltn. la souplesse de la texture corpo
~. qui non aeulemtn; imt aux mains de l'Etat w:e 

tat.on d'U:le prk!31on remarquable. mai. au 6"..r· 
Ill! perme• mslntmant que le tollà d~banass6 d" tr.

kOOOm!qUt-, de concentrer son ~Hon TC'I des bu'..a 
eurL 
cer.alntmcnl, son d&lr de Justice lœnomique est sir.· 

et cc n'e&t ~ pa.s en sauveteur camoutlé des co!· 
tort& qu ·11 .., propose t. la Ftance .•• son l<léolOlllo- bten 
du. est d'extractJon cat.boltque - c'est Rtntm ,vocarum* 
u Pla11. c'est La Tour Du Pin ll a dea sources oomme 
le monde. Mals aon or1pnaHté. c•est d'avoir 1ystématl.sé 

cette doct.nne tconomlque. c'e.t den a.voir tiré un 
œuf avec toute son armature-

o allence tombe entre nous,. et rentre danl la pal.tique 
par un blall . 

- Nonse:gneur ta Royauté ne pourrait reu•ru en France 
la noblt-sse. Quel ""ra le role et le desun partlculltr 

1 a.ncltnne nobl<ae ? 
- Absolument aucun destin pert;culler. 1·tcr10 le Prince 

fou LA noblesse aura le droit de stn1r comme tout le 
de, et al ol!e i•·rt bien, d'être réoompenaée comme tout 
onde 
DU.ble l Les vll'llx aoutiens du trône, cepend:Lnt •• 
Des aoutiena qui n'ont nen soutenu du toUt. sauf excep-

MonselitJeur, lb étalent lldèles; c t3t beaucoup_ 
n. étalent l1dtles. mals !asslles. lis apportaient èans 

dtm•ures duU des 1déd qUl dataient detro!sceni&ans! 
PeuWtn J.lall lb ont su mourir paur leurs Rois. Mon. 
eur 1 
Sllill doute ~Wtre qu·un peu plus de aens poliUque 

valu mJrux que ret hero1sme. Je ne auls paa hostile a.u.x 
Mats J• p• nae qu'il t•ut en créer de nouvelles.. 

ue rtpondre? LOUl• XU déclarrut que Io Roi de France 
1 les Injures lal!<'S au duc d Orléans Un d ·ort~ns. 

ennu roi. tl<l1drait-ll meur à d '8.llrifN fidèles. pour 
été plus royalistes que le Rel? Je pot:rs Ms, ga!dant 
me>l cette réllex!on • 

hcustz-moi d &\litr pt _.. une put 
crol.tt enrhalnê aux drbns de cla.! par l'tro-

dr1 l&H Mats 11 la Royaut.é peul se nfuser à rtcon· 
tuer des prlVlltgts, 11 y a cependant 1 1>rl\'llè&•. C<'luJ 
IT;ill.M!. qui ne P<Ut •eluder? 

~ Pnn«·, cette to.s encore. est cat~orique 
Je no \tUX pu d"lln eou-.rnement de curés. Et me 

nt de ces ltran1es yeux grls-\Ort On n aurait pas à 
dre a<e"<' mol ltur p?épotenee a à en' er leurs p~e
n O'allltun.. les prmleges n·oot J:i=t lait 
prf:na 

e marque un rrrtam éto=oment ?l<r.1 n erlot'uteur prf-

QUI 
PEUT 

VEUT 
tenter sa chance de faire rapi
dement fortune, parce que 
outre l'achat d'un billet qui 
coûte 50 francs, on peut, entre 
amis, constituer une « cagnot
te " dont la participation ne 
sera que de quelques francs. 

La 20' tranche est identique à la 1 <r 
Le gros lot est de 2 1 2 millions. 
Pourquoi -;e serait-il pas pour vous ? 

- Oarantl""' bien entendu. Liberté de pense. de doctrine. 
de presse. d'e~lintmem ... 

- Et l'orpn:utlon ac;ue;Je de l"kole lrançat!e' 
- Elle subsister.ut èans 5<ln ensemb:e 

- Sa t • M:Us ~·êrueicne:ne::t conf~Illlt'! 'l 
- N est-11 pu rêlns:3U:é c. lat? 
- Je le conœde Pourtan• ce qui me cbagr;ne c'est Qll• 

la Na ion ne posstdera11 plus aueun moy<'n d'ex~oo 
d'Une tolonU! pol!t.ique ... 

- Lu p.:.Uùque? l\!aos il n·y aurait phi$ de politique! 
- Mo:aclintUr c'f!)t bien vite dit Pourralt.-on empê. 

chH ur:o nation de Gar°" Q'1l d.:pu"' un llte:e et demJ en 
remontre Il son curé de continutt à dollJ'ltr son avis sur 
ce que le appelle 1.,. !l'r .. n& problèmes. à tort et à travers. 
peu~~tre. malS c est là son \ice. et eU<' :r ~t7 

De nour~u '-·· s!:e: ce. e~ je sens b en que s::r ce oba
P re le comto de Paris trouve s:mp.es des problemes que, 
p:>Ur mon I! .unbl<' pnrt. ie troun horrlblen:e::• C<l1Jlplexe5 En 

r. li C'nV,.!J.ge !a pOSslbi:ité d a.L<-gn de beaUC<>UP 
es oMJtmenl> . mals tout n'Joul que Je $Dis de ce 
de bon aloi, le t<-mps me ma1ique pour ·.e pousser 
et d autre part. je Jùisenu mP pt·rmettre de lut /: 

La rt· ,Jl.1rquer que la pnvatton df" rt pr<".u·ntatlon pollt.~que 
t.St en cor:"rud1ctlon avec la llbcf't' dt• la pre~ t-r c-elle 
la penstt rt 111 lu. d.re combien Ir crnms quo .. s libertés, 
dans l appl rAt1<>n n dOl\Cnt d.i.sparat•ri; ou ne ..,,,ent de 
na lltt' il rr. "l("r lt e;une Une ckrtUt"Tr qut 1. br..;.!:!.nte 
c là ·~ l• la p~nte d°Une façon st ~mbarn$Sante que 
l• Prt: tt u de rire c Voua me d•mL"lde-i n J"esptre reu> 
11r rt Jal compi.é me.> clU~? Jal 1:11" c.'1ance, !>lo:i· 
o!eur qu • t la ILr'lle vo~onté C:c gar;:<r la ;iartle . t'es~ 
dt'Ja C<!b 1 1 

Le PrU\C'f' fie ~"!'t"'SSC l'éntretit'n N,l clos QU"tl est rrand. 
qu il e t m~:H (' et jeune! Je nt• suis pas ce norma:ien de 
Romatns <(lit" j't•s.<;ul5...;ai.s tantot. Pourtant. comment ne pas 
mC" rée t.f!r û 1no.·mème la plu'Ul dl' &.),_,'iUf't « Un Jeune 
pnner du 1anc Qlu portait la v'ictolrt- dans :;e.; )'eux? 1. 
A 11.m an• de qwlter le <-omte d" P'1r1a. comme je re:;:;ens 
le uu l d bat d un esprt sclldemmt &c<plique à qui !"on 
prt. m heun long u: e:itho Jasin• oil l)o'ut-e:re •1 
~ .. rra n d lmP"'' ' e 013\S Il'- parait plu- ?O'in•nt 
de J~ ! Ir a ma gré !'<"<il malgré ~ roters, pro:...s.ant 
comm un• : .imme a" r nd du crfpuscule. contre la loi 
du de lm d • grandes races 

Mes prlnciP<S. rest.iuraUon do .~ famllle :..!ltrtê dans Ed. EWBANK. 
t, patrle, 8Qnt chr~Ui!O.S. b!en entendu ~lalS cela ne 

t pu dire clericall•me ... 
- Alors, les Ubertesf Les manuscrits non insérés ne sont pas rendus, 

.. 
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Veille d 'élections 
Now llCi!llllles o. la Tellle d'une JoUl'Dff é!ecr.ora:e qw 

trancll<Ta &lngullùement sur toat.ea cellea que nous avon.s connues d•puls QU• noua Jotllssons de la Repréaentauon propo!"tlonnel!e ~ous noua lmai!nlons que nous nous é:!OD.a 
dGnn.! un &J•tt!M de tout rtl>OI où le cllcbal:e des p<>r.:a prantl&alt à Janial& notre aa,e.s.,., et noi.re parea.e contre toul<la lea aur;>rtses. con\H wut.e. les cri.e.. de mauvalaf humeur du su1!ra.i;e n:i!H•:oe: : l'lntna!on de Ru d:i~ i:o:r• vie polll.lQ'.le r ap;iorte tout à coup une redoutai>: 
lllconnue. 

Mme Il la pvtl de Léon e>errelle n'arrive pu à faire entrer au pariement :a forte mlnort:é qu'U annonce. u aura a;>p0rt6 dAil4 not:e r. .. publique un 1roub:< prolond 11 aura mi. en lumière, tn l'lnten.sl!Jant encore. la désa!· f«Uon. la mélianc-, dlsonl même le délo\lt que la lll3SSe du publ!c et surtout la Jeun<=Se ép!'OUve à l'ka-"<1 des anoaoa p&nla et du r~lme parlemrntalre. 
Au fond, Degrelle n·a fait que \'Uliar~r en les t.bamant 

lee ldéa de Fernand Ne10."11J, de la 1 !"a!lan ~li:"• e: d• r.u !a com!lé de polit!que nt.t!onale n l•ur a donn~ une ronne po;iula.ue, un J><U 1.mplls:.e. un peu Jl'OSSlère, mal.& t.J\as&nte. Q-"• OOI voe-.u: parle."lltntalres !O.S:.."flt leur 1 Mea ~ •· ce n'est peut~t:c po.o tout il fatt leur faute, - lis ont ét6 d lllDlnéa par it.S cvé1.emen1&. - mA!.I lls 1l'ont pas iu reformer :a r~e. Depula •-mst &JU qu'ils ::i·onl r!en accomp~ lla .se sont t.ba.ndonnéa i b facfil~ Us ont lin~ le peys aux 
p~cé3 !lnancl~res. puwane<-.s av ... uglea et pour qui la politique n·e.n qu·un blian truqué Ils payent auJourd'bul 
~ra lau:o: c'e3~ la r.a:ide llquldaUon. 

AJO>Jtona d'allleu:a qut ~ ~.me de la \'e:tu qu·on :iou... annonoe n'a rien de drôle et qu'il ne pourra •'lnataller que 1ur des rulll<'S. 

Mesdame• ! 
La 

1: Gonte1-ie d 
j~Si~ 
~ IUYrTU lie LA ~ 

vient de créer, en toutes teintes, 1 

995 des gants de filet à fr. 
et des gants de crochet à } 795 

1 

L'œuvre du ministère Van Zeeland 
n falit rerke cet!<! Just.ce au mlnl•tère Van Zeeland. d'ailleurs en parue extro-parlementalre. QU'Ii a entreprl.I tort couronusement une œuvr~ de rdont1e tt qu·u a com· mencé a la mener t. b.en, car la altua:lon «o::iomlque du para est lnlllllment meœeure qu'au momtnt où U a pris le pouvoir. Lul aussi d'allleun o.valt «>mm• proeramme l'u· 
~eut dea mœu...og po4!.!<r"<a, la in:.. au pu dec pa:.s-

S>ncei; flnanc1êreJ. le cont.r6le des banques, sans co:up 
la résorption du chômaie, etc.. e:.C. Malt aux p:laea ea rêalllts du PQ'JVOU', J.t Van Ztt:and 1 al rl'e a 
que ce n était ;wia la peine de risquer do !aire a:iuur t la boutique pour remédlor A QUelquos a.ùu.s et po;ir 
quelqu<'3 coupabks. c é:alt la ~ ~- Ml.la ce .a des cbœes cr~e 1 illlp:luelU de la Jeunesse ... la m.' hwneur des m~ntena tlC peutent lldJlle\tre n y a d leurs dca moment< où les peuples dtçus rklament t. 
Prtx du DOU\'e&u, fQk:e dU p:re Scr'.ons-DOll3 atthb à 
de eü moment.a-là ? 

Telle est la rtm!Se accon!& pour les p:lx d li<! ~ 
fournJture en aaea plombb ou en \Tac dana toute l 
111èraUon bruxelloise. 

Consult<"& leo buttaWt de command~ du Chantier R 
>U écr11'""'Z 7~. Quai des tJsmes. Têt 15.48.&5 (10 lJ;ma 

Que ferait Rex 
lA ., IClpa.l l>}ectlon que l'on pu:sse ta!re li. 1 Ra• celle qU on ne lut a paa laite. 
On ~unut pu dlre à Deifelle: • .a..dmettocs que vot1.1 

tlv:ez à lt. Cllamb:" a•«: la forte mmortté Q1M •ous ooncn.. ir~·eat~ que vous en !ert: 7 Voui ne pouTt: 
de même Pa.\ ts,>érer doour1er l'iwemblee. encore m rormer un auntstère. Alora quo:? \'ous en se.-u rédu!la 
iOll ~ le mlnlltêre ITa!l Z«land oo • faire du 1 par:emen:.a:re. peu:~tre à provoquer une dls.iolutlon et 
créera dans le pays Unft agitaUon qal arrét.ora net ta pr<.se d<S &!faites Eit<c cc!>. que voua •oula 7 E5t-« que noua \"OO~ons ? • 

R .UFNOUE TlRU \fOS TOI SE - 'IlRl.f..\IOST 
Exlc•• le au re "' .,...niE cD bol~ de l kilo. 

Rex vaincra!!!??? 

o n t salt J:i...,1a11. .... .s en attendant le résultat des é 
tlona. venez au calme et uu Irab aux contins de la F 
de So1'!1es. au • RoUic-Cloltre • cet é'.:lb!Wem~ • t 
en blanc) dii;ne de reœrolr et d béberia les :amil!oa. T phone 33.11.43. Tout y est sain, et !es prix sont rr..ao 
bles. \'nûment ! - Perunon. 4.1 fr Trama 2S, 31, 3,, 40, 

Faiblesse des partis 
~ qat atra!blll !es p:irtl.s. c'est que les gens sages, r.a., politiques • • es commerçant&. lu 1..-le..3 qui IG tee: k ma1ntlt::i du mlnla'.L-e Van Ze<!land et voudra qu'on le laisse travailler tn paix, ne sa\'en pu que:le 

au Ju.s'~ lei:r pooltion à l'~rd du p ~r mlnU:te ~ u. po .... •lqne. Les a:>c!aU&:.u sont ks seu:.a à le .ou~.erur 
tond et a' ee u::ie certaine d'-'C pl'1:e. Le~ .J>eraux eo les catholiques ont des rqrt3entanta daN l• cabine~ 
ceux<I pratiquent la sollJL-1!<! au::lstèrlelle aTtc une 
faite loyau:é. ma:s tO'Jt lé monde aalt qu'ils ont. pam ra:son mme. d•3 a<h·eraatree c!ana •eur propre p:irtl. 
c'est â contre<œur que certalna de kurs a:nlll pol.tlq'. 
o::it •o!A pour le couveme:nent IJ.. B.:un e\ M. PotJCL"\ M. Van cauwel!ltn et M. &p ront-lls pour oo cont.re 1-L V 
zeela::id ? Le pub:Jc ne comprend plui. aoupc;onne dee com bines e• annonce qu'U n vo:tr pour Rex .. 

Pour vous distraire 
• ._. v ts coœ:dllOilS le nste daoc'..ng de•<td!I!< • ~ 

du Rœ51&nol •· &U Bols cSe la Cambre Incon ta!J;cm t te plua iial et le mle'1JC lr<!Quenté d& BruxcJl<~ 1 L'urchesll't 
Jœ-AndJ du Néçesco da Ntce. Tous les jours, thMa: tt solttn dan:antes.. Prix t:û ra.s.:nna1'lt=1. T<L ~4 3o.9L 
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l.A TERRE Toirr CON•o•n Sr!lvlCf n GAIUCI 
• GoTUtT5 :!11. RUI! OUP'ONT, NOlllO 

ex et la vieille droite 
Les Tle.n lib<!:aux. «UX qu1 ont a~UclérlcallSme e: la 
-'!JJ.:lce cbeTlllia à 1 a.-, d!Hn: qae l.oU\ Ç<> finira par 
1 re;t:\ rai• ctœral Ml:1I 1-0 a:gne de 1~11.oe. Ce 11'at paa 

bit, on au.-. toa\ ru = dl\ la ~; mai.s 
la DOUS pa.-al\ tmprobW!e lA camire es! Uo:> pro!cm<!e. 
n at trop UlnL S1 1 e-.at-m&Jor du p&rU ca\l>O:,quc de 

qul "" tire les llcella nait pr1a lei de;;u,1&, en ~ 
_.:it c:cn•re c lei po'.m'la •. ou du mollll conue les p!UJ 
JU:11s. ~x auralt t:e t':OUll<I ~"" lœW; malnle-..!lnt. le 
011Ve:llt11\ a pr1a tro:> d'exttllllon E:. pLt;s, pour l'IJIICltr 
..,..n~ au l>e:i:all. U faudrait qu'il 'I <11\ u11 t>ucaU. llll 
-11 et un berier. La woa:e et lu Beemsct aon\ blc 
.iru ... 

iar vos bijoux e\ montres. adrt'sscVvous en oon!lnnce l l' 

HORLOGERIE DE LA POSTE 
r oudtt rn JB..'5!. 

Cb Leemam, 11, l'aaa~t' du Sord, Bru .. u ... 
vontn • Achat.s • Echaniea • Expcr\oll;(jl 

Grand« occasions en Brlll111ll. 
Prlx dNuu1\ wul.e concurrence. 

quaran:o-h111t heurco, le:! Jewc arront fa!ts, et le 
• m!S. 

pres wu\ - touchons du be Ill - crtté campllCll< é!.,..to
o'est beaucoup nùrwc dl!r..ulte qu'on n~ le cru.11r.:ù~ L"-' 
nces. a Q"Jelques coups de poln1• prts, turent, ou p:u. 
ont e\é Jwqu'A ce Jour, puremem vubales. 

•'•tt.cndalt à dt3 balµrrts sérieuses. à del! excb au· 
qU'orat.Olres, Il n'y eut pas de sa111. aaUI eelUl de quel· 
nez tcrasés. O..nd:umes, asenta de police et ·~nia 

la Ju<hllalre, mob~ tn m&lll\ell acculons. plltt!l~ ao 
au r6!e pl3Clde de ~uun e n·ourent que tr~ 

ent à ln\e r;enlr avec bon.'lom!e. 
cependln\ que ne dlsail-On pa.: D;ms lts contrtcs 

vrteru. O~Ue r.cra.: rooondult à COU?> de tnqutll 
les conlltes namandes. l coups de fourchn. ll es: 

partOUt. a po.rlf aux ouv~en comme aux Plamands. 
cela s'e>:. ttts blon pas.ot', pll."\0111, anc le mlnimam de 

U\ lllW..IXIWobl 
en revanche. D<JllS arons <1~ unr d b::.:!cbe d'aln· 

g de journaux plUs tphémtl'èS les una que lea autres. 
dttla.m ons 11'1 P:m ~ 1" aœusallona les p:u.a 
es. Des dêncnclateun de U:ent el d'auuea crJJ n en ont 

œ:t collaboré à la c:unpo>IQe • Cc"1 nous a ,,.lu 
ues l.l'ès belles a!llcheJ et beaucoup d., lnmmtablea 

outre, !es part _. ont ut1i..ë P0\11 la prem l!re lo!s. tl 
'.Ali .. photocra:>I' <r. r• et • pho~~ea tout COW't 

avons nllUI le ban père de fa..'nllle, lbonneie oom· 
t , le \a!l!Ar.t rucrrlcr. la i mille rombrrusc ... 

D n'y a p;.:. qu·. ~tendre luu\Ops c 

AuU.enl. )100LS DE PARIS uunlhll•ut la rrlse. Arran· 
.. i.ran ... runn. rt crêQhuu1t., 1n. nu ..at~ rourn1t, dlH~ 
~ et. prU modrrf-s. 9, rue S.&int <;e-orccs. Hub, 8rull.elh:1. 

Ap •s O. v ·re, après Hitl.dw, apres U~no Andrnl. volrJ 
autre am.si.> bien connu d<S audlt.:Lrs do la r:i.dlo. et 
éré des • a~cl<ns • de 1·ïaor, qui prend ~on à 
wur d'Un~ taverne. H •'lllflt de 1 Maur1cc •, dont le 

udoll) mc est. • Le P'tlt J\l&Uilee da Front • 
Maur:ce explo:te la i.neme qu. r~lt Io coin d Ill 

Aa;uste Oru et de la ruo d .. Po 1m1 rs. à 100 m de 
Boarse. Bnne!lts. Et A en Jui;cr par I:> ~U•n~lc dts Jw..~ 

unlen, l'é!abllsocmen\ ut en ro • d• dev<1u: dltbre ... 
tout y nt lmpe<:c4ble. l'Oar rappel, dt.sona que ?.IAUr1A:e 
!'ex-dlrtc".<ur do J• • E>o-Mom\llle • e! de I' • ~ •· 

"-e:ne Maurlco Taverne ~ Tlwune .Maurice 

Ag•nce gé~role : 90-92, rue du M•ll - BRUXELLES 
- Tél.: 44.81.27 . 44.78.33 

Le5 ré5ultats 

o::i :sera !lxé à ce qu'il parai\, d'Une raçon !lilllsrur, 
ment d6lln!U•e, dans la n~t de dlmanclle l lundi Des 
mesures c -d he<: • ont élt pn.ses qal penn~trollt aux 
lO'.Jmt.;::< d3Ds leurs t<ll:.ons du 1r.at:n. de donner Wl 
r.speci i;tnér.il des ::éS"Jl;at.S. 

Et les pl'Cllœ:lcs \"On~ leur = ! 
Tuut les :>anis esooa:pun~ ptice nn peu à l'•Ui1Jlent&

uon du nc:::lbre des s1e;es. des o:.:cces qU1 œ IO.ent paa 
purem"'1! moraux. L'ts,PO!r '1bre a• oœur des mlll!&nta -
tl3 l'alllrment tous du moins. 

Les cathr.Uquos, ma!gré Rex. ma!z:'6 le Jlliemen\ Serera. 
ma!lr~ M. van Cauv.e!llen. constituero:'I\ toujours le KrOUDo 
I• pl:>s nombreux du Parlement 

Les SOC1allst.cS. malgré Da:.igc, nial;r.é Rex. malitt la 
deccnllture de la Banque Belge du Trava:l enlèvmmt aux 
cathollQ"JCS le pm .lèi;e qu Ils c!é:epa ent depals l'ArmUtleu, 
dOJllll-' qu'lls ont vrdu Io maJonté absolue. 

Les libéraux gagneront des slè&e:o . .Ils en sont pu'SWldca. 
La c:unp1gi1e reltlste est sans 1n!lu•nce sur lours t.roupes. 

Les oommunls:.es doubleront leur reprê$entatlon. loa 
rrontl'ltes scrom v<.ngt. Quant aux r•xt.:es, ln plu. mo
dr~tes parlellt d'é•re au moins à égalité a•ec 16 llWrauitl 

Telll'> •Ont les déclara~!ac.s !altts avec énerwle pv.r lta 
purs. les &incèt'E's, les trt~ Informes de cl=wi des putla 
t:n caJ!P. 

Nou• allions oublier les réaUst<s. qul Sétont entre qua-
1'1lI'' e e\ so!J<ant.e et les na tonalls:es lnd~ndam qui pa"' 
lent de '"''-' d-0uzain .. d'élus pour comme11cer. 

Tous les pal'tis seront d'accord 

po ·· ar.nonee: qu"U n'y a qu'Un seul et unique Restauran~ 
Kltber P.!:33.ie Hll'SclL M3.ll"n s:>.na succunale ~.·enus t. 
30 et iO !r. vl.'lS et moka compris. à discTtUon. One CUI· 
aine renommee. Wl sen1ce parfait un cadre tmbell! soua 
la nouvelle direction de i ·ex·ma!tre d 'hOtcl Ren~ 
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BUSS POU R 

VOS CADEAUX 
.. OltCU..AIN l.a. OltP'EVRERll.S. oeJna o·A"T 

84, MARC HE·A UX·H ERBES, 8 4 - B RUXELLES 

Prévisiona 
n es: une prt.'\sloo qu'on peut foJ?e cc;>cndant, en 

tou:. &a!111'all«, c·es: qu li y aura cette %ois t>eauCOQJ> 
moln; de bUllcUna blancs ou nllls que IOZ11 dt3 denuen 
ocrutins. On ptUt c.abler aur plus <le cinq mllllons de votes 
\alable& - Ch&mbre et senat réur~ Cet'..e toi.a, en e!!et, 
1es gcna qUJ rn a111knt = et qul • ne '"'ta••nt pas pour 
ious CIO! politiciens • n'àuront que I'emb.trra.' du choix. 

Par a11leuns, ll'S 11n(1ens partis ne pcUH·m 1ru<'r<! espérer 
vœr le nombre de lt--ura é-lus s.'accroit.rc d ·une façon sen· 
alble. li!& .:athôltquea la~ront des plumes dan.. la b.<prre. 
et Il y a tout lieu de cro:re que, aans aucun caln de ""*· 
en mamtenant :nplement leur •ta tu quo. les Ml<: Jal si.:. 
oe:ont en e!let Io ~pe le plus lml>OrlAnt, qu&nt au 
nombre. 

Rn, cepc::dant mordra rur eux, comme = tou. lea 
partis. car tous. et le parts socµ11ste Phu que tout au:re. 
béu~nc1a1ent dé plusteun dwllnes de m!llln-s d• sultr~ 
exprunés par les r.:s(-con:.ents Indécis, apputen&nt à la 
muae notwni.e •t quJ n'ont pas de com 1clloll.'I politiques 
bien ancrées. 

Quant. nux li~rau.x. s'Jls se ma,mtiènn..:nl, Us peuvent 
s'estimer tres heum1x. uuis. hélas! &I lcur1 leader• parlent 
de succès. da.as le &<'Cret de leur cœur, llJ dtplormt l'a.tti
tuœ des lo<...<:s à leur égard, et, d'un œ~ morne à chacun 
de leur meeun,. con'èlll;>lent des salles de plw m p:us dé
aerus.. 

E• U y a Ra, Ru qul .a;ncra le ,. mal. Le 2;, Uon oe. 
Degrelle devra uns doott ben "°" llllu qu Il y &\'ait 
bea ilCO\lp de turieux à ses meet.ulg:;. tt que ttxa ceux quJ 
ac.bet&Jent """'journaux ne sont pu n « l\•cment dC\'•nus 
rexlstea. Cependant, JI 11 beaucoup d'atollts en main, des 
atout. qu'il se vrocure ou que ks clrconata11ces lw ont 
tourrus. 

Mals nombttux sont c<11x qui. a;ip:audl.uant à un ooup 
de balai, lndlllJ<'llS:lble = do;;..e e• sa Jt•lre &e relu><'n: 
à voter pvur 1111. pu crainte de l 'mconnu. et patte que, 
a tort ou t. raison. on prétrod que ce chef n'a paa d"état
maJ<>r, 

Et :e lendem&L'l les résu:::its nous é:o=ront. Molr:s de 
"-èfeB qu on ne le craint, mals plus qu on ne Je croit. 

Votre o le"" est réuMle. Portez le 

GANT SCHUERMANS 
et t.. ~ ·r.J parfaite. Lts 

GANTERIES MONDAINES 
QUI attendent votre \"Uite, ne tarderont pas à \OUI rn con
va.:ncre. 

123, bou!C\1lrd ~lphe Max; 62, rue du MarcllHUX 
Rerbea; 18, rue des Frlp!en, Bruxelles. Mélr, 53 (aru:tenna
ment, Mar<h6-aux-SOUUers. 49!, Annn. Coin des rues de 
la Cathédrale, 78. et de l 'Un1verslté, 2;, Llége, 5, rue du 
SôleU, Gand. 

A. C. T. E. S. 
Qu·est..c• que c·est Q'-le cela? 
Lea l!a!a ~lector&les offlcielle.:nen1 déPQSte.s à Bruxelles 

10n• &U nombre de dlX Po>urvu QUe l"t!ockllr 1'7 retroave. 
ouue lea iurtl• traàlt!onne!. catbollqucs. soclalls:..-s, 11-

Wraux e: ce:a qui 60-t en ;issse de le devtrur : c:ommu
nlstea. nationalistes flamand>. nous avons le IXlrtl national 
1ndéPt'lld&nt dont !IL F.dousrà Hursmans ~rll.lt le p!ia bel 
ornement aana Me Jan OOols, le parti Réallst• de oe bon 
M. Janaen.a, candldat premier mlnl.>trc qui, d<'s aon aocea
lllon au pouvoir, double.ra les salalrea et • ter& prew pu 
I& C.W. d'EjM'ine clilq mille francs aux nouveaux ~ 

naaea et m~me aux au:res •; Il y a Rn nvce Pierre 
et puis Il Y a. désavant8<!"<' par le lltdlle n .1 J<lrt, une 
lml61><11dante constituée par un certu n M Vdn Re;,UI 
noua ne oormtJsaous rien. •t. une ulume lntllulée A.C.T 
qui vient elllln de ae rnanilester en publ!Allt un 
ln anntt, numéro Il dans lequel le malour de 

bttk. a<ntral Me....-, es-; accusé dt'3 ptra c:rlmcs. 
Oomme Procn.mme élecCoraL cm u llll1lCe.. 
Mals nous avons constaté anc mfbnoolle la cL.i;p:L.'1 

<le la llate rad!ca!e-&Xlall&te de .MM Le Clt:nent, 
Marc et Tenracne. QUI recucllla1t à chaque oc:utln 
voix et :WG lorsque l'élecJ.ton na .. l!t'J au coors d 
année bllltx~lle. 

D n·y a donc plus de radlcaux«>dahs~ 6. Brux 
Mala ean.• douto ut-ce la pr~· nec en orëre uule de !' 
pe ochaerbe•~otae sur la llste cathoUquc quJ a. amenf 
d1spar1Uon du partl 

De mtme os: mort le :iarU co!onlAI <1Ul, lui aussi, a.y 
>es Ud~la 

Mala ces pulls Wllputlms n'ont Pe1JWtre l>&S d 
de Ust.<s r1'tn$ l lm;Y.llSlblllté qu'ils ttalcit de ttlllllr 
C1nQ cro:.i slgnatores .ndis;x-IISlblrs • cc" elfe:. 

Et C'l!St en dffm!Uve M. du nus de Wamaf:e qu. 
aurait tu6 en promulJlU&nt sa nouvelle rtalemtntatloi::, 

n a donc dans sa giberne dca cartouches qui porten:? 

La bonne adress• Il Ten·uertn ut l• • ROJ1a/ », Od '-P 
Cet HOtel·R•·staur orrre ses menus à 10 15 ~Ofr Pt'?IS. 35 
Albtrt, 1 ·e~-dlr. de la Mér.ropole-llt-J=..- ;'Ous y ac~11elll 

Mœura électorales 
Q- :, Il la Y•lll• des élections. on \1))"alt en France 

torrent d'infamies QUI >'mla t sur 11'3 mun •n 
de polém!Quo électorale. on .., dlsa.t •Tout de m~me 
n·en e•t pu de n:~me chez nous. ora~ à la repr1.,.-nr.atl 
proJ)Orllonnrlle, la lutte politique 1e place 1ur t~ t<>rrn:n 
Id()('& J 

A.hl bien oui! Sinon par vol• d'alUrhe, du moins par 
petlU Jcumaux électoraux •l les clrrulatru qu'on dis 
clan.. les boites aux letues.. llOU$ l'i;aklns. al llOIJS ne 
passons pas, en fa..t de boue e!•~torale noo •o"'1ns d c;: 
Q~lé•raln. li est vrai qto~ c'est ounout llW' le dos, d"'aill 
roblu\t', d• Uon Orgrelle que se d~erae ce torrent d'l;rd 
On peut cralrulre une nctolre de lùx On P<'\lt d'au 
plus la craindre qU11 <"'! probable qu Il n• curait qu 
faire Oa peut rtprou.-er les vlo' oœ, les procMes dé!: 
goçlques de ~ tribun Pn ébul!UJon ~nnanente; on 
.ourin do llOn Pl'OJl'amme. Il esl de bonne cu•rre d 
ployer rontre lui la même \•1oJ(>nce q11 J t'mplo1t contre 
auues. Ma1.s la ma.'..-..e d'Ln..~nuauoruo perfides. d<e calomnt 
ma.n.Jfl~le.s. et. d'mfâmf".s ragots q110 l'on a mma~ contr 
lul et lt>S ht'Ult-nants ts~ tout &tmµl,.rnen• df" nature à 1 
•-alo" la sympathie de t>eaucou;> d honn gens ré1ol 
Heureuwment QU<" nOUs n"e:l nvon.t plu (ll1e pour <! 
wrs t On pouna dire, Il est \'l'ai QU• < •At D<'&nll• qui 
commenc~ contonc!:mt pour les be-a ::s ~· ca~ ~ 
honnétn '""' avtt de rtr: ables pourts. Q:ll ae '"'1\ 
l "épt pf" , 1 • ""'-• dit .-Ecriture 

On peut obtenir 

avec la rhubarbe, des confitures u1·ourcUJCS et hyg!~ 
ques. F'alte.....,n avec OELlFRUIT. c~~ facUe et bOt 
marché. 

En attendant la victoire rexiste, 

l• tttc r .lit on e et prop~ ., 
débit do l'alcool. Mme DJpre'A't-rrard vous c:om o à \ 
,·ous dtlecter par ...s plat-> recommta tli que I• Homard 
ww.&y, Io Howard l 'Perrard les Carpes Cbl.mbord 
Fruit. au Klnch, etc, à l'Hostellerl• de l'Abbave du Ro1'i;<
Cloltre, à Auder11hem-Forét <tr. 25, 31, 35, 40. 451. son Cale
Knuntelr: ut lé&end&lre, Jeux pour enfanui. Rouga-Cloltre. 
établ. peint en blanc. Tél. 33.11.43. - Pension, 45 tnulca 
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l'ID de IOll Dl appettt es.-. ni lll<ft urlna!No au IHA.BE

!'IQl'l:S, srioe a L"if"KAUIX qui •pprime même rtrtme. 
Jl:dl. rr. l.lf. C.C.P. !lll IV. T pllarm. li tr. bol&. p, 1 moil. 

De la manière de bien voter 
On ,. délmd COllUlk on peut, Aux grands mAux !ta 

p-ancla r=èdes. Et °"la n• manque polnt de saveur: dl.mlJl, 
cht d&rn:er, lea peUta vlciL!tta ~ la Flandre occldent&le. 
aklevant dND&rcheun du Boerenbond, ont lu en cb&lre 
une putorLe de l!Jir. l'.Ev6Qlle. Son Emlntnc. a rappel• 
111 TUI~ ft.ernelles et aoul.liM dea nécesslth actuel!ea. t. 
a ?Olr qu'il lmpone de roter ce 24 mal avec le m.aiunu.m 

d cftlcaclte, ll faut oublier le p&Aé, si r-nt aoltAI. e& 

ftDdre le bl<n pour le mal; ne plus penser au baa 4- lalM 
"'°"•; !ulr la &!réne rexlate et rentrer dans le r;ron de la 
acrt. Unloo de P1erlot-Hubcrt. 

1 - En •frttA, Je voua le dls, >Oter pour ceux <;111 brisent 
la cummu11Au!A de rota et la cllaclpUne dea cathollquee, 
net CODU'ibuer AU mal quJ cl<>lt lmmanqllab!ement muJter 

• !'&tlt.lb!Wement du pan.! qui ut le plus IOl.lde rempe.n 
dt nce liberles re~euse. et de nos drol:.. les pl:a -.cza • 

A ban en~endeo.r. aalut et btnMlctlo:il ... On n'attend plus 
.,. la coup de crooee ttnsl et dkW! de son El!11Mnc. lt 
-.nUnal n n ·eai Jamw trop tard pOUr bien re.ir., et 1• 

de ce dlmancbe peut encore r~er bien du sur-

Quant l aavoll' pourquoi lee collèrues wallona de Mrr. de 
llruloa n'ont pu lmlté son exemple str&téilque, c'est un peu 
lWllcat. On raconte que cet ••fQue, all.9Bl prévoyant qu'Uldt. 
pendant, tpou,anu deo rani"' rexl54..<:! ~ boeronboo<ütu 
dœlt aoutrre IOn populetlx ~. n'a pu YOU!u ni os<! 
a:te.'ldre le mot d'ordre de MallD<s. On n'est Jam&ll si b!en 
.m c;\11 par ool-J:llêJM Et J\lallnes pounatt en etltt ae 
rappeler les menaces non dtrulstts de Degrelle et remettre 
• CZ'Oll ... dll6 &'f'8Jld.s jOurl &U Vf\';:Jalrel 

'HOTLL OADtORAL. l !'PA, dana un stt.e ld~al et rtu
nt toUJ les attn.114 d'une v111~ture ~rM.ble 

9' rtpOlll.llt.e, atta RoU\'C'lt le JEUDI 28 MAL 

Pour qui voter? ... 
Pu d 'b~tatton : pour R&.'IOIRTE, 30. rue Or~try, QUI 

toua vend vo~e appanU photo 1936. 

Optimiame 
Au ....... m dtp:t des bruita e.larm.l&tes repandUJ un peu 

partoUt au IUJet d• proerê6 de la 1 pn!lftM ru.lote • 
J:uque dans ks rangs du ;!•une elerg~ malgr< le pes&lmJame 
de la plupart u le.o =itaUOna publiques de aavw.nta 
\lu!olortens a é'..rtuant t. dUion!.ru qu'on pkheralt 1rav~ 
ment tn volant autrtmont qu'à drOlte lce QUI eet un 
alrne d'tnqu>etude> u ut encore dea optimistes ln'.;:grawt. 
Tel cet Hctll•nt Julea ~lst, pbannaclen eéltbre et qUI 
Ylmt de lanc..r llU1' te march6 électoral une nouvelle pUule 
do~ l oouha1t: 

• ... une deux;fme oom:ataUon t. faae. c'eat rattacb~ 
m- que l'aincult.eur a i;arde pour :e • Boettnband •. 
ma4r• i.. m.MaTenturea que roo connait et :.a tlfona des 
ad•en&lru de tout poU pour l·on élo1&ner. 

Non pu qu li excuse i .. mançu=ent.s. les fautea ou les 
erreura. quels qu'lil soient. li ne couvre aucun &bu.a. li 
d611re que lee coup&bles ool•nt chAttts Ne connaasant rien 
lul-meme de c•tte af!aire que ce qu'on 1·eut bien IUI appren. 
dl't, u M rduw à a·u.rer •n lust!eler et att•nd qu'elle 
eolt telalrclt par les )\lies de aon paya. qui ont • con· 
t1ance • 

o.. ~sana l1amands. tout de m6:n• que:. cens modérâ. 
char .:.; _ s et do!tachn du biens de c" J>u.~I 

Château du Relais, Tervueren 

Sou amb.anc .. agrédble et 111. vie de Cbiteau 1 Son Oolt· 
Mlnlliture 60n v~i.. B:u.sln de Natation ,·oua surprend.ra. 
!Ouvert d• mal.nten.l. Prach ll\&UI. d'UD poUJon«>larlum. 
~ CUU.. llmllle est e!i!l!Ilée. ?.!must. 18 et 22 50. T. 02-41S2117. 

• UI Yll<TI 
C:Hll TOU i Lll I ONI CH(M.SIERS 

La candidature de Paul Hy01aIU 

•Pourquoi Pu?•. nous l'avons rép,,té bien souvent., n'"'' 
pas un Jow-nal politique. li n'eot d'aucun part!, pu plu.a 
llbéra1 Que catholique ou socialiste Et cependant, Il lie per
mettra, c~t• tola<!, de nocoounander une cand.ldature t. 
ceux de - lecteurs. du molna, QUI aont dfeid6e l \'01.4.r 

pour la !laie UWrale c·esi celle de M. Paul Hym&ns que lu 
ba.sard.s du poil et l'Ulifatitude dta part!.s ont re!~é t. una 
place de combat. t. une P:acc où aa réélection n'est pu 
as.surM. 

PIWl!eura tob mln.lst.re des Atta1rea •t.r&llièrea, repréaen
tant de la Btlilque dans toute.s les rrandes confért:neu ln· 
ter!>AUo!>Ales. M. Paul Ryman.s a pu participer aux trreura 
CCllJIDl1- par tous ceux qUl, en cu tempi; dl!llcllea, one 
essaye de !atre quelquo chose; U a \OUjOun repréecnté le8 
Jntèrét.6 au~rteura du pays anoe autant de z.tle que de dl
gnlte. Sa \"le polltlque, MJà lot!iUe, a el<! un modéle de 
probltA e~ de fldfllte à da prtnclpes de J•unesse, un m<>
d•le. ausal, de tolerance •t de ~ des opuUolls d autrui. 
Mtme ceux qui ne pengen\ pu comme lui, même ceux qul 
l'ont partoLI Aprement oombattu pensent dans leur for 
ln!Arteur que ce serait une honte et un malb•ut pour le 
parlement belre qu'il ne flrurit plus à son banc Ubbau.x, 
lecteurs d~ c Pourquoi Pu?• fmet.tu un vote de pttlértnca 
en !av "'1' de Paul Hymans afin de le re.-netttt à llOll rana 

L'âge des Belges 

D'aprea lee rûultats du dernier n<:ensement que vient de 
publier le Mln1'Jtère de !'Intérieur on oonst.at.e que l'tre 
moyen de la population bel11e l 'éléve progresalnment. En 
1930, U y avait 23 centena\re.1 au ll•u de 18 en 1920 et 
261.000 habll&Dt.> de 6S à 70 .uu au lieu de 198.000. 

Cette pr~ ré$ulte e&~Utllrment de la praUQue de 
l 'h)'rtène qui ~ emtra:!.le de pllli en plus pour le pltia 
grand bien de la aanté publlClU• et le PTOkills=CDt ~ la 
du~ de la vie humalno. 

n ""t à remarquer que le• femme$. en génml plus IOU· 
clflUS<'<; de leur hyrténe. vi\·ent plus l•>niitemps que les hem· 
mes; les atall.&tlques revelent tn <Ilet qu•u y avait • .i1 1930, 
16 femmee cen~nalres cont.re 7 hommes et que, de SS A 
100 ans ou n'a oom~ que 114 hommes pour 278 femmes 

Chacun d 'allleun sait aujourd 'bw que seule une bonr.e 
by;pène est capable d ·asa1rcr Je foncttonocmtnt réiUl;er 
des orpues et leur ooruttnr leur Jeunmie, Aua1 dans !e 
monde entier, les mt<lec!na recommandent-ils l 'U&ap JOllr· 
naller des eeLI !>Aturet. dhhydraws Sedlitz-Chanteaud. d~ 
put1ltlt tdial permettant à chllt'un de pratiquer commO<lé
ment cett.e hy111ène et d •attolltdrt doucement, gràce à !a 
petlt.e dose quotidienne de ce merveilleux sel de Mntc. un 
âge .... net En .. nte diU' tes lu pbarmacles: le rrand 
tlaoon Sedllt.r.-chanteaud: 18 tranca tsufflS&nt POUT t.:oa 
mols>, (l'i• 72.>. 

.. 



INIASlt=ll 
Tout automob~e soucma u• JXIS<«I one •OllUre tltgant.o H personnelle acMte une Il> ASH Il un prix e.xce~~on n eL - Agc:iœ i• ..:e, .o. cil&~ d'he!:es, à B:uxelle> 

Manque d 'esprit 
Cetie campai,. <ct ra:e seTa cart.ctk..sé<l dana 11lls· totrè de nœ grande• Joutœ politiques, par un manque d'esprit a.bso!IL Rlen de plus désola.nt, t'!l .Ut~ q•Je :e specte.e~ èes affiches p!Bcardtes dans Bruxel:es par: .. dl\era partta pollt!Ques qui nJtronteront dimanche prochain. Toua les v!ei:x cl4:bh ont fté reprla. et ml!me le mouvement • R6 • l!'a rien trouvé de réelleme:lt Inédit pour corur ce 1enre ~ prOJ>3iW1de »llllel:e. 
011 aont les vleWes affiches d'antan, vou«a t. l'lnsulte rabel&ls!~. t. la carlcatun V<.Cessh"? Aujourdbul. ce ne aont qo<i banqu?ers en Jaquet~ et poires trop vertta QUI &e prfla.ssént sur les paple~ humlèes QUI couvrent nos pa~ L'tleeoeur moyen ne r.t mê:ne pu devant CM d"6-ll!na malha.blles. &a.na lésere:.! et sa.na Joie, qui ~l~t a!llrmer la lalllite de notn bonne • zwanze • nauona:e. E&t-œ à dire que vraiment, la trtse, ~ 1 Bœrtnbond • e: la drn:Uatlon auraient tué, chc• nou., toute tantall.1e? Ce 6el'&IL à desupérer de tout. 

MARIN, FLEURISTE DE QUALITt 
Envol de fltu.n u1onde entier. - Face avenue Chevalerie. 

Manger en plein Bois de la Cambre 
au c CbAlet du RQ< .gr j vou.. a .end wn excellent menu (CUJ&lné a~ beurre> à 15 (OU a 20> rr .. vu1 rm compris. M.el.I et service de Ier ordre, dans un cadre de ,·erdure ' Gr. l&lle p: noces et banqllets Pare d'attract. pr enfants. 

Eloquence 
JJ. D:ercltx, t.ncien ministre et séna~ur a e~ na:urel!emem ml& à conLrl.butlon au coW11 des rêcents meetmp or1a. nJW p&!' le paru llbé.-al dr.r.s l'aqlommUoD bnaello!oe.. Dimanche mat:n. Il parla:t dalla le n0&:a!i1Que d6Cor du Th{-àt<e Flumand de la rue àe Laeken. QUI sue la pousalère et J'ennuL Tout 'le monde do."'tlla!t. lonqu~ M. D!eràx pr:t la p&rO~e !»Ur donn~ lecture d'Wl dl.lcoura d'une grande emo'.re Ut~ratre w ad)eetU. chevauchaJent les pérlphra· oes. e: :·on admira parUcullèrement la phra.!e 5\lln.nte. cil· ltlle <M l'antique: 1 Hardiment, aan& h~i.a·ton. Il faudra d•maln couper au •ecatcur les hypertrophles. ICI gourmands qu~ aan.> uUll~ pour la na:lon. absorben: une ..,,.e lndJs. pensab:.O • ICS branches aalr.es .. 
Et chacun de ae dé<:larnr enchan~ de ces fortes paroles L'aprS.mldl. au coun d'Wl second meet!Jli, M Dterclu ol>tmt un l11C'Cès r.on rnolna i!clatan:. Pulan: du vote Io.ml· lJal cher t. Léon DelP'elle, Il eut oe mot dM<>rm&!s h!storiQIM: 
- Le •ote ram!llal' eo:nm. 11 c·e:..it fa.in IX"'U• • d'lll· t.lllcenot QU• d'avotr C\Nl ou i:IJt enfant.. 1 D&ns OI CU, , . proposerai. de taire vo!A!r dè3 demain ~ lapina ... t1l1 :.onnene d'app:&u<Uasemen:a salus œ:t. :n:er•"1l:lon. 

Le plw important client 
dea charbonnag;s belges 

Par le plus tort 1onnact ~ en ll'J.\ aup<W des eruubonna&es beli•S contr6lt9 par l 'O!lloe Na.tlonal dea Cha.rbona. le Chantier Houllltr. la puwante et pop~ firme br.nellolse . .., claaSe en t~te do 1<>u:es ICI !irmu bel& .. diS· tr.butn.,.. de cha.rbons pour royers domest!Ques. 10 p. c. CS. réduction aur leo prix de. charbon& domeostl· 111* peur prvrlalona d •ü 
Consulte& ll'.8 blln&UX dt oammandeo du ChanUer HoWl!er Cil kr!YO 75, Quai dea 'C1sln• Tél 1U8.SS (10 JliwB). 

Le peut coin """' . .!!le "!ttal>le. ul!n moderne que chen:llez, c·eat le Cbaolllly, H6tel·Ta<eme 1. rue de lml 39, rut Alsa«-Lonaaie. XL. T el IH8~ Chambcœ, ~ 

Le nouveau personnel du Parlement 
Le DOmlln: des d<;,ut6i qu: r eno<.cer.· à la •le poli est. on le aa1,, conatd6rr.ble. J amala l'on ne Vit tant d. meo polltJquee qui &e re::rent sous leur tente e\ tom .dle<JX au Parlemect.. 
On a eu la curtoa1~ de faire le relevé d •'i mem de la Chambre qU! ne 10lllcitent plus le renouve Je leur maxid&:.. 
On en oompte au molna vlnit Qui appa.-Uennent tout au parti caUM>llque. CeUx qw a'en •'Ollt n·ont ;;iaa .-û ŒU> à mal par Rex. u en m qui panent parce l'atmosphère de lbtmlcyc1't ne leur parait plu.o tzès 11> Ils prf!érent rentrer dan& le œlnie de la •·le prl•ée. C.UX qu.1 ont tû ~f& t. ~ allal:ra !:nanc!~na ment qu'il est plu.o prudent <le s'abs•erur de tenter ebance électorale. Sell! M. Van Cau,..elaen ronl.lnue solllclter le& aut:rqcs des é!ec:"un flamln;an!6 d'Annn chen:he à falnl croire qu'on 1111 en veut aurtollt parce QU' est na.mtng&nt. 
Le personnel parlt.mmtalre sera &eloo W•'es i .-obablll• :onsldtrablement mocil!1é aprcS le scruun du 2f mai. c., 

QU! &e livrent au petit jeu de la statistique prltcnden: Qll y aura à la Ctumbre de quarani. à c:wquan:.. r:iiures Velles. 
n faudra, en raloon de la majoration du n•nnlre députf• trou•·er Q111cze pupitre& de plus da.ni l'b et la ques:ure a dtJà resc"u le problème 
On a par&lt·ll. dejà commandé une bOnne centaine ~les pour les membres de la ruwre Chambre. n :a que, du .iOUr au lendema.n. les llus puluent montrer a· receveurs de t.rsm et awt enrdes de chenun de rer la m dAIJ!e QUI 1"'11' as.are la cratUlt.è dea pcrcours. De plus, on "6tlme que lea cadres pultmenlalres consldtrablement raJeWlla Mala que d~lder& le co tlectoral ? Nul ne pourrai! le pr• »ulr. 

La plus belle statue humaine! 
a t~ oronz... grt.ce t. èea l>l'OC<CI• ant.~1 .· s. A notre e que ultn,..mod~rnlale, cela .. mble un m1the. pttliQUe un sorte de détl 1 Cependant, e "eol Wle rfallté llUSl5Sllllte t. laqurae chacun et chacune peut !l'"<ndre mltret chaqt Jour ... dans la plua oflébre et la plus splendJde 1n.tallaUon de not.re époQue. c'eat·à-dlre au fameux Sola.rtum dt la place Génfra! MelMr, à Sdlaerbt".k QUI eat !e &tadlum Ir~ quent6 par le meilleur monde do la capitale, et ou &e pn,.. tique le culte de la vttltable beauté par les llpoN en plei. &.Il'. 

Ceux qui s'en vont 
Lo barreau la mqtst.rature, la politique et l'tndusLr1e on& !all aamedl d 'lmpoeantes twtéraWe. à M ~rll'S Croque~ afnateur libéral CS. l'arrondissement de Cbarl.erol, qU! an:i pria, en 1918. la swica.slon de M. P1ret-Ooblet, d~6 pen· dant la guerre et qui, depulo lor&, avall t.ouJoun fi<! rff!u. M. Croquet.. qu1 .. , mo."t à prè6 de soixante-quatorze ar.s. n·tu.11 venu qu'"-• ta.rd l la polltlque active et, au ~ boW'& de comblen d'autres QUI pUknt de la politique dana l'lllduat.rle c'eot pu l 'tndu•t.rle qu'il ttalt entn dllll.l la politique. Avocat t. 23 ....... ll lit d'abord carrtére au bU· reau pU1s s'lnté.-, d&N la réilon tndustrlelle ou Il valt, t. IOlll 1 .. ~nrea d'Uldus:rle de œtle ~. la ver ft'fÙ au.sst bien qut les mines ou la métallurJle, les c terlea ausat bien que la eUamlque et c'e.t la compétene dont li &.\·ait talt preuve danl ces divers domainc5 QlÙ amena ses ama t. lut demander &a collaboraUon pollUQue Te.nt et si bien que. tait. t. noter. c'est en 1912. our la IJ.ù du ca.rt<!l llberal~lal.1$te que M. Croqu~ tut t:u 8'n&t teur suPP:6allt. oc <,\li n·em~ d'&.lleurs pOlnt par ltl oulte œnalnl ~lallst.es dt lui n:procher &IC$ mandata d 'ac{. m!nlàrateur dànS nndustrte. 
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M.m. s'il r 1 de la politique, M ~· &'occupa smtaU\ 
l!aJDQmlo au ~ de la Haute AMemb!~ com:;iffll&Dt 

que d'llutres Ica ~ de noue in<h1.s~e. U &•'&11 
et dt!!eoou aans ae la&ou, a.-ec notre d~!um con. 

Arthur Pater, qui mourut dtput.e de Cbarltrol, l'ldtt 
•-alorl.5er la Wallonte tn é'..mdant l• marché lnt~rlcur 
notre pays par une union kanomlque avec la Fran. 
s'il n'a paa eu la Joie, avant d• mourir, de voir rb lt.s< 

\ te ld<\e, q11e d'auttts reprendront &ans doute et feront 
tJr, !l n'm reit. paa molna un prècUrstur dont on 

prendra ml"1.tx, quelQue Jour, quelle !ut la. port~ &éM· 
"' c pratJqco de l<'a dcs.'1<'1.ns. 

-::ez des pm rzb b&a de la ~otillerte et l'horlOI" ·rl• a 

51, ch. d' lxelles, Brux. 

Chooe cur1.use, i.andls que clara l'arron~mcnt de 
Jero: lt"S IOdallates !alonlent Cl!dle de tout bo4. au 

de ""tte eampacnr llector~. oontre la liste dlssl 
te de la nun.ru:e Oause. n. ~gnalent les communlat.e. 
de leur côté, les ménatealent tout autant. D'où venait 

te anoma~e? O une '5011<> de front populalre que le 
Rappel 1 a lmngln6 ou révtlé en rapportant qu •un a;:. 
d avait blm lallll lntt-rvenlr NaturellèD'lent. Je c Jour-

de Charleroi 1, qui C61. aoclallst.e, s'est empmisé do 
ttt. Mals li rélullc de 11& réponse que si la propoi.1 

n eornmunlste dt U..te commune n'a l>ll$ ét.e acceptt<i, 
'<!t 1::nout pill't'C 'IU'elle est p&r\'enue trop tard alors 

c le poil n•alt di'llcne les ~didat.s et qu'on n'avait 
le pauvolr de modifltr l'ordre des candidats 1. Q~ant 

reste • d~slreUX de ne rtrn taire qut puis.se con>promct
b rlallsaUon de 1 unit~ ounl~re lOOUS l'églde du P. O B. 
aoclallsic. on!. dklaré aux communistes que IOUte ltur 

':ion portualt contre ~un adltrs:Ures de d."olte et qu·r 
ence Ils n~U~ralent 1.,. oommuru.s:es •. 

Le Calt est que commu~tea et !!OClall.Mes ne "" tor 
lait de peine au coun de ct!lte campacn• tlectorale. 

!:<. ,.,.. I• pttlude d 'lll lroo populalre bel&e? 

GODDEFROY 
O'P'IC I&" JUOICIA lft& _.l.NSIONNil 

RUE M ICHEi. 'Z.WAAB TtL. 21,03.79 

ED revanche. la lutte n·a pas cCS6é d'~tn vtve et m~me 
lonte Mitre IOClallsln onbodoxea et soclalu.tes. .. orth<>
uge qui ont tthanct çà et là, au cours d• Jeun mee-

des torttnta d'amênttts. et qui ont fct ce qu'ils on\ 
les uns et les auuu. pour a·em~er m:ituell•mrnt 

.. rfp&ndrn la bonne parole 
A Monceau-aur-Sambre notamment, ce sont les orthe>

os qui ont eu nwon et le camarade Leeoll. qui a prts 
pe.rU de Da~. a pu tplcment prendre la porte après 

,.olr vainement NS:l)'é de ae faire ent,,ndre p&r un pu
Uc Qui le conspuait. ~la.la quelques )ours plus tard. à 
lllY. tee « dauasatea • a\'alent leur revanche et c'en le 
Ulyen Gailly qut llnalem•nt dut se taire. faute de pou. 
lr Se !aire kouter Pourtant ses auditeurs habituels sa-
t &'Il a I~ vrrbe Mut. 

Mals, à p11rt ça, orthodoxes ou autres, tous se ttclament. 
croirait-on. de la llberle pour tout le monde, y oomprts 

Ue de parlrr. 

Le nmntto de mal de ettt.t rerue l1en: de pe.n!Jtre: U es' 
,..,,.,. au prix dt l tranc. dans tous les tooequos. OUtre 
«udea 1ut des questloru d ·ac~M ftelle le n.cbat du 

emln de fer du Coacol, U contient dlven artlc:ea qui, 
liaZil :me forme t.-ts vlnnte. Ultlquent C<r\a!nu lnst!tuUoos 

'$.Sallt du Mlnlftère def Oo!onlee. 

Lea 11 cris désespérés n de l'élection 
Lea propagand.s~ .,. pl ..s !on de 1:1 i>'rlode éll'Ctorale, 

pousocnt parfois des cr.s ~pérb! Ayant pu~ tout 
l'anenal des iur.:mrnts dont lis ont c:ru pou•'Olr ee •cnoz 
pour COl1\al.'>Cl'e l'éll!CteU!', li ge mettent à lalre fi~e de 
tout bOis pour attdnd.-e l'adnrsa1tt1. 

L' • Eto!!• Belre •. pc e.•entPlt, ratt ltat de ce que dts 
commi.ssalres à t>r=ds roo;:es &\'&lent, lors du col'Ug• 
du premier mal •malmené lftl malheunux qui ~a.tlalcnt 
tra vtner le c rtège •· pour s·tcrter 

Ceci nous donne une tdée de la 1.berté dont Joulra'ent 
1"' clto)·tn.s oelges en régime sociallite ! 

Noua ne savons PM 81 c•tte Judlctcuae remarque aura 
décidé quelquea indÉ'CIS à rnter pour la ~te Ublrale Mals 
noua proposons à l'auteur des llgn~ ct-<l"S!us cltèes une 
note de ce ~enre : 

c On vend dans le.s coo~ratlves aoctaUst8 de la bière 
en bouteille 1 travaillant t v\n!11'<1U•tre hellttll p:ir }Our. 
Cela donne à nos art.lsans emp!oyfs et rulUnteurs une 
Id~ du tra~all que l'on exJgeralt d cuic en régime SC>

ctal1Ste. • 

One Tlsl:e ne vous engaze à rien. mw •lin d ne \W la 
superbe collection de m. 1 ent.s de Wttl<-End • partir de 
393 francs de chez Jean Pol. 56. rue do ~amur 11.5!? 44. 
1 e qu 'll r a de m.ieux comme tl3.Sll. coupe et qua-Lê. 

Suite au précédent 
!...& c Peuple•. lul consacre le bas de la pr ml~re co-

lonne dé sa pniruère page a celte pancart.e en caractères 
ana.., et rro~. 
u 1•hlllppe Il? 
U le duc d'Albe7 
t talent·Us eatholiquts, out ou non! 
Ou bien apparttna.ieut-ils, pilt ba~ard, au Front Popu .. 

l>ln>? 
ht..ce ausol le Fro nt P opulaire qui a Cali brulrr Junne 

d'.\ rc! 
At~œ-nou.a à "" que. atrul proroqu~ les cathoUquC3 

~pondent par un C.'1 desespt:1!, d3n.s la mtme.. ncte : 
Ll Boduornat~ 
r.:t lea sb eirnts Franchlmontols! 
Lt Ctu.rlltr .. ·1" Jambe-do.Bol•T 
l la.1ient·il!. !OClaU~t~ ou.i ou non'! 
(.'a .a-t-U e.mp«he nos pt:rn d'e-tre heur~u' 1 
1:1'kt- •~ peU&.e Salnte-Tbtr~ df' tl.-.tru, qut. eo t8a, 

tors de 1" Commune, a l ait nambtr l'llotel dt ville do 
ParlsT 

Qui douterait qu'une telle a!tlche !~ mont.cr le chl!lre 
d<'a suffrages de la 11.ste catholique? 

:'\tESSlEURS LES OF FIClf.RS 
Pour l'OI chell'llse5, ools et cravates, adre&ot-\'OUS à 

Louis DffiDet, 37. rue au Beurre. 

Votez Rex, libéral, catholique, 11ocialiste 

Vota mteux l Vota PQUr le c ROOIER •. dlJent-1:.s 
a~ car le patron a tlabort ses menus &'l'l!C aén!e : 
deo ~es en abondance. tou,Joura lralsl, du T1&rlde3 
de t.out lu choix; nulle par. on ne mange llUSll bien pour 
a &O. 9 et 12.50 !r. Le • Rog!er • ex!s~e depu!s 4$ ana à Bru
xclles-N'ord. 4. rue des Cro!-<ades, 4. N'est-ee pu une reté
rence? On vous attend au « ROGŒR >, Bruxelle.t No~ 

.. 
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L'étude de la science .exuelle 

et de l'Hormonothérapie 
La aexuallte Joue un rôle prtmort1lal daDa 1 •exJ.atence bU· zna\ne, m&la ce n •est que d•puls quelqu• annee. aeu1ement 

que la acieor" a'•t aU&cbH t. cett.e tlude. 
On ealt t. pr~nt que ce oont 1.,. bonnonM, a«:rttlona de r JandM rndocrtnu, <IUl r~t notre YI• aexuelle. Le Prof-..r Orbantacblcb. notamment. p~t.end QU• des een· ument& comme le raV!ssement, l'amour, IODt eauMll par l '1n!luence de. hormone&. 
La medeclne modeme a. acqula la certitude que la d 6t1· 

clenoe slan<IUl&lre. c'est.à-dire lorBquo lea r\&lld• no • attteot plu. ou pu aaaez d 'honnan.., omme oertaJna pb• 
nom~nes oommo : eenlllW ~e. neufMtll"'1e aexuelle, dlmlnutlon dea !acuité• pbyslquoa et Intellectuelles. 

D lera1t touhalt&bl• que cbacun, homme OU femme, COO· nallM t. tond le prob:eme de la aexolosle, et aeche QU• la ectenoe peut remédier à pl"tsent à cette lneu!!lalulce Clan· dulaln ou d~ull!bre aexuel 
Ortc• aux progr~ m<ni.. de ! ·sormonotbéraple, oo peut aujowd'bUI lutter ~:>lom.ent contre la chute ~ aew, le 'fleWt&Sement de la peau. la conaupaUon et J•obéal!A. 
A c..t effet, noua &YODS pu obtenir de l'I.naUtut d'Borme>n.ochénipte de Par.a. d• ~oulolr btl!'D mettre cratu.1tement t. la d.l.spœltlon dea lecteurs de c l'OUnlu<>I Paa? • des ' tud• documtntall't'a remarquables par leur tute, J.eura C'f&llhlqu.., leur& Uluatratlona m couleu:a. 
La brocbure !» P 301 tn.lte de l '!mpulsa&Dce el. de la t rlf\dlté; la brochure !"• P 30~ de la beautd dea se1na et de leur ra!!ermtasem•nt: la brochure N• P 303 d• rtdes et des peaux !antt..; la brochure N• P 304 d• la conatlpatlon, la brocllure X • P 30S de 1 'obblté. 
Ectl.re à LAborat.<>lro d 'Hormonotlléraple, &O, rue des Oom· merçant.s, à Bruxellu La brochure t'<t env irte crt.tult&"'r-· ""11$ pli f P.tme 

Apaisement en France 
L'lnq~!:.lll~ .. qw '(~: '1.:: tDl œee OP la France, au lendemain du suorN dèc1'1! et &Urprenant du Iront populaire, 

lnqul~tude qui a'~t naturell•ment traduite par la tulte de capltl.nx, a'nt. un 11<'1 calm~ Rl•n n'est chanci! dans le ryUuno de la vt•, la aemaine a é!A belle <!ana Parla ruM. 
rén~ On a rn beaucoup de monde à la t.,,,._e des estât. Poorquol a'en !&Ire? 

Le mllll&nt de p.uclu! a Io cœur 1ont1e d'~pénnoe~ oo 
~a TOlr ce que l'on 1·a voir. Le dro!Uer val.n(:u. l'ad.mlrat"1l' de Ill de Kerllll.., attend l• valnqueura aux dl!!lcul8 du 
pou•-olr. et le Français mo}f'tl ~ dlt, avec une lassitude r~ s!rn"". que Jee gouvemomenia. fu.qent-Us de droite ou de i"Uch•. c'est tou)Oura le même t&bae; que plus ça change, plus c'f'6\ la mtm• choee: Que depula quelque Ylnet ana. on a 1'11 des JOUTtmem•n<6 plu.a ou molna de droite qui fal
aa~ent une pollUqw- plus ou molnS de puche et des IO'J· vem,.menl.'< M gauche qui fa!.<alent une pollUque phu ou moins de droite; que cela a abouti • une lmpu!M&nce t<>t&Je clans prtSQue tous lee domaln• If. qu'apris tout. un IQU\'Blmnent do puche, rilolument de pucbe, ne pourra paa faire de plus mauvaise politique que les souvernement.s 
~-radicaux oemJ-co'\Aervat~ que l'on a subla juoqu'lcl. 

ZIRCONS D'ORIENT et/ 8.. · ULIE LITS BRILLANTS CHIMIQUESi iiouterie J N 
Bo. ,.,d Ad Max, 61 : Pau•t• du Nord. 31 ; Rue des frop1ors, 51 , Avenue do la Toison d'Or, 49b. 

Blumisme 
Tout nouveau, tout beau Le boureeol.s Crançala e11t st 90uant parvenu à enrober lee lead"1s IOClaltst.es trtom· 

ptul".t.e dana l'eninant.e CUJm&UVe de la 'Ile par.11enne qui! n'eAt pa.s loin de croire qu'il auttlra de quelQU~ mola de pouvoir pour !aire de Léon Blum, un auttt Millerand. un .au• : Brir.nd, un aut.to Lavat e·~~e un bon poUUque . 

consorvawur, ce que le mllltant n•lf ap~Jle un c trlltn la clasae ouvrtùu. Noua avana vu le ml :......,ld; "'1e, brlandl.smo. le lanli!mr. pourquoi n·aur1a.wnoua pu blumlsme? 
Evidemment, cela n'a rt•n d'lmpogslble, mali t.ou.a 

converti.a du soclaUsme ~Went. per 1.,ur Otlllne. de pet: 
bourgeois ou de petit& Jl&1l&1lS rranQ&IS cr.li dnal•nt naturellement ~ lawer Ndlll.re PM' la !a.mlllartW dN oh.._ dN art.la~ à la mode et des aena du monde; n'Nt pu aana p6r!J que 1·00 pe.s.se d~ 1a boucbf't'le 
Cba~ldoll ou du pe:U a~ement d'Auben1.l!!.mt aa.x 
lala que l'Emplre tt la Monarchie ont !~da à la ~ bllque, 

JUI! p&Nlen. sraoo bou~ et dll ... ..tant.e. un 
Blum Nt plus ou molna l)ftmunl contre - a6duoùoaa. ert mltllrldatlaé contre le potion mondain Et pula, o'• t lntel*:tuel orguellleux et QUI tlatt • oee ldé<la. t.lon QU 
Brtand ou un Lavt.1 é:aJent d~ prarmatlst ... d.ea oppo • n1st.ea qui ne croyaient qu'au ta.Il C'est pourquoi le c bl 
mlmte t>ourceo!a • risque de faire !atl'-"' route. 

Fuyons la ville ... allons au frais! 
au c Cbalet du Rœslgnol •. au BOi& de la Combre 

l'O!i.r ù W : - cramlcrJu et craquellna lnkal~ Soll pare d •attn.ctlont <~:un pour enfanta Son danctiic de verdure arrémente de ! 'orchestre Joe Andy (qui noua vl•nt du Néçe"'O de Nice ... et quJ a du rythme ... > 
l'Our Z. l'lldl ,,., ~ to'7 : - menus excell•nta, cullln6s au betln'e, •ln tin compna, à l~ et 20 tr. Tout lm~ble. 

Cependant ..• 
Cepend&nt, comme lea néce.'5.>lti-3 du poul'olr sont lem mfllnes pour tout l• monde, M. Uon Blum. d.b qu li <U appo.l\I qu u ne poUT.i.t p:US ae duaber, SI iant est qu'il en ait e''1 tJl\1e, a altlché une 1tupt'f1an• e modt!raUôn. ll n'était plu• queslJon de 1 Jo ''OUS bal.>•· ru de la «Ill.LM en vacance de la ltpl!W •. U. proçamme lmmtdlat du 

fN>nt PoPUJ.utt resoemble pttSQUe ;. celui du colonel de la Rocque. D ne &'loi\t plus que de c ranimer la con!la.nce •. de c ramener la prospértté •. d 'c a.....urn la pe!x •. d• uauve&an!er 1 .. Ubel'W publlqui:s•. Que veut.<m C• pluaf Ce bOn M. Daladier, premier lieutenant radie&! du citoyen Blum. dlM!t l'autre Jour dans l' c Œuvi-e • que, dans le prorra.mme du front populaire, U n'é!alt queatlon ru d'lmpôt 6lU le capital ni méme de naUOnall...,.tlon lmm.édlate. Trb bien, 
mats que dira M. Thorez. l•ader dM communJst.te, qui • de<:laré que l'on allait enttn faire payer l<S r!chos? Et œa d•ux cent famlllea que l'on a promis de donMr a dérorer aux ml11tanl4 de la «lnture rouge? 

Los oommunt$tee. qui tiennent à lt'llr popularité, ne parù. 
cl~ront pu au pouvoir, malS M leur préte l'!nte.nttoQ 
d1nstltuor d .. clubo de lurft1llanc~ cha~ de •elll-r aur l'ort.bodoxl• rl!\·olu!lonnaire dea èlta. • Oe eeralt l'atmo
llJ)b~re de 1bemùdor •, dit aveo horreur le gago radical 
Albert Mllb..ud. En err~ cela y ru<embl~t A\'fe de1 club8 de eur<eillar>~. U n'y a pas de IOllTtl'Tll!ment pee.. tlblo. 611 ne parv1rnt pas • I~ tvlt.or, M L6on Blum no 
tardenl pas à •·~ apercevoir. 

Substance gélifiante naturelle 
OELIFRurr permet de cuire le~ con!ltutta pendant trU peu de temps et. de ce tait. leur oon3erve toute la aveur 

dea !ruila. - Réussite certaine. 
Essayez avec la rhubarbe. 

Les deux discours 
M. Uon Blum, au cours de la aema1ne demlère, a pro. noncé d"'1lt çar.da d!XO'Jrs. l'Ull • r c Am«tcan Club • devant quelques joUm&lt..18, 1 ~ blppy !ew •, l'autre à la salle Wagram devant dta mllllera de ~nonn... Le dJa. cours de la salle Wagram f~t ....,. creW< m&l.s bl<m dlt. 

et le ;rlomphak!W' pu~ J •'l'Wnr IO!l t:nœlPbe. On l!O!lt' 
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ait amlr l'Ulu.'1on qu'il avait conquis le peuple de Paris. 
Lo dLocoi..ra de l' • Amencan Club• rut plus lnlhessant 

lead•r eoc 11 te 1 <léclara ciu• le Iront populaire déstrall 
paix avec tous le. •olslns dA! la France, qu'U respecterait 
r~e <1Ue ceux-cl •'étalent doru1é et au 'Il n ·entrepren-
: Jam.ala de llUtrr• de propacand• ou de rancune. 

n est lnccnl6UU>le que œs ~araUons ont prodult 
cata1ne dé~• lnt.ernA:lo::l&le_ 1A p~ Italienne 

• d~ utis!al:e i.. ~ allemande n'a r.en dit, 
De pouta!t !'.ll d.m3ni!er davantage Et Il ~ ~rtat:> qu~ 
rst 111o111S Inquiet «rJ'au premltt &bord de l anwee au 
air d'un iOllVerDm>ent socialiste. 

Ban'e. L r. \U OJ; R\RRE, pouhon gazeux et ferrugineux 
un tm1lqu• pu1"""'1I qui 1>t.llllulo et répare l'orpnlome 

p1111 reb<ll<. 

Négus vi1mdra·t·il à Bruxelle1? 
Il p<>ralt que c m pour aller ia1n déveloJ>l)tr - pbotœ 

RE:>OIRTE. 30. rue Grétry, et y choWr IOD llOU\el 
JL 

l'instar de M. Van Zeeland 
H L<on Blum a eat lml .. ~né. parait-li, d• ce que !"on ait 

rour>r 1e bruit qu 11 re!usera1t de prendre la présidence 
Co118'11. 

Nous pou\'OllS cil"' sans aucune cralnte d'Hre démentis, 
, à ce prOJ>OS 1 VendtmJaue •, au moln• 11 tels evéne
ms ne &111'1.Men. pomt dans les joun qui vont ~wvre, 

pouvons assurer que 1~ leader roc111llsr.., ura le P* 
prhldent du ~t'il 1 Front populaire•· Mm prés!

' aan.s porte!K e 
I>'au•re J;X>l1.. loin d être dfrar~ d• IA Tlct.o1l'e ~ect.oralo. 

a:um U'll•ll c à m assurer les prem1rres réalaaUon> 
1..;qu,.. d o..ikura ltM modéré<& : 

- Je denunc!e à ous les part.13 pollUques, ronflait 
B!um r"'°"rmcnt à un ln tune. d• P<"rmctl re a la France 
qui a Hé pcrilll• il Io. Bel11tque : une cx~rlence Van 

net 
- Alors Mvaluatton? 
- li n'en t pas qu~lon, répondJt vitement le leader 
~liste Pllr ex~r!c:!re Van Zeeland, J ent~ncls la m~

et non le j)l'OCl'&Dll!lt. SI chacun y 111et du sien le 
ne ll<'ra ~.:ne pe.s attaqué. 

En \trl;.f, cest de lopUm;sme. 

Ms!, mo!a dts mArtarr•. Bouquet. de martte. bouquet.$ 
corttge. Joli• t'nrots !leurts pour martaau et llt.nçaille> 
commandent chez f KOt'TC. "7. av. LoU1$e et 20, rue des 
onle. f'h ui op-rteura pour tous paya. 

El.. _ • rhrs. du moins pœstdant une tarie aisance. 
ayant Jouf l'Un et 1 autre un rôle en "'lie! au IOln de la 

le in1ern.t10nale. Léon Blum et not.re Emile Vandervelde 
• lenntllt • \ln e!lven l'au~ dos relations d'exœllente 

ratcmlti Cc qui n'empkh&lt pu Uon Blum, quJ est 
han"e culture do llC>Urlre qu&nd Emil• Vandervelde ve-

.t conlérrncla en Sorbonne sur la flwcilt~ de Jean ~ 
e. 

- POurq'Jol, en de tels ca!, ln•!atatt Uon Blum, mon 
ara de VAndcf\ elde ne cède-t-U pu la parole à Louis 

mrd? 
u->n Blum. anc!en normalitn, sait ~Ire à l'O«u!on d'Une 
rle~e. 

Plollr cel\11, mon chu, qui réalile ses prome<5etl, pe.ree 
·n ne promet rien qu'U ne ;>U!Ne tent.r, el QUI a'eat tou

aun fa!t une rêgle Inflexible du bon goQt et de la probité. 
8.1tt. Puur le TEA·ROOM de la chocolaterte Meyers 

avenue de la To1'0n d'Or <POrw LolllM). 

--AV 1 S 
Le PLAZA 

présente à sa c 1entèle un des films le plus 
captivant de 1a sa•son. Ce film. dans le 
genre de • JE SUIS UN EVADE , a 
fait couri r tout Pans au Cinéma Balzac, 
et nous n'hésitons pas à le recommânder 
comme l'un des meilleurs de la saison. 

N'hésitez pas: Vene::r; voir 

JE N'AI ·PAS 
TUE LINCO .. N 
VOUS NE PERDREZ NI VOTRE TEMPS, 

NI VOTRE ARGENT 
... .i..'" l 1. "\. .... 

Les fêtes de Paris et les élus du fTont commun 
En attendant de se me'.tre 1 l'ŒU\'r~ les c_.. du tront 

oo:nmun mwtlpLent leun déclarations en faveur dune pol!
Uq~ françaJSe de pro;,pért é. A la vcll?e de l"Ouverture de 
cette 1 grande saison panslenne 1 qui !Ut. l'an dernier UD 
inconte.stable lla..-oo, on pouvait redour.r que certains élus 
roc1alls'-"S, rommun:stes et puplStes ne- \1ennent à s'él~·er 
contre cttrtalnes depen..ses puttment « wmptuaires > selon 
eux. Il n'en a rien ète C<'S me&'lleurs du front oommun '1 
aont ru~• allés d'un maulfeat" o(l Ils déclarent qu'll ne..,. 
gardtnt pe.s a la dépe:-ise IX"" reban.uer l'éclat de leurs 
quartiers respcctl!s. Et cela dt:nontre blen que cette pous
lff 1 gauche a é:é ·~rtou~ l'dlet du m contrnte~nt qui 
JéVlt dans le monde des pe• ts comlT'er(3n~ e-; des petlta 
èétalllan:a. Et Il app&ra.lt tout aaturel que les nou,eau t lnl 
• u ~ lt"llr nD'Jvell~ clialtele. 

Détective MEYER 
AOllNCll 01 llt!CHl:RCHllS 01 TOU1 ~"llMICR ORDl'tll 

56, rue du Pon(-Neu/ tl>oul. Ad. J!a.::J. Con,,.lt. de 9 à 5 11.. 

Les communistf$ récolteront les choux gras 
En relu.an: de partleiper au gouvernement,, mals en pro

mettant à ce dtrruer sen saut:en loyal. le pan! commu· 
nl5te sait ce qu'il fa1:;. n swt l'exemple que, Jadis, so111 Je 
ministère Colmbes. l•ur donna le parU aoclalls:e. A cette 
t!POQue, les deu.~ personnalités marquantes de ce parti, 
Jaure. •~ Briand, se trouvairnt Hre : .. s deux bômmes le. 
plus pu!Mllnta de la République. Le président du Conseil, 
le petit pl>re Comb<'s et &"5 collaborateurs. n'avalent rten 
à léur refuser. Sans ~ appartmm•nt aucun levier do 
rommande, le• :;0e1ahst.b tenaient bien plu•: Us tenaient 
la queu~ de la poêle. sans leur appui. 1~ mlnls'.ëre Combu 
ent tté tmmédtatnnelt remt'I'><! Et les camarades s'enten· 
dirent • explolttr la sltua:ton. Lts oommiœ!stes s'ap~ 
tent à f&U'e de me.ne. 

w..t.T"ld Pont<ocll•e, une sltuatkln exceptionnelle 1 

Hôtel Gillard. Camblain la Tour sur Ourthe 
Terra&.•• et Jardln •U bvrd de 1 Ourthr, bnlns, t<>u• confort. 
Bar, aalon, rut. Ier ordre Menua avec plats au chollr, 

.. 
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La poularde 
4'J. """ û la l "UTCh• l Ttl. 12.&t.!O 
A11neu. U, rtJ• G•ltT~ ) 

On 1 ma~ bi.,n 
KE."US EXCEI..LENTS DE 17 A 25 FRA.._CS 

L'étoile de M. Eden 

Lee A:lglals ont cocl I! admirable quTu &nent en~ 
ro1alcmcnt. Il 'I a lo~tcm~ li ;· a plua d"WI sléc;e que le 
Royaume-Un! a ualt aubi w~ ~laite morale, dlwn.s w:ne 
~ humU1at1on CQmjlcl:ablo l celle q.:e lu! nut l annexion 
pure et AUnple l!e l"E'Juop1e. l'our la prmu~re Cols. or volt 
une pU!.ssance maritime traiter la • Home F1'1et • a:rr.me •· 
e.ll• n'ub".a1t pu. D au,re part. la prt.oence aux portes de 
IEi'IJ>te d'une !orle acrnér blanche QUl &rra pr~h&memrnt 
rmtorc~ dune rorte arm~e nalre - car les Itallcru ~ 
crutent de.,a des troupes tnd•i~es - est une menace ln· 
diseur.able contre la ptùS$anco ana al.se en A!rlque. C'est 
autrement 11rave que l'arrtvee de Marcha."ld à Fachoda 
lllais, eu ce temps.Lo\, le mo11de trrmblait quand Albion 
fronçait les liOU<clls. M.:ssollm >1rnt de lui apprendre qu·on 
pouvait très bien 1111 dire zut t·n Italien. c·esi un fai• nou
\'rnu 11uJ n t<>ut de m~mc causé quelque Ctonncment. dans 
le monde 

Eh bien. les Anil•la éUX-m~m.,. n·en a<mblent P•S plus 
i'U>nnb que ctla. lis encolM<"1t a•·ec un fl•gme admirable 
Comme du te1Ilf>4 de Napoleon. lb dlsent , uoUS attendrons 
notr• t.our 

C<'pcndJlnt une col re froide rt secrH" commence à 
monter à Londres c<>ntre les homme$ po!l•Jqu....._ qu'à toc! 
ou A ral!<lll, on r~nd rc pan.sables de l'échec de la poUt!qu• 
pacirate d~ = dtml~rcs ann!e B1·n Cllttndu. on maudit 
Je tnan romain =ts 1 tto:le du ~Ul!an' Ill Eden ba:.'<Se 
de Jour en Jour et 1 on rcporle de &1r S:muel H?:lre dont 
la manœuvre conc!Uant<' au.'1llt peu~tll! tpargc<' à l Em· 
ptre l'bumlllaUon d'auJourd1tul. 

Un tf'stament 

r:..um...nt Qu ·u a u.an e:n. ~I<! nos lecteurs, et Que s 1Js 
ne SOQ' pas tncore convatncus à l'heure act~eUe. c'est QUe. 
pour l)IUOCLer l 'EcMture, 1 113 ont une bo<:che et ne veule:lt 
point goôter •, le chooola: - pardon. le Supn'Clioeola: -
• J~r.. • ,.,. malnt•nant lll•~dre sa pabUcité dans les 
eoloMœ d ~ • Pounrco1 Pas ? •· 

Dë:>art moment&~ rn attcnd•n: u:ie aurpr:..e dent tl 
sera rait pan Ici mble en WlnpS uUle 

Codicille 

Un codicille au tt•tarnmt cl-<ltut1s : n 'oubllf'Z pas, paur 
Ill I\'ntcc6te, surtout al vous allez à l 'étran:;er. de placer 
dans votrt> 11llae votre provision de chocolat - pardon. de 
Superd1ocolnt - • Jacques • 

Merci 1 
• Jacq~r.s •. le Su!><'rch(JÇ()Jat à un franc le gra. bAton. 

Beck reste 
Comme l'A<llriche, et ésalement pour des raisons d'ordre 

tnurt~ur, la Pologne vlrnt de remanier eon gou"ernement. 
ou, plus eoxl\.Cttmtnt, ce gou\·ernt-ment a·e.st. remanJé. 

Lors d'une prtc~ente rrto11che, rA!lemogne en sul.,ut 
l'<'volutJon ftVtc une v~nlAble 11nx!éte. Et quand elle rut 
r~solue, le R<"lrh tout ent11·r poCJ.Ma un eoup!r de soulage
ment tuuda que SM Jo11maux !mprlma.Jont en manchette: 
c ~k bklbt • Œeclt rrste). 

c·t<talt là l'•.ssentJel. aux yeux de nos vo!s::la d·OtJtre-Rhln. 
qui Uennent oppanmment beaucoup à c lam1u~ • po:o
n~. dont le colonel Beck e.st la chevll:e OU\T.Jore. C'est 
que cette am!Ue - avec les malna en poche et un revolver 
d&lll chaque main - ~ peur ~ un palliaut A rencer-

clcment quia dtnon~t avte t&nt d'ln&!!tanct un 
con~ la -DAC<' be cheVIQUe et peuWtre en• alllance 
vue d'entreprt>es t>rnt Je ... vers l'E!tL qUI lu liante. 

Cette !011 en llTe Beck restt. Il .. :nbl• <nbJ:• 
nounaJ cabine• rrullle 1'1nsp ru p•us quo Jamah de 
P<IL èe Plbutlstl e• nnro..~cr encore dnan:an • 
t>on.u~n nec 1 A • ..,,,...,..,,, 

Au r~nc1. la 1 Polonla tt!tltuta • m enecre ron l 
Elle continue de subir l ln..'luence de.s LrO:s P&18 q 
parb(~rent l)eC(!anL Il I0:1Jl=llS son temld.re et lts 
•enslons lntt.runa qui la dl'1srnt a rendent pru ap•e, 
e morne.nt, à v<vre en rt;lme Ub<!rnL 

C est ce que Pl~ûl comprit trts '*n. quand n 1 
à la nation $8 dlctature !>'rsonr.cl:e par l<lll coup d 
d11 r a quelque dlx ans tJalh<:11rcll!miti:• la Frame 
Pm trop tard que c" pays sl ardemment pa trtot.! ma 
de cohtslon et d unJtt qu 'Il do être soutenu et 
- .ans ava1r l'air d'Y t.ouëor pour ne PR• rroi-~ 
•usccpUbillté QUI .. t exti+me ma nt~ <'n ••Ulant à 
i>&5 la! 19.lsUr croire QU 'on "" dt•!nt~"'SS• de lui. du 
ment qu ·on peut comptu sur 63 collilborntlon mll! 
en c•s d& connu. 

A chacun sa chance! 
Atm de pouvoir 14 lent. . adr •z.vous à 

L'ORIENTAL 
S1J<'<·;afl •te du bon caf~. 

84, ru~ N' u 1 , , Bt uztllr,, 
~ul vous orrre p1r ncl10 d'un dcml·kllo car~. sc!on la 
111.é. soit une parttclpation à la Lo:er'c Colo~ ale, 1<>lt 
tlmbrl'3 dor~ :i.t droit à d1• •UP<rbc• primes, ou leur 
bou~t.:nent ~n rs!X'ces. 

Cat~ extra à pari.Ir de 3 rr. ~ le dcml·tllo. 

Tactique allemande 

Les AlleIIl.'Uld!. eux. ont ru l'erreur de la France et 
ont prollté. 11.s dJs;: • bien encore entre eux. &\<e ce iM 
qu l:S ont taujours pro!e.so.c! à 1 t'iard d"" • Polaten •, 
cru.~..:! ont blen bCSOJn QU on rur botte de nou•cau 
dtrl"!~re. Ma;,s l'.a U p.rdent a'l'<C Win de le dire tout h& 
de r.:bne qu us no ch~naonnent plus lt 1 Kamarad Polllcl 
en contrefal.san• sa façon ~!tt'tUt-.lle de parltt la b 
de Goe!he 61 d lium~ d la J.enne 

R :ilrat · '3 po .!lque !racÇ3tae dans 1 Est a abouu A 
CU\Mnt tthtc malgré 3 Crancop)UUe e rt du 
pol01Uls et en d~plt dt l 31 a ce qu; aubol:.l(<, tou,) 1us, 
'llo:ns sur le P3P:<l' LA , n14lr.• au ccmtralre a mat; 
r.ant une autre na Ion à ACS cc.~ d.ins l'lso •ment où 
es: contl:!~ et BYllllt radlea• '11tnt ch.'\n;d de tacUq: 
elle a prat<Quement reroavrt O;inzlg qui 1 •e.st doté d 
g'.f>U\ernemt t rattonaJ-soc allstf prma..n~ Il" ton A Ber 
et qui :itrJre avec la p!afe de Top~t Jusque dano la p: 
pagande touratlque au m~me titre que Ica nutr<S vtl!cs d 
Reich. 

Par e'"mp:e Ill »ltc1t1or ~conom!que dt •a Poll'gne n'7 
rlen gagné et les 'Ile.ures de pro~":lon montlalre a 
quell<S er.e a dO reMurl•. en abnndonnant "' lentat:ve 
prnspérlt~ rela:lvc l'tlt la défiat!on. no vient que trop 
tlrm<r ce que nou.• dl .. ons U y a que!qur< mots. au re 
d'un~ lnrul'Sion ti. Vanovll"' C'Onctmant 1~ 1'n1\nres d~ 
pavs oi1 il n·y a plu.a que des dettes et aucune ctrcu13t!on 
capJlaux. 

Réminiscence! 

Comme la plume au vent 
Ch:mce r.L volage 
!llala QUI t t 5:1go 
L'attrape sureqi•nt., 
Chance v&rtc; 
roor qa 'elle ~wto. 
n raut, ma mie, 
Cmquante tranca J 

LOTERIE COLO.\'/ALE, 
2Qe !TQJ:C/te, IJU:cll bàtre, 
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C6 d&p:Lr du Prince Sl.llhrembtrg a commencé pe.r <lé· 
' caler t "' ceux ~tt' s.,nqulétent du oort de l 'Autncbe, 

emmenL mcnacfo par ltS ambt!JoM alleman<WI qui 
nt 11'1\S e< en &: précl=t n a'eat produit là un tour 

e pcwc-powo my:: rleu< Le prtnc:e Rudlg Stahremberg 
QU!~ une ori;.sru.atlon paramlll!Altt oO U Jouait. ATec 
' m!ment de p!AU!r, le rote de etntn.l o:i chef Ane!en o! 

de ea crie le prince ~rait auJO:lrd'hui. u.ns l l 
un W!l'* ooloae.! de D:11goM dans une gamwn 

oltonquo. Ma.!3 t: y " r::i la gu~ oCI le beau Rudlg ,. 
pli ~ simplement deo muvemes. Il y a eu au.s.oi 

f 'aprb-Jutml ... 
L 'aprts.s\tc= a dangereu.'lemen1 df!concer~ tou.. 1 .. an

Clens ownbl\ttanu qui avalent dlx-8'pt ana on 19H. On leur 
antl donnd de l'Mroi:,me ple!D. la figure. En 1919, Il leur 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~
~ 

!allalt raill'llr lourdement dans la 11• c!Tllo. Stahrem~ 
pe.rtldpa l IOUI les c put.'!cln de lAllemagne en SIUG• 
d'abo:d. en Bavière e!l.!'JJ:e. C'est là qu'il oo::t..'1ui LDden
d<>rff et AdoU HJtler, doot n apptéc!3 titt.ucoup l 'élocr~ence 
et. fort peu le cours<t10. Lul-même IJ!Sl3ta. en 1922. à c«"
talnee d~band•des où la vaillance du bel Adoll apparu• 
trta mM!ocre. Puls 11 rentra en Alrtrtche, oQ && m~re. n~ 
Lal'W<, Jouait un r01e lmpol'tllnt comme présldende du 
Sénat. M llT Seipel, le chanceller·pr<llat. au:nOnler d~ 
Dame& du Sacr~Cœ"1r ~tait aon confes.'!<ur Rudlg S!Ah· 
remhM's. mArll à une lemme d• aalon. ae anç& d&!U la 
pollUque arec la gnke d'Un Jeune PQll!a1:1 kb.11~ On 
ne peut paa d.re que dennu tnlnl51tt, U :ut en col!~• 
&ç&.ble rt :e bOn chanceller Oo11!11.., rut so-.:vent beau
coup de ~!ne à répruner ..., !n."3ft3d"" Cepci"ar • li tn~ 
vlc...eh:.. '1c•Uer parce qui! rep. ntalt r~•é. Jl8T 1& 

rortune calo.smle et par sa rtv1t11uon <l'hQmme coura
ireux. 

OOTI 1 OU \1 \ \'E:llt. 3, Mie Ar toi< (Pl>rr ,\nnre>,<n•). FAU 
•·ourante. ch•urr. oentr:>L Prb modrrt> Ul•creL. T. 11.28.08. 

Un féodal 
~ homme courageux -..t, U faut le dire. une exception 

d•n• son monde. Les messieurs du J~ko Club de Vienne 
n'étalent pas des guerrini. extrMrdlruilremen rnlet:reux. 
lis tenaient m~me Il gardn pour eux run "" lnlers et lrura 
grooma, qu( etalent par là m~me cW~A de toute obll• 
P.Uon militaire. Au lieu qu·en Be que tes u,...,,., et .es 
Croy, rn France les Rohan et les Nœ e-s. en Angleterre les 
Boœlrugh e\ los Churchill !>'lrtal nt braTc ent se f:ure 
tl:CT en premlm ligne, les \\ lndlshirra:tz et les Lkhtt:n· 
auln ~meura:~· cantortab'~nt aLtachû à l'état-:naJ01 
de l'E:'11pere~r 

D•ru :es iirandes rammes Y!en:ioll<"J on trouva!t cri& tout 
naturrl. Lll iuerre en première ligne est une chose dange. 
reu~. dont l'arlltocratle autrichienne " P<'tdu 1 habitude 
depul• long~mpg. Stahrembcrg, au contraire. est un vaU
lant, le type clas.>éque du beau •=~ou. éloquent aveo 
le.9 ruraux dont U a l'orel!!e mals de JU!;<'lll•nt pollt:qu• 
faible. Entre lea ma.tns d'Un Napol~n. ce uralt U.'1 ùU 
bOD Sey. 

Seulement, . ,.. 1'1s!te à Londrea. a~ mOl?M!nt dea ~ 
rall:ea du Roi George, étalt U.'1 IUXe dangereux li •.st rn>
tn 1>3r Paris =~ où 11 a eu des contacù au m<ilns 
lnut!les avec l'Arcblduc Otto. Le chancelier s hcS<hnlgg, qui 
n·eat l>U un dragon. mals un élh~ b:en •age du col!~ge 
• S t•lla matutllll\ • de FtldJct.rchrn, n'a pu btaucoup ap
précl• cetu dlplomntle forRln., Et enJ\n: 11 , a eu Je d1$o 

ours avec IM vœux à Mussolini, c• qui n·~talt r!~n. mata 
•vec un complément bien tnuttl• • à tou.. les faS<:tsme& • 
•n Europe. P<>t11 le coup, les cht>Sf3 ont tr~ mal tourné. 

Stahr=œtv "'t par.! pour l'tta~. C'eat un ga~ quJ 
•era t neott par'rr d• lut Pou1TU qat ce .soit en b!en eu 
1 1 a "Il lui un mélange de t!nlldlte et cl• ,10-:ence qu1 
lnqul~te aes rnellleuro am1a. 

OSTENDE - HOTEL WELLINGTON 
1..IE 1'1.U8 8!:AU COI"' ..-AC! A.Ull BAINS lT AU KU llSAAt. 
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CHEZ FRITZ BRUXELLES 
29, rue St .. 'tltbtl 

(entre rue Nt'U\• et Bd A Al.lx. 

FRITZ TOURNAI 
6, rue Roynle, 6 

FRITZ NAMUR 
50, rue Em. CuvtUtr 

Inquiétude à Vienne 
En conclusion l'alfalre autrichienne demeure toujours la 

plus ango!M&Dte de toutes. Il e.i clair que chaque fOlS que 
Hltltr retourne à sa villa d• B•rgiesgaden, c'e•t pour y 
m~te.r &V<'C tnVI• sur le d""Un du pays tout voisin, vers 
1• IUd, vaa o(l, depnl$ t.ou,)Gura. vont !.-.. amblUO.'l.! deis 
hommes allemand.s. c·est de Ur. qu'il est nnu. lul-m~me, 
d 11'est i Vlenne qu'U a oonnu la Phase douloureuse et 
bwnlllante de ~ carr1~. Lo\, U a falt Je m~t.l<r de peintre 
en bttJment. ma~• non p.,. en ouvr1er con&elent et orga
n!H de aa cla.u L'ouvrttr Hitler ~tait un mauvais cou
cheur de petit bourgeol• Mchu et mkontent C étal! Je 
tempo 01l Vt•nn• a\'l\Jt pour bourKmestre le fameux Kar: 
LD<1er. sJ popula!tt, parce qu'U avait de!endu le> multiple.• 
patlta m-1na de Vienne oontre I• colossal Tlctz et contre 
lea srands JUlfs. C est m~m• Karl LUCKer quJ a lm· enté 
contre les 1rand.s boutiquiers Juifs la tam•use clause 
d'ArlanJ.sm" qui 11 oonnu depult. un certain succ~.s. 

Aujourd'hui. le mlnU.trf-bou~tre d• Vt.nn• est 
M. Schmldt, homme excellent, aolk!e anubltl~nen, et dé
ckl4! à la!s.str d&ns sa grande vUJe la reputauon d 'Wl nou
VMU Lut11er Smlrment, u e>t l!é nec 1'os Jul!s, et n est 
mollAl'Clmte. car lea JUI!• d• Vier.ne aont aUjou!"d 'hUI les 
plus ardenla dHtllM'llrS d"$ H.-urK. •t pour cause. n.. 
ont partie litt a>•c le Cardlnol J•mttzer. Entln. Ils .ont 
doux comm• d•.a moutons. 

Le grand dan11'< de l'Autrtche actuell• •& QU'•ll• n1> 
croit pu à •ll.,m•me. Elle es• viable phya:qu•m•nt •~ 
moralement. Pl rtch" en min.ra.la comme •n hommes 
d'Etat. :Mats '.• Vlennots a·obst!no à pen"'r qu'on lui a 
J0116 trop de mauvats tours e~ quo la vl• de chien qu'on 
IUI a ratt men•r •At un• fatalité malh•ure~ •t tncor>At.ant" 
Tout n &lnllt cllhln caha. Ulnt bien que mal, d•puts vtnirt
deux &JU. h~las Et la révolutl<>n du 11 févnn 1933 n'a été 
qu'un ~pl.oo• tpl.ode sanalact, mats dont k• Vl•nno!s 
ont rt. comm• d• tou• !e rest•. au bou~ de tres peu d• 
V"1PL <Lire plus lo!n . « POUrqUOI Pa.<• • à Vitllllel. 

Il Vn Coin Rf<6 dM Ardenn.. • 
- Le Or3nd Hôtel du SUD à La RO<'he 

CommiHion mixte, enterrement de 1 .. classe! 
Pour wdonnlr l'oplnon publlqu~ au 8UJ<:t d~ qut.s

tlon ~ •t lmt&n~ pour Il~'"' I• gouv•rnement 
du eoucl d'une srande m!J)OllMblll!A à pn-n<ln, ,,i,.u un 
Sll'Q06dé plua él~&nt, un moyen plus radlcaJ, que colul de 
fla Ocmmlaalon mlxt,. •. exlstt-t-11 une vole de prare plus 
llOre pour 1,. pro)•~ de loi urgents? 

C'est lonqu'U a'ag!t d'un prob:mi. t.echnlQt:" d'omcc 
baut•m•nt nallo=l que :a mtlhod• devient rur!Ollt ln· 
'*-zi.~. Ella ost. du restr, fort aunp!e: On prend que:. 

qucs t..chnlcienA. oo leur adJoJnt un nomb,.. 
table de J>OliUdens prls au bllUoZ'd. t n• sontrta llllS 
Cll!Ultsdents?J •t la Oornmlsslon a'l:ls:&lle. 

Dans un re&umè • à 1 'Wl&lre d.,. rma du monde • '"" 
c!KllS\ra expœent la question à leura collè1t1es. pui. 
p:1labre3 conunencent. 

w problèmes milltares, au •UJ..t desqu•t.. les op1 
polltJ<;U"' aont, ches nous par:lcuUhement dl'<'...._ 
droit à un tour d• faveur. t..e. fam~ canmlMlona 
mwmt d~~ que IA n~~ d'lln remanll'mtnt se fait 
c!:ins noire appareU dtren.sl!. 

14 dL'iCU!<Slons •'èttrnis..nt et font PK"or du ~pe. 
a Sént'ralement ll•U, AU&Sl, de procéder à un d<'b& 
complet de nos a«rot.a mllJ!&.lrM, .,.r la p~e P·lb 
Mat• !A ,.. borne l 'ut.lllté de la « cornnu.won •. car U 
t.nd!Uon de ~ knlr aucun OO<J\l)(e de - ut._ 
oo:i nl t.f'ml>"' "teur • tennJn6. 

SOURD ? l'ACOUSTICON. Roi des apparelll 
• audlUfs, vous procurera une audit.Ion 

partaie par cosuucno~ OSSEt'SJ' ou par roreille 
Gar. 10 &n.>. - O"m broch. « B > C · O.lgo.Amér. de 
1 Aoou.sucon. 35, b. 11~ ·ho'flh«m. B ux. T. 17 n « . 

Les commissions d'hier 

En 1871, une ComlnlMlon nùXt,,., pré~dét par I• 
d'Mpremont L:md•n. ètudla la c réforme d• I' Ar 
Aprta mntts rênex!ons et doct~ <11$Cu....tono. eue >'Ota 
20 \'OI.~ ~ 4 la suppregs.on i:I~ « l'od:f'UX O'Stbne 
remplaccmfflt• SOn i><6!dent 1e crut m~m• auto 
affirmer que « Rien n• prouve que le .. rv1œ obllfl& 
ut antipathique â la naUon ... • 

Le Parlement n'~tatt pourtant pae pr~ d'&bollr I• r 
du • volontariat ai,·cc prime 1. 

En 1901, en •If<'. uoe nouvelle 1 CommlS!lon mllrte • 
appcl~ à trancher la méme que&tlon. p..,. 24 vo\x contr 
elle proclamA la nl!œM!té du aerv!ce penonnel: c N\ll 
P<'ll~ le dispenser du ~ce millta!tt à pr1x d'attentl • 

Mals oe ne fut qu·en 1909. aur ion l!t de mort. qua 
pold II J>Ut s.i&ntr, •nfln, la lot tant at~ndue, et. •n Il 
nou& partlmes en auerre &\'«: 117.000 ooldat& alora 'lUO. 
mm>e tonunl.'5ion d• 1901 avait flx6 l'effectif de m 
aatlon à 180.000 hommee. 

SPONTIN H~cl du Cheval Blanc. ~t. Nouv, 
o n. Truites du Bocq. Pens. 35 !r. Tél: 

Et celle d'aujourd'hui 
&n-r.elle pl.a he·1re11 .... la nouvelle asoemb!.,. de • 

ptlalces • qui vatlc!M aulourdb\ll au suJet de n<>"..re 
rll<'? U.. cd~ mcuvks• auront.-e!lel P:m da 
que œll.,. d~ .,. d!!Tancl~res? 

A•ouons « frotdemtnu que le actptkl.sme le plus oom 
1'lmpoee à ce •UJet. ' 

Lei! 1pl'clallst'3 mllltalr<• """*"1t malnunant. avec r 
d&Wls. l•s prtncl~ 1 ... plus seerrta de notre d~Cenae d 
vaot un aroupe de m~lours, QUJ 116 tont mèn• plua 
men:&lres, J)Ul."QUe les Chambre& *Xlt dJMout.es. 

seront-lis c!i..<oerets. au mo:ru, ~ audlt.<un si c qua1Jtl6s 
S!t'Ollf,.IJs plus r~és que ltura pr~~ de 1801, 
eurent la langue 81 longue et Ja p!ume Il i!Joquent.e 
M. W0« ste eo eut, Ml Parlement., un ~ de male ~7 

lA ChRJnbre nouv~lle.. !.Mue du ecruttn de demain. 
,nrn.-t-elle, au surplua Ptt2ldre •n con.old~rat.Joo !"5 1:11t 
lll!lons d 'Un organisme avec leciutl elle n 'aUra probal>k 

ment plus r:en de communt 
:.~esw1 dc>nc pas question du probltme le plm u 

peut~tre de tous ceux QUl ae J>C*Dt en - Joura &nfOlt 
sant.s, ne s'ag1i,.11 p..a d'une loi dont peut dépendre d'U 
momc-nt Il l'autro, la \10 même du payat 

Oh 1 btauté de nœ tnstltutlona parlem•ntalresl 



Apprenez ltt L1ngut1 Vlwantn i l'Ecole Berlitz 
10, ,.&.au s.-.... c..ina .. 

Reiueignementa 

lM ln.vaux de fortlfkat!on en cours à la fronU~re de 
tnr.ér-nt pt'Odlc1eu.~rMnt nœ e:i<cellenta volalna. 
trN oomprthenatbl• En d~aant qutlque art•nt. 111 

t parvenu. à connaitre, \:te exacttm=t, l'empllcement 
la plupart d,. nl')I abri., et leurs caractérutiqu.-a. 

D 1 a qu•lquo i.mps. & Aix-la-Chapelle, ils se <Ont otrert 
lwte d'e"P"l'tr lee phot"tl'l'&Phl .. de nos prtnc,paux ouvra· 

vues tnt~r!MJrea et vuta exthi=•s. D n)' a r1tn 
nt .. oelA. leur eem~ de ronae:cnemmta - ~ 

oztaDL'lb 11 disp:... d• ronds tmpon.anta Car ai 
R•!cb n'a pu d• marl<a pour parer ses dettes oomm•r
es 1.-. plus CT!ard~ - ne parlons pli~• du oomp•e ttpa· 

- U a touJoura 1uatsamment de petit" monnal• 
f'1lan«r - armements et les .. ~ d~pendant du 

e bureau. 
La tAche des arm~ allrmands opéra.nt tn ~l;:!Qut ••t 
aut&nt plus alst• que, dan& un bœu mounment d•mo-

uqu•, nOWI avona aupprtm~ notrt ~rvice de contre-eo· 
ac~. qut, avec •Jn 1)4tnoonrl et des moyens extrême

t ttc!wta, ltJ.1&11 Ct1lfndAnt de 1·excel.lent.e be6otine. 
On ~ IOU\'l•nt dt l'a1Ta1re dee faux d'Utrrcht, de l'lndl· 

llon olTusque• qui M produisit dans tous l•.s mllleux 
P<'O""'nt& n.. tntel'\'enllon,, de M. Vandervelde tt 

la reoculadt 1mmtdlate de M . ~ Broquevme, qui s'em· 
d• df.sormtr •t de ~ter par d.ssus bord l<>a orr.ciers 

bles d'avo:.r 111>"•• tt dtillMQUt un cemtt d'espion· 
tt de I& 1upprcn!on de notre sûree mJllta!re, aocla· 
pv toUlc la Ch:unbre, 

BOT!:!. COSMOPOLITE Reslaur 1" ordtt 
10 c........ TOUT c:o ... r olt-<I'. SALO"•. T•••••• .. 

- &• AVC.H . L IPP'&HS • TtL.. ••• 

endannea el photographes 

La 1urt ".e m1llt.•lr" ayant été liqwdée. U a b:.n fallu 
pendant confier à quelqu'un la repress1on de l'e•p1on· 
ce. On a wut dt 1utte eon11e â nos gendarmes et à la 
Ute Judlctairr C<'llr·d t•st prdttqutmtnt. inexistant,. dttns 

ri>g1ons qui pcunmt lntrrr..sst'r .Messteurs les Allf"manda 
qurlques ofilclrra l'l tt;f"nt..' dep~ndant du pe.rqurt de 

~· aont &urcharst'a de b<50gt1e normale et ne p.•u\-ent 
partout. Rt,n, ni ptrsonr>" d'alllrurs. ne l~s a prtpar~ 

ctUe be$0ioe trb 1ptclale. Leur acl.l\'llé corr.mt kur 
ptttnct rn matière dt •.ont:.--nptcmnage, •• ~utt trt$ 

ctemtnt a z.tro 
l1als il )" a les Eendannrs. l"S bra\·03 ger.dannes &\te 

un ~ botte.. et leurs i;ran::"3 mCKt>tachrs. qu1 font 
n-nc!es multlpl.s,. qui repn!ent d'un œa IOUJ)ÇO!llleux 
tour111a éuaoron. rklament lu papten n font la 

&UA photornpb,..s.. Malheur à ce1 l.J. qui.. armt d'un 
odal: e e. tlll\tfSl' la •one ln!trdtte, "n compt• tS\ bon 

ont d~Ja rlussl à d~'l<r un nombre tmpre.;stonnant 
proc~nrbaux mab n'<mt Jama'° t1U$ la main au collet 

'Un seul t'Sp!on 
Ils !001 PE"'UVe do tt!r d de d~\'ouem•nt ccprndant; mals 

quo \'OUl•t-\'OUS? li.\ Ont &traire à des spécialistes, dts gen.s 
dont c'e1t le mfUor et qul n 'Iront fame.ts "" bnllader aux 

'·tron$ dt.s fort.~ aana lt.r,. m11n~ de papiers u·:c. !l01tnt. 
""u"'ment on rcgle. lb N1mal<scnt d'alll•ur. ml•ux 

e noe ~ndanne.• Ir.a mots OÎI la Cll'CUlatJon .,.l delendue 
ou oontrO!~e CM m-1eun, d'&lll..urs, ne se compromttttnt 

et &J&nt beauC'Ollp d'ari;ent. lb ont Ue&ucoup d'aftnt.a 
e\'Qlea IOUHnt d~slnttr~ dos ~s. dont btaucoup 
n!Uen! au• ounac.,. rr.e.-ne •t qui, habitant la ~i\on 

mi •• "" ll&Sfllt pu pour 15USpt'Ct"' 

Un délicieux coin pour bien diner et aouper 

Pll'll'llDIUY T A V ! R N 1 • R I!: s T A 0 R A N 'l' 
UWI A•t11u• Rtna.i-nc.Cbe-.alrrl• (Clnqu&nt.) 

Qui sera 
« Miss Kruschen » ? 

Bientôt, un Grand T oumoi 
de Beauté 

10,000 franco de prix en etpècu. 
Nombreux cadeaux. 

Voyage et aéjour à Paria offert.. 

Voua qui li.lu «S llgn•s. madame ou mac!tmollelle. \"OUll 

wrn peuwtre c Miss Kruschen • 1 En etrec.. 11 Kl'uachc 
\'OUI a pe:ma de vaincre l'tmbonpotnt. de rurou .. r ou. d• 
conRrver une lign• sveltt •t harmonieuse - la c llsn• 
Krutcll•n • - Il est pœstbl• q11e vous IOJC !a laurb.tt da 
rrand toum:JI de beau'..? o~ par KnL<rhen. \"ous P.
cntru alon un prù: de 5.000 fratl('S en ts~ •! roua 
aurn l'occa<loo dt !aitt à P..ins un v01acr et un •~Jour 
rnchant•W'a. voici quelque& d~ta!ls 

Le t.oumol aura Utu A Pan'- du 20 JU!n au 6 Julll•t . .. 
l 'occaaion du premitr Salon do la -"snt6 tt de la Btt.u~. 
'"Pl&nade des ln•altdes. Un Jury eomposo dt prrsonnalltes 
émlncntea d!'pa.rtagera les e<mcurrtnle:i •n pr~nce d 'Un 
public choal. La gagnante ••ra procl• môe 1 Ml&a Krus
chPn 1 et. recevra 5.000 francs en cspkes vtrndrnnt. rnsutte 
un prix de 2.000 !ranc.s tt trois prlx dt 1 .000 rranc"- t.ou
Joul'I en "'P~•• En outre. t.outœ lea concurr•ntu &dm,_ 
à part1c1prr aux épreuve• rt'<'e\'root des cadeaux ~;nes des 
meUl•urt• maiaons rob<'~ parfums. produlla de beaut<!, 
ôqu\pemcnt& c!e !JX r. •·c Pour 1" cOnellrrenU• d 8(41f· 
que 1tlcctlcmn"• par le comlU: YOYDlt' all'f-retou: et ~ 
Jour clans l'Un de. mtill•W'll hOteb d• Il capitale IHô~ 
Jubll•, • ..,. Champ .. Elyûes) aru trau d<i ~ganlsateurr. 

Pl>ur rmsctrnmi•nts co:npltmenta11es - et polll' re<:ero'..r 
un bullcUn de cand.dature - kli\tZ au .ecrétarlat du 00-

ml!A! pour l'#'.cctJ<>n c!e • M15S Kr.l"'hen •· 71 rue de Co
lombes. à Asntêtt$ ISe!neJ. Les ln5crlpUons icront ~uea 
· w-1;u ·au 5 JuJn. 

Recrutement 
Nau• avons dit comment les Allemanrla lea reeruta;ent 

psnnl les Betg.,, qui se faisaient pmctr. en territoire alle
mond, alors qu'tb se ll\'ralent au fructueux trafic dts 
marks C'est un métter qui rapporte du aolX•nte pour 
cent ou cu1q ans de prison 

Pas mal de fraudeurs pmcés. aptts quelqurs stmalnts 
~ en Nmparn:e de garde-chtourmes à la hauteur, 
at<'l'ptent a\tt fl'mprP~~m--nt les prcposltlon., qu1 leur sont 
rait.es. alon qu'ils aoot A pomt. par des arent.a du Il' bu· 
roau d A·~ la Uberte et des rtcOlllperues en nummo!re. 
rn tthanae de <Pnattgnemtot&. 

E:\ cependant. )ama .. 01 nos gendarmes ni nes agents de 
la J11d.lclalre. n'ont réussi A mettre b ma:n wr un seul 
de ce 1~Ubrds. A ronsulter !..ira rapports. on cro.rait 
que l'tsptcnnag• est un mythe dans b rqlon Hl'las ! la 
documontatlon e~e à Aix et deux lllta!rts E"'tent:.&s:1ote& 
dt.montrent lta contralre. 

li y a quelque temps. on arr~Ut1t tout un lot de &-lgts 
au s: n·1cc de l'Allemagne et. \OICI huit Jours à petno 
qu't'clatalt le scandale de Battice. Vs pl~n• Ira plus •ecrets 
du fort. enlevés. port•s à Atx-la-Chapelle où Ils étalent 
phot.o~.-pht~. puis temLS en place, 

Lea bains à Beausoleil ... 
Cet tf' oa.ts de verdure se dl<t tncue par le channe dt ses 

l•rdlN rleun.s. La nouvel~ Plsclne •t le SOlanum érigés au 
centre d• la roRra>t seront l'a•uacUon la plus se!oct ~la 
ll&UOnl L'H6ttl de 25 chambrt& tous con:orts; le rostatlnlnt 
et. ~ ~rrassea rn rotondei:s domintnt un œnorama INOt:J> 
~ CUl&tnt part. Tea-Room. T<-!lI!ls. Ce cadre tnchan
lo"ur, I' c H6tf'I Beausoleil•. ,..t &!tué A T<'l'T\ltrm av El-. 
btth. à 100 m •droit<- en deacmdant du tra!JH!ect. ou juste 
à rauche •n aoru.nt rart des trams tl>-4~. - T~I. 02-61,64.Sl. 

• 
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La puissance vitale de l'homme 
Trè$ &0u1ent uv:mt l'Age, l'homme"" plaint de manque 

d'éner-!tie. de !aU&UeJ anormales. de courb3.turr.$ au r"til 
d'a!laibbssement g~nérnl, alors que l'orgnnl.51ne Aemble 
c 6tre •li parfait etat • 
~ &Ont dea lndlcts de >le!llesse pttmaturtt, PrtMIU• 

tou)ollrll coll3k-utUs à un dérèglement dea glandfll endo
criniennes Qul ne aectttent plus ou paa ust'Z d 'bormontS. 

Po\u remM!tr t. <'Ct m1 de choses, Il llUtlit de aulyn, 
une cure de r~énén>uon aux PERLES TITIIS l bue d'hor· 
mones rajeunl=ntes. 

En ,..,nte toutta pharmacil'3 l part.Ir de 63 Ir. la boite. 
Un remarqul\ble ouvrage de haute val<'Ul llCl•nU!lque 

vient d'être éôlt~ et est envoyé gratis et franco aux a.duite$ 
seulement par I• Labo,...to!re d'HormonotMraple, 50, rue 
des Corntn•rçanla, à Brux•lles. Cet ouvnce N• Tl 106 traite 
do la régénéraUon g!andulal.-e par 1 ·HormonotMrap:a. 

Dénonciation 
No114 a.-cno lu. l ce propos. dans des Jou.maux b!m lnten· 

t~ qu'il y na.t lieu de Ullcltn la rendarmtne qUl 
a1·alt fait PrtU\e de O:ur et d'lnlUatlve 1 

En !al!, IWlS l lntervenUon d'un OU\T!Or patriote, cette 
dalle n·ecu JlllnlW He connue. 

Celui qui fournit l..a plans aux Allrmanda av&lt ortert 
t. un copain de ra1r• le coup en collaborallon. Crlul-<:l fit 
mine d'a.cctptrr et alerta l'autor1té. Noa aendann•s jouè· 
ront mel'\·rlll~•mtnt le rôle des carablnl'ft d'Ottenbacb. 
pullQue PCI• atllle de rttard>. qu'on n• nous explique pas, 
lis n'arrtttrent l~ dl'Unquan: qu'au reLDllJ', quand le mal 
é'..a!: fal~ alon. qu 1..s auraient pu le pincer l !"aller. 

Noua ne leur latsons d aU!~ pas le moindre ttproche, 
œ n•est pas leur rau Esclave du n"l;lmient, annt d'm. 
tel'\'mlr, Us ont dQ rnwnt..r toute la •oie hlhlt.rcb!Que. 
d•mander et attcnd.tt des ordres qui aont arrh ~ trop 
tard On ne l>t'Ut tout de même pu leur drmand«r de faire 
Pl't'll•e dlnll!at.l\'e au risque d'enfreindre un article des 
règlement si 

SI. d'autre part, quelques espions turent amtéa t. Llége, 
c'es: parce que l'un d'eux se déi:onna et g'en fut dénoncer 
v.s oompltces à l'nutorlté rrulltalre, Cette fo'.J encorr, on 
a=~mula pl!e IW' galle. n y avait mo1tn de fall"t un 
ma.."nl!fque coup de met qui eût nunmt! de rrœ P<t.•'°n.s. 
on ce tt"=lt qu à co!:rer des oompanes de trolslm• rone. 

La conclus!on lie tout ~la. c·e•: que noua de>'Ons. do toute 
nrJl'nce, tttabllr Mtrt' surett! militaire, Il 7 a loni[emps 
Que ce devrai: Mre fait 1 

Le détective D<rlqut, ll!tmbre diplômé de l'usoclttlon 
cons:..tubo tn Frante sous l'tgide de la LOI du 2l·S.188t 

59. avenu• de Koekelbtrg, Bruxcllr& - Tri. 2608 88. 

Un beau site des environs de Bruxellea 
c'est le Ch:i.nt d·o~ux, at•ué <lerr<.~:. I• oa,.., de Wolu11'e 
De la tenasse de l'Aubcrve du Cheval Blin<', place des 
Bour.eu1ls. crntre ~c ce quar..,er, \"OUS poutre~ l '&dmlrer 
tout en dtl:Us!&nt les flnta !lo:$'°"1S et 1 .. q>éc!All~ du 
l>'Jftet !ro.l<t 

Le bilan 

Le 30 m.>I. Ica &ctlonnalres de !'Exposition de Bruxelles 
se réuniront ••n ..-ml>!~ g.!nérale. et lia auront le plalslr 
d'apprendre q·ie la • world's rair •. pour t111ployer une ex
press!on QU> m r•or~.s en 19JS, a rappor.é en tout et pour 
tout quelque dnqua":e mille !ranca. 
A~ pnx ou "": le be Jrre, oe n'est pas fou •. O autant plus 

Q'Je les dlr'.gean~ de l'Expœlt!on de Bn:n!Jft ne ae aon1 
pas fait fau1e de pr=~= :es concess!oruUllr~ qW ILT&lent 
eu !e inallJeu= d oUîl'lr un t!tab:;.,.._...,.t au H~L R&ppe· 
! ons-now lM r~·ances mémorableo d<S ealttltrs du 
1 VJeux·BruxtUt.e • et 1"6 mant!est.at!ons bruyant~ qu'Us or
ganl.s~rmt •ous les lent!treo du Co:tU~ Ex~u!I!. o~ M Char
les Fonclt. lmpj'né:rable et mt!tbodlque, continuait ae& sa· 
vantee adclltlona. 

Mai., ai l'on ~lit l'hl.sto!re de nn1 exposlnons. on a 
qu·apr6" tout, le r~sultat n'est pu IJ\l\U\alS "t que M. 
a eté. non 1eulem~nt un organlsal•ur avisé. m'''" ausal 
exceUenL compu.ble. c·est la premlêre loi. qu'Une ex 
tlo.'l lntttnt.~nale ae clllt.ure. en Bc1'tque p;ir un bën 
A Anvers, ~ 1930, U y a eu un • boulllon • !ormldable. 
I~ r- !~rtuneo des magna:.s de la ~troix>:e ri 
l a'lén~r d1Lns la meo1're du posalb:e n <SI na! qu'à ••ra. on a·~:at~ 1péc;allsé dam lœ riœp1lons muni!-. 
les banque-... i . s'elthaler dans tous IH coin&. Tandll q11 
Brux•llftl, on ae montra très cru~ 1ur le chapitre do 
gu<'llle. 

Le bud11~ est bouclé, et c'est l'~ll<t !t \onqu·on vol 
aujourd'hui, le menellleWt pla:•au du fü7~l. où ae dr 
sent, témoins des fL'tes d• 1935, le• erand! pelais de 1 
position. on constat•ra qu'apr~ tout, Bruxe1: .. a é:é toa 
au molm au.sst aatace que la m~tropo1tl. c; t:n l.Q'J l cas. p 
réaltate Au moina, la capitale gardera quelque ch°"" d 
son ExJ>oaltlon. 

Anniversaire et inauguration 

Saml'dl l • h•uros eut lieu l u · on du nouttl 
meuble occupt, rue Royale. 93. l Bruxrllos. par la Com 
iDI• d'A.UUranc .. L·UNIOS ET PREVOYANCE Cet 
Inauguration co1nc1delt pr~i.sémenl ave<: I• t.renlleme an 
v~rsalre do cotte Importante "°"'e~. 

M. O.voahel. directeur géneral au Mmlsttre de la 
voyanco Sociale. y l"tprésentalt Il' ministre; lea d1rec 
de• prtncJpal•• compaenles d 'aaSuran~ t>rlaea et é 
c~. IOll plu~ !mportan'.s oourtl•rs de la ~. l•• m 
brea du Oomell d ·admln:strauon de la &n tJe de Br.JJ<ell' 
et du Cttôlt Anvtnou, rur-..nt rt'ÇllS pu le c:oi-.1 d' 
n15t.ratlon de l 'Unton et Prtrorance. •«omPBcné des m 
btt.s de la Dlr..,tlon, l\Ul. Ga• tan Q:lrUor d 'Odelan•, a 
nut.rateur-dire<:t<ur, Lou1$ Jo-'ta. aocrttaltt atneral, et 
Sen a!a, fonde de pou,·oirs. 

Après un très élOQuent dl.soours de M E Oignef!e, p 
sldent du Con...,,11 d'administration rt ancien pré..tdent 
Sénat, la vielle des locaux eut U•u. Tous les tnrltés adnil
t'llrent la conception très modern• d<• c .. 1uperbea instalJa.. 
Ilona, qui tait bonneur au Laient de 1·archltecto M. J . Pur
n•ll• Cett• rh.lnlon se PO'I!'SUlvlt dans un. atmoopMre de 
grande cordW!lé et chacun formula des yœux d 'lve.ttlr 
touJoura plU& ~rillmt pour 1·u= et Pr~orance. 

Propagande et publicité 
Le '""'n lnttmataonal expoi 11 n a'est enfin mis en roi;te. 

Conçu tom d'abord comme une entrepnae p11rement belp. 
d1'3LlDée à faire connaitre nos produits Pl nos fabrlcats, ll 
s'est complet~ d'une section rrani;;tiu PL d'une oeetkci 
hollanda1"e. Ce n·est l)dl-5 sans P<'•D~ d .. meurs que les orga. 
ni<aleun oont parvenus à mettre l 'r.xptdltl<m au point. 

Et notre tratn arrenté roule •en la Scand>nav!P Argen· 
tt!. il l'est, car lea ..-acons ont été passh t la couleur ab
lllllllum qui ~ a rftldus klatanU. areuitant&. L6 det:z 
ou troll oouchoa dont om le<> a om~ ne IOl'lt d ·alll•ur• pa,1 
lnu1c .. ; .u .. contnbuent sér:eusemont à la aolldu~ du ma. 
thlel. ur l,. """°na. qui de par l'Europe von\ taire oa:i
na!tre la rlolre et la <p!•ndeur do n<>o lnduatrt"8. l!ODt tom 
oe Qui o~t• de plus vieux, d• plua atthalquo. C• MXll 
do \ étu.ot.ta et ··~nerables wagons on bole, I• cuir des soul· 
nets oat pourrt et Il ut recorrunanM au ptl'IOnnel de ne pu 
marchet; trop tntJ"ilQuement pour ne Pft4 risquer de pa.sur 
au trav~ra du p!anchtr! 

Et voilà ce qu 'Un• adm1nlstratlon blenretllante aux !dtts 
novalrtces et ha.rd.l•s a mis à la dlspœ!Uon de tlOll ex;x>:1&
teura. Dl:rant doa mO!s, les populations pourront adm.lrPr tes 
vieilles calsael qui, depuis \onitemps, ne elrculal•nt p.'la 
sur nos r~aux. Ce!a donntra une hau'e ldte d• la DJOo 
structlon btl;e! 

• ORLY hablll• arec Art et Br1o l Gd choix de robes depull 
:ioo tr. Mante•ux par tailleur dès too Ir. ~ de dJx S 
aux lectrleea du P Pas?; Orly accepte les c Bons Proçés •· 
Ol:ly.COutw-e, '3, r. Morll, St-OWea-Brux. T~ Orly 37,61.10. 



Avant rl aprfa le dine: et le specbcle. réu~TOus au 
TA'iG.\ .. l KA 62. ru• M=h aux POUi I& &a a~w· 
aes nna_ se b. r d tcilt premier choix Ttlt;>h. 124U2 

Le nègre 

Le rrand onia !sa•eur d tnün apo&!Uon eut 11dt'e 
d cmb3 :elle:" t.n n~e comme 11!5 1'11 ~ de t~kc:a et 
prc!Un de wa Des n~. cela 10 lrOU\'e actuelle-
~ •ur le msrr L 0 llce co:on!al pournnt ai;x be<-
to!Ds de c; l t ..x clocharda COQColalS u11us 
jadJs che o f un La Bancs vont blm 
!Ali Cor.go pc;=es par ce rntm~ • pmr 

C<llllllle le · n pas GD <omporle ...ne large partiel· 
paUon coogola!Je, u e nnturel d"rmtauchrr un 
!Dd!gène, ça ! t n CU le tabll'aU. 
~ le dJ"ecl,eur t pli na à l Olllco co!onlal Polll' qu'on 

llll expéd!At dl'S candi 31&. 
Le lendcma:n Il t'r.a t c pleme acUon. coups de Ul~pho

llts, lettrta à dicter, c un1r-, etc., lorsqu'on trappe a la 
porte. 

- Entrez. 
Parait u:t supcrb "" re Bon}Our llllnd. 
- Ah! c vo s negre Trb bien mon ami. Trol! 

cent.a tranca par mo~. nourri, logé, toUJ frais pay~. Ça 
va 1 Ban. li' >ln mt déb.1rra!Srz le pt.1nchor et revtnoz 
et jour 4 l 11• 11 
i.... ni :rc •ilus souriant que Jam:\ls, dl&parnlt Et .. 

HOSTELLERIE DE L'ABBAYE 
.-lOL'LlN D.E l'llE\ ll'ON'I rru_ Tll\J 881 

Oerrt re les Rumes do 

VILLERS- LA -VILLE 
Truites - cingulll!'S tcrcVUsea 

8-0nne table - bons vina - bon cite. 

le dlr'C •·.r qui nv-. 
c JJnM' n n~. ttt f'n•n 

no n MUme 1'~1*ne et eourtan1 
-\ $ qu U cr ait o.volr c at!alr• 

n iitt 1 en a \'lllt sur le dos trois 
ltttnts qu U & cmbll chcs. 

Alo1'11 o " lit u• li 'os i:ardn tou.• ll'S trois •l e"l?St ainsi 
trots ch meurs c aollw routent maintenant Il tra

n l Europe scpteni.rton:ilc Il bord du train llJ'itnté. 

fie$ conmtncue. Les corsets Cbarmerrlne rend•nt 
plus Jeune, plus mince, plus harmonieuse 

1'11\U\11.l!F1:\1. 
%3, rue dto 1 rlpl•n - BruxdltS. 

Oecl n·~ pas une b aJUe c'œt copl~ urvt:=rnt Cl'Une 
·e cxtr~m t gra c 1 Le ni; '•tin de l"Ot!tce com· 

• 1 •. U n)' a n n d pus olllclel et de plus M!r!c:ix 
que ce blll!e!.n-.. 

Il 1 er. question de la f-"e de IOJ~ dont oc tire l'huile 

~ 
!: "- VENTE 

CHE7 TOUS L ES ao~s CHE~ 1 SIERS 

de soja ce qui est absolument normal. Mals une !CllS l'hUllc 
extraae, u reste de.s tourt.eaux et. ceux-ci donnent - encore 
une foiA. nous répétons qu'll &agit d"une rC\-ue olllc!elle, 
lérlruu et que nous copions: 1 du savon, des aliments pour 
le déJeunor, du lait condensé. du fromage. del! btscutts, c!c 
la !Rrlne. du macaroni. des bonbons. de la glycérine, de 
l'émail, de la pelnrun. du •·emls. du beurn:. du lard art1n. 
clel, de l'huile pour salade. du linoléum. du cdlul<>Id du 
caoutchouc srnth<'tique, de l"hulle de gra!Ssage et d"éclal· 
rage, de~ explosifs >. 

Tout cela de la lève de .wja! 
Qu"e:st-ce que nous attendons pour troll'.stcrmcr la Bel· 

~lque en un munense cbamp de soJa. en l:t'-'!ant l uU-''ll.I 
la place pour des savonnerie. de; lalterte>. dl'S frcmng('rlu. 
des blaculter:es, des minoteries des hui!ertos, ete. etc. •'.C •• 

Mals que du même produJt on pulo>o L".!d r: tt'llmen• <'X· 
traire des bonbono. du lait condensé, de l émail, du Unolé,m 
et de. explosifs nous rend rêveurs ... 

Un coup de théâtre él~ctoral. .. 

Nous en.rtglStron< avec la pl:!.5 •ive sympathie la .Ws
aanee d 'lin nouveau parti qUl rec;olt chaque Jour de nou
velles adhéslono· ce pa.-:.1 e<t celU1 d<3 Ct'Tt"kellsle$ tO<a 
bUvetirs de bonne s•per d. t cereKel. b ~ IA!ne d es
tive. rtche en sucre de ma!t, ne contient P~" pas ~ al· 
cool. c·at la bl~re indlqut'e pour 103 j<unea mama lei 
t'nfani.. •.t lu com·aJe..<œn\$ Br oaene cerckel, dies!, ou 
W. !"ie ongu.ste lamb.otte, e \', Té'c 15 9195. 

Milo 

Es: mort, la semaine dernltre. à Lustin, où. habitant 
Par!A, il passait, depuis de nombreuse• ann~. tous ges 
momeni. de Jo1str, le comédl•n Emlle Collart, dit MUo. 
!..<'• Bruxellol! qui approchent du S<'ptuagtnariat. llO rap
J)<'lleront uius la ~lhouette mince. llille et nerveuse de 
Mllo; Ils le reverront, en 1nvaquant te .wuvenlr drs revues 
qui tirent. de 1890 à 1895, l•s be&.ux soirs de I' Alc&.Zar dlS
pnru vers 1905, en meetlngulste passé à tabac, en c Pro
hi~ r. en Charles Bul!. en 1 bloumendrOOger •, en zélatrice 
de l'Année du Salut. etc .. ete. 

Milo !al.sait partie du trto m~rolllen - on dirait au)our· 
d'hul de la trtpletl<! mo.rolllenne - dont Ambre\·llle, mort 
en 1918 et P. Crommeti'llk. déctdé li y a quelques semaines °' qui était l'oncle de l'auteur du Cocu Mag11Mque, étalent 
les deux autres constituants. 

1 Maroll1en • n'est qv'un mot connntlonnel. Le Jar1on 
bruxellois qui sert encore aux scènes locales dans les re
vuts d·aujourd"hut. c"est ce lrto qlll l'a non pas tnvent~. 
mais ~uelll1, taçonn• aggloméré, o.daplé - "'" œ n'est 
c; 1'uu Jarion rap;>orté 1 !al• 1'. qu'aucun Bruxellois - al 
1 bos de la '.;:. • !ühl n'a Jamais parlé. Us rarn.'U.!!ttnt, 

.. 



1«6 POURQUOI PAS ? 

Le Château d'Ardenne 
Dans un parc unique 

eo~ RESTAORA.vr A PRIX !'IDS rr A LA 
OARTE. - ARRANGEMENTS AVANTAGEUX 

POUR BANQUETS l:I' REOEPI'lONS. 

daxu tous 1 .. oolna du vieux Brux•llea et des raubourp, des 
ort~ux et dea chiJtona qu'ils laulll•rent pour en tonner 
eet habit d'Arltquln qu·on a &PP"lé c m rolllen •· Dieu 
Alt pourquoi. car le lanC&ie dea ~taroll d't.llleurt a.a'1 
oomp:~t-ement dl>p8.r'U du tableau des d.l&ltctft parl(la que le sanacrlt - n •a Jamal.s r1en eu de commun avec lui Ces 
tournurtS de phrases ahurb$antea, ces mot.a detoumés de 
leur 1tr.• ortgltle!:, ce. comparaisons saua:n-: .. e~ . .,.... dtfe>r
inat.1ono dee mou los plua oouranu, - o.rcha!Mn"" ao.vou
~ C<a 11-P"U·P~ qUI !ont sourire les gena de France, 
tout ee \-ocabulalre hè~rocllte que les revulstea. puis la tam e Beulemana promenèrent bien au-&:a de n ' tront:lhH. c'est le trio MJl<>-Ambre'tllle-Cromme)1nlt qui IUI 
donna l'exequatur. 

Un jubilé vraiment acolaire 
li tallalt du 801•11 poo1r QU• se déroule dan.s la Joie les 

fltea de la Or&nde Bra "'!'le d• KO!'kelberJ. dont le coq 
85t l'~mb:..~m~ 
~n\ à l'ap~l de la munclpeJllé de la rtante C<llh

munt de KO!'kcll><'rg, organl$at.rt<e des te.:sclvltés. m0$Slr~ 
Phœbu.• d~'·•n» ~~ compter ses royons blond• eomm• la 
plu.a llne des bltr<6, aur le oar-~e Joy•ux d05 50d~tb et 
les ch&rt jolJJntnt paris. 

Le d•ftlè p!ttorMIQUe dl'IJ Gilles eut .on succ:tt habituel. et dea torreni. d'harmonie tirent Ylbrer le cœur unanime 
des Bruxellois accourua. v btt.u '()!etl et 1 .. surpruea de 
la t~t"' :eur a· .. tnt doon~ ao:!. lea valru.m:.aea et Joyeuses 
cohortftl de Bruxtllots. d'l.xellola, de P'orestola tt auttts vo'-
1ln> dont Btlre ••t le nom de famille. burent comme d .. 
dl<!ux. 'llm" le bière du coq dont on peut dlre qu'tlle rut l• .. :- • hêros <!f' la r~· -

A l' Alcazar, il y a quarante-cinq ana 
Mllo ~ait • du b\tlrnen1 • Son pere, l'entrepreneur qui 

comtrulalt !'Alcazar, avait fait d• tu! un bon petit m•nut
lle!', habile et d~broumard. qui. vera la v1ngtlme année, 
prometJ&lt un exœ!lent artl.o.an d• ta tete ft du rabot. Mats 
IA de>Un6. de Miio le rouait a d'autres plan<b•s .. 

Phy11quem•nt, Il était l'oppo~ du rondouillard Ambre
Ylll• et du lo11J! Cromm•lvnk· ~Ut, mall!n!, - oomme un earmmt., toujOUrs tnqultt ronun. un chien qui q~ête. adroit 
à to:ll lea arrc1oes de <Ol'i>" Il mam&lt l'M1ron et 1 etait 
f&lt un nom dan• nœ clubf. nautiques. c·étatt le temps où 
le rètne de 111 blcy<lotte commrnçall .. Milo n'eut d• cesse 
QU'Ii ne a'•n'~nd:t • se ...rrtr en •'trtU<:lee d .. pesanre. ~ œcea qUI ~talent Jl1ors en u.ace; perm1 IN Innombrables 
a .. ta.n qu'U nt subir, d• oompllclt~ avec Ica revul•tea d.& la 
maioon, au bourgmestre Buts, Il y eut un Bull btcycleU!sU 
QUI lt!J,..lt. sur l'ftrott plateau de l' Alcazar. des proueao.ea 
d'acl'Ob&Ue n a•'&lt a\Wl une man.~re •TtJment oporUve 
QlW'ld tl Joualt 10& pochards, de ae laW..r tomber à plat ventre du haut d'un trola-marchta: cette façon toute per
eonnelle d• ~ t la 1 par terr. ne manq•1alt Jamala de 
..,.,1e .. r l'adml.l"atlon de& iral•l1'9 ""~l1eut'9 QUI bl-:ent d'enthowila&m• ~ exercice g;mnMtlque. 

Perfection mécanique 
Le mote11r DODO! e cyl est le oouronntment de 'finit-

deux année& de recherch•a et d •expér!encea. L& voiture IX>OOE o!tre un oootort et penn•t dea porformancrs qui 
aura:•r.'. dans le lem~ psru lrTtal:sab!ts. Rem. Etabllss. 
BRONDEEL, S. A .• 94, rue Josepb II, Bru.xellee. T~L 12 &l 04. 
Succursalee : Anven et Lié& .. 

Les al>nno-nla aux )oomaos .t pab!loauo,,. 
fn.nç&ll et anrlal1 1ont ~u1 
18, rue du Persil, Bruxellea. 

Suite au précédent 

L& natun ne IUI avait P<la prod!iu6 de dor.a de lbéà a: Ambrn1lle ••ait pour IUI ao. rondeur aympath!Que. œu ~nnant, aux paul)I~,... lourd•. QUI s err .... 1t ~ 
t. volont.è, ao. voix d~ trial audacleuae et lllllll.unt à to 
t1 Orommelynk éttllt un comique trèa nn, nec de& J 
61ut:quos, un pilJllQu• a..ntas•u:x et un ...,,. 1rf9 
1lt'l de la drO!er!e du terroir <Il ne lui a manqut qu'un 
de contrôle de IUl·m~me pour dev•nlr un cnnd 
c'etalt le plus clou~ des troal, M~o. le pauvt"•'. n'a 
ntn'. une mauvt.lse voix et pu do pby&:que ML.a U!le 1::• 
liCtnce extraord.lna!n de ln "''"n• et une "olonte • '°' ~prouve qui le plantait, pendant d'9 haitts, d•vnnt armoire l glace pour ~~,...,. ..,. r01 ... 

Marcel Roel.s eot d• œu., kol ... là - eot. Diou aalt 11 
arùs'~ bel&os d'aujourdh'ul oont rarœ, qUI peuvent a 
réclamer! Pendant des tolrées entl~rts, t. l'époque 
va<:ance>, Il allait obeerver, avec - dMJX oop&Jna. 
les cab&ttta de la rue de. ~IX.Jetons et du R•m 
Moine&. lea 'fi.eux Bruxellola bruxelllsants qUI )Out.lent 
tmoretcu ou aux domlnoa on fumant leurs IOnJUcs plpu 
te11re - et l'on ne peut "" ni'Jrer ce qu'un type oo 
WltUbols qui. dar• IA 6&11•. échangeait dos propos v 
aY!'C soc camarade Peprrte~l et mrUAlt oous Jea ..,ln 
public en Joie, IUI coùtalt de temps tt de travail 

Jour de vote? 
Tous lu ouffrages ltOnt à Paul B•PkmlLD J>OUr se. m•n 

lncomparablts à 3~ fr., \'ilU •• calé co~ri&; le Jardln 
'UVert. - RCS';.&l.. ,, Ra\tm:.em. -- 12 jf 61. 

Ensuite ... 

Aprw Alcazar, OO .ea nm::'9 QUI lui valurtnt le plua dt auccès furent Bruulk1-Hour..Cort90, B~ll•1-F1....t. 
Site!• et Druull<s·ël<ctrl(Ju•, Milo lut à ParU, a la Bo
dlruère; pub Il fit de l'opére~te et du .audeville et 
la com&u. tn Am~rtque. ~ quel que lu: l'accueil du pu
blic:, tl ne retroU\ a plu. Jama!S ln tXploo1on. de aaltè qu'il provoquait à l 'Alcaiar quand Il lnterpellatt Crommelynck 
par le c Pardon. :l.los.:eu, Je dl! •• • qUl tu·, pen<lant icœ 
un bl•or, la ..,,, • la mode du Bruxcllts qui g·amuse. 

Quand le peu d• \01ll qu'il avait am alla, Il se mlt au 
clnema e\ y réUSSlt brtllamm•nt. Il alm.~Jt revenir en Bd
ctqu•; Il afle<:ùannalt ltS bords de la Me~; Il aunaU 1. remuer :e pa.<Sé et hoqualt .,.., 1IIl<! nn·e .tamaa laaN 
une- époqut où. les artbtt'6 &\'&i"nt non &eUlem,.nt te am::d de leur prvpre t:>UCC'~· mata au,,.._i du ~ucces dl!' la t.roupt 
à laqu•U.- lis &P!>ftr\<nJUent, de la malaon à qui ils appol' 
l&lent kur uav&IJ et leur tal•nt. où Il J a''alt., entre I• 
dlflèttni. th~treo d• BruxellN. une mulaUon pro!ellloll• 
nelle QUI ne portait pu aeulement attr 1" receHe. 
Il tut l'un c:lea èltmenl6 de plt.è du Bruxellea encore à 

deml-prov1nclal de IA !ln du a1-.::e dernier: U m&l"lu& dl 
&& peroonnallté quelques t)~ du terroir que le rouleau d1I oosmopoUtume égalitaire a dHrulta tl. peu prk oompl~!+ 
ment. Sans doUle, a-!-ll tait aon entrée au Parada dl:t MenlOQl.Blet;.t, hablll~ 11111 t•tJe de Brw<"1lea: 

Azncher les 110nnett ... 

~';.~y:ru ~h~=l:'~':ns lea yeux 
Des cblcu mœ.,leu.. 

Ou.t. c~ .. t I• l<etJ• qUI Inventa 
•• >5 cea J' a-là 1 

L'Hôtel " A la Grande Cloche n 
place R""J>J>t" tt>-11 et u, l Bruxelles. T~èj)bone 12 euQ, ae recommande par ton confort moderne. 

Aacenaeur, Cb&ut! .. e oentral. E&uz cour., cbaude, t:nllde. 
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roRK llnme dl•t, tO et 30 tr. Slo4. tt rbOmb S. de b:lio 
pr!•k Qnind oonlon, 0, r. Lebe&U. r. LUS.la. 

;a crypte de la rue d'Or 

Dooe. 1a errP<• • ~ - -e~ • .. srand rnaa ~ Jours 
90'l3 que qu<11 lm!n"!'lbleo de la rue d'O:', n·o:tre 
lnlbft &tthtolocilque. C'est lm 1'114-:W-. œlll<r, 

ban&lltt rare et les façades à p:znons esingno!a 
la rue dt> 1 Escaller ne mtr:trnt pea dan.n:aae de 
mr 1·a:ientkin. 

C cst re qui rh11lte, tout au mo!n& d'une oommanlct.t!On 
à la Commlsalon du V!eux-Bruullcs. 

On nous p('mll\trn de sourire. C'est un ~u comme l'en
~ de la calMe d·Epargne et de la Banque Nationale. 
nppor'~n ""J>')Uraient pu~ dbavouer eux-mfmt$ 

prorhm•r que 1:1 Comm:s.>ton du Vleux·Brunlles oomme 
e, royal• ttll&olà, dts Monume.'lla et dœ Sites, avrJent 

'1é n<lD orulemffit de na.:r. mai. surtout de pn!9'01ll'l« 
a~t ~I~ battues de vuir. lon;1ttU%'1 par de 11.mp!es 
~ 

Noua arona d&l'Oll6 1111 ~ de oe'..:~ c ~erte • 
t!Onncl!~ UI rav~I:ltr, an:blCClelnue, ni>t"et. 
ts lon;U-mps, 1CUles les "'1!11mlsslOnA oomJ)ftelU:s en 

lent 1 exlatrnce En collaboratlon, un antiquaire et 
en\ft'Jll't11eur, dev< nus proprlétalrr" par voie d'adju
tlon du tmm<:ublrs et de leur• fondations, firent à 
romp~ la publlrlté et le tapage néccuaire. Ce fut aussi 

qu• b!m mrnè. 
l!:t c·es: pourquoi nœ ueMoloi\ICS o!llc.ltla, atlmsnt les 

trop ·~ ka Mdal&X>ent.. ' 

0 1 L 
:l~t:ult pour toujours en S oûnces, Sl\.'lS trace 
IMlllDI de Bnut~ de 8ru .. llts, 40, rue de 
Malines. D<lc~ gpkla!late. Coun de -ssai-e. 

ois de nuit et téléphone 

No·rL avt.it oo mllltalre oomporte, oo:nrne U ae dOlt, un 
ln n<>mbte d·eacadr!Ues d1tes de nuit, don~ l'tnt.ralll&

t 11 fait, ntccss:>!rement, alora que l'Ob><:Utlté est 
~. 

L 'Une d'ell~ tn&*..:JI~ à E\·ere aurwle r$Utrement 
quar\lera de Bruxer.es à des beuttS q-Je Dœ C?Oci· 

Juitmt l.noWOrtunes. 
Et 1" ctnt.'&I Oll:aux qui. voici qutlqUtll semaines en-

• prts.!dalt aux drstm<'es de notre ~rotlllutlqu•, conte 
ent pttr une bello nuit u lut Ji\'t!lllé par la sonnerte 

aon tél•phone. 
Un ll•ut<-nant-a~n~..i a'5Um&nt un tl'l commandement 

d·atL"'1 Jourdt• ,.,ponsabWtk doit, de jour oomme de 
:.. n!pondre • tout appet n bondit •n pyjama, décr<>
: 1 Allo? Al:O 1 • 

u n. 1'0\x l!Mi;neuse : c C'~t .ous le cénéral OJ.Waux? 
est bltn TOUS qui tomnWldez l'aviation m!litaze? Bo:>. 

bt•nl 11 7 a un de ..-œ t.ppattll.a qlll t.OU'es ~ nuits 
ra.Ire dt. OlbrlolN au-dessu• de ma mai.on. Je vous 
d" donntr dN lnst.l'UCUom dt fB(OD QU !l aille 

tt allleura l Ce l.7Pt'-1' nou.a rè\OUle tous, rt;\ll:èremen:, 
d eux h~ du mr.t.lnl • 
Le gtnéral ln•'QQUA les rawm maJeuna du ...,...1ce. les 
~ssltk de l'lnatrurUon... c P•rhltl Dor•'navant cha

fob QU• votre pl!lard me rt!veUlern, Je vous téiépho-
1 Comme œl.., Je ne 5ernl pu le wil t. ne pao 

rmlrl • Et 11 raccrocha d'Un Rta'e leC. 
- Et.. noua oon!IA le c~ o~ux. depuis lors. Je 

'al plua rèuasl à m 'endormlr a va nt deux heure. du mat.ln 
Je pis er. QU< le p.lllard n'a Jamais mls aa menace a ezé. 
Uonl A=! pour me ven;ier, au ooura de ma dern!ère 

e d4' ~ment, c·eat IDUt un rr<rJPe que Je 
al ell\'OY6. n à deWt heures et. deml• du matin eooore 1 

~ll•W' ta1U1A«e en tttpenls d peaux d' Mrlqoe 
BES::, lERE ET f'ILS, 

t. rue Dupr6, Jeu.. :t'61fpb.: %6.1U1. 

Rendez.la heureuse 
et robuste 

Lea Putille. JESSEL à bue d'Huilo 
do Foio de Morue - aana goût ni 

od«o- - lui donne-ront la santé. 
In enfant.$ &n<ml :httlf•. amalgr.s •t 

IW'toOllt les nchJUqu:... GDt besOln d 'Hl111& 
de Foie d.e Morue pour alder l !a bOnne 
formation de leur dentition •t de leur.< os. 
parce que çette bulle est le plus pui•"'Dt 
rortU!ant qUl exl.91<>. Mnl.s son g<>Ut ••t 
affreux et elle provoque souvent dt.s troU· 
bl ... d'eatomac c•eat pourquoi lf'S médectna 
r.commandent aulolfd'hUI les Pastl::!t.s 
JESSEL à i...e d.H,,Ue de Foie de Morue. 
la enfanta les prennent avec plals.r parro 
qu 'ellea sont enrobéfS d~ ~ •t agr&.~s 
en hln.r comme en t!.e. Un prçcn a gagn• 
Il u.,... en ~ 1tma~ °' Il t<t ma.ln· 
~t sain et heureux. Oes m!llle1" d'au· 
t.ree en!ant.-i ont tti! n!tablls rapidement. 
PrOcuttz•VOUS une bOlte de PastUlrs JESSEL 
ch<-z votre Pharmacien 07 fr. 50). Si vofrn 
•nfant n ·augmente P"8 de 5 livres en un 
mols, votre argent vou1 1tra rembOuriê. 

La maiaon de Rubens 

Et \ollà ~u·on reparle de ia maison d.e Rul>em, q::e b 
vu:.e d'Anvers a '.sl.S'ée dJlm un acandaleu~ ~:at d;;lball· 
don. La aaU\era-t-on? n a·ea1 oonsUtut. voici plu.sleari 
anntea. un comité de d.éfeMe de cette anci.nne dem~. 
qu• lea Anvtraoi& eux-mêmea tenoren~ et qui a eonnu 
des destins commerciaux divers. Elle a'•norgu•illlt cepen
dant d'une cour lntért~ure de toute beauté, qUl pourrait, •I 
on rexplO!talt. corutlruer une 1ros.\t attraction t.our:s
tlque anvtMIO!M!. Mala lea pouvolra publics l'ont néill· 
gtt, oomme on n~Uge à Anven tout ce qui appar.lent 
au pu..'lé. 

c·est une Mr.e d• raii:•. à Am·en. ~ qu'un !mmelll>:O 
dtti•nt rttustf'. ne répond plus aux besoins dt J'é;ioque. 
on l'ab3Ddonn .. l son trl.si.e IOrt, ou on ~ dém<jllt. Déjt. 
~· Edthoud. dJms ... • Nouvelle Canh&g• >. dér.<m· 
çait ce acandal"1x vandalisme de la Métropole. Et. Roger 
Avcrmarte, dan• "" 1 Syn~ d'Anvers •. abonda.t d:ms 
le m~me ll'ns. Malgré cela, la m1.t.on de Rubens ~t 
toujours mrnacée, de méme que la anciennes demeures 
de la rue du Serment.. 

Cep<'ndant, I• comité de défen.st d• h maison de Ru· 
b<'ns, qui fl'OUPe quelques vitwc • ainjo<en » llQ.'S onnta 
pour les alles de 1"1r ville, n• d~ptre pea de tncunpher. 
ll rhe d• crl•r un ooura.nt. d·oplnlo:> en ra~eur d-! ls mai· 
oon de R ubenS. Et rkn ne noua d;.t qu 'C ne réuD.>ira paa. 

Mariage et Hygiène 

Contre le Péril Vénérien 

Conaells pratlquts et faciles à sulne avrç lnd!clltlon d., 
tous leo préventlrs des mAladle.1 -~ta. .suivi! d'u-.,e no

menclature des articles en caout
chouc et dra opéclalltés pour l'hî· 
glm• lllUme dra deux ~xes. Leur 
=Plo! \'OU8 prâtrven à jamJlla de6 
a.'.t.eln\eo tune.tel de la oonlJlilOD 
et .,.,.,. h!ttra l Io.a bien '!! .. 
tnnula et bien dessouc:.s. O.mande1 

aujourd'hui m~me le tarif lllu•tr6 n• 95. envoyé gratis et 
franco '''"" pU fermé par Sanltarl•, 70 boulevard Amp3ch, 
70, Bruxtllra Bourse, au Ier étaae, où tous tes art 1cles .on~ 
en vente. 

.. 
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Soyom logiques, que diable! 
Dèput&. rt o<'nateurs re.st.ent lrréductlbl•mrnt hosUJes à la 

aupp~on d• 1A ....... d• tête et au •ote Ubre rt<:lluné par 
l "éledeur con5clent ot non organlat sur ce chapitre, ni 
gros mota ni •mpoli!l•d..., l 'aCC<lrd est parfait ! Mala, expll. 
QU• Q'JI pourra • pourquoi donc lmplormt-lls ••te une la
ftUr 11 toUebante lea rotes de prttuence tn Jour laveur ? 

n eai une car.dld:>t<>, cependan'- qu1 ae fi d ·tttt en 
q aeu .. w m téle de liste, car, u:nant ce .,~~lie prome:, •!le 
ncueWe ln 111dtrogea unanimes d' tous ceux à qui .Ue ac
corde blon~tre et con!on : c'est dame thtt1e, la roue den
t~ thétlc, que tous li's cycllstes bien &\1 ~ .. font adapter à 
leur W<~M pour roulor plus vile avec moln• d ·.rrom. que 
ce soit fn palier, en côtes ou contre venta. Lcura buttaux 
de votes : Iota les détaillants en cycles. 

L'exemple du Hainaut 

Lta An\tl"IOls p.y~rra!r.a u!U•mmt. dallJ .,.,. domaine, 
a 'lnsptre: de l'exe:n;>le du Hainaut, qaJ •1ent d• ronder 
un ....ac a !Jon dea 1 Ami.a dea Cb19elles et des C&l .-alttS • 
qut oe propose de sauver d" la ralne •t de l'abandon toila 
1~ vieux oratolrta QUI peuplent la campa~ h•nnuyère. 

Ce eomlt# a tté tonné à l'lnltJatlve du comte Adrien 
nn dtr Bureh. qui a le ""ns d• la bPaute en même tempo 
qu'une vive M. 1n·.,.1Jlgente comprtlhonalon des questions 
tourtst lqun Unt ncthe campune va fttt mtn~ dans Je 
Hainaut pOur 1:1uver tous I•• pellts "1lf'l«s rel1g1eux, 
r!!partls dana 1<'s chamJ)I à 1·orée des boll et dans lee 
clai.rlbes, et qu1 apparUennent au p:1trt.'TIO!ne spui:Uel 
<ie <~!<! l)t'0>1nct s1 rl:he en hllto!re. 

L 1dt'e Clt dWdeuae, et. d 'l!inoaibrablce Ptraonnallûs 
- ca•hollquea, Ubérale~ JOC!allsttis - y ont adhéré ••te 
o ne· P&Won admlrob!e. ~Je:!e d!!!~ttnce entre c~t amour 
d u alles qUI caractérise '.es hab•tanta du Hainaut et la 
b?-~tale lndlrtlrence dont font preuve - Ult-<>n pourquoi? 
- 1.-. morchand• d'Am·ers Il l'égard dN rlcheases qu'Us 
c etlennent, aouvent Mn& le savolrl 

v papier peint de nos Vingt ar1$ .. u p L portait de doux pap~na b!anc.; •• Ah! 
Il lut toujours le préteré de la Jeun~. 

le PAPI ER P.E.C..T 1 1 1 

Les anciens et les modernes 

Un comlt' vient ~ ae conat!t~r. à Oand, pour la res
tauration de l'ésllEe Salnt-!'11cola+. Joyau d'archlt.e<:ture 
méd11-vAle, qui tombe littéralement en rwnea. Toua les 
artl"es et amateun d'art s'en réJoulront. On bo\tlt, à 
l'he'Jre qu'il est. tant d'affreux édlllcea, qu'il eet heureux 
q ue, d• temps rn t<'mps, des honun•a de cot'lt et trouvent 
POW' a·att&cber à la COil.lttVat.lon de ce que nos ptres 
nous ont !élue de lllleux en ce domaine c·est néce.aalr• 
rr.~n:e. du potnt de VUe de l'explrutatlon du tourisme, car 
on .,. bloustmlt en R f.gurant que !te p."Oducuons de 
1·archltecture moclemc a:Ureron~ chez nOU5 les •·oragturs 
e\rangers. 

SI l'on ne metU!lt <:igement un !rein à 1~ race de 
tTanslonnaUon. 1111 • urbanistes • modernes auraJent Vlt.e 
fait d" niottr~ nM v1rll~s villes d'art A l'envers, $DUS 
prt'L<'xt .. d'y !!Al'lllkr la circulation d"5 automobiles. L'un 
d·•ux ne propo<uut-11 pts dernl~remrnt de boulMtr&er tout 
un vt•ux quartltr de Oand. aous couleur de aupprlmer 
d ..ux ,-i.w .. rutiles pan.tcullorement ptttoraques pour IN 
l"'mplacer pc>r de lar11t<s •oies bonlM de boutiques? n 
llulht do roll' œ que l'on bo\m camme lmmt<lbles modef'· 
nea dana lee nouveatx quart:er11 de Gand pour 1t rmdrt 
compta dt te QUe cda eôt donn•. 

Tavem e-Reataurant Ed. Romain 

Buf!et froid ouHrt 
aprè.> los e~clacle.s 

11 boulc\'llrd Allsp&ch, 11 
Tél. 11,02,0P, BnUtelloa 

G b d• HOMMES - DA MES • ENF a ar lfieS HCRZt;T Fr~t .. , 71, M. de la 

On demande des autobus 

li e<~ \, " " \Tal QU• !a CL" .JaUoo dea Blltomobll<s, d 
l• nombre va rrand:iôallt, est '°"'·mt mab~ et 
CH'l!l:lt dans les ru"' tor.utn.5Q et ttroltes de nos 
<ltéa. C'est pa?Uc:ulièremrnt .-rai, A Oancl, $Ur .1l' 
de la rare ~ntrl'lzrre au Ml>rchkux-Oralm. La !'llt 
Courtrai, Sltuh sur ce trajrt, be' !Ota lr.s records m 
U~re d'acetd•nt.> iran•s de la c1ro1latlon. Il y a 11'!1;' 
autre rhooe à ro.1.re. tout de mtm•. que ~ JeU'r t>a., 
lea mols0tU1 qui la bordent pour l'~lnrg!r à la m•suno 
trafic lnte1U1e de roulage qu'on )' 011.-g!.tln~ Si ron J 
p rimait lf'll t r JUnways électrtqut'll. lts rhoees m serai 
d~J• b<'aucnup am#Uorees. car 1..., tn.mwoys. lits à 
ralL•. ne M pUont ""-' aux reates du COO.- de la rou 
c'est un• oo ral!IOnS pour l'"'!~lw leun vo!tur~ 
al eneombnlnteS pt Pl'OVC>qUtnt li IOUTtnt del •ai 
1&4!<'& et c:l<S att!drnu. 

Qu'on les rtmplace pu des autobw rur toutee lea 
qui d~·tnt 1• cmtn de la •le!Ue rlttl. tout le 
s·en trouvera tt+.i bien; les autmnoblllstes, les plttom, 
1""-' qui utlll~nt les moyrna de traMpon,s en 
et m~m• la e<>m~e exploitant< car •lie dott d 
un aT11ent !ou à l 'entretien d"' rails de son ri'3eau 
sJ l'on rn Juge pu tout le pt>rsonn•I QUI y travaille 
Unuell•m•nt. Pour l'instant. Ica Oantotr seznblrnt 
lœ autt>bus tt ll"llr prt!értnt '"' tram,.,,..,._ C'tst la 
de l'habl\U<le Lta Parlaien.. n'oot plus que des au 
et , . ...., tnJU\'ent uts bien. Lta Ot.nl-011 !eraltnt cle 
sana aucun dout<!. 

Une oui1 au centre de Bruxelles .. . 

~!<' """tr dont le Tout-Bruxellt3 P'l'l• n '""t autr• 
nouveau - mals dt!Jà rameux -· re.r.t&urnnt d• 1 La 
Aurore •. UN. ple~e des Martyra <~u mllleu "" la pl 
Télt!ph 17.7915 Cette oasts "t unlQlle pnrc• qu'elle 1 

dlrt~e PILI' Uon Kltb<'r, le rêputt! rhe!<oq Menus 1 
40 fr., vins compr11, le tout à di.crt!Uon 1 La Belle A" 

Cibles et poteaux 

La aupptt$S.loll do!s tramn)'ll éleclrlqlle;, permel' 
d'allleura d• .., _. dea ctble;, de troll.,. QUI n· 
con&ld<'rablement à la beau!Al d" nomtr • <le tltes 
Sana parler des horr..b1"6 PO~W< QUI SUl>POrt•nt ces 
bl"' dans la plupart des \'01t1 pubUques et QUI n'aJo. 
rten à la bt>auté des Villes modem"'! Quand Ils 
plantés aux abords des noblce monumenui du ~ 
paralSa<nt rncore plus JalM On ~ r~lg?Ulle à ce~te 
deur quand U n·y &\1Ll~ P8$ moyen de faire au• 
Maintenant qu'on a les autobus., on ac dtmande ce Qll 
atttnd pour abattre toua c.. pokaWt et pou: • 
toua CM dblee. 

n 1 a, natuttll..ment, les droits IM'QUIS d~ oom 
N'em~e Cf•'on pourra!! cherchtr des aecommodmitn:.S q 
aaun;anletit. en telle matl~re, lN lntt1•ta de tolll 
monde. Il y a d"" acco=od•menta mCme avec I• 
Pourquoi n'y en aurait-U P8$ avoc lte compnrnl~ de tr11 
ways. it.squellee ne demanderaient PM m1euit. sans dOU 
que de prendre dee m<'Stlres qui ractlltent Il\ clrt:ulalll 
de leuri volturrs tout au.."-'1 bl•n que des au!1"S vt!htc 
Le l't'mplAt'"tnent progTes.'\lt <k3 tnunwa)'! per des au 
vaudrait lncont~tabltmont ml1'Wt. quant à <•la. <;!# 
multiplication d"8 1)1$S3ies <louttl_, qui n tmp6:herct:!. < 
reet<' Jamal! un• auto ~ monta- 5Ur un trotto:r p> 
1 fa,i,,~ .... tt "" PIM&Jlta par lomchette, 

Congo-Serpenta-FoulTW'ea 
Tannaae tout.. peaux. - Seule maison ~aall.stt. • 

Tannerle Bellta, chauMle de Oand, 110. Brux Ttl 2t07t 
DEPOT t. Litre. Quai du Rol-Albut, n . 
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P'KUIOH C OMfl'Llt'Tll D SPUt a •• P'JIL • O uvutTUH: P u1ncoT& 

n Radio-V1aanderen 1> 

1 Après Bln<b•, Ch.ttellneau, Courtrai et &utres l:tWI, 
:knd l>OllMdt auJourd'hUl eon poste d'émissions rad.1opho 

ee. n ,,.. nomme tl~amment: c Radlc>-Vlaand•ren • 
les lnlllM ptttl!ndtnt que son antenne est tort rouge 

Lee profanes. eux. ont conata~ tout de suit~ que led1~ 
tait de l" p<1blleltoé l tour d• bras et que "" c spea-

• et c -1<ffmnea • a'ettorcent d-. parler I• namand 
- car bi.., en~u Us nusent que de !a c moedenaal • -

la façon de nœ bons ~ d·outr• :\!œn!71<e. A part 
la. c Radlo-\1aandttm • t~nt bonnfte~t aa place 

Hthor. t.out au moins JUIQU'à qu•:ques kJlomètttS 
tour dl' Satni-Ba l'CI\. ~ous Ignorons si les Pata&mu ont 

avanu.&e de a'entmc!re ann~r en c hooi'l&amSCb •· 
ttt une audi on de la c Valse B'eue • e· un concert 
muslqu.e de J= plus ou moau bo' que le catê se vrnd 

U plus !>os pr!X Chez tel OU tel ~IC:er de la vWe dts 
lei. 

En attendant qu• ce point JIO!t é<:lalrcl. U en est un 
utre qUl tst a""" ob1cur o·aucuns se demandent corn· 
ent 11 se !Rtt qu• le nouveau pœte a obtenu l'aut<>ri· 
tlon de chot<>ullltr l~•alement l'éther. étant donn~ qu• 
u•ieun m mlslrt• dtl! P T. T.. d<' qul dependcnt ce& 
-rnt6, a1·a.ent )Urt leun grands c!Jeux qu·aurun 
ste pnn\ d·~mwlon r.id1ophonlque m. pourrait plus 

in•talln l"ll.! I• ciel d• &liitque. Dan-• le ca.s pgrtlcu· 
ltr d• Gand. rtpo!W' n~alh·e anlt meme été faite, •n 

u d• c• prl11tlPt'. à un penlcul:tr c;w ava:t drmandê 
I• ca• kh~nt. on l'autortsora1!. à monter une s'.ation 
ettr c• Est-ce pan:c que 1 ant~e d<! • Rad!o-Vlaan· 

• PSt rouge sac; ~ btmrgto~ Cl:J on a fait ~n fa 
r de ce pœte. un aixroc à la rt;le? ~lystlore et bouk5 
go.-nme, 

La Belle Meunière 
Rue cû la Fr:urc/tt, 51, Brnrellt$ 

S.A menus à 25. 30 c: 35 francs 
et Il la car:e 

Sallt'S pour Noe s •t Ban<1°iots. 

!.!~ • "a.son, rue Appdmans, 17 Anven. 

s ,....., "" 06U d.manchr ouat~ de so!eU, une L'tlpo:· 
te r<unlo:i d o!tlc eu ae rherre !!'.YI és p1r le,,.. uma
<'S de la ~arnlson. 

Ayant eu la p.euM Id~ de se ~dr" à March,..l..s-Dam~ 
~!n.nag•. un tnln •:>k:al :ut !ret ... ;nec mi'l!lon cl<! 

ar~:rr l ~ 
L·~ulpa'e de la locomottw• ru•.tJ éb:out de • aot de 

Joire mllmJre eu•·tl 11d~ d• !aire un• ré?<?:ltlon d•1 grand 
Ir, I• ch•! d• la ~arr trnntnc• »ouluHl !atrr m~ntir oa 
chewte r~pul&Uon •n con:.ent à .an tour tl•ure:le à la 

"du vol!lln, nul M le sait, mn!s le !ait est que. bn'1an1 
atat1on à toute vaP"ur. la locomotive ne s'amta à bout 
. aouute que pltaltlln haltes apr~ 1<! point fixé 

OrlA T~6menta. prateeta'ion» m ll bémol majeur Tou• 
t n8nmolns par 1·arTanser On c amta • un train -

pttlal au.....i - d• mld!.'l•ttts paria!r:ines rn excurston aux 
<!s de la ~eu..., et /.!ars eut tO: !ai: de sédu:re les !ll!es 

'g\ e Cer!a1na ont, oe!te fols, regretté que !e tta:n s'ar· 
tl.t. 

lllmOO~li1~lmlœl 
VOTRE HOTEL 

7, rue de !'Echelle, PARIS av. de l'Op6ra 
CONDITIONS SPECIALES AUX CLIENTS SELCES 
R. CURTET va n der MEERSCHEN, Adm. Dir, 

Le prix Albert Londres 

On aa.• qu•à la memolre ..:u grand Journalls•e que rot 
Alb<n Lond.re.., mo:t trag:Q'Jemtnt daoa l'lncmdit du 
c Oeorres Pll!!.ipart •. un prix annuel a èt~ tond~ à Pans 
pour 1.., ttparten prcl~on.nt!s. n 8 t~ dkttr.~ cette 
annte Il ?J. Jean Botro~ roll&bcni:eur du c Journal• •!. 
quelquefois aussi, de c Pourquoi Paa? •· Toutes nos !tllc!· 
tatlom. 

Votre blanchisseur, Messieurs! 
~ chtm1.<e•. M'S cois ses pyjamas, aea caloçonsl 
c CALINGAERT •. le Blanchtssa~e • PARl'AlT t. 
33, ruo du Poinçon, tél 11.U ~. Ltvraiaon domicile. 

Querelle de prêtres 

La d~,l06ltlon de rarchevtque de Rouen a caUM! dans la 
mond• catholique !n.'lça:S. •~ mtme dans le monde catho
llque btlge un t!llO COllSldé.-able La d~pœttlon d un arch&o 
•tQU• <$t un evène=t e.x•rt.'llr:ntn• i;r&\t et ~utmt
men rare et .? est ~ ce- cas-<1 d autant p!u.s ttonnant 
que l uctievtqu., deposé :.\lollSCltincur de la \'il~rabel. pag. 
liBlt ilOUr un prelat L:és d •tln0.i~ H ton satnt ho:nme, 
)ouc:rult d&llS iOil d.loce>e de beaucoup de 11.)mpoithll'B. 

QJr s., r.-11 donc pa_-..e • Ce.$ h1"lO rcs l'CCltslastlquts sont 
p! -es d• mysttre et de secrets - qu'on rcltse donc l'ad· 
m.rable romJn de Ferd:nand Fabre, c Làbbé Tigron• • tt 
c l.e Ciré de Tours •. de l:la.lzM On connait la 1·er.1on 
o!!!c,•te · \!on•e•~neur de I• Vlllrrnb<I •urn•t tl~ lr&ppl' 
parce qu 11 " serait rebe:le ron·re le Salnt,.S:t~e •n portant 
piatnu ne•,tnt l'S\Ut.or é c'vllc contre aon ancten \'tca1r~ 
~c.,~r.il le chanoine Beruun 

En vénté? Le .S11nr.Péro manierait-li le.. f<>udros de 
1 F.gl~ pour éen'°r une taupmiere 7 On n cmptch•ra )•· 
nulJ les mau.-atses lnng>•l" de murmurer qu U do:t y U'OU' 
autre ch~ Pall3lt,.U donc Uto· de !racaa pour mettre !ln 
à ~ querelle de prêtres? 

Pu de bcnn<!s va< 1n:rs ''"" 'e .,,.,, •• _. J 0 H N SON 
Le Roi dH O"des 

~~ --==- ~~~ 
- - -X: 

ALMACOA, Sa, RUE DE FRANCE, BRUXELLES 

Le méchant chanoine et son bienfaiteur 

C<! Ch&oo1~ B•rthi.n parait êtr• wc r<clO<. ~!e ptttn 
d'afCalrN - un,. L'1Stn:-:uon Kt <i"atlltura OUYtr.e conte-. 
IUI et DOD pa.s sur la plainte de l'archev6que d~. 11 
doit tout• SI\ tortun" à ce de'Uler qul apparait comme an 
aatnt homme un l>"U bur!uberlu et U parait qu11 l'a l peu 
prta rtllct On le retroure dans une quanU~ d 1l:S!.Olrc~ -
laUehts. On raton~ notalI'.m.,nt qu11 aur.it lotl~. à dea 
b&ux qua$I emphytéot;ques, dts ma!aom &\'Oislnallt lA ce-

.. 
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Amer C U S E N 1 E R 
IA"' J.lq1.1em a~nUve de vleWt rlputatlon. 
Dans ou1«'a bonnfS mal.«>ns d 'alll!'lrntauon. 

L'>M..-alr et a~.t à l'archevêcM, à dea entrepr1.le3 
<:'~ la mo.."'lole rtPNUve comme on dlt. Ce l('T& \! là, la p.-e
mlbe o:lgme do ga QU•ttlle &vec eon ex,..ptnem, qu .. 
auraJt absl chen:he à oomprvmetu-e. Toujours e&t-1 que 
Je cllAnolne DOUTUs:l.t contTe l'•ttbevtque une vra~ bNlle 
de prêtre •t qu11 aurait ourdi contre lut une trame o.i le 
prélat aurait donrn! Ute balssée avec une nalve~ dkon· 
l:<'rtant•. c·cst du mo!ns ce que l'on raconte a Rouen, mat& 
ré!>étoru QU<' pour que Rome ait llévl avec une parellle »êV'<· 
r1t<!, ..ans en nte du aaindale U faut quit 1 ait •utre chose. 

n ~ vrai que, ~ disait Mo:UCli?ICur Durheme, la 
ba.."111.1& <1e ~.:.-Pltne e3t quekfJe!ols ooDdUlte •~ w,.. 
p!ta. 

PIED-A-TERRE 
Le Louvre aux lumières 

RîVt l m . fe rmée ) 
146. R . D E L IVOURNE 

TtL. •8.92.SI 

Il T a belle IUtttte qu'on p0uvatt \'hl:tt Ill nuit, aux 
1'.::mlères. 1.., colleeUoru du Brttl.ah M\l.5eUll'l, 

Au Lo-Jvre n~ubl oru i>.u que now nou1 trou\·ons au 
l~'l d'un ancien paWs royal dor" les cons•.:ucteu."S 
r..'IL\"&len: c<:rt&lnement point prfvu la M:stlnatlon • mu
~e •. C'est rrtœ à un m!.-ac:e d'adaptat.lon q~ la lum.iè.~ 
a.r: !ldell• avrc wutes les applleatt<ms qu'elle d01t à la 
roer.oe modcme a pu ~re app!lqu~ a une drs plus belles 
corec·1om d'art du monde. 

Ol1 Ml aouV!ent QUO CO fut Un! tantlltsle d'AJfnd de 
Mu.,et de ront<'mpltr la c Joconde • au nambeau 

Dor~nll'nnt, cette oontempla:lon ""'" à la port~e d'un 
chacun. ~ls l\L Un Cb&cun en vemvt-11 plua ctatr? 

HOSTELLERIE DU CRAND CERF 
Route de Phil1ppew11Je, à S km. de lon"•'· Tél 61 N1linnes. 
NUIT ET JOUR. - VRAIMENT TOVS LES CONFORTS ! 

L'Allemagne et les colonies 

On ae drmande avrc une ceri.tne anxlét<!, l Londtts et 
ailleurs, si l 'Alll'llull:nc réclamera 8"S colonies. 

A Kiel, ro cnuid part de guerre, li. quutlon est 
cou.sldérie d •tme tout autre façon qu'à BuUn, en 
ce ~ns qu'on 1 > atmpll!le au point de la comld~r.r -
mi pc 1LDU pa\..vtmen•, wut de meme -comme pratl
QUem t rft> ~. Quand !A r.o-.:e .. ,,. aurtlsamment ror..e 
(et di.. a accroit a une cadence effrayant•), il !audra b:en 
que lea Ang'als et 1"1 ~ c reo4rot corae •· l!:t a'l!s 
:ne wulem pu on les y !orctta. Voilà tout. 

Cômme on peut le eonst&ter, OO DWt PM compUqni et 
l'M?rlt ut c.'<«.:.Smt ,li l'Ue de1 rée•tea olymJ)lquea cl'aoQt 
procha:n, uxquellta dol .. ent notamment pl\l'Uclper, là-bao, 
les suod.lta Anglal~ tt P'ranca;s. 

H=uscment, les dlr!geants du Reich IOl'lt plus modérM 

~~~M~c~ruui CLICHES DE U PRESSE 
82&, ruo d'Anderlecbt, Braxellea. T~l. 1 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITE - PONCTUALITE 

que 1 .. • blaue JW!&en • de la m al'1n<!. C'est 411'111 se 
dent compte, tout de même, que l'affaire n'lnJt p-. 1411 
seule et qu'on ne peut même pu IOnlJer atl'\euaement t. 
c.enter Au surplus. nou• l'avons dfJà dlt. l<S AJlmt&nda r 
llenlfM pao tous que l'avenir eolt 1111 l'•au BeauCOQp r 
gard.,1t "•ra l'Est, qui rut naru~..re une co!Gnie allenwic! 
ctt Elt awnint, don~ aucun ~ ne 1 .. Upan ~ qot1 
:aW1rt!!t r«onqi:tt'J' à la sul:e ~ la dt=tre IUMt9. 
~Jà. dans 1"5 temU>trta oocul>M avant b 

rtlS6e de m&ra 1917, la ger.na.nlla:.lcn an4 f:f acUv 
~. comme d&n1 DOS Fla!l<lrt'll et. nee ~lauve 
pha d• suock A cette ~u.,, l'op:n:on la ;p!u.s modfrfe 
qui entondalt ne paa ce broulll•r a vee b RUM!e -
tait aea prtttnOoru temt.or1ales à I• con.J1ttutlon de 
marches. qui nanqueratent dl!eorrnala l'emp!re : un 
flamand • l'Ou"St. un état polonala •t un ft&t Ut 
00\Ulan<Ula à l'F .. t, 

C'ftalt k!demment rort modeste et penonne ne a'f
nna que des al>PèUta plu.s ....,,.., al•nt IUnul:antment 
t<e, qui con\'Oltalont J:iaqu'a !"Ukraine - et SOD bl~ 

Faita un essai, sans essayage! 

Noua rfu&sWons d 'une manlfre pr..,que tncro,.able 
donner aattarac11on aux mUllen de climta. uns les d 
g.r Pour dea MsayagM, véritable cauchtmar et perte d 
temps. pour .,,.,.ucoup de meosteura. 

Nos coupours sont à m~mc d• vous 11\'n'r un vet.em 
sur ml'SUre, saDs aucun essai. C'est une prantte ro 
AJln voir le ~presentant de I& mal.Ion CUrzon Bro&., 
t.allleuni anilals. Q'J.! ce t:ou\·e tou.\ les mercffi111 et ~ 
tc1e 10 b. à 8 h.> à l'H6tel Albert I•r. Ttnnlnllol SOl"d. 
ztlk~. et toua les •med!s. aux m&nes heurM. l l 'HIMI 
Londtta. al'Cnue de Keyser, At1~tra. Il \"OQI monttera 
écbanttllona pour eompl•t& et patdtMua rur m~. t 
à Londre1, en t!&'ll." anglais garantta, * pan.!r de t25 t 

Le '' grandiose hasard » 

!A revoluuon rmse dl\isa un moment les Allemands 
su.let de l'Est., lei gens de irauche, ciuc la lasa:tude de 
guerre rendait • ~nt.s •. devtnant l'U800~ 
ceuz de droite voulant profiter du • trandlœe lluard t 
cette révol-.iUon. 

Us Au::rlchlens, <!oJà a bollt <1e soume, ne dcm&nda.laL 
ÇU'Une chœe : 11 pauc, e~ ne cl'11.l1n&'Cnt nen tan~ que. 
la \"Olr 1tt.ardé~ par trop d'exigences allemandes. Erzbe 
ttUMlt, •n juU:et, • ra.ore •'Otu pH le Rel<hltai. une r 
lution ridulsant les prét.enttons tmpérlallstes. mals cela n · 
PM de lendemilln et ce rut le p0lnt de -''• A·· ~ .. ng 
nlstes qui tr1ompba - en ajoutant, av"' lea Ukrainiens. 
Finlandais. à la llate des peuples a • lllM!n>r t, tandll qu' 
réduirait lA l '1mpwssance c lr.1 haine é~emelle et mes 
piable du RllSSe pour l'Allffiland •-

Au demeurant, l'o!tc-ns1ve Keremkl avait échoué et 
contre-olfensl•·e •n.lt fadlemmt rttl.Ml en Oalle'.e. 
était arrt•• au d~but de "'l>:..mtn ~ une optratian 
dement men6e donna en quarant..hUlt bturta Rira. c 
-1~ol'.em"Dt prmemque, qui ne de\'att Jamaa retorn 
aux ma1na dea Rt- • . Pula, un mota plua ta1d. la 
OCOUll& o-i. o._ et Moon, ,._,..,,t alnat la domina 
de la Baltique, c et antantasant lea proJ~ o.ngJ&la d 'llD 
Ollbraltar au NoNI • · 

a.aeaaus ae produJalt la ...-Oluttoa bolc.llmque. '1111 
a.mena le. preml~ n~t.lom de Blwt-Utowak Il, 
&pris leur rupwre. l'a•ance en utralne, l'oooupatlaD de 
Ot1nak te. CAlll• de la Utan1e • de ,.....,., .. tout m!Unl. 
snce t. un d~ .a. oppoottloon eur la eOt<o -n!enn• . 

Otla d~~t toute& lea llJ)f,..,,_ et U n• reatalt rtm 
qu'à a·e:nparer de la P'lnlande pour que ee rot complet. 

On manie subllmemrnt au ~nda!re 0114~ dw ~ 
Tiiieul, a l 'a\'cnue de MeJSSe, Juste au delà cle l 'l'!x-EntNI 
Altr!c1 de l 'EXPQl!ltlon. Menus à dee pr1Jr réduits. Traml 
~2. L ·~ L barré. - tJ'n bUt c1e promenadtl l - Ta 2U5J& 
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DURBUY HOTEL ~lAJESTIC, Ptm!tm• 50 tn 
HOTEL ALBERT, Pemlon: 4M6 tl1UICI 

La libre di1potition du peuples 

L& qu<s:tr>n "" ll08&. toute!ols, de savoir comment oo 
all&lt orpn- œs v8"tes l.errlt<>lr"'5, au mttW< dea tnte
rtta dt l'AlllJlllllne, 

oomm• W taon vclllllt d'enlourdler son dada de la hbrc 
dilpôOI Ion dis lJ<'tlplea, Ir" A: cmando emboitèrent le pas 
- .ans b.tn se rendre compte QU .L< ta;orlsa.lmt de la 
11ortt les a.sp ,,_Uona ~ ta.1s.~nt Jour po.rml !"S peuples -
Tchtqu~ Po onal., crœt~. 5101 tnu - du • ilo:1eu% 
~ • qu.; n'rn mrnalt jlltl; lari;e. 
la mlmts uplraUCN llalSSSllellt .-.ir :es bords de la 

lbltlt;Ue e; c'•s: te que lea Al:<niando exploi:êrcnt avec 
Cie madlia1ellae don! Il.à tlrtnt prwuo l>OU: lnoruler leo.ir 
1'lrus aux qu•lqucs pe.u,.rea t)'J)t3 du • Raad çnn Viande
mi • n. dlspoulent d a;lleun ICI. avec les oaroos ll:lltn, 
d'tlblenta nettanem ~ de leur pc!lr.;que et Po\lf· 
anr.int l'as.s~en: des peuples qu U. pré:endalent U· 
bèrer, 111 .., ~nt i:>rtlrnter de3 pétlt.o:i., no:amment en 
LIWAni•, drmandant l!Olt le r:ittachement au Reich. 
IOlt la crf.atlon d'F.\ata autonome,, l!Ota 1°'.Jnlon peraon. 
nel!c de Outllaum• JI, ou avec un t.r6ne sur lequel &t"ratt 
lll•ce un prinre all~nt•nd 

Sur ce• •ntrdalte.o, la RU&SI" dut s ll1cliner. L'Allcma
IJ!f> &\'rut Ira malna llbrea L'E&t iant convoité 1u1 appar . 
k n&ltl 

Question de goût est question de bon soin 

Du bon the aura toujOura bon iuuo. <t-.J U est b~n 
.,:;rn!. Cons<-nn touJoun mtrc thé da."lS une bO!te herm6-
~ue. sinon. U pttndra l 'Od•u: C:es provlSl<"m \'OISUles Le 
IOUt de mlNI lh6 dtpcndra t>ea;:iroup de la C::ll'êc d• aon 
tntu.ion. La plllJlUl <les lhts do •cnt ln!ll!er quatre DU· 
notu. mata J:unata plus d• cinq Que ta Ulélm soit dtJA 
ttchauf!~ avant d• •ent>r l~u tns boutllante e; que 
J'On OC litTIO d"Un <"OllVre-thé èro, IAila r.e2Jig<T ae remuer 
avant de •'m 11trvlr Le th<", comm• toot• cM•• fine et 
dtle<:tabl•, demande une prrparation très so!Jné• et trt'a 
propre. 

La Lituanie et Mindaugaa H 

Malh•ureuaemmt les autochtones 1<> rebUfllmt de plus 
•n plus tt Pll!.O<tJ on pr\!:..n&lt les llb<'rir Il> r~!:unaltnt 
UD• aut.cnomle tomp»tt, en oc oouclant des pt:Jùana •us. 
ci'..es commt un llOISSOO d"Unc pomme. E· 1>=. dn d!!tl
c-.lllb 5Ul'JW3.ent pour le tracé de3 tron:.~<'$. parUc:u· 
litttmmt entre la LI tuanle et b P tognc.. En!ln. oo assista 
à un conflit uoez tt<rurant erre I"" multiples Prtnœs 
• !:"UUD4s QUI «=Mrch&lm~ i .., nu~.,- our :e ventre, l'Un 
rautr•. •t repcochakm aux lloh•ru:olle:n de toat vouloir 
pour ewc aeull. 

Pi<ndant ce tcmpa, ta • Taryb:a • de L!tuanl• siégeant A 
Wllna. A la 1randt" co he dca Polonais, rntrctenalt des rap. 
llO!U IUIV' .. a.oc les Utu•nlens de Suls..-e et d'Amérlquc, 
O\ld<-mmmt hos:.llcs Il 1 EtBt c libre et lnde!><'ndnnt • 
cr~ d·autorilé d~ .. mnra 1918 ..,.ec part1c1paUon de la 
Lituanie aux chnri:es dl' ~erre de l 'AllemaJ!tle. 

Cette comt'-die devntt t'tn rou.ronnt'.oe - c'est lP. r.a°' dt Je 
c!Jr• - ~r l'fleet•on dU KaL°"r C!>m:n• roi de Utuante 
Mai.. ••<"C la ro"'pUclt~ d'Enbrf'\;or, la c T11r7ba • - qui 
TOU!alt à IQIJt le moins Que le monarque tut cat.boUque -
fabr!Q\:a ur.e -.ndanu l!tuanlrnn• au dur GWllaume 
d1lrach. do la mal!on d~ WurtMibcri:. et l'é:lt en séance 
l«l'~!e, IOU3 le nom de M~da:iga.s U - œ q\ll m!t naturcl-
1'-mont Bet'iln da.na une colùe bleue CC'Dt.re c <• ro1 ;irtma. 
tuf\! • lq-.11 M \"lt d ~ Jamais aon royaune). 

P 1 A N 0 S l\tu!s et d'occa.slon. - Location. 
Acx.>rch. - T~ho.n.: 11.17.10 
O. PAOCHILLE. 30, rua Lebeau 

Le duché de Courlande et le Baltikum 

En Courla»de, dont la O!Mo df'llx lois r•nW!nalrc tut 
c ~la!'llle t de marui're à permeure l'lnoorporauoo d'un• 
rm1Jor1te pro-allemande, on rétabllt l'nnc1en duche 11•rma
nlQue de la dynas:1e d<-s Kettlrr et &:<ns trop de peine.. on 
en fit otlrtr la couronne au &!gncur d~ la ru•rre par I~ 
Consdl de M>tau. avec demande d'une union ttrolt.e A. 
l'f'lDplre. Sa ~!aJe$:é rot.:lut b!m accueUHr cct:e oflre s;:n
psUUquement. 

Par contre. tn Lironle et en Es~e. o(I l 'tltmm! al!P.. 
ll1ànd n'C3t que de drux t quaue po'Jr ~t. uuf dans lu 
villes (fi Rlia. :tt!ze pour cent>, ce fut a&M"t oomp;iq;u<. 
li fA!Jut reco-.u1r aux comblnal..aru les plu.s ~ontt•& pour 
aboutir A la !onnatlon d'un • Oor.~..il l'l&tlonal •, aurtout 
com~ de gra.:icls proprttWrt•, d• boUraco~ •t d·ecc11-
~aallqu~. qUI exprima par acxlamat.lona le V<PU d• \'Olr 
la Courlanlle. la Livonie. Rila. l'Est<>nte et los t:es. tonner 
cne monarchie unique, rat•achte à la Pnw.! p&r une union 
P<r•onnrlle, IOU$ Je nom de • Baltlkum •. 

Cinéastu ! 

Ormand•z •otte ln..<crlptlon sra.tulte A ta Revue mensuelle 
(' " Ul'I TECRSlC ;o; · c .. a\'"nlle Lou!M, 4eA. BruxeCes 

La Finlande et... le château de cartu 

ED mf:ne tcmll". on lnaugcral• • une poUUqM acuoe • 
•n Ftnfande, aoua couleur d aider le !Ml}• A "" ll~er d"5 
bOl<he>1Qll<'3. QU1 l'a•lll.ent envahi 11prk &\'Olf l'fOOllnu 110n 

ndépcndance Cn corpg de <lou:e mllle homml'S tut contl~ 
au Jl"néra! RUdti"' 1'0n d-. Goltz, qui c<>mmença pa,- ln· 
Clst>OO< r la SuMe en OCC'll;>an: les U•" Aland et, dtbarquant 
•n•u1t• à Hangoe, a.da et!ectlvement les F'lnnoll t. ~ 
Mbarrt1..-•r d., RUSl!t'S. Beul•m•nt, Il resta dans l• paya 
•t Il en résulta le 10 octobre 1918. l'~lt-etlon, oommo r01 
mnrt...né, du prlnce P'rédérlc-Charle! de HtM<>. 

Sun1nt ontln l'annlst:re à l'Out.st. L'Allrmaine no te 
ron.<ldém pAs ba•~ue dans l'Est pour 6l peu Cie 1 y -
crorha au contra:re. Il l'Est, Ju9Qu·au début de JP20 -
par1altement -, en i· menant la plus abracadabrante 11·m
•ure mllll.alre qu·on pw~ lm"i'.nrr, e: ne lkha prt5e. b!•n 
à rttrrt. crie fillll!e:nent contra!n~e et tattée per 1 Entente. 

Tout ee qu'elle av~: ll'-tl là-bas a·es~ ~'é, toi:.• ..,. 
•:torts au cour. d• c:nq annt'es ont ett va:m, tout..s ses 
ccmbln1!30r..s po!l.:.qu., on: tait tallll:e et el:e "'" trou.Te, 
mslnt~nt, en p.r<$ence de pays rteltt.~t tnd~danta 
et of!'ldel:ement reconnus pe.r le monde •ntler. Ma~• •:lo 
n'a PM oubl!t qu''11e fut plu.s:eurs !01.S mat:.ttw- dt.s terri· 
Io rcs qu elle a du abandonner et nn l'!SQUela elle "' 
aent toujours lrré.<1Et1blemen1 attirée. 

LA JJl)'li:lQur du c Drana nach Osten • n'ut pas un vain 
mot et - faut-il l'ajouter? - •lie pourrait un Jour, le pacte 
lranoo.aovlétlque aidant. no11! ré•~T\'t'r de dhairr6ablu. •ur
pnao&. li est bon qu ·on le •ache. chl'!t nou•. où t 'On litJOre, 
en e~nfral. lts !&ils que noua venons d'tvoquer. 

BANQUE DE BRUXELLES 
Soc!6:• anoD71ne. 

Comp'M à vue et i terme aux condlUO°" 
lei plus avant.ac•lllff. 

Ga.rd,. d@ T~ttt1 

Ordres do Boune 

~ e, lllccu.rsales dalla tout le 1)9.n 

t 

... 
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~eJ t~t"J J't.imej ~ 
f ~ ie.J ----- ' lJ 

tc.a.11x "ÎJe.~\J X 
""' Les propos d'Eve 

Réponse à quelque1 lettres 
n nt etrtc '"' .ufm qui, ...... ···on puluc latolr ~

qi:ol, pcwienr.nt, nithowi43ment, "" bien cafl)trrnl i. 
lt>CU1.T. Un article que lt Jil dcnlb'~ ,..,. ~. Jtmmu 
qui 1•oeiu....,t 4 nt pa.s rouloir •ielll•r, cat <U ~• tkrnl.tra : 
Il m•a <Glu toute ~n• COFTt>J>011d.cnce, Certaine• de mu 
l«trlcu m 'ant krtt sur l• ton d• 14 COMrlo<ti<t, J)llU!tlir• 
11utrt1 m'ant ou6'!t 1·1n1urt et l'ù'on" d. dolu "'"-"'"": 
aucune ne m'a complilt, Chacun• d'tl~. qui ttmblatt, 1• 
m 1aLr par quel IOrtlltge, ,. 1cntir parltculttr~nt r1ste, 
1 ttt app/lqab à cltn4turer lt 1<n1 dt mta phr41es, 4 leur 
Jaire dire propr"7M1!1 le contraire de et QU'tl~ <Untent. 

- Alor1, rou.. trouvez, me reproche Un<! d'ellet, qu'une 
/ f.fllme de quaranu au est une IJfelll• femme tt dott 1t 
r tllr<r du mm.dt ? 

OA af,.Jt tait une telù 4nmc 1 Unt femme de (IU4ra7lU 
llM ut ou dlbut de aa maturtU, dt "' pltnllu4t, a n'en 
J)Cr<Oll!!" pour J>f!n'er le contratrt: B~ IMf-mhnc, dont 
on cite toulot.n a rebcur1 1 L4 Femmt de trente °"' "• 
u:tmatt qu'arant 14 trf!ffta'nt, raru ttaUnt «U.1 qut pou
œtmt rtlen!r 1 ·attentiOtt et l"'Jllrtr de "'"'"' J>41$10!U ... 

Ur.a ci;trr 1M revrocht de m~naltre 14 part û ~ 

d'l&aZ (1111 pouu certa!MI '""'"'" d. J)rolll'llll• Utupt
rtmcnt kur Jtuntue. Jd<'al 1 t'cll4 qui tat lr.'"'1161 tilt; fdial 
.ingWJtremcn! bornt et J><llSOb/tment tgobtt, on en con
rlmdra.. 

I• "' m n &J<ILt POi rtfit;mdrt, ar111tmtnt pour argument, 
4 toutu 1t1 lttt- qiu j'ai rtgut1, Mau uolld. .,. Il"' 1• -.. 
cirais dire 4 toutu mt1 corrupondantt1 ; UM /tmme a lt 
dt•'Olr dt rat'!r ftune au.,f 1Qn111"111PI que 1X>111blt, 1ott; 
malt Jei!ne dt cœur, it•m• dc atntlmtnt. San1 cette fral
<'lll'Mr, cet tntltaus?asme toutour. r.not11·tlt, cette /aculU 
d 't<!tot_lon, awcu,.. 1ount1se uttrfture n ·c. d• J>rl.r. Qu'im
portent lea ride'. qu ·;mportmt lts cht't'tlU blancs, Il l'ti· 
prit tt le cœi.r lntp~Ualllts ant gardt 14 Jacultd dt u re
•ttnittltr, de comprtnc!u, dt distribuer 4 l 'tntm.ragt cha,
leur, lumlm, tmdreue tt aall~ ~ Ces Jemmtl-Ja, qui o-it 

.,. llro.....,,ent ~ter, Q'll1 cmt pa.U "'"' regret• 11~ 
41 ltllrr cadettu ~ //4m~au dt! " 1td•C'tlc~ pll~stque, o-i 
ru: w <!tl4uu point, cr071u·m01. on lts rechet'Clu. Comme 
tllu rckr..l lu chous tt le• tlttl• dt plUJ haut. dt p1.., loin, 
C1ll tUt$ 801t! J)lu1 débarTass«1 de prtocnpatlan• perion
mllt1, eUt1 1ereot CO'll~ et <'07U0ltr Ea-. n'tn.<p".rtn< 
rn la i::oqucr'.t, ni 14 pli~. qu! n'~rgntnt point lu Ja•$•tl 
teunw<i • 

Il faut admirer, me dit-011, cttt.e dlscipll~. cc courage 
qui leur /ait accepter tourntllemtnt un traitement fatigant, 
un dur riglme, Ce courage, cttte <lhefpfln•, comme I• lt• 
admlrerall l'tl• ttaltnt au 1trt'1Ct d ·une ca..,, PllU dtltn
ttuutt / 

.lle.s c11tre. /rctrtcc•, on t'ot" a tournt la tllt at"'C tout•• 
«Jrtt1 de l>Obard• d la mode Cl.'Ho/l~wood; on VOU• a dit 
qwe. la /"'1mo anût po~r premin- d<t'Olr d ttre belle, de 
~gntr, d mlretenfr et de pro/011gtr 14 b<:autt; ce1 roi,.. 
auldu1, CC:te préOC'eupatlon ~tonte, °" tC>ltl lt• a mon-

tr~s comme '"' derotr iodai, on met en arant le grand lna( 

d al!Tull?M ••• On l>Olldrali /aire d<t c<>u.r eu J>C>1111tu ..,111 
4>M, lmmuol>lem""I /raie/tu d IOllriantu, mai. qvl rt-
1tlùnt Ot~ ""' t~ de /trociU I•• <laolra, lu .,,.,,,q, 
k c11agr1,., 14 1<'1111.reut:, tout ce (1l<l ;io1om1.tt alttrtr ~ mi. 
roc~ d'artl/lcu qu'dlt• ont n ~r.l cor~tn.tt. fA 
'P"Ctre d une r ldlltue rtl!ouUc lu 114nte, et •Ile• •'llt> 
nott&e1tt derc:nt leur mltofr, çuttant, krrl~t.r. ~ moindre 
Jtgne <û cUchtaJU't. Et ne pdrlom "'11 ~ trttllt"• tt11U. 
mnitolu n cMrer.it11t r:a~tu, tu tllt• glbunt n IOOl.Yllf, 

qua,.. elles ""1llnt •• JlrOllV<'!' que leur po!Jf>O!r de •td~ 
tioit n ·a pas /olbU. 

Lo •r~ ftuntn<, c·ut a. rt>ttr olert<, octl"" et curt
de ion ttmpJ. 

Qui t-OU.t '7TIPl<'ltt, au iurp11~. d ttre nettu, /ral"11u 11 
•ol1111ü• 7 De /aire de 001 chet'tu>: blanchis une pa111.-, tt 
non une dlagr4ct 1 Et m~m' de diJslmuler dlrorttement unc 
mine /ltlrte ou rai'Ogtt 1 Mc.11 ne ch.,,chtz pa, d. retenir, 
<nver• •t cantre tout , un prlnl=P• qui f'OUs fuit. 

Sachtz-1•: une L'1ellle c dame "• c'ut te plu, 1orrn•lll 
agrillble, •t par/oit charmant. Une t'fdlle c femme •, com
me "'U•• dont Jt "°"' al J'(lrlt, unt c ~ gw-de >, ~ 
dllnt ~. Jro:u, c ut kn'l/iont.., 

RENKIN & DINEUR, 
En. 

67, chaussée de Charleroi 

donnent de I& belle couture au Pl".x de la conrectlon. 

Les poinu de Jéau1 

Auttttota. - Il y a bien longtemps, quelque ch- conuM 
•le temps o(l lea beitu porlo1ent> - '"" petites !Ill~ •I> 
prenaient à coudre. Au)ourd·hul, ell4'S n'ont que taire d'un• 

• science au....i terre à !<!ne : on lal&e la cout.Ure aux ou
~ff3 lptt!all~a f't syndiquée.. Danc, quand 1 ... ptUt .. 
tillM •~!ll'enalcnt à roudre, 11 eUes anlent le malh!'llr de 
dél>&her un ptU trop rlte leur ourlet a points plus l?anda 
que le modtle, on les a.ccus.i.!t de taire c de:s pointe de 
Jlsui> . 

Cà! POlnl<I de J~ua. now los a•'llllS re:.roum J 'auttt JO!lr 
cboZ un maitre ~ .. ~IWJl.<'S de "P<ll't. 

Il !Ance pour Je t<1Ulls. le coll. le unotage, el<' de n,; 
V'....anl<S pet!"°' 'rates très spo;t, trl's t&111eur, en ~ 
toile de lin unie de c.x:Jeur vh·e. C<'S ves-..ea. au lieu d 'f>..tt 
plqu6K. "'"'' ""'1$Ues à la main à grands poai14 de coulllU 
oppo.!ff QUI conttltutnl I& aeule cam.tture. 

c· ... e fort Joll. mw aouhaltoilA pour notre mnqu!Jl!t4 
qu'en d•~ d .. points de Jüus, les ccuturt!$ i;oumt cou
lltJea l poln1<1 lnl'l: 'blea. mali aolldea. 

Pains à cacheter 

Les petite •h•Ptllux aont à la mode. Dépêchcms-noua dt 
dlro que ~ n·- pu un ltl&l, car ll.s 'llnt aouvmt plua Jolll 
que ltlS gr&nds, Mals entre un peut chl!peau ei un chapeau 
trop peut, Il y a de la m&fie. Et de nombreuses tl!llllllS 

Il> IE L V A lJ X , 1t1t1.1S. ~le.\ f.av.oAi. 
:Z,2, BOULEVARD ADOLPHE MAX IFACE ATLANTA! 3S M A C A S 1 N S 
S3, BOULEVARD ADOLPHE MAX !FINISTERE! COLLECTIONS 
l), RUE RAVENSTEIN <PALAIS DES BEAUX-ARTS) 1 M ERVE 11. L { ~ 
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LES 'IODELES A SUCCES 
d• Grand.a Couturlera Pu1.altNI, ~ 
.eront prWnt.61. sana aucune oblllatloll 
d'achat, cbes 
Il & a 0 E, M , e11a..-. d'b:tll ... 

Prtlt ~1 ... toua:.. blldc•U. 

'obltloent • pontt d 'lmpercepUblea bibl& dont le fond 
manlt .. t.em~nt tcop pe°' pour leur ~~. et qu'elles per. 

ent au-d<asu.s d'Une ma.soe de bouc! .. qUl fait pan.ltre 
ur coiffure pl l$ dlsproportJonn~e encore. 
Elle& ont l'•lr d'util!>f'r les vieux chapeaux de leurs en· 

ant.a. ou enco,.., d'avoir m1s cea colltur• de papier qu'on 
u.trtbue à la !ln du dl.-:tt danl lea OOCff campacnarctea, 

Ceci ost Yl'AI surtout pouc lff mlnu!ICules bre<ons. rtnera· 
mient de coull"tlr crue q"J'on amarre a~-d~ d'une cbe

lure crespeltt. 
Ceux·la d~t ono<>tt en 11dX:ult l'&.c'llte!le t. dessttt, 

ée de fleura, que d'auuu lnc.llnelll aur leur nez. 
Dire que l'an prochaln nous por~rona peut.ttre des cha-

11aux trop rranda. • la mode de 19101 

OUI M•d•1" m• rin-.,,,... du nu lnttrral: mals comme 
almti à donner l'tmprt$51on d'avoir les jamble& nues 
• le no1neau bu MJreUle-Crtpe. d'une transparence 

l:e qu11 se eonlond avec 1·ep1dume. dont Il rebai;,,.., la 
~~ nstunlle. r:n vrnt.e dans lea bOW:ea ma!aono. Pour 

grœ. Ut ,_ Lowae. 

A Ure ce titre. on pourrait crolr<! qu'il a'&fit d'une recette 
e cuJ1tne: Il n·rn eat rien. Le veau bowllonn~ n'est a la 

que pour nos sau à ma.ln et noa 1ant.a 
Le veau est teint de t.out.ea les couleur• de l'arc-.n-cleL 
Nt froDC~. ruch~ et IUl't.Out bouillonné t.out eomme une 

!Otto On ne peut pu CUre que ce ao!t .loll . .loll. malS en
ln. U faut bien chaD&<T un pe11. et ce n ·ut pu ai com· 

dam le domlllne des ac. a maln. 
Cel aaa ont un avant.ace sur ceux de veau uni : Ils aon: 

ooud .... car les ttaillures •'Y ,·oient mo!N. 
r.a anmncent, parall-tl. le ret.our aux aaca de Uuu fronce 

un fennoir. Ils s·accompacnrnt.. le plu• .ouvent, de 
anta a&Sortl.s dont la manchette répète 1..- boulllonnes du 

ROUERIE-PLISSAGE 
toru le gant ... 

M AR IE LEH E RTE 
t3. r. t!J'draUllque UL IUHa 

l.Ial& on ne porte pu que eea rani.a.li! La plua haute 
:al.ile rttrne : Après la sob~~ forc6e de 1 h:ver, Il faut 

en aananc:per un peul 
la ganta en dentelle d'Irlande, peu aeyanta, mals pra,. 
qu.._ ont repani. Mal& on lee fait. aurtout en bleu-marine 

en noir. C'tat beaucoup plua Joli, bien que cela taae 
n peu pe~ aux rrutal.nt.a de la chalalére. 
A- lee ro!>ee de mo~lln., ou d'orcandl, nou. porte

dee iranta •ntltrement en br 1:!erie anslal.le. Cela ne 
t paa unt bien Jollt main. non plu.li que lee pnt.1 en 
lmPf'~ .,,, c'est tr~ à la mode. ec. pour beaucoup 

dt temmaa, Il vaut mieux avoir un b<°'au pnt qu'une m•ID 
!me. 

S..ucoup de ranta ont la manch•t.te ramie de ne~ 
11&10rtlta i cellea de la boutonnière ou du chapeau. Co 1<>nt 
de ceo canta qu11 est Interdit de rtUrer, car Ils ne suppor
tent pu d'f tre tenua • la m&ln. 0 le l<!ns pratique dee 
remmee modernt.a! 

On Tien: 0111111 d'inventer un brace?et &\'OC une ch&Wt!• 
retenant l• sant. On est. parait-Il. &flre de ,,. pu les perdre. 
mala Ct3 pnta en la1- n ·ont vraiment rien de tre. tl• 
IL'lt. 

COME TU Ml VUOI LE PARFUM 
EN VOGUE 

LA PARFUMERIE lTA LlEN!YE 
17, RUE ERNEST SOLVAY, 17, IXELLES 

lmmortellea 
LA mode a reuuaci~ les bouquet& roooco entoures de 

pap:or-delteli~ On a eommen<t par 1 employer des fitura 
an.lltclell... A pr6sent. on let compoee d 'llnmor..elles. cea 
bo:ma Vlelllea unmortelles qu·on ne ooy&!t plu• Que dana 
lee bouuques de !lturtstes l\·ownant lu cune(t~res. 

n t' att t•mp.s de reparer cette tnJu•t.tcc : le. Immortelles 
oont des fleura charmante&, aux coulrurs édat.antea et 
chaudes. Il •n rimte de trt.. belles var1étta. Et ellts ont le 
pttcieux a1·anta11e d'être les Hules fitUM naturelles qui ne 
10tent pu flétn .. au bout de la aolrk Il est vrai qu ·eues 
n ont - il' •rltr"I. Ill fraicheur et qu•Ja ru& à l)Oli.SOlère! ••• 

TISSUS-SOIERIES 
Egalité 

« :\' OS CHIFFO~S • 
sa, rue Grêlr)' <Rue F'nplenl 

On dl.eut.oit chtz M. Léon Blum de l'érall~. Le leader 
110Cl1IL•t.e haUM& l~ ~ulea. racon~ l' • Ordre •: 

c L'égalité t.o!Ale n'est qu·un mot Le aoleU luit pour tout 
le monde ~!ais oous ête• !rtl•ux et J• n• !'! suis pu! • 

c est encore Ill. B!um. comme, apct.s "•·• boutade d'Un• 
orttlnalltê un peu trop neuve. aon p&rt.en&•re protestait: 

c Pâradoxt! s!mple pa.radox'! a. c u~ encore M . .L6on 
Blum OUI ttPQndalt: 

c Out. oui. Alalhl'llreusemrnt on appelle paradoxe lu 
vént qu 01' r.t ~eut pas cherch.r à <x>mprendre. • 

Acheter à crédit, c'est bien !... Mais!. .. 
devoir payrr d• forts tnteréta <'t d~ ·41streux. Aussi lu 
c Bons d Arhata 1 ont realt~ le tour ~ tore• dt permettre 
•W< pBrtk panla d'a<heter. dans pltlS de 600 mapsln.S do 
prrmtrr orcttt. \.tnda.nt toll.3 les srucl,..s, lnd~c;Unc,:ement, 
aux pnx CQ(Jtants alllch~ a•ec la f&<Ultt de rembo<>r~r 
en 10. 1s. 20 mo!a sans parer d 'lnt<'tt~ Demandtz auJow
d 'hUI mtme la brochure cnitull,. au • Oompt0tr des Bona 
d 'Ach •a •. 611 boulf'\'al'd Emile JM>Qma10. t. Bruxelles. 

Queation 

Un lecteur demande : 
• Pourquoi. au restaurant, le rarçon ou la serveu.se uUU. 

l<!ot.-11& la m6me aemette POW' • ·euuyer le front. frotter 
la table. nett.oyer le cul du plat qui a pu.M au four et pUla 
lalre bllnquor l'LMlette où a 'étale.ra votre beefsteak ? 1 

• On ba!Ur maait t. celUI QUI trouwera la tt;>OOae. Mo&, 
Je ne la oonnaa pu. • 

.. 



VAN DOOREN 
pour les cinéastes amatt'ur-. 

21, RUE LEBEAU 'TEL. 1121.99 

Henri Robert et Léon Théodor 
Henri Robort qui .-tent Cie mourir. p ~~ comme ll c:on

Yl<-nt par Je barreau de Pans et l'Académie trançabt, était 
un plaideur brillant mat• qu~ quand une cause ne lui pa
nà.salt pag fort bonM, n hésitait pas à plaider à côté, 
comm• on dit au Palais 

Pendant la gur·rre, alora qu'il était b4tonn11·r, U eut à 
d/>~endre devant le& usll<s do la Seine nous 1~ aa.-0113 plus 
quel abomln&ble gredin. Uon Théodor, bdtonnler de Bru
v:Jes, .-enalt d'arriver à P&rU. tchappt Clft pnaons alle
ma::idea. Tout le monde lui fa:ult :~te Or, pour ent~ 
un de oes plus br!llanl6 con!reres, Il asslotAlt à l'audience. 

Henri Robt<t l'apeo-ç<>!! e~ aussitôt oe <!li qu'il y a qt:el
que ehœo .. !.lttr de cette présence. n salue eon fmment 
conrrere de Bruxelles; niconte 60n blstolre aw.- l•s détails 
IN plua tmouVl\Jl\.o; exalte en pbra."'5 enrlamméc$ \'ht'ro1-
que Belgique: le Roi eh•\alter. le boW'\tll1CStrc Max et le 
grand bét<>nn1or Thr\odor. li parle sur ce suJ•t pendant une 
de-mt .. be-ure. 11.rr&c.ht.! dr..s larmes non a-!Ulem('nt. a Théodor, 
m als à toute IA salle. I.e Jury a OODtJ>rts. • Qu.,mportalt ce 
pau•Te diable' cc te •-:tÇUe et mi!pr:aable humanltt quar.d 
O:l ILSSlstaU au martyre de l<>U: un peUp'e! • 

Et le Jurr fut ~llement lmP«SSlOflJlt q ~ 11 acqulU3 le 
gredln qui méritait au molnS lts tnuaux fçn:tl. \'oilà ce 
quo cor. que l'an de l'a•ocat d·~ 

Un record! 
vers la tin du mols, la Ford Mot-Or COmpany doit sortir 

90n 3 mJJl!onrui'me camion. On fait remarq11er à ce sujet 
quo ers 3.000 000 de camions représentent le tiers des 
9 000 000 de camions construits depuis les Mbu:.t de 1·au1<>
mobU<". 

DocumentaUons aux Etabl P. ~'li. a. a., Bruxelles, 
Ixe!:es. Cha:'lerol, Oand. 

Humour liégeois 

Lamber.. QUI beut co \'Olt! s·got:e. rMnt d'on meeting 
à 3 heures a\ matin, on p6 "" l 'houpe dl gu•t. 

QuMd 1 rlnteur~ e • "lchambe, sl feume si dlspl~te i 
mitan e: li d rnanO<I ! 'heure QU 'Il e•t. 

Dl eogne dl •'1~ borbo\rr, Lamb<'rt Il ,..,pond: 
- Il est lot djUJ&e une heure 
A mêm<" mownlnt.. l'horlôdie sonne les troU heures e: 

Lamber;. :ot. màva, a 'adrruan: à l 'hô:'lodn, Il dit : 
- Ari. li est bon &1nSl. Mé'Je m ·a bln comp:1s: 1 n'a 

IÙll l!'èsahr ... l'tt~ ~.us teies. . 

Tissus SOIERIES « :XOS CHI FFO:XS » 
- 38, rue Grétry CRue Frtplersl 

Au jardin zoologique 
Mo!ll.leur et Madame sont arrêtés devant la cage où 

m~:aneol!Qucment la Clra!e .. pra:néne 11.11 :one de. bar· 
na= 

- Oa a l'air d'une bn..-e bête. dit Madame .. On m'a dl: 
qu'el:e e"'lllt une ~e de cln•pan~ c~umttrea de long. 

- Ah. dlt mom!eur, n·e:t'!l-l'OU$ pe.s Jalouse, mon amie? 

Question d'étiquette 

c.,.._ à M B• ,,,,... q~e hl Bium cil.Sa! l'autre Jour: 
- Nvua i'tonnerons la France par no:re mQdtrat;on. 
A QUol.. non l&llS raison. le député de Mantes r~, 
- Dl:O-TOUS bien que ce qUI rffl'1lJt Ir.a ~ ee ne _. 

l'J84 les mnurœ Q1l• """' prtndrez. mals que - mrs::ra 
scient~ par des socJalistesl 

Et 11 rapp.-Jalt à M Uon Blum ,.-ie lUl-tnf:me, en l~Zfl ou 
1927, arnt~ dit t\ M Poinraré 

- Nous n,. méconnai.s..~ns pa.s 1'1n1portunce df'!S & 
QU~teo. Le Jour où nous serona au p011101r et ou nous ét&o 
bllrons l'impôt sur le capital, nou• vous pff·ndrons COllllll! 
mtnut.re deo Ftnanco. pour rnirf! l'opérat.1011. 

M. Polncaré ..t, malbeurruscment, mort.. Et même et\. 
terrt. 

La Paix, la Paix, la Paix! ... 

Vou.t. bltn lu mot& QU> so:uient ~ plus aux =mes. ac
tuell•ment. Eh bien ! ou~ QU ·on nous la t1ch•, IA paix, et 
qu'on nou• lalMI', Pn paix, appréc1u Jea plats fameux et 
les \1n, no'rilf'~ du ,. ~ Jrant 

((~ p.alJl,, 
~·~~. IH t. OL L t.l l \ t:IC 

Quand on pêche dans la Sambre 

Tél.: 
11.25.43 
11.62.97 

Paru de rrand matin, l'autre <L.:"a:1che, pour taqumt:r 
le goujon, ce J)kheur à la lllllle s'aperçut en arrtvant S1ll' le& 
borda de lA Samb~ qu'll avait oublié son fil et M's bamc
Q0113. N'importe. Pour ne P86 retournfr •ur Stli pe.. et sur
tout pour ne PM para.Jtre rtdlrnle aux 1•11x dP.S autttt. 
Il planta M'S t'O".,rau.~ tomme dbab1tude et attendit patltJD. 
ment le multat en llAnant sur la bttie Vint à passer 1m 
de ""' amla QUI lui dit; • Tiens, tu pkhta aans Ill? • 

- Ehl ou~ pourquot PM? ~ qu'on ne té1éça.ph\e 
P86 aussi sana t1l? 

- ~ t::i en prt'tlds bee.uooup de Mt.c façon-là? 
- ~l plia ni moins que d'habitude, rtpoJ>dlt notre pt. 

cbeur. 
Le plus drhl• e'eot qu1J al'alt nwon. 

LU-TESSI les plus efficaces .. • 
PROOUTIS Dl!! BEAUTE OO SIECLP' . LU·TESSI 

L'encadreur 

M. Redonnet a.rr!•e à lb6tel Salnt.-Trop!iline, à MM' 
seU!t 

La chambre •oWne de la ~enne Mt ~ pu deœ 
nou•eaux mants. na pezlent -.na dl.scttl.lon. 

- Qu'Ua l<>Dt Jo1!$ 006 pet.114 7eux, d:t :e man. Ils soc: 
si beaux que Je voudrais les taire encadrer Et ee pe:.lt r..., 
Il &t si tin que Je voudra.ls le faire encadrer. 

• Et - pet.114 ... et - petlto ... , comme Ils aont mignons. 
Je voudrala le. raire encadrer. 

•Etce .. • 
Alors Redonnr., ~ se préclplte à :a pom çota!lloO, 

!rappe rageueement.. 
Le mari lntemxnpt aa l.'tan!e et c:rte: 
- Qu'e.-....ce QtI• c'~t? 
- C'est l'enaelreurl 

TEINTURERIE DE GEEST -- 41, Rue de !'Hôpital -- Téléphone 12.59.78 
SIS JISl.Ll:B TElNTURES, SES N&TrOYAGES .SOlGNœ -::-- ENl/OI RAPU>t: EN PROVINc& 
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~éporue1 à la devinette 
a epoosa a lx'a :ro p <11, .i c'tta!L pe.-rr.ts: c'est par 
~ QU tllcs llOl1A IOnt """'"1Ue5. Trés &ma.ante. 
,JttL~l!cs. ,. drvln•l.te de Mil- Hannelore, in& spirltutl· 
!Il<nt p~ StulcmenL. dll.<$ t. votre >phynJ< do douze 

,,. qu 'Un 1 'tlllcur • d• nuit qui rait des rêves et Ulll, par 
o=quent, dGrt nu l1e11 do •·rillrr, r.<t un mauvais lerVl· 

• . S'Ii a ét<'. mis Il Ill porte, 11 ne l'a PM volé. N'em~t. 
t do rru!me quo acon r~v- a sauvé la ,·le à l!On patron ot 

œ ce dcml<r aurait bien pu. poar cette fols, lut ac<'ordrr 
e 13rgcs ctrcon.s~n at~nunntes. .. 
J'J.Ste. 
Il y a e trop de n'lJ( tl5<ll exactes pour que nous pul&

les fo ::i~rcr Bom~nou. à c ter le• clJ:lq QUI DOUS 
parrmuoa ea prerr. èrrs • ctlles de Mlle Lucienne Ha
ck- de Gand œ Ill E Po11œlet. de Dcnant; de llt. 

rg1'S Van Gnclcrt.ttlm (15 anal dA.·wers; de M. J. 
:-r, de Llqc •• ... O-· ... ra:Y d'.'Ulvers. 

~prit rexiste 

A Anvers, lors du n-!our dea cendres du Ptre D>mlen. La 
111le regude le ccrt~e Deux braves lemmes cont•mplent 

mus:.qurs m ;:a es les aocte~ popula;res. le.s groupe. 
rnt.s d vtra. En.fin. parait le char runèl:>re • !ré par six cb.,. 

x blancs SUhrnt k$ autorlU. En të"<! d<! œlles-d mar-
1t~ MM Paul &l;era et Van Ctluwclaen. 
- Quela &00t ccs dtlU prrm ers mo&e1'r>' fa1t wie de; 

""· - Je œ 5:LIS pas. ~pond 1 au• re 
Alors. un pci.lt Jeune homme, dont la boutonn;ere s'o::nc 

~ent d'un tns!Jne rexlste murmure : 
- Cc aont lrs !~preux. m3dame, 

POW' êlre blen &CTVt, C"Cn!:tz. \'Oi Yêtements e~ YOS aJTtru .. 
lemcnts à Ill 

"'RANDE TEINTURERIE ROYALE 
37 cha..sstc do Chari• llW • 1•nU• Bruinnann. 
170, chau.""'e dti v1e1.. a• Z•. TU• van ()o;L, 

légendaire belle-mère 

Au ruJchtt de la prtlte pre 
- Joocph, dlt Adolphe à 1 employé. il me faut trois bll

pour Ostend• un pour moi. W\ pour ma fernm., et U.'"I 
m.l bclle-m~re 

- On ne prClld pu les be!;e...mèn$ à oe traln·là. dit 

QUETIES MAILLOTS - IEUX DE JARDIN. etc. 
A . VAN NECK, CONST. 37. Ga SABLON 

A cette ~poque-là, M. Landry était millilitre françala du 
nll A une sbnce ~ nutt ol) l'on dlscutatt des quea-

lmportant<S. pris d'Un ""1Ul'.ll!ll tTTeSlstJ.ble. Il a·endor· 
1, les braa aUonc6' .ur aon bureau et la tete <leoaus. Un 
aes coll~.s prtt une petite pancane et l!or1'11t •n 

ln:.tes 1 ~ travail •. pul5 ll la gll503 dans 1 ... 
c!!l Lllndr1 Au bou~ d'Un mommt, c<!lutcl se * 

• • s'étonne de troo<tt un motteau de car= dam IC4 
n llL. A ~e w-~11 nltrcuvé sea esp:-.tA qu'il ajouta 

sa p:us bc!:o tenture • de nuit ut \Dterifü • 

TROTf'EUR 
Ensembl< IJ)Ort e" lclnage bt·~·· 

pochu et intm..,r d-. p111 en bleu. manM 
Ju~~lo•te. 

MADGEO 
Leur maîtresse 

CREATIONS DE MODE 
PATRONS SUR MESURES 
Eoole d.e Coupe et de Couture 
12,, rue Piers · Tél : 26 72.20 

Un Pr~td<'nt avait la réputatlon d'un galant h<:imme 
ton ttpandu, n son e.x.i.stenc., mou•ement<e était ~n· 
dalre 

Un mil a•'oc:lt p!a:dant de-.-an~ 1111, oommença aes obser
\&tlo:is par ces mo:a : 

- 1'.°?llS ••"ns. M. le p~:dent n mot. la m~me ma.!· 
tr~. 
Au~ : ôt la Cour s'étonne, le président a'lnqul~I<! et 

l'audW>lr< mRntleste des mou•ementa dl\Crs, conune on 
dl~ ~ la Ch•mbre 

Maa l'avocat contmue ... 
- J'ai nommé la science du Droit. 

Réêital Emily Roosevelt 
Mercredi 27 mal. à 20 b.. 4S. aux Beaux-AN. l Brux<!lles, 

Rk:1tal de cb.ant donné par lltme Emll1 Roowvelt, SO!)rano. 
cous~ du Prêsldent des Etata-Unla d 'Am~rtque. Son pro
cramm.. comprendra de.< œIDTCS d• Hattldel. Bad>. MOZ&rt. 
Brab.ms, Sdtul:Jen, R. Slrausa. Gabrtel Faurt, ChArles Wl
dc•, Akxnndtt Georges. Frank La Fory•, Wtntter Watts, 
R Qullter, C Scott R. H~man. 
P~s de 2S à 5 Ir. Loca\l<>n Mal!!cn Fornand LaU'C'&

ryns <Organlsatlon èe cor.œ:-'.,tJ, 20, rue du 'l'?'ellttnberlr, 
tél. 1707 go 
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La poulard~ 
'°· "'" de l4 Fouroh• ) 'NI. lUUO 
.olll!IC<: 54 ....... Gritr7/ ) 

Oo J lllAllge blm. 
MENœ UOELLENTS D!: lT A 2$ ~CS 

Histoire montmartroise 

Elle dame cbMlue IOU' dans une boite c chic • de Mont
martre. LUI est un Jeune écrivain d·a,·en1r. Et chaque aoir, 
Il vient, très tpna. la. chercher. D<!pula lt petit rroom Jw
qu'au 1mnt 11\l\Je&tueux, oout le monde con•ld~re le cou
ple charmant ., aow·1ant. 

L'auttt Jour, oomme U d<'S<:endall de t.u1 tt .. Prét'&
n.lt à pénttrer dans I• reataun.nt, I• rroom. lt urant par 
une manche de aon pardr$$11S. le pnt mysl.frleuotm•nt à 
pan et : 

- Je llUU trts ennuye m'•i~ Jacquea. rau~ ~ J'vous 
&\"OUI quelque chose. 

- 1 
- Voilà .. TOU\ à l'heure un citent, un chouette client, 

TOUS savez, un Amérlcalrl qu'j'al rei*ré depuis plu.sieurs 
aemalne3, un pur, quoi! est venu me dem&ndor s'il ne pour
rait paa .. h•u avec mam'otselle Maurlccttc ... oui... enfin 
lul dire d•ux mou 

- Voyez-..,... ça.! tt qu'e.st-<>e que tu IUI as répondu? 
- Bt-11 Justement., c'éla1t bien dfüca.t. Jt nt siwals pas 

comment hJre. Fallut pourtant m dt'cld"f tant plS, qu'Je 
m'au!J dit. !&Ill pu Il m 'a:eu:- Jacquea m Uche ... 
-~&Ion ... 
- AIO?ll Eh b: ' 1 r al dit non. 

Gli sser oz-Crè me LU· TE S S I 
la crème Uqulde m-pr.tenne et 1' Astrlnacnt LU-TESSL 

Au tribunal 

DéJà. le v:tsldent 8.\'alt.. à <!!venes r('j)l'lsea. lnt.ttrompu 
l'a.ma' n l 'a,'alt ra~lé au !a::. lui &\-alt dem&Ddé de 
a en tei._r à l'<SWDUel. 

EnAn. ap:ts &\'Olr consul~ IE$ conaeillers. le p!'Mdent, 
e&~Ol'lqucnent, Jet.a cet ~n:ll't : 

- M&ltr•. u Oour •ous O<'donne de conclure 
- Fort b:en. Mo!Ultur Je irésldent. Je conchu à ce que 

la Cour m'ente11de. 

Du même genre 

Oomme, au couno d• as pla1do1r1e, un a•'OC&t. sans se 
hâte:. ~!.~lt des fleurs de :hetorique, un président ~ 
le rappelA plus turs !ois au fr.:t. 
Impa.:!tn~ pu ca conUnuellea Obs<z...-.Uona qul b&

cha!ent d• 11>.rltutla df'\·eloppemeni.. l'&\'OC&t saatt 10n 
dœsler. le ferma, et ajout.a. ces seuls ~ : 

- Ml ralaon, li t<>rt, tl bon Juae. 
NI le président, nl la Cour De pul"éllt Obtenir de luJ 

d'autre expllrallon 

L'humour au tribunal 

DôJà ampu\4 d'une Jambe. un mendl•nt de De 
eut rautn Jambe Metlonzâe pe.r un uam...,, n AMllna 
oomp&inJe en dommaco-ln~ta. Le trtbunal de 
Instance vtmt de le débouter avec dea attendus pour le 
orta:lnallX: 

• Et&nt donn6 que la mend!dM oonstllU&lt, &Tant 1 
dent.. le lact:•Jl&ln du demandeur, '.e lrtbunal -· 
la pen.e de la d<Wlltme Jambe ut de nawn à a 
- pou1bW~ de aatn et à lul auuur dea mo:rtm d' 
tence ace~. » 

La manlho d• raisonner des Jug<~ df Debrecen PO 
conduire &SStZ lolnl 

Madame, déslre .. voll.! l'adre!.•• d'un apk\all•te du a. 
turne tallleur ? Barbry, 275, rue Royale <~ri Salnte-Marle). 

Proverbea provençaux 

- Au chaudron des dou!Nrt chacun porte aon ée'J 
- Au mol& de JuU;et n1 femme, n1 chou 
- Dieu fait I• a•ns et le dia.bit l• aocouple. 
- Dieu ,·01111 1&rde d'un quiproquo d'•POthtcaire et 

tous le& et.cll.'tera d ·un notaire. 
- Femme dorée bien vite coruolét 
- Quand la ml.eère vient par la porte, l'amour s'en va 

ta renetre. 
- c·est IOU•Cllt le père quJ man;e des rals1ns Verts et 

fils qui a la colique 
- Une bonne femme, une bonne mllle et W'.e bonne 

rre· U'Ola maural.>e& ~ 

L'énumération 

Une loctrlce aantolse a entendu un marchand de Joar
naux annonctr a me.rt"handl.se en cm tflnnee rtUntf.&sa.nta: 

c La Llbre Belrlque, l'Ind~pendance, Prenez·mol. X. 
MaUn, Le Mldl. Le So:r. Pourquoi P:1s? •· 

;vmn1111111mflllllm111u111mu11111m111uu1uu111111111111:mmruU111111m1111~ 
§ ROBES • ENSEMBLES • MANTEAUX 

1 JOSE ~k r:m~!w!:..u:: 
§ 3', .... .S. l.lbaaoœn, BN&. 
fil1111111111111111111111111111111m1m1111111111111nuu1111111111111111nm11nmmnm11 

Un mot de Chevreul 

Lt IAv&nt Ch•n"OUI. devenu centeDaltt, l)Ut8tt dans Il 
rue. li rut botUCUl6 et tttnel'H pu deux ~.:norts. Oii 
s·empresu autour de IU1, on le rclew, tout en pest&ld 
contn la. maladnsse dflS doux llkropbol'ft.. Mals Ch~ 
douc.e:Dtnt: 

- Ne ra1· ... pao at!enl!on. ms airu., la mau..:ae 1111-
meur de - rtn.s est h!on excuaable: U 1 a Il longte:njll 
411e Je ks fais at:endnl 

DETECTIVE J PAUWELS E•·omc••• JUOICIAl•I 
1 ll'lltb U PANOUIT 01 611tUXILUa 

3. llUE D'ASSAUT. BRUXELLES - Tti..t•Ho•a, 12.19.11' 

Coruultation 

Un i;.yaan .. cont« IOD eas à un &'l'OC&t. 
~Ul<t l'aa.ure que aa ca.u..e • bocn.. 
- Combien •oua dolao-Je pour •ocn aY'.a? d!t le ~ 
- c·ut v1nft franca. 
n pale pull, en 4IO<Jr1&nt: 
- Maintenant. que Je vou.. a! ptU'i, dlt.-U à l'avocat, dl

mol tra.nchement : est-oe o.ue ma. e&U'41 vou.a lelllble i
jours au.ssl bonnet 
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.'esprit de Talleyrand 
Ali c:onpie de Vlmm. U ae tlt n'J)fl!sentant de lA JfclU
IU. trnne "dia aux ôttlllta dC3 IO!lve:aias oc. ministres 

C<llll:lè!.. 
n cWSralt <rte ca mota tllllttnt dans lA d~Uon: •La 
.sz aera tali. cont~t o.ux prindpea du droit pubUc.t 
TempHe et rtcrimlnAUona parmi aea collègueo: 
- Que rait l<:.1 le droit public? a'écrle Humboldt. 
- n rait que Mi1a '1 ltes, rlpllque Talle;nncL 
- Pourquoi r.om dim que nO'..lll q1rons aulvant Je droit 

1 reprend Hardrnbttg. cela v& 111.r.a dire. 
- St cd& va &"\08 dltt. cela Ira encore mleux en le disant.. 

eyrand otit;lnt que IA phnl$e propœtt par lut tot 
6e. 

alampo!ng qui tu>t ll8LS clang(or, se tJ.U en 3t nuances. 
vente p-.'1a;lt.. 

Le col.tJear 1 ·exiie~ la remm& l 'admlre. 

« paya de Cocagne » 

:>n &PP<'lalt toCAlrne un pot.!t JX\ln de pastel avant. qu'il 
,.,lt ttdwt en poudre et vclldU &W< tClnturteirs; le J>ll•l ri se 
th·alt en Languedoc oil, ~ce à cmq ou six récolte. 
uelles, 11 &'en fa~lt un trat1c considérable et rémoné
ur. La <O<'&lgne •• rontentalt de terrains peu fmlles. 
Langucd« llra un !cl profit de cette culture qu'on l\;p. 

16. par une ecrte de reronna!Mar~-e pour la plante qu'U 
t: • 1"' pays de Coca!gne ». 

L'exprt311ao <SI. depuis passt,, en pro.-erbe, et l'en dlt: 
'Nt un • vrai pa;s de Cocalrne O'~ eoca.,..,,e », peur talle 
:xi"° que l'on parle d'Un lieu où ron a de tout en 

nut le c!~r&lli>Cllt'llt. M~eurs!I lJ' Cbembltr a Gail
• • oonledJonne lul·mbne son cllG.x lnoompe.ra.ble de 

, .. utb en chtmlacs, cranLes, et vend à d~ prix de rroo 
90n ma;a&ln &l\U6 t. 100 m. de la PLe de Hal, 239, r. Blaes. 

'Inspecteur, raconte le « Scott!Ah Educational Jour· 
», eo>t entr~ da.ru une écol• de& Ues Hl·bride5. Il 
ndl' à l'ID&tJtuttur d Interroger 11ea élt-ves our la loçon 

J ... -wre.. 
En an;Jals ou en ~a~lique? 
Pour commtnccr, en p é!Jque. 
C est. Monsieur l"lm;>cc!CUr, que Je ne u.:s pe.s Io .. 
Alors, ~ analab. 
J.!A!>.. Mamlrur l'lnspeclt'Ur, c'est. ~ue les entant& ne 
i pa& 1 an;:l&ls 111 

meilleur lait 

1 \ITI ltll' l \ CO:'liC"ORDE 
• Cb&ua&œ de Lou1'&1n, Ltléphone 15.87.si. Bruxelles. 

lanterie 

ne dame dlt dans un ... ton : 
Mals o<J~ cher Monsieur fOtl'P,!omme me donne t.ttnte 

- tt votre fl.!lt'! Ttngt.but~. 
Tilt~; Cinquant..,hutt., •• Ca dolt talrc !~ compte! 

' ' t 
Un ~ de l'a'l".a.UOO 
~ d 'oPl!l!On. 
Il ae nt nonnette. 

I::, PO'Jt ce. mit une camett.r. 
Ir oral•!<!: 
Aaolmetlrl 

BERNARD 7, RUE DE TABORA 
Tél.: 12.45.79 

HUITRES •• CAVIAR •• FOIE GRAS 
OUVERT A.PRES LE.5 THEATRES ........ OUCCUUAU 

L'agonie qui finit bien 

Le rot Louls-Ph!Uppe avait l'habitude de ae Pll?ler chaque 
dernier Jour du mols. 

A cette date, o"œervt!e co=e un rite, U ~ ra!Mtt appor
ter, dana la aotrée, un bol de boulllon froid dAna ~u•l U 
dé\'enalt, avoc toutes les règles <1e l'art, une tlO~ d·buU• 
de ticln. pour aon déjeuner Ult.ra-matlL&l. 

Une nutt, ft?ll 2 heuru. une pe:aonne attadih au pa· 
Jais dta Tuum .. t.rrtre en trombe da.ca le posu de p.rde; 

- Y a·t-11 un médedn. Ici? 
- Oui. répond le doc:t.eur Bonaml qui ae trouvait 11: n ., 

a moll 
- Doc~. on a t.entl d·empolaonn• r le roll Un domet-

Uque qui vlen' d'an.Ier un bnu•aee destiné à Sa Majesté 
expire, en oe moment., dan.s des con\'Ul&lon& atrocu. 

- Oonduts..z.-mol vers le mal&d• et rtnlllez le Roi. 
On amr.ne le docteur auprès du m du malhet1n'UX. 
- Piilé, Pitié! Sauvez-mol, docteur! burlo l'infortuné 

\'&let. 
Le roi aurl'1ent à ron tour; on lui explique le eu. 
- Oh! pou-don, Sl.re, pardon! &'écrie le mourant. o·est 

mol qui al bu le ratai poi&onl J'àl eu t.ort; mal• j'ai sauve 
l& vle du Roi. 51"', n'oubliez pas ma veuve et mes orphellml 

- Cklunnandl répond 1 .. ro• en riant. tu tn stras qu:tr,. 
à mellleur ce>mpte. c·t:ait de la bonne bulle de ricin, et ta 
m'en dira& des nouvelles! 

Buvez du thé, 

Le Tea.Rocm d• l 'English BoOltshOP. W H. S:MlTH 
& 50:0:, 71-75, boule1·ard Ado:pbe Max, doit 113 reputaUon 
à 1IOII Tb6 AN~ HATH..~WAY",S u~ seule quall~ extra 
•UJlérlrure, mélange exclus<! en ven~ par 100. 250 ou 
600 gr. aux prix ôe 600, 14.00 ou 27.&0 tr. Loo Tes.RoOm 
est OU\'UI. de 9 à 19 heures. BuUe' froid. En1111sh LUncbes 
f> p Lrtlr dt midi. 

Nuance 

c·e· · ~ M Claude Farrère. l~ nou1·el acaMmlc1en, et trM 
ttmlnl.ste, que nous devons ~ anocdote: 

DeUx dnmes llM!stent à la fin du l!CtllUn. le dlmancti.t 
SOlr, rue des Blan~Manteaux; lime d'elles dl' à un d.e.8 
tlec~ra qui ~ pres.>ent pour voter avant l'heure de la 
tennetul'tl: · 

- Quand nous donnerez-vous notre part de cet•,. ptU•e 
bôlt•? 

L'auue. un bon bourgeo.ls ~ pnidbom~e. v~t C10r
r1rcr: 

- De l'urne, ~vous dire. mada.m•? 
A!ora. la dame: 

- Tant quo nous ne voterons pu, œ ne aera qu'une 
boite! 

M E U 8 L E M A X ON l\IOBILŒR DE LUX!!: POUR LE 
PRIX D'UJ'I MOBILIER ORDINAIRE 

Oevt.s. croquis aur demande. - 10 ana de p.ranti~ 
5$. rue Mont.-Herbe&-~tagères. Bruxellea. Ttl 17,U,80. 

Flatteur 

A"1llt l'audltnce. le président de la Cou: <t·&Mlsls J)l'()o 
cède au Unlle au Pt des .luris. 

>.10 Henri-Robttt. qU1 doit plaider une srave ~ 
!'St m ocnversat:on &Tee un jur,, qui lui demande de 16 
rkwer al le IOl'l. le d~. 

- Impossible, M~eur. ~pond atW1t6t l'lncomparab~ 
aroœt. pour ce~e aU=e j'ai besoin de jurés par.!cul\S. 
ment ln ~lllcent& 

t 
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En caacade 

A propo1 de \'Otre c Requle..<cat : Mort. al!~ t, voici, écrit 
un lecteur, wu~ une caecade de mor .• al!t.t: 

En ~auntanle m n6 
Ali-Tey, 

NorallU: 
t.laure Al:-Ttr 

Ail 
Au llt. 

CoucM. 
A ..in cil•~ 

La Mort s'etrndl~. 
,\foral1U: 

Maure All-Tey 

·~ l\fOrt al!th. 

La Mon 
AU Ill., 
Mord 
Al!_ 

.vorautt: 
Mort alitff' 

Mord All-Tey 
Maure al!t~. 

Ali du co•ip mourut 1 
Qui l'eut cru ? 

Morahtl -
Mcrt allttt, 

Mord .All-Tey, 
Maure alite. 

Est là: 
Mort Ili~. 

VtUlll•• nrNr et• . F1(1'1e '·cttur, P E ~U. 

Saumon "Kiltie,. incomparable 
Reconna111ance ! 

.,., _o mallsi. no!Q."' publiait toute une ,,...,. d'llrtlcl~ 
'lrllltn:e rontre J.1. BTtand qUi !'Mail Jadla p~ et ~~
lnd!gné de l&nt d ngra•ttude, llf OUwrt P"7cel. un aml 
e: <anlldent du m:nlstre se r<cna.t -

- Q~I mu:Je• Il n'a pa• ~!4' lvng • oubli., l•s ~me., 
<:ue \ous Jut a\ez rendus. 

r-:on. non, Il llP i..,, a pas oub~~~ dJt doucement 
Br10nd . •'Il Ira l'••lt OUblléll. Il ne penat<"&•t pas l a'en 
l'f'narr 

L'Egypte Parfum de Lu-Tessi 
P..irfum ~tltn ncht et 1 dll nt. 

Le tableau difficile 

X.. J)f'lntn Powaln a\"&lt tnintM la col.lecUon dt ... ta
bieaux rtp?utnl.ant lts ~· "8trem•nt.e. Un a1Nt"W" de 
W.ux-an. ~uva P"U r•ussl le tableau qui ropr~atnt.elt l• 
S-cremont du manaa• 

- Je vota, d.ll POUl'>tn, combitn U e1t dlrrto!le dt !aire un 
bon ml'M•i•. m~me "" P<'inture. 

PEAUX DU GONGO - TANNAGE, prantl • 
Van Crlmbt~n C•, ,0, r. BerrJ tch. d 'Annn1, Brus.-l\w 

Cyniame 

c·.,., un d-. mou l•s plus qnlql:u q~ noc.a ayons 
dus. Il ne dar• pu db,er, maia c'est lun lelllemont 
nou.o lut npporù. n u11t d'Un Illustre pol'~ I• 
au,loW'dbul dl.na une d<ml·tttralu., rt «r.:J oonnu1., avant 
cuerre. t. Para. un• •le lnoubUab~• et dt!! bonnes rorr: 
a nul autre partilltS. On drmandalt t Oabrlele d'Ann 
- voua ravn, bien entendu, reconnu - on demandall 
d'Annun•lo une Mnnttlon de l'honn~te IMnme IJ réfl 
un tn.•tani., oh 1 pos bien longtemps et. 1up<·rb6: 

- Une honn~~ lemme. c'e>t une renuno qtU ne m'a J 
mals roncontré 1 

Noua poumons !acUement rapprocher .U re Ill<>' ~ •at 
W&loiue fe?l&nle demlttement entrt le plua brlltan; • 
no. Jtunes pttmltrs et une petite actrice qui 1~1t 
m•nt de débuttt sur les p:ancbe.. La prem;ère rots Q1lt 
fp"and comidlen renoon~ra la hlleUe. U a'arril.a, 1·arréta 

- Bonjour! commen; t'apprUe.-1u? 
- Jane C ... 
- Je ne te connaissais point. 
- Je .. h•u ... maitre ... Je vler13 de jouer d.'llS 
- Ah 1 partlllt, bon, parfait . Mali •Ion. dl&-mol. 

n'avona pu encore couché enoemble? 
- Heu . . non mals ... non. _ heu .. 
Alon. plein de conunl.séraUon: 
- Oh pau•n ~ute et bienl nux-tu dm>aln? 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 
VENTE PUBLIQUE DE MEUBLES iT OBJETS (YI. 

HOTEL DES VENTES NO\' A 
35, RUE DU Ptl>IN (Porte de Namur). - Tél. 12.2 

La loiiique de !'écaillère 

On Pl'tP"l'l• , 1 Aeadenu. rra....-11ae une no-Jv•ll• fdi 
la septième, du Otct10'1ll&i:e. t\ U tallait dltterecc'..u 
deux JocuUons: de $Wte, tout dt SUlte La dJloCu.s.slo:l 
vn·e. 

- Bah! •'krla tou~ t coup :<rpomuetne Ltm<rcl•r, 
d~Jev.ntr; on U'l.nehera la quesuon au dusrrt.. 

- A<'COP~' rrpondlt Charles l'iodler. 
El \'Ollà nos immortels qw a·achtrrunent vu·s lt r0< 

rant. Parseval Orandmalson. qul ~Lait l'ordonnateur 
menu acndtnuque, s'adre~ t. l'écalll~rr: 

- OU\'tt?,nous de sulte. IUl dU.-11. qua•re 
d'hultrea et un·tt-le$-nous wut d• aUlte. 

- Mals Mon&eur, répondit l'k&Ulere. '\ TOUS <oul~ 
Je ltt OUVtt de Stllte, Je ne petlX p,y VOIU I•• U!'Vlr 
de suJle. 

Les académldm.s u reaani•r.n• •tonMa le 
•tait r"'°lu 

~~~~:WH ITBREAD 
Sachaguitrysme 

- Moi. dl9ait Bach&. Guitry, J'f<:rla mea p~ en tzvl 
ntllta. k los ré~te en un mo:a e-. J• 1 .. lOO• cent 

- Et après? IU! dtnWlda Max t.taurey, 
- Aprta. J'ai raan• cmq «nt ~:e tral'IC's. 
- Ell bien! v01n-.-ous. m ~x Mau,..,, QUl a cao 

trola p~ .. d• Sacha, mol J'ai la mb>• "1e qu" \"OOI. 
pru de ~ près. .. Voua ~vea 1otre Pl~ en 
Jours, J• 1• I•~ rt~ter m un mOla et Je lul IS5W'e OID 
reprtM>nl.attons. 

- Et apr~~? lui deme.ndA 8&Cha Ou!truJ. 
- Aprta? J'ai J)erdu GIDq oent mille !ranca .. , 
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Monsieur de Villara 1 A ., J_ I 
Un jour qu• Villan t.TL lnY1!.é à .,. table un de St:! Cl' eieZ m . 2U1M 

• 
Jemes ~en, u Jm!Lndlt anoon«r joyeuacrnent l •u LL LAIT 
camarac:œ~ •• ~-r ___ ,.• __ , 

- Oe soir, Je d1ne chtz Villan 1 c/~ 
- Mon ami. 1n~'lnt le mattchal, un l>"t1 choqué, en lxmteilles.- •• 

aàon d• m"" c~• plia que do mee m~t"•· V0\13 pour· ,,_.., • 
i:t .. d lre 1 M<>nsleur de V llArt 1 1 f:/I f/ • 

_Eh 1 n'pllqua wa ··~mouvoir l'otfteler QUl avait un~ i/nlianoru}mei/!~ 
l&nCU• d• Gasron .-:. bien pe!ldue, est..œ qu'on dli i' 1- rn. 2619.62 

Mruuleur cw.r? • / 
Le crand et.cl. l!CI'.slble l la n.tterle. daigna &OU.r'.re 

Un jour un nnltre du b&rta'.l plaidai; une at!a!re lm· 
r..anto. Au bout de dellll heures. le pttmitr président 

des •lsnP> d'lmpat.!cnor et regarde frlquenunent la 
lie ~dule q·11 orne la 5'111e d'audience. L beure de la 
pen!llon approch•; l'avocat prononce cette phrau : 

- MC"81curs, Jo , ..... voua citer un arr~~ de ls cour d'Or· 
1 

Le p:emler pr~.sldcnt •nfonce sa toque ~onnée sur u 
:.e pu~nte re l~•e et dit a>tc un bon rourlro • 
- Or!t".lnal cinq mlnut.ea d'amt, b;illetl l'audience est 

uel 

Un Jour, le '1eu>: Fan~nelle OP rendant l table ~ 
tralmncnt «W-ant Mme Hen~uus· 

- Yo1u. IUI dlk!le, le cas que Je ~ois taire œ •os plln
• \'O\U pagez dCî'llnt mol sans me regarder. 

- Madamt, répondit F'onlalelle, 111 Je vous eus;e rqardée, 
n 'aurais pas~ 

ERNARD ~::o=~ : EE ::~;~(~: 
fELEPHONE . 12 88 21 

uîtres - Foies gras - Homards - Caviar 
Salon de dtgustatlou ou~ert apres le.. SJ>•-.acl.,. -

~n orateur a\hf:ilen qui se distingua en m~e tem:;s 
e homme dDal et cnnme gént:"aL rut PhOClon. 

u!e du œt~ orateur ~hle qu: <!!sait de IUI. 
Ce: born:ne ecst ta hadle de mes d:scours • 
Uo jour, quclqu'lu> le \-oyant mOdlttr profondém•nt. lui 

: 1 A quoi Jlm,V'&-tu donc Phocion? • 
- Je pen1e, répondlt.-U, au moyen d'abr~er ce que Je 

dire. 

ne pièce belge au Palaia des Beaux-Arta 

Lo Oolllervatolre Africain. œu~ des c:rècb...,, orpnlso 
DW'dl 28 mal. à a h. ao. au P&lal3 des Beaux-An.>, oaUe 
.MWllque de chamtn., une repr61entatlon au profit cle 
œuna 

A.fadcltlne Emc6. A."ldrf Oene,r, Y\~ Roger, L6on BID•t 
la troupe du Tht:\lre dce Arta J Interpréteront c TN:an 
Yll<\lh 1, la brillante pitce de Ernest ~!oerman qut a 
~ cd ~r. Ion de aa cré:t.Uon par la même troupe. 
phJa large auctts. 

Pr1X dea p!3œ>~ ao. 20 15 et 10 trance. 
Location: ~ Vrtamont., 25, rue de !a R4enœ, Bru· 

ea. n~ 12oua. 

Le fou et l'autre 

Le cé'tbre mtdec.:i auénl.ste Espnt Blanche avait à Paay 
un Ui,;e de fous qm ttcrJ.talt aea pens onr•'m dlJ!S l ar ..... 
toc:ratle et ta rn.n<!e boU."&eolslè' Cfttaltl jour, un eminent 
Hra~cr lw arct manl!esté le d~r de 1151tu l'étab!ls.;e
mf'lll, u ae mit au>.>11ô: à aa clispos!UOn. 

- Je prends ta llberté de \'911• retenir Il déjeuntr, lui 
dlt41 aprta la \'ls!'e, J'ai p'u.si""rs lnvllb de hau'.e dàunc
Uon. et parmi eu.~. un d<> mrs penslonnalra, homme de 
~rande lnte!Ui;tnce, qui a chu daoa la toue 

Le ttpu fi.'t somptueux et cordial. L'tmlneot étranger 
obstf\'att et ~outa1t. A sa gauche, &e ~nait un penomuge 
au v!Mge rrave. au front tourd de P<'n.'lécs. qui se tal!l&lt, 
t<coutant H ob.!ervant lui au'SI. En fac•. un gros homme dé
br011lé, aux traJ~ tournmrtés el dont Ir.• )'MJX Jeralent des 
nammes, ne c=:t de par:er et de 1estlculrr con•ant des 
tmtolns. m1man: des scènes. allumant aans cl':Sfe les reux 
d art.lftce d'un lntar'....,.ble !!!pnt, et ne ~t à penonne 
le temps de aoalt!er mot: 

- Il ma \1vement amllaé. votre fou. fit l'é'r&nllltr en pre
nant congé dU doctwr Blallcbe Quelle vtrve l Qudle uu
béral!Cf' c<~tJ;e ma!ad:ve loquacllél 

- Mon tau? Mats Il n'a pa• o::vert 1:1 bouche C est le 
mon&:ntr, muet comme un dlp!cmate, Clll• J'avais plac6 
aupm de •ous. 

- Vr11Ime:1t? Et l'auttt alors? 
- L'autre? Ehl Comment aver-vous pu ne pu le c!'COn· 

na!:ro? C'<"St le p:us UhJ.<tre de nœ romanciers, une d• nœ 
otr• n .01 l(."f Honoré de Bali:ac. 

VOLETS HLOl'SIE~ • !'ITORF'l ll(SDOlJS 
J . VAV lll"l'SEG ll n l t:T F ILS 

REPARATIONS 151, rue Jourdan. • Ttt 37.28 35 

Education de prince 

Cehl1 Qu! deva!~ deverur roi d'Eapaane IOUS te nom d'Al
phonse XUI èta:t a.sse2 tndoc.l:e durant aon enfance. ôa 
mttt. M•rl~hf'.<t;ne. qU! s'occupait en penonne de aon 
kluœUon, anit épuL<e tou:.es lea rcsoources QU• tu1 rour
ruoaalt ta douceur ou la sêvl'rlté et ne venait Il l>O'Jt ce la 
turl>Ulence qu'en :·e:irermant dans un cabinet noir, daot 
l'o~l~ le t"rrlCalt. 

M&à l'enfant d'abord mal<! .., ré\'Olta un beau Jour et. 
M mit l crlO'T' dans son cacbot: 1 Vive la R~publlquel • 
AlToltt, a mère accourut, lui ounlt la porte et le aupplla 
de M taire. C'était trop bet.u 1 Le Jeune Alph<>nee en abuM., 
natur.llement, et chaque fo:a qu'on lu! retu ... 1t quelque 
chOMI Il lançait un • Vive la .. • qu'U n'avait. mtme pu 
.,.,.,ln d'ach<"Ver: on lut ct'datt. tmmk!latement.. on & 
mtme flnl P<ll' lut donner la R~p1·b1Jque._ ' 

Sardints 

Sai11t-Louis 
lts mtitlturts du mondt dans 
ta plus fint dts buitts d'olive& 

.. 
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Le car radiophonique 

L'I. N R vient d'annone.,. tnompbalem•nt qu'il mett.ra 
prochainement en service un car r•dlopbon1que. D •utt en 
cela l'txemplo de la radJo allem.ando, do RadJcrToulou.se, 
do RedJ<>-Cité et do bien d'autrea a•auon.a. Il n·esi. Jamais 
trop l&l'CI pour bien !a:re •t !ea audit~ ao réjoull'ont de 
p<>u.110lr blentl>t ~ne!tcltt des émwlons fan~ grâce à ce 
vériteble auditorium roulant. 

Cet ouul tnd.L\pen.•ab!e à la radio l<'.ra mis au >enke dl'S 
reporura. Ainsi lla pourront $e deplactr t.Uémont, en ayant toujoun à leur dlspœltlon lour prttteux mlcrophone, Cela 
leur permettra d• procéder à d.., ~m1,,,.ion.• ou à dea enre-
11Strem~ à n1mpone Queue heure et à n ' importe qu•I 
~t. On peut ditt qu'avec le car, !e repol'\&ie racûo
pbonlque enttt dans une ère nouvelle. 

HARIO - Le poste de qualité 
950 !"'nu - 1.850 t,.. - 2 300 franc.• - 3.250 francs BE.'l'RI OTS, !A, rue des l'abrlquea, IA, Bru>tUes. 

L'auditorium ambulant 

Ce car m.,.,,re 7 m. llO ur 2 m 10 et est haut de 3 mètrrs. 
D peu1 contenir 7 penonnes et ro~.er à une lite.Me do 
IO Jan. 

O.rrl~ro le chauffeur, au centc• d• la votturo, ao trouve 
le l!Lüdio; i. l'Mr1tre le laboratoitt ou trava!ll•nt les ttth· ruciena. Un• l!OI"'~ do tourelle •lltte perm•t au report<r de 
d~uvrtr a~m•nt le pa)sage En out.ce. Il peut mon\cr 1ur 
le toit ~aleml'nt a."tl~ll&llé. 5ept mlcrœ ptU\enl é!re mis 
en fonction a bord de la \'Olt~ qui contient i'galemmt un ttœp:.e.r a ond~ COW1n. Enfin un appareil d'mttS!!tre
ment pennet de llxer défm1t1vement cinq htUr<• d emission. 

On dit que . 

Un explorateur Italien. le Père d'Agostlnl. a d6couvert au Sud do la Patagonie une chaine do montegnes à la
qu••:, Il a donnt lt nom do Marconi - l.a British BtoJd· cas·.i::J Cie orpnl.V' pour l'automne prorham un relai for. 
or1a1n11 qui perm,.ttrn d'rnt.endrc 11".S crt.."li dt.s animaux de 
la June!• qw vitent dJUl3 la noserve du parc natum&I Krüaer, 
en Afriquo du Sud. - Un• nouvelle .r.atton c R&dl~Vlaan
deren • commence ses eml&.'<ions a Oand our 202 m~:re.• de longueur d'ondl'S - Quatre nouvell•s ~tauons d'Mt\L.,•ion 
\'Ollt ét.re créee• prochatnemen• en Tchi'<oslovaqule . - Le 
'4 aoCJ\ l'i. N R. n COl\l!ACl'U une import.ante !•'Umée 
d ~rnù6Jon.. au H:;toral be!J;•. - lA radiodiffulnOD Ta ~tre 
organJ•"" en Ork•. trot• stations ll"ront edltl~s: à AlMn1!$, 
• Salonl~ue et dans nlt de Corfou. 

(R ADIO! 
u a1N&S ' U4·18•, 

NOUS LANÇONS 
UN NOUVEAU MODE:l.E 

à Fr. 2.995 
MUSICALITE " PREMIER ORORE 

ŒIL CATHODIQUE 
<l GAMMES 

DONT 01"1X 0 ONC>t• cou•HI 
lT TOUTE UNI Stft1( D!. ~EftlJlÇ• 
TJONN!MEHTS ULTlltA·MOOUtNl• 

AY&HUIE ROOl&fl. a•ux&4-u .... 

L'agenda de l'auditeur 
A l'L N R, le 24 ma~ un 1lmcb de Ouatavf Llbeau: 24, encore, repo~e par M. Mllecan du match de f 

Su~U..1;1que quJ ae dlsputtta à Silo, les 2S et JO 
tiens CODMl<'rts à l'HW.Otre de B<!lg•que, par HM Van 
&wn e~ TczUnden; le 25, c Le So:et1 de Mlnul!. •· J•u rodlo phoruque C\e M. Théo F!elsclunan. ruU>lcrJ• @ M. J. 
Pool. l• 30. ehncc d• musique de chamlr.e cl~ pe.r k Société do ~=que Anctenn" de Bruxelles, le 30. aér. 
commenttt consacr~ l la Parod.Je mu.s1ca:o et ll~t.«all'e. 

Ici et là 

Le gouHroement eapagn~l. tatlmant que la prell&t 11111> ç•L&e n·~ pe.s tou)oUrs trb euc:toment ~ 
auj~ dea t\ onemtnl4 QU.1 ae d~roulent a.u dtlà dts 
n~ a dkldé de fr.Ire émettre régulttttment dea tnfo 
Uoiu on français p>r le pôdte de Barceloœ. - Des n repartagea l>Ollt oroan1'8 à b<>rd du c S<:.::nandle • à 1 
caz.ion de """ llOllVeftU rnrace "" New-York. - Pour prtm1ère fols, le rot carat de Roumanie a parlé à 
peuple par le t.ruchtment du nucro. - Pour fékr ce 
anruversalres 1.m.port&n"3, l'i ~ R. 1UU>Once m au 
oonsacttes au quat.ri~ ceni.eruure de la mQrt d Er 
au qulrwém• anrûversatre de la mort de Caruao, au 
quantenalre du Symbollsltle, etc... - A Pa.r\5, à l'lnsUlll 
Puteur, on poursuit acm·~nt dt• rocbczcbea aur la , n des mt>rsures de ~nt par cmdU oourtœ. 

Radio-Jeunesse 

E."'<e l'el\$<'1gnt d 'lm nou\'l':lU poste? Oui ~t appel am 
lancé règUltérement par a N. R. \OUI lo. quuue )OUn, 
d.Unaru:ht. à 18 heuros. à po.rtlr du 14 Juin. L émls&lon cet'' séance de quarante.anq aunuk• aera rést'n eo l 
Jounesse. Lt• P""1&mmes arront, paralt-1~ conçus d · manière spéciale et pernwtLront d'rritendre dlvrrses 
briques qui deviendront, oan.s doute. vite famlllèrœ au 
en!ants. lA preuutle reni consacrée à une chttl!On à 
prendre en chœur, pu!.> •i•ndnl c le pc>.Jt Journal parlh consacré à l'acrualltt mondlale mise à la pente de• peUla 
Viendra l'nSlllte • le i;rand ttpon.&gP d• Minimum• Qui egt.<e, :..IUllmum? Un peQt bonhomm• ~tant ben d 
l damer le pion aux meilleurs rl'Jl')l'ttra radJopho:nquos de 
Belgique. d• France et de Navarre Un~ • Boii. aux Letcrtu 
permeUra aux petit.• auditeurs de pour des quea;ions et 
d Obtenir des r~ponus. Une p tee radlophonlque comp». 
ton e<tte a6ance qui se t•mnnera J>3S un • Ad.ieu mlllil
c&I •. 

Souball.ons bonne chance et grand 1UCcès à c Radlo-Jel> ..,.._ ' 

Humour et administration 
Cona:atent QUO ·~ &rch!Ua ce son l:t&U ~":a!tllt e!ICOIDo 
b~ do \1elllea p&pe'"8S5e8, un tllr('Cteur, nouvet:tment 111 lonctlons, téléifaphla à ..,. chefs à Paris pour obtellll 
l •Utor<.satton do b:1lle:- toul•s les plttes Inutiles 

La rtpOll~ de la d;nctlon IS\lprtme :>aua tou~ rsllfrance: 
c Ent.!érement d'accord, brulez, mals prenez d'abord OOl>le. ) 

Soyona bons pour les animaux! 

A l'oxomple dea &'f\Ut.s, qu; do!• ,, 6 !tur urm•nt dt 
!aire une bonne &el.Ion quolJdlonne, les petlt.s enfan '& <Ica 
écoles ont é~ lm1t61 6 accomplir, au cours do la ll<!ma!M 
d• Bont4, un eeste d• ~àœtt~. 

On tnttrroce un samtn: 
- Et toi, mon petit, qu'u-tu fait? 
- J'ai donné l• canari au chat. 
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Croquis d'Afrique 
.vme >'·t·onne uuc1en11·Netu, aont nou..t ci1011.t ,91gnou~ 

l art11tt dermere lti c Croqus1 a'Afraque 11, paru, cnti 
Nou.tet-Han.t, à. Vttt.'fl!'rl, 11.ou1 cn1·oie cttte c 111:1te 4 aon 
!.tT' ». Ecrit~ da11..t la manltre nnvnur. dt8'&nt'Olte tt amu. 
ta11tt dt .tt.s prem1tr1 contt..t, fl01IT<IU~ cette IVUt ne 1erait. 
elk ~ le commencrment d un noureau rolume ' ... 

A•ec l'ami BtdaJJe Catr connu), 

Au = des trois ann~ que j'ai •·6cucs tn brOlL\Se, 
annttS cluram lesquelles fal pr~ue touJoura é~ 8"Ule 
de ma race •~ de mon .exo poi;r tout un t.err1:011e U m'a 
é" dOnné à plU.U.ura rtprts<s d 'llvo!r l tnvoyu boultr 
<alalns Europ<ens à qUI ma poau bUnche donnim le tra· 
C3.!&n. Qaelques-uns de c<a 10Url'tllr3 m·ont la!W une lm· 
preMIM désaetable, •·otre pénible D autres. par contre, 
ID t'plmt moore. 

J m TOU<lrals conter un de cctl.e quaU•é. 
c ft3Jt m Jui!k't 19:8. Il ac &Hue l rtpoque d'Uno U>t:r· 

ntt chez les UlbU& a=~ du tenltolre de Bonpndanp.. 
Lll ha.sard roulut QU'Un f"raDçala i;ul ~t un dlr 
Ukt \'Ola1n tQ~ des nOtrœ. Il 6'appelalt A C était un 
rrat>d ~liard enoore Jeun•, orliUlaltt du Pas.de-Oalnll, 
blond et roo;e qui po.rlall nrtc att~atlon. Pour d:tt le 
nom de son pays. U proncnçalt • la Frcince >. pwt-ftre parce 
qle la politique y fait oou•cnt des pils. Il étalt quelQUe 
chose comme sou.dlttcteur d'Une comparnle commudal'l 
• rait de lul-mtme une exœllf'nl(o op!nlon. tt s'U montrai~ 
CfJelque sympatble à mon mari, c'était aree eondt ~m
dance et en lui taisant clalttment C'Qmprendre qu'à c01,. 
de lu! Il n'ét.Lt qu ur,e nlgu~ .... rarell:e atu·u&. lala
a a mon comJl&it>On PArfali.tment froid mals, mol. elle me 
.fal&alt blsqu~. 

Donc, nou.s l\1on.s quitté Boni;andMl!ll. et durant tro!.• 
jouB. par voie d"cnu pull pnr vole de tf'n'e COia avions 
chemine de oompagnic, partag•a1n nos "'Il"• rt les fit<~ 
d'IC.ape. 

Et, par un beau Jour d• Julllet. nou.• #tlOr\ll t. Bot~. sou.s
chefferle du vUlace de Bœo-I.lkolo. oil un travail rorM-
1.let dn'alt nou.• ret~nlr un• M'malne nl11•! que le l"ran· 
~llls d~ de a'ortroytr quolq111;> Joumtta de tti>O' 
aupplt'lnentalrt'll CetV> doml~ro oh~ m'•nnuyall co:.a._ 
dmbl•m•nt CIU', MJlt. avant de quitter le pMt•. A .. m• 
réattYalt de JoU.. regard5 tendres <t. m'lm'"""'I' o~tln~ 
ment .. C<llllpagnle. ln.st.rulte par l'e.xpttltnc• et llt'J' la 
eonnawanc.. de la ml"flt.&llté dt$ eolonlawc. Je pr~oy&b 
que. dans un temps pl\13 oo molna repproeM, J'alla!a tt"' 
Oll!lg~ d.- m• donn!'1' un enn•ml de plua ci.ta n'allait PL' 
.,,. m .. WlcoUe: mah J.r ltal.! blm dlcldtt E11 Alr1qu.,, 
al un• !mune veut QU"on lul fiche la paix, •11• doit ~ 
carr•m~t non et mrtue le. potnta aur l<a l 

Poun&llt, l". ~ Jou!' à !Io'~ tout M pa-. bltn. 

A..,..>0asptrda .. cMnacll~ru1 
.i. .. u.. clooà. ...... bltn P'OfOI' 
tiooo&1 
Nt •ou dlsofa: phs. le nktœm.t 
Selnlvm. attroc • p<w coOt<,.., 
• ,....,. 1. '-"'l. •• - (t ........ 
à da Mlien de f<-Dma ..W .. VD• 
nica.c dao.J 1'0Ctt eu. 

JtO~H. humon "'Il•. 
<htn galbe parfait 1 EQYOJU·noes Yorre 

nom. •one adru..e t1 • (unct f'a 
timbres poste po.u (u1t d't'n•OI ttdtttt~ 
noat ti -.o .. d&i1n d6•eloppar, 
roffetmlr oo r6dutre .-os u10.s. 
Vous rccc•tn. ro rt«out sous t-1'7\NI· 
bgc disatt. 1 votre adrutc ou pott• 
ro1aotc, u.a traJt•meat d'e11ol de 
Sel.nferm d<>at h~~ac1tl voi.u •o• 
Û\Owsiasmcra. 
Strv1cc- 67 dei LtbOr.tolrct Fnnco
Bd,g:-t.6'4, A• Albc.nG:rtud, 8t'ucllct 

W tu·tcmc-nc complet K St-1nfcrm CH tn 
vcm• 1 fr 11.- c!1ns tovttt kt bonAU ---
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DETECTIVE 
ENOUtTE.S ANT! MARJTALU tT SUPIV!,LL.ANCES 

CONSTATS -- DIVORC"E A CREDIT -
97. BOUL MAU .. ICll Ls:MOHNIU' - Tl'"l .. tt.ac.:11 

A .. rut galant = plu.s, me rtndlt de menus ~ 
mais relUM U>uL de mêm• une rhaosc au canard sauvage 
que mon mart lw proposait. Il avait à ch•'8<1' un autre 
gibier. Ne croyez pe.s CA:p<:ndant que j'avai.t nen de sédu1-
ea.n~ J'étal3 vêtue d'un blou.sOn de coton et d'Une c:ulOUe 
ltakt. chaUS&'e de bottes et J1gnonb l"\mie de la poudre 
n dea (&reis. Il m"lLttlYalt aou•ent de bl:l&pht'mer e~ mon 
\-ocabulaltt: n"é!alt pa.o U>ujOurs =t'llUelltment lémtntn. 

Le lenclemaln. la !l'..atlntt se paa&& dan.t le calme, s>u! 
q•Je mon llO'lplrant <oh. oil!. qu'il aouptralt'l eta;t rtmir 
•t me comut d 'un J"<'gard de '1slolltlAlttl Mon :nari ne 
rentrant qu a l be<:re des np&s. nous t~ons aou \fnL seul:>. 
n &'amusait ur.ete:nent Iles Jna111pncu du F'rançals. 

Lt. stes:... tnmlnée, A ••• propoga de me oouptr le.s cbe
n:ux. Je l'en dlsSUa.dal. Oèa u m<lmtnt, Je aua qu "Il allalt 
u dé<'lattr a.mateur de ma !><'lite 1><rsonn•. Pour y amver. 
1l prit deux iewc de ca~ tt d&lda qu'il allait m'appren
dre à faire une rtu•site, que d.•n.• oon d«partemmt on ap.. 
pelle a une moustache•· M matallant d'un c6t.é de la table, 
1\llllte dans le lr.atl-ltatl de notre bicoque, tl a'a&lt en face 
de mol et arrongea 1"5 ca~ en m·1 .. pllquant le Jeu. Cinq 
mlnute'i plu.< uu·â, j'avais oublié A... et SA tlamm•. et 
penchée &Ur la table Je ne penaal• plus qu'à mon p!ai.sir. 
J.tals, à l'!n•tant oil ma mllln a'1>vança!t pour ..w\r un 
u de cœur. die rut brusquement e:mprt.wnn~ pe.r celle 
de mon pa.nawrç q:U dls:llt d'un• voix cue6158n:e 1 

- Chlrte. 
S:Lna rtpo::d."e, je dégageai ma main a~ CfJe l'as d.e 

c:cur que Je ~ en bonne place pub. IC"i'&nt les J~ .;ur 
mon ad:nlra~. Je IUl na rolr mon pouce ~ sur 
mon p;)lng.. 

JI Ignora la mun:..- lnA~• ftnn• tloqnence d• ce lan
P&• international et entreprit e<>umaeusmient de me la.ire 
perdre la tél<> 

- Eooute, petite tille Cout, oat. U me tutoyait délàl, Je 
ne te demande nen malnt.tMnt, ma1a tu me plal.t et Je 
veux raire ton bonheur. Nou.• rentrerons •n Europe à 
Pf'U prœ à la même date. Je te rrral venir •n France. Non. 
non. Je ne veux pas de rèponae hàbve. Nom noll.'l kl-1-
ron._, 

Dol mon mari Il n't'Ullt évklrmmmt pu qu~tlon. C<>pen
dan. J'attendais avl'C curlœlte que A .. mïndlquAL de 
quelle façon faura:s à le faire d.i.pciraltn. Il en parla 
mAI& autnment. 

Arthritisme · Rhumatis~ 
Goutte, Sciatique, etc. F ~trS.cakmits 
Médication rntl~rtment 
nouvelle et sana dan1rr. 
Aucune drogue li tn111rglter! 

t.Ùdame H. Doncke krlt : 
• Oepul! 12 an.•. J• aourrrats d• doul<'W'l! rhuma· 

tLm!A!es dan.< !ta bra" le11 Jambes et la nuqu•. Apre• 
rmplo1 de votre F S.25, J• au!s, Lnd~pendammtnt 
d. 'Une ac!!• !té pb;sltjUe gtnérale parlat:e, oamplet•· 
mmt débarr&SStt de m._ anciennet matadi.ee •t 
isoat!rencs. • • 

:-;otice explicative CRA TU ITE aur demande. 

Pharmaciens V. & M. Spitaels 
112. avtnue de la C..uronne, 112 - BRO'llU..ES 

- D n 'ezt pu le PllOD cr~'ll te mi. n est !Jold 
brtllant avenir et pu tzm beau. Tu ae me rrn.a 
CTOlre QU'Une lfmme p-~I&• al.!ner an cbaUTa. 

J'aura.la pu ttpondre Il ce Dllll POU que n1a11 Pf'llW 
léUchtste du genou. Jo m'absuns, rtanl lnléntWem•nt 
P<'nsanl quo lu! ~lt blond. et qu'un blond. !Ot.-U 
oomrne Adonll et éloqum1 occnme le auper-<>ltoyen 8 
ne p&rvtendra Jamais à m'lmouvolr. Ça me rall touJo 
penser à une UlrtU1' de miel C'rAt fade. 

- Mot. Je n'ai PM de chil.nce non plus, contlnua!L A, 
J'ai en Franco une femme Q•JI e.st toujours malade: Je n 
peux rteo !aire avec elle. J'ai a\l.MI un ea!ant que J' 
et Je doi.J à ma franchise de te d!n, dis ma!ntenani., 
Je ne lœ nb:indonntral J31D!lls.. 

Qu'on dlso encore 1pm ça que les FnzlÇ&la llCllll. 
lag..s. 

A ... parla encore de IO?l oomi:Xe m banQt;e, d""'11. 
état d'Ame, slr.>&IA lis 'l'ttUlS aphrod:Jlaqaes de la 1 
a!rtC&llle tl leurs etr& ur gon tem~ram•nt. me cltt 
vit en t«m.s que ma n•Luulle moc!esUe m"interdlt de 
produ.re et tttmlna enl!n m rn& denandanl un ba!.wr .• r 
pus ~ent le relule:" rou.s le pretexte que noua ... 1 

mangé de l'aJI Ce QUI était \'l'ai. La nuit venue, le 
mon man nu courant du produ11 de• cogitations de no 
comPB311on. eL do <'O?TUTI'lll accord. roulant éviter una 
pr!i.e de ~ nom di<'.tdàmes de lut. lal.tser Sf'S Wu.s1oll6 à 
cond!Uon - ~Id mmmi - qu'U en restât là. 

Seul=ent. Io lendemain A •• avait change d'avis. 
Proœblemeiit avalt-IJ cru bon de ne pu nmettn à 

t.a.n1 ce qul pouTall e:re fait le joUr même. OU blm aval 
U calcnlé qu< &1l me lal5alt w·nlr en France u &e tn:JU ... 
ra:1 obligé œ me remlxluJur mes mus de V01&1•. Je ce 
sa:.. P"3. Mals ce dOol Je .<:llS certaine c·est ~. ai;.ri& Qtl'll 
eut arpenté la ll:lna à i;rands PM sans nen dltt. 01 que 
j'~Ja OC<"ll~ à ~trtr mon patn; U ae dlJ1get wra mol, 
me prtt résolument daN sea bra.s en <11san1 d-W-.. dr61t 
de Volx; 

- Chérie, il vou.. \'OUUl'Z. rommr noue aeriona h•unw:I 
Je me !.rompe prut-ft.re. mal.t j"unaglne qu'un bœnme 

doit eouvent dire ça ... avant. 
Pa.. du tout co11un1e, le rePOU&Sal le trop entttpttnanl 

personnage en lut dls:1nt ce que J'aval! rur le eœur. D 
quand J• m'y met,,, J'ai un eollde coup de gueule. 

Rien n·y fit. A ... ttnlt dl!rhalnl!. Finla les préambulea Il 
les martvaudaees. Ce n'était plus qu'un homme à qui lia 
ronunence commo~t • peser et qui. n'aJ.m&nt pe.a 1111 
n~ g'éta.!t rebattu lilll" la prormrre r=o l>lancbl 
qui .,'ait dl le malheur de lui plaltt. n était ignob!e. 

Je 1*"'1m cepeOOant. à le 1&1.-e taln, m&la pu and 
qu'll n tilt dll qu'il m'attendrait I& nult sulvanc. d&DI 
sa chambre Jmqu'à U'CO heures du lnA:in. Et U parla 
d.'&."!enL L'lmbc!dlc! 

n tallai~ ma1nunant, à tou1 prtx, nous d~ dl 
A .. Conn&Wo.nt mon man, un ex~l'.ent ham.me qui 1 
beaucoup de pal.!tDCo Juaqu·au moment oO. en &.!'&Dt ... 
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~Le 1reilim1t <Cca1<dllU11nrn 
vous garde jeune, belle, séduisante! 

GARAHTIE. 'l/n.kinlp/aiJWll.·. 
cu.2 loi.i lletlea:19w/ 

• H ''-< ! titat' 2 f ,.,,,,. '"'°' ar.v: la 1rwxau dv CadW111 
!.A ""'" a n:o:tU c;uù' tt n tOUS 
tln1"'.U llr.lÙC'Mtn1 t/fU WtrlUlm' 
"" s ar 'POS arr.tlicrt, rnaxtytZ Ir 
rtJt4111 J!1 tawn d J'cmball. ,_ 
TOJI a C.Jd11m. S. A., lfrurt/.<J, 
Vctrt ,.,,,,,,, n~w st--ra rar1bt1ur· 1 .1'..laDia.. "'I 
Ji cndnuhfe-. u .s J,,,,, ., I 

NE p•' \1ciu.r est, aujourd'hui, une question de 
\·olonté •• Pourquoi, ,\\adamc, accuser \"Ot:re lge 

par cette peau rèchc c1 terne, ces rnces de coupe
rose, ces rides rrécoces? Employez le savon Cadum. 
Pour quelques •cntimes rar jour, \'OUS pouvez acqué· 
rir et garder l'exquise fraicheur du • Teint Cadum •, 
le teint des femmes qui rMtent toujours jeunes ... 

Quelques qr.umes rar JOUr - pas davantage. 
Cadum ne coûte qcc 2,25 fr et dure plus d'un 
mois' Contrairement à 1ant d'autres savons, 
Cadum ne fond pas dans l'eau ... li mousse, et 
3\'cc quelle abondance 1 Cette mousse fine et 
crémeuse dégage à fond le\ pores. L'air pfoètre, 
le sang circule sous l'épiderme et le vh·ific !. .• 
Sur votre ,;sage, sur tour \ otre corps la dou
ceur et l'mcomparable éclat du• Teint Cadum •. 

CADU M • VARltT~S 
tous les mardis de 8 h. 1 S à 
8 h. '45 à Radlo-Luxcmbourc. Savon C<01<dhu11nm 

.., aut de .... Pol= (Il I• tlt plus t.ardl pcmr rtetlllrr 
l&lnœ pctllee erreurs; J'en <!tais arrt~fe • oouha:~r 

A !Ot mon r. •n~ Jt c:ralfna:o u:i k!M. 
Jal Pll 1 ~\1ter Lo l"ranç&l4 qui oompttnalt pou~e 
'li tt.alt ail~ trop loin. ttalt par'! en !or6t ttlJ'OllV<'? 

mari lb rentttrtnt pour dlntr A pelnr le potage 
lt-11 .. pM1t. Je profit.ai d'un moment où la convena

l•~bllSSA!t pour rnnarqutr Mna m'adre:!.Stt Pf\rtleu
nt à ~raor.ne : 

- J'aJ un ttndtz-,·ous d't.mOW" pour la nul.!. proch&lne. 
: &YeO qutlqu'un d.e tria bien qu1 m'attendra Ju.tque 

troa heures du maUn. Qu"...W• quo Jt dols faltt' Rtmono 
ter la eonnorle du réveillNDAtln ou dire au boy ci. buUw 
les chaml~= d.e la mall~Ut' 

Un ange pc1l!5& On s'entendait perl!e1'. 
Est-il bltn utUt d'aj0u1...- q"• A dl.<pe.rut cc Jour·IÀ et' 

)amala do mon h(ll'izon? 
Jt m• suis C<'t>"ndant veng~e Peu de ~mps ap..U. dUl8 

un oourrltt envoyé par A Il l'Admlnistrateur. av~ qul 
)'avals un œul à pe:er. j'ai barbott~ une bout•Ule de 
P•rnod. o·une PlerTe, J'AI faJ: deux coups. 

YOO:.llC DUc"/rUl-lll&. 
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§ ~'TŒ~---~=roi~ 

1 i '~'"'~" ;b, C4onipt14M éllgaKt ... - ' i 
~ l11111m11rum111nmnm11111mmmm111 r < c:c f\.1'J ~ ~llllllllllllllDnlllntlllllllllllllD:lllllllll 
= 

f"•e •••Telle &emceplie 
~ Dès aujourd'hui, vous dégusterez un Grand vin de Champagne, 
§ Doyen brut, sec ou 1 /2 sec pour 

1 50 ~. 14 6.o.ld. 6 ""· k IJO&det. 1 dans les établissements de premier ordre suivants: 

1 
E3 

ê 

1 
~ 

i 
E: 

~ 
s 

ANVERS: 

BRABANT: .. 
» 

• 
• 
• 
• 
• 
• 
• 
• 

ANVERS : Restaurant Impérial Quellin , 9 , Rue Quellin 
ST-NICOLAS-WAES : Hôtel du M roir, Grand' Plac:e. 
BOUWEL : Normandy, Hôtel-Restaurant, route d'Hérenthals. 

BRUXELLES : La Coupole, Porte Louise. 
• L'Horloge, Porte de Namur. 
• Jems's Taverne, 31, Boulevard du Jardin Botanique. 

S.m~1 et d1m.anch• ouvert toute 11 nuit : en stmam1 
jusque 3 heures du m.1t1n. 

• Prince's, 8, Place de Brouckère . 
» Tabora, 47. Rue Grétry . 

CAMPENHOUT: Castel Tudor <Domaine des Eaux Vives) . 
DREVE DE LORRAINE : Cha et de la Forêt 
GENVAL PARC: La Baraque. 
TERVUEREN PARC : Hôtel-Restaurant Beausoleil. 
ROUTE DE CHARLEROI : Au Prjnce d'Orange, à Uc:c:le. 
ROUTE DE LOUVAIN : Les Trois Sapins. à Cortenberg . 
ROUTE DE NAMUR : Chalet des Gourmets, à Nil-Saint-Vincent . ~ 

1§ FLANDRES : GAND : Restaurant La Ducale, 32, Rue de Flandres. 
~ » 11 Hôtel-Restaurant du Télégraphe, Place Wilson. 

1 
» BRUGES: Hôtel-Restaurant du Beffroi, Grand'Place. 

~ 
» OSTENDE : Shanghai, 52, Boulev. Van lseghem (réouverture fin mai). 
» COXYDE : Restaurant Trianon. 
» LA PANNE : Restaurant Englebert, Digue de Mer. 
» KNOCKE : Rôtisserie Lorphèvre, 162, av. Lippens. 

§ » WESTENDE : Restaurant Massaux, Avenue de! Chardons. 

i • ROUTE DE GAND A COURTRA 1 : Ra I· e Saint-Christophe, 
~ à Deurle-s/Lys. 

• ALOST : Restaurant de la Bourse d'Amsterdam Grand'Plac:el. 
= !Voir suite page 14651 
~llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllUllllllllllllllllllllllllllllllllllllOllllllUlllllllllllJllllllllllllllllllllllllllUUllflllllJlllllJlllUUlflllllJllllllllllUllllllUlllll!uli!llill!ltlllf 
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1 l11l1~r·rrr.i·!TI1rrnmmmm11mffilnmnmn111mmnnm~ 

L'IMPORT ANCE DE SON STOCK DE GRANDE ORIGINE 
§•LA PUISSANCE DE SES MOYENS D'ACTION --

• UNE OR:~::~::s :~~~~~:~~~~ :o:::~:~:E u N 1 Qu E 
Diffuser à des prix accessibles à tous, --

les plus grands vins de CJ.ampagne. 

~ 

•wrm = 

HAINAUT: 

" 
,. 
,. 
,. 
,. 

BARBENÇON Hos tel lerie Ma Téma ne 
CHARLEROI Le Grand H6tel. Place Emile Buïsset :::: 

Grand Hôtel S•ebertz, 1&-19. Quai de Brabant, 
MONS : Hôtel Restaurant Devos pres Grand Place 
VIRELLES Hôtel Restauranl du Lac 
ROUTE DE MONS H6tel Restaurant \11oderne. à Soignies 
ROUTE DE MONS A TOURNAI : Ho~telier:e du Gros Chêne, 

à Hautrage. 

LUXEMBOURG : ARLON : Hôtel -Restaurant du Parc 
» BASTOGNE : Hôtel Restaurant Lebrun. ~~-==_· 
» BOU ILLON Hôtel de la Poste 
» » Hôtel de France. 

NAMU»R : ::l~;~~~-~;~:::~~::~e: ::::lie::.ausé1our lPère F1netl. à 

» WEPION $/MEUSE : Restaurant chez le Père Courtin. 
» YVOIR: Hôtel de Bruxelles fMme V•e Counel 
» ROUTE DE DINANT ·Auberge de Bouv1gnes. à Bouv1gncs. 
• WAULSORT . Grand Hôtel de la Meuse f M Du Four'. ·-
" V~ESSE S/SP 101$ -iootellerie de la Semo.s l M Henr1oril. _ 

GRAND DUCHE DE LUXEMBOURG : 
Hôtel-Restaurant Pa i;.Palace, Place de Paris. Lu><Embourg-Ville 

Les Etabl SK:'nents du Porto IEMS'S rtmerc1tnt leurs 1ni:•ens tt fidè es c 1ents c th cl·dessus, Qut 
es se,.,ndcnt adm1rabl~ment dan.s la venre du Champaane DOYEN • =: 
Ils s'txcusent tc.ah~ment auprts de <'uts autres clrenri et amis de n'avoir encore ou ,~pondre 1 == 
curs dem:indes 11mables. Leur tour viendra. 

a!llllllllllllllillllllillllllllllll!ilffi 
.1J rd -- As:enc• G' "raie : Le Yt.l'.lhipa.g.tl.e = E,.b:,,.. ~.... dw 

é~4aAt § ~ 
REIMS ~ ~f 

1 lllJJ!illllllll!Ullilllilllll!Ilffi!IIl!lllillllJlllllllllllllllllJlllJlllUlllUIUIUlllllllllllilllllJlllllllllllllllll!llllllllllJlffi!llllllllllllllilllllJll@2 / Laekenveld 
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« Pourqu~i Pas?» à Vienne 
D n·y a pag bien longtemps, nous ru.nions - cela DOU! 

&nive -le long du Scltu~n R101, • motna que ce ne fQt 
Jtimtner R!DS ou l'~m Rln11. à Vienne. 

Mt.ra et aVTIJ avaient tttmlnt leurs broulllons de prin
~Pll et les arbres de 1 ·a•enue .., para1•nt d'un reuilla1e 
tout neuf, dans lequel les moineau~ u.na ~ IOUdor du 
.neuve • double courant !ormé sous eux par la drcule.tlon. 
jouai•nt 1alment à eache<ache avec les )•unes rayons d'un 
IOl•ll déjà chaud. 

Noua vtnlons de Berlin ~ nou.. aollloqulona ln petto. 
Quelle dllférence entre ~· deux 1r&ndœ capitales, aussi 
~rmanlques rune que l'autre - et qui en tirent gloire -
m al& tonnant en même t.emP6 l•s pôles oppœ~ d'une rt\·a· 
li~ politique qui ne dklrme pu! 

Lll·ba.• au bord de la Sptte dans un oadrt 80UTent plus 
snnd'°"" que beau tt l)N'l(IUt t.oujOun trop réc<nt. c'tst la 
Yle fién~ d'une tourm11iért de quatre mllllons et demi 
d '!ndhidus, so~ le >lftl• du natlonal..oclall.sme et au mJ. 
li.u d'un tnthOt;'lasme eJ<acttbo! •t permanent Des crou 
p rnméea K des portralt.1 du ~httr p>rt.oul, d•a un.tonnes 

Vous n ' avex plus d ' excuses, 
si vous achetez un aspira 

teur ou une cireuse autre que 

RIBY 
les seuls fabnqués en Belgique 

et qu'i ivre au prix de : 

675 - 850 - 1,295 Fr. 

ou 
57.50 Fr. 
72.50 Fr. 

110.00 Fr. 
PAR MO I S 

Oem1nd1s démon1tr1tion 
rr1tvit1 '"' 

BUILDING RIBY 
1 3 1 ' 

~UE SANS -SOUCI 
El • BRUXELLES 

Té1éphone: 
-48.45.4.8 

• n'en plus llnlr, un ext.raordlna1re Ulll1\ de dacl 
d'ordr•. de méthode - 01. d'1nlt~ .. 

Ici, prea du t>oa·1 Oanub< bl•u (qui est d'allleura d 
vert, aal•>. d• lona• aléclu de •Plendeur - notamment 
XVIllr - ont accumul6 ~ve-ment ma.ta plus 
ment 1,.. IA'molsn~ea d ·une Hl.s«>lre oil les am Jou 
toujours un srand rôl•. La populr.t!On ne d~ sutrt 
dewt clnqultmes de C<"lle de &ri.ln. quoique Vienne ICll 
plus ét.ondue. et al l'anlmMlon eot grande r.ual. elle 
en quelque oort• plu• mOd~l'fe. La ....,._ aimable. tl 
Joués. prH~rrnt arnfralemrnt un b<au oonr.rt r.ux m 
restationa 1·1ol•ntt1 et aux d1>plo1ement.s cl<> rare... Et 
Uldat.tont le p l111 eouvont o.ux cbooea ~ la politique tn 
tateura dN&buMll, plu~ qu·en partisans po.ulonnfa, 
qui doan• i la rt:le une r.unosphue de ~rude con 
tant &IJ'éablement uec l'a.ctt&!lon berllnol.~ unr qui~ 
ota 6"!.<ln.n•nt 1"'1ltmtnt lea !."<>!> n~:nbttW< poUCll'rS, 
•t cqquf& qu'on r<nffl!ltre ~lalem•n~ dans ~. 
quan1en, comm• t Rllm• °" 1 \'anone. 

LES INCARTADES DE STAHREMBERC 

Pourt&nt s'il ,.t un endroit oil termente<v l•c pa> 1 
pollllQU•. c'est bltn • Vienne. Mals cette fmm•ntatl<lft 
fait en vaae clos. A l'm<ontre de ce qui se in- •n Ali 
gne, oil le ~me et la nauon ne font plua qu'un, lts Vit 
restent div!~• dnn• leurs opinions - qu ·113 ne peuvent a 
cher - et lea dutlnét'ts de leur pe.ys sont aux main& 
quelqu .. hommes. dont le& acte. ""mblent malntu t 
etre plus Inspires par d•~ lntl'rêta particuliers tnavouta Q 

par ceux d• l'Autrtrhe. qu'on affecte de vouloir .. rvir. 
AUSSI nne1dtnt de l'au• re sema me, au cours duquH 

lkut1'••hrtn consputrrnt da1;.s la \1lle calme un e<•rtk 
.a !.&~ dUQU•I se UOU\'alt le c.h:lnc•:.<'T SCbuschnlgg, n'a 
li ri~ d'un sunaut populairr C était ll.lllqUemtnt unr 
nJfestatlM rom•nttt conttt le chrf du gouvrmement -
~ gou\·tm~mt lut-m:fmt auque! on \"0Udra1t m au 
un aut", plus !ucllte - par des étément.s d• troubl• 
que ce loueh• t\ ambl•teux maJeor F•y. qu·u fallut éi 
du pauvotr Il y a qu•ique. annees •t qui ne dJih• pas 
du4!nl.ce Aucune po1rtJ<l1Xltlon de la populauon. m•ts 
<•mblabl•m•nt le pr\n<• Statbembt>rg dam la co 
quoi qu'il tn ait dit d•puu D• m~me. oet lntempestlr 
gramme envoyé au Duc• por lcdlt Starhem~rg •n t.e 
si peu dlplomatlqura, vll!alt-11 plus à mettre I• ch•nce 
dans l'embarra~ quï1 t~hclt<>r le rondateur du nouvel 
pire romain d •une façon qui dtpa...-.ait crrtalnPmmt 
de&lr de c• d•mln. 

Toul#fo11, comme 1·aut•ur de la d~he n'avait pas 
!!On taro d• \1t"'<'han~hn l<'dttal tn falsant allusion 
blOn aimablement pour 1"3 at.tr<'S nauons - à la • 
va15e Col tt lb)·pocnsle dfmocra: lques • c la d~lllSi 
'llt~rt •. tte .. Il 1 •~uh1t IWco une im>tes\atloa 
cttl#. m&11 fn•rs1qu• de Londres. Parts et Prarv. oO 
oommMœ a .-aprrret'Olr que al la mena~ de l'Anschl 
con.-u~ un CTt.nd clansl>r celle d'Un• main-mil<! ltal 
sur l'A·1tr.rhf' n'tn e- u mv .. 'ldrt. 

L'ENERGIE DU CHANCELIER SCHUSCHNIGC 

Tout ~la a dmontré qu• I•• brult.s de <!Wentirn•nt e1 

le prtnce aventurltr tt M Schu.scbnln .!talent aussi ftJDo 
dés que les dém•ntls otnclels avalent été formels 

Quoi qu'il en 6011, le chan<'eUer, qu'on n'aurait P4lS cru Il 
dèeldé. a réai! comme U colll'coalt. en ~ reparant n cll 
lement de Starhem~rs. non seulement comme \1CKhaD> 
ctlier. mata encore comme cher du c Front patrtoc.lq~e l 
- Pltlt.nt aln.i la ll'<'<Jllde manche haut la matn.. a i;ril 
que Starbem~rg •UI gagné la premléro en ~ & 
s·"""""1' comme maitre auprémt d.,, mille"' On ···~ 
même maintenant. que ~ 1"6ablts.~m..it du ~rvlr• Cl& 
gat<llre blm plus qu• la protecU~n dt'.< rron•!tru. a1'11l 
pour premitr but d• rendtt la • Helm"'thr • aans obje' C 
de ju."4t!er "°n dM&rmmi.,,,t. en attendant a d:•1•"bWIL 

On n'en ui pu là t<. pour la forme. des Htlmw b..
ont mflme M pria dall.I le DOUn&u c.blne'- D 1no ,._, 
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c:epondan: pu mo!na que le d&a:mement et la dls!<llutlon 
en quet.tlan app&nLWent ~ ton. probe.bles, tn Mpti 
de diaooura grandlloq11n1t de l'ex·~hanc•lltr, qui, aur 1• 
ton mCD>llnlen - Il n'est poa pour rien al étroltl'ml'!Dt en 
rappcm avec I• 0-J<:• dOot U est l'oblli~ à d!vtrs l!tres. -
d.i!clara r«emment qu'on devrait d"abord lui ~ ..u le -P•o~ _...., en bonne role rrra une améll<lratlon dt 
I& lltuatloll. m Alllrlcbe. M&ls. pour I• momf'Dt. ri«\ n·eat 
molna certain, Starhemberg n"&nt pou bomm• à Je!•r le 
mandl• après la rogn~. Muuollnl à ~r le dwnp libre 
à l Allrmagne ni all~ à rrnonctr à la c nu1llaollon •. 
dt.là en par.le r~llstt, de la petite r~llque t~tnlt. 

ET MAINTENANT? 

M&l4. dlre1Houa, que prnu d"9c 1. peup:e aulrlchlen -
preml"r lnl.éreMé - d• tout., utto hl&lOlre? 

Bien ~nt•ndu. à Vlenn•, 1.,. t\ tt1'm•nt.a qui •'7 aont dé
roulé& ont fait ICIW\Uon. LI. population n• 1·en e.'lt pour. 
tant pu ému• oui.l'e mesun. et c•rtaln~•nt pu plus que 
l'éu"&nler. Le caracttn. vl•nnol4 a'att0mmode d'allleurs 
ma.! a'·ee un esprit chagrin: c a wtrd scho' el 'mal alles 
be65er werden • ttout finira b1tn une Iola par alltr m1euxl, 

s dllalt le c Frueur • du c Kohlmarkt • à qui l\0\0> 
•1ona conllé le &Oin de nous cra:te.r np1dmne. 

A I& Y~té. cela '' déjà rnlrux qu'U 7 a quelques ann~a 
la rtl.le a ncY.a.mment pronté de l'an~!.Wne allemand. 

faisant amlle:' dano ~• murs beaueoup d I.a™llt8 du 
1ch, a déftloppé le centn. d'afta;res JuhH qu'ellt twt 
JL Pour le '1lfJ>IUS, oocJallst"" tt na'1s ~ l.lffln•nt rola-

Hmtnt tnnqulll~ 6&Il5 ttpmdant beaucoup rtpondre 
ux &'1ll>Ua du chanctller m '"" de 1'-ur rauternmt a:i 
uYememt'tlt. Les naw, aunout, .. mont~t N!lractaù'M 
votent m~m• dan> l'appui q1"' M Scl>UIChn!n chm:h• 
cbté du peuple. par <>PPC*U"n au !MCIJm• ouizancltt 
aon ancion oo-équ1p1rr, un rmforctmwt ~ gympath!M 

emand..a. 

l'!n ~~ral. Vl•nn• approuve cependant M S<'huschnln. 
- &"9C '"" prinrlpaux ltvltrs de rommande tn main, 

u re,ste - n·a Jamat. été tn mt.Ul•ure pocture qu'actuel
ent - ~ qui ne veut pe.a dU"e que aa poolUon aolt txtrê

ement aoUde. 

l!:rl effet, 6l Vienne ~ .... da.ne la b.lanee ~ 11> politique 
nWirteure de l'Autriche au molna autant que. ch ez noUI, 

ell•• dlms la qut5Uon UngulAt!qut, ce n'e..<t ct'pendant 
toute l'Autriche. n faut com~r avoc l•a c pays J f~ 

~raux. oO les naùs eont en maint& endroit.a maJorltalre.. 
•t oO lee ltall•ll3 aont abhorr~ • un t<!l point qu'un aou

rnement c d• trait""' •· .., oompromettant &\'te eui, n'a 
cune chance de trou\·er un souUen. 

C'est a.wz C11re que le problème au~rtc~ t$. loin d'~tn. 
lu.. 

BCS J \.\llN COt:PRIE. 
SU Portr1Ul1 - Su MtnùllMru - Stl t>tamJ)U 
&Tenue I..oulle, l3zuallea <Perte Lo'Jl.le). - Tél. 11,18,21 

j11lllmtm1mu1111rnm111;11nnmn11.m111m111111nmm3::nnm11mm·1 n111• lllll!lllj 

1 FROllTON 1 
~ H S 

i BRUIELLE~ 1 
-==~ CllAlfüht !){; WAVQJ; 1 

(P11R!C 11E llAl'IOIJ g 

~ Téléphones: J2j9.51 12.59.38 ! 
i=JAI. A MONIDEI 
;== LE SPORT LE PLUS RAPIDE DU j 
~ CHAQUE SOIR i! 
~ UN PROGRAMME ~ 

""'.=:=

i====-= EXTRAORDINAIRE 1= = Portes à 7 h. 30 - l" Partie à 8 heures 

MATINEE DIMANCHE A 3 H 

- Pronostics du JAl-ALAI 1 
~ 3me Pool : Mercredi 10 Juin ! Pour renseignement, « EL PELOTARI • vous !! 
~ sera envoyé gratuitement sur demande. i 
~tmllllUUJwmnDllllllll!DlllDDUIJm!W!l!!!JlllWjW!iDUWW1llllllUIJlllllllllll~ 
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hJ pu .\LPHOSS& AU.AI S. 

U1t kckur llOIU d<:m1adt oil n01U at~ trot.:l:t! lei ur• 
de Franc-.'lohatn: a Lu (;llrt-d<:nh •• I01'V1tnr.en1 1 ~ 
ttOW at!On.S rtproc!u.!.s réœmmen.t. .\'CNJ ot'OMOrU ne pas 
lu aDOll' lu dcna l <rutTt de f'Tanc-Nohain lut·mt,,.,,, ma'• 
of.lu unt am11JC'1lt • ttaufe • d A.phcmu Allau "" ..,,, 
COft/Tt<t t1l humour l'Olcl CCltt tlKdC, t=traltt dts C a;,._ 
"'" anthume• •: elle ut 1ntttulte. • Un P~te nouvtau 1· 

Appétit V!go".lttux. tem~rament dt ftr, 
Membert languit, Mcmoen ae meurt - ami si cher .. . 

Qu'a Memoer? 

Hé. Momllle. bon Jour 1 C<>mmtnt va ta femme. 
Le papa, la maman? Tu pleures, Jeune IUie? ... 

Qu'a Momtlle? ... 

Je v~ns de rencoutttr, allant Je ne .ais oil, 
Ou:dlou, le professeur. QUI courait comme un fou. 

Qu·a Ouichou? 

~ petit poèm•. que :le •len.t de clttr drula l5<al \nt~té. 
• iDlltule • sou.cm;~<S • et a pour auteur M. Prano
K MWD. 

[)eo la peraonna.;tc du i>œ:e. je ne dlral 11e:l. dana l·e:tro1 
JUSU!lé de n::ir., à sen arancemtnt. Mals 1 Œuue m'ai> 
part.en~ et )e me cons!~érc:a.a comme un b.en aile •"OfOU 
at Je n'en !3J.S>JS PM prolltcr mea cnarmanto lecteurs e~ 
mea tou~ eentilles lec:rtces. 

Le bagage lltùraire de Franr.Nohaln 11e ooml)OSe d'un 
constn nomore de pe:u. .. poêmca, toua d une rare intensité 
•t peu •olumtneux, comme \"OUA &rfZ pu en Jurer par 
C SolhCltUdf> •· 

Car, enfln, rien n·a11·a1t pu empêcher notre barde de 
a'tnformor aussi de ce qu·a i;agnac, <le ce qu·a Ran d'Ache, 
et de re qu'a Mille de Sàtnt~~cro1x. 

n 'I met d• la CIJSCl'ét>on. Sachons l'en loutr. 
Lea idées qul oompœen~ le tond des patmea <le Fra.no. 

Nohain sont. ~n stntral bU&rrts, Inattendu~ et sugges:.i
•tll romb.en! L"art:ste a 11U a'afCrunchlr dea moules odlewc 
e: aurannts. Qu&nd, par llUard. Il ~ rellCGnt:e un ale.ran
clrln, ~ pour certain que f'rano-:-.:ohl.ln n'a pu taire 
au•rement et qu':J en Ht au dtsCSJ)Olr. 

Unt dea p~res ctiooes que Je 111.1 d• ce l>Oè~ ~tait 
.. • Rende des r.ereux Inattendus t. Elle mt m tant de 
p:a sir a cette tpoque que Je ..oo3 drmande la pennlSSlon 
d• la citer en en.1r.. Il &'ailt oo quelqurs Jrunea rem dont 
tes oncles ont cfaparu. Les neveux parlent : 

Nous sommes allés dans 1 .. aares Cie ceinture, 
Nous avons parcouru des plaines et dt>! coteaux, 
Nou! ..ivons ~-u 5-lOpJ>('r de3 b..'\t.eaux. 
Et nou.s avons vu s'arrêter d•.a vo1turu; 
Mll• les bateaux S-Ont repanb, 
Et les voiturèll sont repa.rtlM nu.sst 

DAH.9 Laa QUALITES OK COllDU POUR ftAQUllTTU 

BABOLAT ac MAILLOT 
VOUS TJltOUVl.lltt TOUJOURS U 

COlllOI. OUI CO...Vll~ A VOTftE J [ ll 

IU!NDEMENT DUftltlt ltCONOMIE 

V. 9 AP'l'tlC.O"D ltL.ASGUT 

Sous tes qulnt<lllCe8, 
Nous ne NU'Otlvons DU nos oncle• 
Nous 1 aommea allls b.en dea d.muicbes. 
sous 1 =mes a 'ta blen des lundis, 
Mard.s. m :cr~.a Jt'lld!.5, •endredla, 
Ça n'a p;is etc un autre p:dre de manches: 
n est probable que nou.s y sortons allù iea aamed 
Ça 8Ur&:t tté la memo chose amst; 
Sou• 1•~ qulnoonc..s, 
Nom ne rettouwms p;u n~ oncln 

Certes, ces vers n'ont rien de corntllcn, mals qu 
admirable é•o..:itlv:i de L"\ \le actuc!le! COlnDlé rttn n' 
oubllél ED un m«, cc:rune ('a y eatl 
Q~ 11 se m!le. d• temps en ~mps, qudm·ea ln 

""mlllances dans l'a-:lVl'e <le f ranc-~ohaln, Je n 'al i;ald 
de I• ruer L 'bts•olre sui •.e •!:!:re aut =· ut part •• 
ment lnacœp~b'e (Je •e a;eulement les L.-armenta li 
.llspenaablca Il la oomp "mslotl d::i récit>. 

J'ai ooanu dans mon mtanee un r.•ux laplda!re 
Qw ualt fait em;>!et.:e de trois ou q1:atre dr 
Par malheur, le lapidaire <!ut lea :>lacer dans .. co 
Les tocemmta Il Parts. aont al 1ncommoc1ta1 
E~ alon IC5 paunes dromad=es 
Sont tous morta parce QU ila n'a\a1ent pas use: d 

On pèu dans la méme .iote, la c Cha?lliOn du Puro-Eplo ,. 

C'était un J>ètlt parc-ép!c 
Qu• Je trou\AI un ao r. sur mon paJ!lasson, rue ~p'o. 

!\! Franc-~ohaln conte alors. QU,! contecr'• •e jt"JJI 
anunai, IUJ dcma. de li c'r:t bien chez lui, Prnnc Nol? 
qu•u deslle entrer, a'!! n'y a paa erreur Ctrnme l'<Ullmal 
répond pas. le poeie ~: 

c·m a!ora crJe Je m aJ>f?'Ç'JS qu11 é:.O.lt crevé: 
E~ Je n'ai paa cru 11t!le, rous =·~ d'Uls!s•er • 
La Vie bO'.!."ttol!e tntm- également ~ 

Quelquo tab eaux. JQlln:cnt tl'OU!'. a d'i::.~s oa:ma o 
rnilquea. •• l't:cl ~1r • dam :i oér:e La c Comp 

de momlcur Boolt 1 est a C'"r Malheureusement, la p 
me mana'J.c. 
• D a·aglt d'U.n M Benoit qui J"est auJcldé. 
Dar.s aa ooqueur c:unp o:n• do Saltit-Mandé t. 

Pauvre Mme DenOlt 1 ?aune !Il• Benoltl etc. 
c C<:tte pauvre madrmolll!lle Benoit est également bit 

1.1. p!au 
Elle qui allAtt tPOwer un riche lndustrtel de rindre. 
Et le poè~ te:'m"1e nln.sl : 

• N'empêche que to ·e t.i ramtUe est allt!e à l'entttftm 
Et U ~u~ &tœtl qu Il ltur t:a. t t:eo dl!! ctle de 

[ a:itre:ntl:l. 

La <le."nlm p."O<!ue~ de Franc:.Nobaln m·a cbarmi 
.m tel point que Je ne &aurais d..re.. E!le est did!H 
c Xotre Maete:lll>ck 1, •t intltlllée. • la CU.-e-Den~ 1 
soumnoent <t chantent •. 

Dana ce ::>etlt Poème d'll:oe exqtl~ in~té. l'a.-tl!'..e t 
sen de la hcUon 61J,,.a.n1"' : les cure-den~ qUl p 
ntnt de plumes d'Oles, comme ctiarun 68.lt, rencontrm 
dans let. mol&lru des roruommateurs quelques trasmen• 
du volaUJe auxquels u. turent arrachl';. 

AIOl'I 11 ti<>tl.1 5'Jllvlent 
~. J~un l\Ol'lens, 

Et du aolr d automne ou q~elque ~?\"ante accom 
Pluma notre pau..ro m~re de•ant la par~ 

En tmnant les yeux, Je rC\ols 
L'eoeloe plein de !umitre, 
La hale •n fleur, le petit bols. 
La futile et La fermlere. 

!Comme dit 11 ln."t !euse:nrnt Htgéslp;>e Mo:eauJ 
sur les tables des nstaunnta a ;>r.x mod!ques, 
li:Oll.I aommea Ira trilles c-.:.~enta mflancollques. 

Tou~ cela n~ pu d'un chL'"lllt trk pr-eoant? K 
• a.,<" .. .NohlJD a ~up aout!ert dans la ""· cda • 
a F'a!se le Ciel Q'J'U aou:rre ~re œaucoup. pQ!ll' 
•r nota nous Ct! cç•Jom plus lonzttllll'S à te ll1'. 
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SOCIETE NATIONALE DES CHEMINS DE FER BELGES 
1 

\VJ/EllllS 1/LA COllfllE 
CO 1 LA DERNIERE DIFFICULTE pour les Villégiateurs ~ 

~ EST RESOLUE 
par le SERVICE RAPIDE et à PRIX REDUITS 

pour le TRANSPORT DES BAGAGES 
BRUXELLES LITTORAL entre ANVERS et toutes les localités du 

AUCUNE FORMALITE -- AUCUN DOCUMENT 
UNE BONNE AD~ESSE SUR LES COLIS :;l.JFFIT 

DE LA PORTE de votre domicile A LA PORTE 
de votre résidence au littoral ou vice-versa pour un PRIX UNIQUE et MODIQUE, 
payé au départ ou à l'arrivée, SANS AUCUN FRAIS SUPPLEMENTAIRE 

Il 111Hit de téléphonn le jour du dépllrt au chemin d,. fer, Les bagag<'s ~ront encorr pr~ à 
domicile le jour même et livré. le lendemain avant 13 h~.rea, à votre "lia, à votre hôtel ou 
à votre appartement au littotal. 

Cc service fonctionn,. dans lei mêmes condition• pour le retour. 
(..,, •amedis N veilles de jours férié• le service au départ de Bruxelles et d'Anvers est encore 
accéléré pour J .. , b1111ag<"s dont )., pri•e à domicile est demandée avant 11 h. 30. 
Ces bagages sont livrés le jour même. 

TELEPHONEZ ou ECRIVEZ aux gares ci-après : 

Bruxelles (~ord) (tél. 26.48.55) pour le Grand Bruxelles; 
Anv<"rs (Stuyv<"nber1d (tél. 200. 48) pour l'ag11:lomération anversoise; 
,\dinkcrkc (tél. 162) pour Adinkerke et La Panne; 
Alnnlenbt'rghe (tél. 412.16) pour Blank<"nberghe et Wcnduyne; 
Furnes (tél. 179) pour Coxyde (Villait<' et BaiM), Duinpark, Grocncndijk (Plage). Oost-Duinkerke 

(Village et Bain•) e: Saint ldesba!d; 
Heyst (tél. 39) pour Hcy~t et Duinbergen; 
Knockc-sur-i\l .. r hé!. 275) pour Knoeke, Lekkerbek et L .. Zoute 
:\1,.ui-ort (tél. 2ïl) pou1 Nieuport (ville et bain1) cl Lornbl\rtzyde: 
Oatende (Quai\ (!~I. 72 ou 517) pour OatC!nde, Brcedene. Clem•kcrke, 
• Le Coq, Mariakerk.,, l\.liddelkerk.,, Raverayde et Westende. 
Zeebrugge (Centre) (tél. 3 2) pour 7 cebruggc. 

Renseignements et prix de transport dans toutes -ces gares 

.. 



''Pourquoi Pas?" . , au cinema 

S 1 vous IYIS à conduire au cinfma quelqu'un qu1 
n'aime ni les 1roui1u vaud .... illH, ni 111 spec
tacles à 1rand développement dt fi1uration, 

" ' ln trop loft1ue-1 histoires psycholo1jqut1, nf ln 
1xhibition1 dt virtuoses vouux, ni fea p•trtr1n dt 
clown1 r• put41, i• crois caue ..• 

39 
ROBERT DONAT. 

ET 

Madeleine CARROLL 
... vo1.11 sembleront un spectacle prOprt à vous utis
faire .• 

•.. C1 film 1n1'1.a11 est de ces ctU'lfH qu' o" ptut 
attt.ndr• d 'un9 Vllillt n~hon qui a dt la muure, dt 
l"Ofd,.., dt fa tud1t ion t t de la fin c:n c .•• 

PAUL REBOUX I Par s·M d>l 

... C'est un n.1rf lm . Un~ riussite excep11onnele -
PAUL ACHARD 1Am1 du Peuple!. 

•.. Certa•nemtnt le plus f.n des f,lms pollcitn • RICH
MOND ( Pn1s1an Information). 

.. L'OOmour y ,,, 1 't à ck.aque 1nitant • 
WAHL lln1rans gHntl 

•.. Un modè e d"hu"'®r .••• IOZl(OWSKI Ile Jour l. 
••. Un f m d"esp1onna1e ~t»•nt .•• • LOTH ICo

mced al . 
••. Qui s'élolcoe du mode le courant •• 

(Ech<> dt p, ,,,1 
••. Un tr•s bon film . • LEHMAN IPour Vous! , 
••• Un arand fdm . • MARQUET !Petit Parisien) • 
••. Un excell<nt film. • JEAN LAURY IF11arol 

C'est l'actuel succès de 

SCALA 

DESIR 
Fe.u te de t(>mps. nous n·a10" pu, la .MllnAlne demi 

parler que ton aucCll1ctement de 1 Dtslr •· Ce f ilin vau 
que nou.s nou.s y amUona encore auJouzd"huL 

Nou.s avona dit que Bol"Zl\ie en avait ~tô I• m•tteur 
scène, mala li tut super\"..,; p&r LUblt.•d1. <e qui .,. r= n 
nait .. rw- du d&ut, lequel cumporie Ulle 
&ante e!<TOQUCrte. 

c·- dana ··~ premlère p&rtle l!llrtou• que ~ revèl 
a1·ec klat.. !ta tacul:b de stductlon dont C1Jspœe Me.ri 
D1e:nc1L 

B ien aOr. nous n•attrtbuons po.a à cett.o rc:marqua 
artate l 'lnvenllon des p1eges Où Wmbeut aucc=1vement 
m6decln eu renom. un Joallller de ~rand style et un 1ng 
nieur en voca™"e>. mals c'était à ell• QU 1ncontbatt 
char11e de rendre li.'$ scènes vrais<rnblablr.- et de le 
communiquer du charme et de nntérfL C"••t Justemeii 
à quoi •lie a rww. tandl> qu·un grand nombre d'aut 
et non des molndrts. n"tu5$ent pu auemdre, et de 1oln, f 
son etonnante mo.lt,,... 

Si !"on veut anal,..r les taUSl'S de l"anprlse exerch 
Marlèr.e Dlrulcb. on y dtco111Te. c•rtea. la beauté, le 
!ent, l"~n&eU, le mystere, !& doucmr d'Une voix llOl1l 
et roll~. m..._. c'èSt le style qui !& met hors p&ir. 
quelque ch06e d mlnutable ~ qui ne • 'ensel1ne pas. 

En oui.ce. dans c otsir • elle a reussl ce tour de fof<"e Qtl 
est l"eot.amp1 lie des grands artl.lt.ea de la >cène ou 
l'écran: elle est arrivée à se renouveler Changer de Il"-'· 
soIUJa11e. &"adapter à des mentalltn dlllorunt entieremea 
de tell"" QUI furent toujoun; Imposée&, C ... t là un 
ce. ttto<bllssemrnta qu •11 ne notu es:. pu don~ wuvent 
voir Nous aMW.om a ~tte t.raœ11guraUor dans • o;.s:r 
t~ c est là une Jo1c rare qu 1..-:n BD" ...... !~ ~ .. c!néma s' 
Preslle de cueillir. 

JE N'AI PAS TUE LINCOLN 
D auttlnllt MJà, pour attirer 1 a1 · · nt on du public 

ce fllm, de dire qu ·u est l'œuvn de :ohn Perd. 1 ·au 
de ! "admirable c Patrouille Perdue •. de 1 Toull! la Ville 
par le • de JoyelW! mémoire, et aurWut du 1 Mouchard 
qui recuellllt cet été les au.Uragt du mondo tntier et valtl 
les p lus hautes r~mpenses à .seo artaarut ot à ses Inter 
pttte& 

C<>t ou•-rai• ttmet m mémoire !& tin tragique du 
dent d"' Etats-Unis: Abraham Lincoln. QU1 tut, comme an 
SAit, auaain~ m llM. c·esr.-à~e aµm la RUC:Te de 
cewon. par un tana'.lque ~''lli!ste John W. Booth 
drame rdat6 par le tllm de la 20\h Centll1)'-Fox se p 

STUDIO ARENBERG 
MYRIAM HOPKINS 
EDWARD ROBINSON 
JOEB MAC CREA d:r.-.s 

LA VILLE SANS LOI 
(BARBARY COAST) 
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la ..ilte Ce oe me"..r.n. n eat la T&ldlQue hlsto'.n c1 'Une 
"""' jUdJC!al:e qu1 amma le long •mpr!JOnnerr.ent et 
1 matUT., mals •USS1 l'éclatante rthabWtaUOn d:i D:- S. 
1oel MUdc1. 
La nuit de 1 ·at.1mtat, le bon mé<lectn, qul v1t palalble

ient au11rü de .. femme et de se. ftllette, i..\DS la peUte 
Ille de M&r7land. reçoit la -natte d 'Uri homme qw a'eat 
- la J~ et IU1 demancie l«OUrW ~ décUntt IOD 

Uté Au maUn U TOlt llZ11Ter chez lu d•• aolc1a1.1 
foulllmt .. c1emeur. lb d'°°'1vrent la botte que le 
«ln a dll C()U!lér pour aoll;nrr le bl~. Pi~e à 

Ylct.lon 1 Vokt tch certainement un oompllce c1e l 'aa
La !atallté est en marche et Mudd tentera 

ement de oe d1xl1l~r 8°11 l!cll&ppe à la corde. U va 
tre leo hornun du bqn! de Ory Tort\lfU. un Ilot 

du goUe du :JCJ<lque. Ici deTralt ft.R ln!Crttf' la 
~· artttme 11 faut ~ sur ce IC'Ull tou:e ""Pf-

nt Mudd es;>tre onoor•. n ~yo d e a·rnd,r, 
li Mt repris et Jet~ da.na un rd~utt aoutttraln. C'est 
tallt6, cette lolo. qui va l'en tirer: UM ~pldém!e de 
Jaune ae décbre, le doct~ est Ur6 de aon a.tlreux 

Ot pour combattre l~ fléau. ll force l 'admlrat!<>n de 
m et ml.'11e de son pire ennellll, le prc1len che!, et aa 

IUI est acconiœ. 
On peut ae fill'Ul'!'r arec quoll• Apre J)Ut=tlce John Ford 
pu t>oquer ks é'pl9odrs al tmou .. ant• de cette poignante 

ire, <eux surwut de IR e<>ur mari.laie, J •arrtvée au 
e. l'ih-aaton m&nqufo, le e<>mbat !lnal contre la ma· 
et la panique. Tout cela t6t d 'uM e•traorditlal.n: ln-
~. donne une ttonnnnte tmpress!on de • vtcu >. 
rd o:>lt aum oommmt nUJ1.1<-r la foule drs !tguran!.5 

ICirl rnt.rnte C:u décor rnlhoua1a.sme lrs Çklall.<~ com. 
l• public moma avmt. Qu'on se 'OUvl•nn• d .. adrnl· 

rll•ta de brouillard et de pénombro du c Moucbard 1. 
pcrtccUon, n'unle• font du nouveau fllm de J•attl!te 

e œuyn, torte et b<lle quL •Il• a~ 1 marquera une c1ate 
l 'lu.stO!re de l 'éeran. 

LES 39 MARCHES 
n'est pag étonnanL du v r le i. tn poac1er prenc1re 
e et richement s'tp.~noulr dans la patne de Sberlock 

lllles. 
Le.I trente-neuf marthe.s • c1 Al!red Kltchcock aoni:. 

Cfl pure, U!IO T~U-"':.e \Tlllment porta::... Il est 
eurs ._,. peu polie!Cr cc film J.œp.re par un roman 

John Buchan, mals à coup aur u est t'.lltrfmemrnt amu· 
t, \1f 1111r:tuel et plein d un mouH•ni.nt end.l•ble. 

prtc!sèmcnt ccttr richC'S.'>e de !11lt.11 ac dtroulam en 
de, QUI rrnd si dltflrllc la i.\che de le résumer . 

lllllln armée d un rnolver parait. ce:te main ure • 
quelle est cette mam• Nul ne pourra le llevL.>èr a\·ant 
~nouemtnt Nat.urell mrnt., ce coup de !eu produit 
baca= au mllieu de laq'Jelle un Jeune llamme, Han
m accœté par une femme qUI 1111 llemande Il• le 

C'est. une espionne Hannay n• l•· cru1t pas m•t. 
pourtant \Tal, eue e«t m~me polgnordée. mals avant 
elle a rommUlllqué un aecnt : une ori:ant.s.ttlon dan· 

appcU• • Lea tren!~ntu! Marthes• Le$ ~-~e
ta ae compU<:11en~ et a'mlttmtlent co:r.m• c1am la 
t4nl0t c1ram&Uqu.,. e~ t.antl>t c1r0la 

ne des altuatlona n'l'!lt banale et beauecn;p péUlknt 
humour de la mt!Jlcure ntne n 7 a ml•lL~ onito .... 

, dans Ph1' d'une ar~n•, l'auteur fait ptt11ve des plu• 
tu qualttn de clnéMt •. usant de peu do mots et &UV· 

t btaucoup par l 'lmaSC. ~Ion le mœ de M. Luet• ~ 
• le ctntma retrouve là IO'~te • mleur de !><'•· 

lll.r lelll:>ae•. 
dlatrlbutlon d .. rOles est oxceD.nl<', lo:s a~ M 
t et. .., p!iec"' to• avec Intel!~ au rythme de 

lion. 

LE ROMAN D'UN SPAHI 
Jumea a d• la llttére.· .u-e c \ Io. frères d 'u-

et frères de Clain!, Pi=e LoQ °' Claude Parrètt llOllt 
tnatmble c1ana le nounl art. le aepC.me, c1lt-on, l• 

dkrlt, peu~ttt le plus aimé. ~oua a\OQfl.\ vu c Lei 
Alllé"' 1 , voici c Le RClllWl c1'un S ptlbl t . 

LA CELEBRE CANTATRICE FRANÇAISE 

1 1 
LILY PONS 

1 1 
DANS SON PREMIER FILM 

1 

GRISERIES 
(I DREAM TOO MUCH) 

1 1 
ENFANTS ADMIS 

7•-T -..,•J.:• ..._ • ,·. 

o.-·ant l~a dl'serts de aablt. le aolotl se couchant der
rière les lent<• ondulat.lons cl• la dune, les plttoreequu d6-
tilés do troupes, les mysté1i•Ubel maisons blanche&. en un 
mot. le dtc« a!rlcaln dont F'tyder c1ècouvr1t, le premlu, 
1a pul55ance à l'tcran. nous constatons quo uoua aommœ 
IOln d·t~• rassasiés de ces spec1.1e ... ot qu·on ~~ nous 
les ot!r.r, mémo a'ils sont falb ement tollés entro "'~"· méme 
s'il• ne rurgls.sent que par la \trtu c1'un tour de clé. 

1 Le roman d'un Spahi • •·at plein de !l<'én•~ qul, pour 
n'ét.re p&• charpo.-ntt'es auMl solldrment que ce!lr.a de c L& 
Bandera •. n·en ~t1tu•nt pe.a moln& une œuvre d un très 
vif Intérêt. 

Q=e r.me MlrelUe &lin •Cora> tot :i.t_ G<arsts R!gauc1 
IJt:\n P n• ''-' le pardonnent, mw 11 leurs t.alen::a 
nous fur . r..-abtes,, nous fumes sunout Udutt..> par 
l'adorable pt'! 11• n~ip-esso QU• le programme nous p résent.e 
romme étant la pnncesse Khanc1ou et Qui Joue, dam Io 
!Ibn. le r01 .. touchant de Fat<>u 

Ah! Q1Je cettA! authen'1Qu• enfant c11!6 d~ &trlcalnS 
l101lA ch&nge heureu~'lle."\t dt6 uruta:lonb prœque IO'.i. 
Jours dé'.~tabl"'l 

Non seulement cette rose d"' aables pourrait très J~ 
toment entonnor I• cantique de la Sulamlte . c Niera sum. 
<ed tormo••. !IUne J érusalom •· mats encore soutenir la 

CINEMA DES 

Hi~xs LA VIE 
FUTURE 

DE G.-H. WELLS 
LE FILM QUE VOUS 
DEVREZ AVOIR VU 

~ 
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comlW'l\l.son avec malntu vt<letUs blànche3 de;i plu.s 
prOntes. 

En portant d<S rau""3 alrlcal~ oou.s !><'IUOllS à Mme 
Arulabella daru • La B.ml!rra •. Ce n·est pu nultt à la ré
p:Jtat.l<>n de cette charman~ artiste que de rappeler a quPI 
poUlt •lle lut desservie par le cO!e qu '<>lit! y )OUL TU'~ de 
eon cadre naturel et , . .51bkment ::inorante de la P"Ychcr 
)og)e pr<>londe de son pt'!'Wnnnge elle acçumula pénJbl&
ment lN fausses nottwJ et tut., now. nous ~cuson.s 
de le dire, l'ombre au tris bc3u t.able&u que lonna1t oe 
smnd lllm llh ! si le metteur en sct!'.e avait dl•posé d'Une 
prlnc:=e Khandou qoe!s petit& chels-d'œunes Il e!lt pu 
fi.Ire des rares scènes rt::ilnlnes de sa bande 1 
li laut louer aussi le Jeu du r.>ahJ noir Hlll>' b &.ncua. 

lil s~tbiqu"l!lent dUlcrent des nè:;res que nous ~f!re ie 
cJMma amencam Tout cela &lll> préJud.oo de la fière 
prrat.ance de J\1 , Georges Rigaud. 

Le c Roman d'un Spahi• !'lot une Jolie lllu..t.nitlon d'Un 
bc3u roman; eue nou.s met au cœur une doJblo nostalgie: 
eclle des grands horizons afrlc!llns et çelle des tempg où 
DOUS nou.s t>erelo!'.s de la pl"0$0 fla.de e. mé!ancol:que de 
LoU. 

« L'APPEL DU SILE NCE » 
Pourq1101 n'appellerait.on !* les "'°" '5 à l'tcrsn quJ 

aalt, &\ec tant de )X>hle, les nimber de myt têre? Le lùm 
Il' ut c!tre 1m bon plaidoyer pour la fol et al. posés dans 
la balance de saint Pierre, loa méfalt.s du e1nema pèsent 
lourd aur le plat.eaa du dl:tble, on peut eopéf('C" riue les 
\alons p euses n!tabllront l'~ulllbre du cO:é d .. anaes 

QUol qu11 en SO•t. nous voyons riue IA camera tente plus 
d'un zëlê propagandlst~ et de ce nombre est eert&lnenent 
M. Uon Potner, ctnéao~ de V n1 .il= e:. cbrl!tlen de 
l?Ande (Ol 

fervent •dnuraV.ur d• l'hérolque r:f,,... Charlo& de P'ou· 
cauld, M Poirier, cont<-mpl~nt sa vte. non seul.ment avec 
des yeux de chreU.Pn rna~ encore avec dM yeux de ci· 
néastc a·est dit que l'c:<traorcllnalre dcsUn de cet homme 
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GABY MORLAY 
CHARLES VANEL 
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qui. lUl au.sa!. ttno01>1ra aon chemin de ~ 
être à la fols hautanent fdlnant et hautement 1 
lalre. pru-t&nt, d'autant Pha persuasif. 

Se muant lul-mfine en apOtre, l\L Polrll'l", ~lut 
marcher dana les paa de l'ù!W>tre ermite. li ~ mit 
plaid...- &a cause auprèa de• puissants de la tttre et 
nit, tant en France qu'en Belgiriue, lee fonds 
pour une aussi \"&Sie entreprûe. 

Faire connaitre au monde IA beauté du renoncement 
du a:Jence, combattre l'eaprl:t maten&!!sU d.u a1ecle 
la \-Won d'une existence !Oil~ sptrltuelle, et, par 
crt:er un b<au fliln cainble de !aire une bnll&nte car 
tela étalent les buts que poursuivait l\L Potrier. Auj 
d'hul. rœu'-re est sur pfed. pret.e à prendre ..on esaor. 
a~r est venu lui-même la préoenter à Brwcelles dtv 
une audience bien faite pour l'accueillir avec: en 
a!&sme. 

IA a:ll!e de mu.slque de chambre du Palais de& 
Aria. dlacrite et feutrée, salt prtllldre. QU.aDd li le 
deo allwu de chapelle. C était blen ce dont elle • 
l'air mardi après-midi cependant qu·au dehon plU 
la rue, bnllée par un j)clatant aolell Dans la pén 
do& rideaux Cris et del 1oaea, parellles à dœ atall<=S d 
oee. brillaient des erolx pectoralea et rou11coyU1tnt dl 
calotta pourpres qui couronnaient des crânes ,.êotn< 
des oout.&Ms blanches appual.a&alwt, rantOlllllles, et dl\' 
voix .-urdles murmu.ralent ce quJ po1ffalt !Oil b!m • 
prendre pour des pr!~,.... Les bellee et nobles d~ 11 
manqua!- d'allleura pu t. .. reru!e:r.-''OllS, 
de leur prliMnce. comme Jadla l'aunali F~n~on. cf!t 
dont les venieta étalent d.. unare;i e~ IN eanuquet ~ 
accente du haut-parleur. 

Mab tout oela .,. doit PM demeurer socret ; le pul>ll< 
aura b!entOt &a part de ce apectacle de choix ; nou.a el 
parltrona alora en opectaV'ura 1mpar:12ux, d~ ~ do 
vue de l'art c!néma'.-oçaphlque dam lequel, ch&C11!1 
~t. M. Polrler ~ ton. YWl4. 
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monument 

AU Jcndem&ln de l'Arm.!Wœ, da.na l'entboual&nn• de la 
. dt bts hautes per>0nnalltai lluen.lro:a belees, dans 

1 i-u mouvement.. décidèrent <félon er un memo11a1 à la 
e d"3 é<:rtvama bel'"" mort.s pour la put.rie. 

uasltôt dlt que !ait, on décida d'un umplacement. oo 
eMa à un sculpteur Qui, sans d...,mpar<r ae mit il 

vra11e. D acheta l.i p!u.s beau marbre d'ILa~ Q~I se 
t:ouver, cela lui ooûta vJnat-ctnq nulle ttancs - dt'S 
de 1919 - et ui...;a dan6 la matière pr~ une 
gymbol!Qlu r~t la '1ctOlre, la l.Jtieratu....,. 

nnommi!e, la alolre. la Be!glque, nous ce 1avon. trop 
ol. Ç4I n'a d'aWrun aucune eapèce d'lmportance. 

puis U at.Undlt 11 attend taUJo"1'8. 
boono femme tait touJ<>un le plus bel omunent de 

i.tellitr, ellcr uµ!rt'I à un socle et aux d.iacours tnaugu
, t.andla quo aon cré3t.eur ,·oudr.ut bien etre payé, a.u 

m rrunca Van Zeeland. 
quJ IUl ont pa.s&é commande ae dHendent énefil· 

t de l a"Olr faii. D doit y avoir trreur alluntenlr 
C'é:alt une &Impie hypothèse, un projet en l'll!I' comm" 
en Wt l&nt. 
1 m.!~Ut:nellt le ao:.r, parfois, l'arllste contemple 

œll lllOl'ne la ftm.'Ile de marbre qU1 depu!.I des années 
lt orner le J:t.niln du P.l.lala <les Acadlm!es. proclame: 

1Jolre et lnun<>Ml= le .ouven" deJS oc:rl;aJm be]ies 
au !eu. 

aa. depul.s quelques aemalnes. l'e>Polr .,;t l'<'\tnu hablt.er 
1 cœur. L'Amlcale des &nvaln.$ anclew. oombatr.ant&, où 

true Oauchez, a décidé de reprendre l'atl'alre à son 
Pte. et on peut envuager un socle, des dl.scours d'lllAu
tlon 1alennrlle a•·ec musique, banquet et !leurs, et 

lb nombreuse& 

~l Il la manière 

aire à aea heurts. et combien t.cnaœ t. .. 
e.n a 1ept ~ un 'erset. 
pot:. d auJOW'd'hUl le conna.tasent bien, le ver Ubre ... 

""""' dt vers: le ver de terre, Je ver ooncave et le 
... oonv.,.. par le vermitugel .• 

Dix ICll\&lne.. nous Séparent • pc;m• dt l'ou\'erture d..,. 
Jeux Olympiques. 11.s s'annon<'ent comme devan~ être pa.r
tlculltrement sensationnels en ralSOn d'une compéUt!on 
dépassant en Unporu.nœ rout ce que now auron.s vu Jus
qu'à ptt.<c:• 

La ~]Jlqlle Rra à Bttlln. L'on e6Umt à une centaine 
le DOlllMe àe 11<4 re;irésentan!a lis ~ront à Berlin en 'V!.5l· 
teura pauvres - une fol3 de plus, évldemmtnt - car e 
Gouvemene: t a refusé d'ald"1 llnandèremtnt nœ Cédé
rat:ons C'ej)t •~ le :or!alt pur et •:mp!e si. tort Jleuttu. 
Mme:lt, le Pront Spor:i.! ne 1'é:a1t trouv6 là. Ce Front 
SPorW don: on se de:n.>ndalt. 11 y a un an. au moment 
de aa création, Il QUOl Il Pourrait b:en ll!'n1: 1 C'es~ une 
S<JllUl'le de plus de e<>nt clJ1q•1antc mlll< lranca QU Il appor•e 
aujourd'hui au Comité Olyrnp1que Bélce QUI. d'ailleUrs, 
ml8 en aoü:. lui demande une petite crav.ette 1 d'une i;ren. 
talne de mll'e francs ... 

Nos amis lranta!s, "u.<. •ont moins avancü que noua : Us 
n'ont P"" trou.-é e:icore uo Maurice Llpperu pour leur 
ortrir le • nuf ~ la comp(Utlon • ~ le aouvernemmt -
l!Jez :.1 Léon Blu:n - :.,ur a la~ ~~ndze Q':.le l<s cr.Xilta 
delnandn ne seraient pas acconsts. 

La pres$<' pollt!<rJe s·e.s: empam de la que.s:Jon: <!e nom
brrux ,loum:lux par'.s:r~..s =t é:.Udi<! le p:-ol>:ëme ce la par
Uclpetlon nux Jau: de Berlln en ronct·on des sentmtents 
quJ les arumcnt et d~ eau: que l'on prête au lut'1l' mi.nl.s
tkre. SI le r~!\u <'St oonflrmé et dt!!!nl:lf, l'Allem3gr.e atta
chon à cett<• attitude la slgnlflcatlon d'Une désapprobà.
llon du d~pla.·tment des •thlètt'S franç11l.s en Allemar.ie. 
Et le bruit cour+ deji\ que t'ILna ce cas. I• Reich r.• •~rai~ -

NE CONSTRUISEZ PAS 
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AVANT D'A VOIR CONSULTÉ 
SOC. D'ENTREPRISES ET 0'1'XPL-01TATION~ 
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Camurol.et"'Z~NITH> 
Pu1u.ance et 6conom1e 
UN MOIS A L'IS$/\I 

O.mand.. prlK fi cond•tloru 

E L E C T R 1 C, 1. a. 
61, 1o.1 .. .,4 '•l•cw, IRUXILLU 

pas rcprt.enté à l'Expœltloo !nl<!nllltlonaJe de P01r:S en 
l~7. Repré.>ailles, reprh&Ules... ' 

Mala, 5l l'on éX&IDUle la qu..Uon 90\U .,n autre aneJe. 
l'1nc!de.nt pollttalt peu~:.re pro1oqutt un • trold • dlplo
mat!qut pltu accentué. N'oubllooa pu, en effet, que c·est 
en 153:1 que :e Ccml" Olflllp!que !rançall a accepté ot!lc1e:
~t l'un1tatlon d<!S OftlL'lla&t<Ura dea Jeux de IU36. en 
p;eln ~ avec le rourernene:it du moment. En n·allan: 
P&a t. Ber:U., la France manquerait non klllément l .... pa. 
ro'.t, ma!. awc ricleo 61«n.entalr• c\e la oourtolale. c·esi 
~~~~ croy<XM1 !enn~nt qu·un ~ent 

M. Paul Faure, Heritalr4' rénéral du partl S.F -1.0. n'a·t-U 
pu. en effet, dit récemment t. un eontr~re qui lui !ai.tait 
pu: de ..,. t.nqulétudea : • Polltlque et dlplomat:e aont 
deu.x chooes diftérentei, ne l'oubllei paa • tan.dia que le 
tutur pré.sldent du oo~U d~t.ralt, au dtjcuner de 1'• Ame-
11<:an Olub • : t N0\1$ entendona vivre en palx avec toutea 
les natlona du monde. quels que so>Mt leur politique tnt.é
rteUN tt leur r~1.l:ne • M. Léon Blum ne lfJAlera donc pas 
prote.i.r la &Ianature de son paya pour ur.., queatlon de 
d<>ctz".ne ou de panl Les FN.nçaia Iront • BerlJJll 

' ' ' 
i. boXe l>l'O!~onnelle n'a ruère connu. au ooura de ce& 

dernlua moll. une période de p:upenw en Be:,iq,... O!l 
•:t pourquol Now ne Nî le:idrona cki:lc PM Id 111r :es 
e&llMI du marasme dana lequel el:. a eollH. 

.lil.t.J.a, .., Frll>œ - • dalla ce domaine noua a>"ona t.out 
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1 J)&J't1cul!~nt partie l!ff 1wec 00& TO'..sln.s da 6'J4 -
situation ne se préaente pu aoi:. un }lut bea•wJ;P 
brillant. quo:que les ~'uoos ptlgil!stlqua ne 
paa tomb6ea auat bo.a que cbea non... 

L"homnw qui ueru peul;fue en mains la dest~ 
puil1l5n1e ptol<'M!otlllel en Europe OCCldenta:e, Jdf D;c 
pro:not~r ct!N>re et matct1-1n3ktt populaire r.ent d;o ,. 

t.rer • Pa.ria d'un VO)ll&C <l'•tude.. &Ull Etats-Unis d'A 
que et au Canada. 

Durant aon léJour d~ l'autre cllt.é de la mare au.. 
Je!! D!cl<aon a aaal.>t.é à quinze reunlon.o de boxe n U a 
tlrer dea ense-itlcm<:it.a utllâ de ce qu'll a vu et en 
• Pour la.Ire r<Vl'rre la boxe en Franoe, noua ec.nt-11 
faudra!t dea llorwn<J nouveaux de. r~lements n<ll[&. 
<llrlge><nt.a actlf.I tt une preiie aportl.e at:entt'e et b 
<e:ilante • Appuyant par un exe:np:. rapprécia:Jan 
por:aa a1DS1, U ra<:œte qo'!l a \1l a'..l • S~lznann o 
sium •. 75 bolleun pro!ess!onne:s a·entra!Mr en meme 
arec des protesseu:s compt:ents Trqu r'-'>CS ttalent 
!~ dans de ~ IOcawr e\ l'on Jl«l;a!t 6lllTre Ill 
tJon de t4lla i.. bomm<S parUqle.nt l une mime 
Plu.. de oecre:a. plœ de b:artl A11.1 iµaDds mawc. la 
..-Mea : tout H pagse au grand )ourll o·autn put, 
meml>re6 de la pr.,.... peu\enl assuter aux ~nca <le& 
m!.sslona ollldelles de boxe qul règls.oent :e P\llll!&me 
EUl:.S-Unls d'A.mûlque.. Et celle-là. donc! 

Je!! Dtcbon a bl•n cllt : plus de blut! et plus de oec 
Partant, plus de oontrata truqu~ plus de manœu\'rea 
la ooullase; une tpuratl<>n s~rleuse des l1s~es d'orra 
leurs. et des peints draconiennes J)OUr les • galllf$tera • 
la boxe, 

n est 6vtd"'1t que ce n'est que aous un climat um et 
n~te qu'un sport Pt'Ut vivre, aurlout > 11 .,..: commen:! 
Le pubilc peut • marcher • pend1U1t quelque t-i-. 
le • cochon de payant •· surtout ,·u m Belee, ne 
Jl&S à 1'ape:c<'volr qu'on a.bwe de sa oonllancc, de sa c 
1::é et de"' paUenoo. 

' 1 ' r... b.·!llan'e parachut.:s:.e Edi:.11 Clarck. dont la 
aeronautlq1Je &!gnala1t l'autre Jour une ro:i audac 
descente en 1 COIDltlAndi • - c'est-4-<!ire en O'.JV?&nt 
même '°° parachute aprl9 p:us1~ mt:res de llLUt 
1e vide. n'est pu. nous r+.èle-t--OQ. exC:uatvement 
t:Ate. C'eot le dl.manche ~cment qu·eue pra\lque aon 
~er<ux métier En M'tn&lnl', elle es: dac:y!oçaphe, une 
quUle et sa&• pe:.te dacly1ograplle emp;oyk par une 
!inne lndust riel'.e. 

Tout de metl1e nos parcnra n'auraient PM prévu 

? ? ? 

• L'Mro • raconte que, lorsque Droulllet. prUOMler 
l)lirole, "" prom~nalt •n Ital!e avec sa \'ar<u.se do plloi. 
Ségus. qui compone, •u-Oessoi.l.'S de 1'1nStgne h&b!ruel a·a 
reur, un superbe fauve •rmboll&ant '.e rol du dt!sert, 
o!l!c,.rs du cent.re le Rom• !Ul po&erent cette 
queotlon • 

- Qu'est c«I, brodé sur votre n.reui;e? 
- C'est le llon de Ju<la.a, r.t Drowllet, qui ne voy 

a ~cun secret. 
A!ors, l tour de roi. i:. cazesstren: l'"..a&in•. :œl 
.liant· • ~ bo! bo! • 
Pour lt$ "t!atc-.irs Italiens, le lion éta!\ devenu mo: • 

7 ? 7 

A l'entrte d'Un petit t'lllqe de Saône et Lo:ze on 
ilre cette pancarte: 1 Cbaul!eurs. &Uei lentea>ent, la 
deni. d'aul<>mobli. aoot lntercUC. ..,,. le terrltOlre dl 
commune .. 

Pour de l'humour, vo:Jà de l'humour l 
? ? ? 

One heure\ll\e lnlt1atl"c •lent compléter l'organl.>at!on 
contrôle mo!dlcal dam le.; sports. L'Onl,·ersi" Llbrw 
Bruxelles - l l'lnsttir de& Unl\·ers.t.és de O&nd OC 
L:ége - ouvrira. tn octobre procblllll. un eoura d'édu 
phyaique en vu" d~ e<>n!érer !e iorsd~ de médtc!n lk: 
en éduca:Jon phialq\le Le> c!oe~urs A. Go~atr.._ de I' 
tu~ M1!Jtalre d'Educat!o:i Phys!que, e~ P Spelll 
~ tle donner ce ooura 

Ainsi. dana un arenlr rap;roché, l"! c:Ubo pourro::t 
c-::1n&ei!!h par d<"s midccr."lS gpkbi.!s~ et as.sure: b 
.aace médlole de !cura a!!.il.:és BraYO 1 
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Petite Correspondance 
A • • ~ - c..+.:1 li u a nu. "'ue ·~ mon~nH sont If~ turon· 

de la tare .::., • .ans aucun dou:e un l) pe éllCltar.t. mAls 
.is ne le CO<lf'.IUS50llS pu. Rea:reis 

J ult1 K. - non. S<ukmen-. - que •ous rarantlSSeZ 
cuae? 

H. B. - C<mlOlez..\'oUS n r en a d'autres El rapptlez.vous 
>leux dtctnn montol.< c C•qua goute à Mane, t laut qu'el 
é 1·man11e. • 

Georg<i R, - Mals ow, emplâtre e$t du m>'ICUlln. Ou
z donc un dlctlorul&Jre. n est vrai qu ·on dit bien c mon 

et t • en parlant a as bonne am e. 

CtUn~ R Oh 1 mademo:<dle 1 Oh 1 ... 

Cc,;ecnt Vo croyez que la fennewre dos Oarda-
UH ,.,. pro,oquc: !a réou•enure dt- la qut$UOn d'Onem? 
'fs; bien ""'° ble Et \OUS crorez aus.'1 aue ie \'œu de 
Uer est de rep~ndre b France aux Al.acien.&-Lorra:ns ? 

'Ut votre droit. 

l/nt Tourqurnnotse. - sans dou~. t'est. pour nous amu
r, 1.."0tnmto \'utu dites. C'est BUSbl pour q1w nos lecteurs 
onnen~ part Il nos dL1tracUons. Et vo~ ~ta tout il fBlt 

able do nou• dire votre plawr et \'otre 1vmpat.hle 
L. E L D. ~lte publ•caUon n exlst.. pl~ nous a.s.sure-

Ell• l<'ralt d'aUleun Ult.rdlle en &1'!Que. 
Abon nt L excellent Wa:;iot n 'I ~t ans doute nen. 
!s à Br""'-rs on prononce son nom â la flamande. 
m• • ·u J a\7lll dtx-bu1t t. 

P. D. s. , rrçu trotsl<'me \Olume Il no &'était égaré 
e dans un laa "'- paptra.sst'&. Excu~a et if'Und merci 1 
aant à la 1tie, de qut s ·ac1t.-ll? 

Un lecteur. - Merci pour c L'Hénumce 1 Nous esperotlll 
Ir un peu de place pour ~ douner btentot. 

0!.fl'lll'IC.b• 

Faisons un tour à la cwsme 
'fa1 ~ ., mauviUoc. .,. JX qw dul\' ·•nt 

co u..r: .uand!..cie de "'..._. a u..enagt;,.,,,~tl 
qu'il raut appor'.<!r aux arlluitlsmes des uns. aux SUI«!>' 
UbWtb abdominal•• des autres e• à la Œ;plcrable pau· 
v~ de b nature en cet•e aalson. Btaucoup de r.eurs, pu 
de rrulu, d• •1eux 14Umes ratatlnb ou dea h<rbes hltl\e-
1J1 .. nr po"· , M>US \'e~ c·~t te moment d'user aleO 
\'lrtUo lt~ d • chOH'S qu on a. 1on11e Echalote. 

Epinards en branche 
SI par exempk se di .~li• au !leu de ra>re une bouillie 

i .. v ... a.· de ce légum~ print.an.çr, je Jeur laissa.!s ce que la 
nature leur a donne: la forme d'une feuille? FalSOn.&-lu 
blanchir ltct!rrment dans de l'eau 53lft meltcm.s-ll!S égout
t.r aur une 1<·rviette et préparons une bt'chamel ép&Jae et 
re evtt dt fromage Dans un plat creux, mettons des t!p:. 
nards, une couche de béchamel. des ~pinards, de !a bkha
m•I et ainsi de autt.t. T•rmJne: eomme de coutume par la 
béchamel que l'on garnit d"un peu de chapelure et de 
peUt,.1 mottes de beurre. Faire dorer eu four 

M Paul R<•boux propose de manger le• ~pinards omt!s de 
bananPI frite<. mats Echalote n'oae le suivre sur ce terrain 
dw11treux· elle prH~re si l'on n'aime pas la bé<harnel, 
con •Iller l• Jus de viande e B"\'rll, par e~emp!e. 

Pâte pour tartes bourgeoises 
\ r !t :.rrips de-~ ·.:irtes aux fruits fnus. du tX• 

QUISeS ta.na p:lntar-<r<.> ""' font ~ptr, comme dit ~ 
l~t·e &ha~ott- propoe.e b rece!•e &Uh-ante· .soo gr. farine, 
~OO cr beurre 2 œufs. 5 gr sel 25 1r aucre en poudre, 
15 &r. ltvur. tn poudre Borv.irk lait ou eau. On mélange 
bk:l tout cela, d aprk la m~thod~ du 11Aclwur de plàtt-e, 
on fait une bOUI<' qu'on laisse J>OIW<'r, pu.li on rompt la 
pé.te, on la labse reposer encore un peu, ennn on la roule, 

D'ici QU•lque 1emPS U y aura leo rrose!lles vertes. Piiia 
lt5 rouau, les fraises, les ceraea... Joie 1 ECHALOI'E. 
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L • "'· lnn rentn... t-rerru' .-. J<J Jrl de vrai 
eolell est que cette a!lDr-e le mouvement 1'accentue \"U"S 

1 adoption de> toilette<> plus cla rcs et plus pies, avec 
de-d. de-la. dC3 audaces de coloris nou•ea'1.'C. 

L bomme semb!e-t-ll, Vt'Ut ~ mettre à l'lmlsacn avec la 
nature. 

Pour les ac:esso:res, ch~ et crnat'9, on roi\ cou
TIUllillCl\ de.s tdn!•s que ne relllcrall!Dl pq les prlme
v~rea. les lulli>e> et les 1.1.:u. Le b:&nc des muguets se 
retrouve dans la bbncheur é<:latantt d<a pop<'lmes unles. 

Mnla c'tit surtout le ven qui, apm ma1nta essais épho!
Dlêrea, prend racine ce:te toia. Dana la cravate, U fall 
penaer à ces prés de terre gra5"", dan.a l'ombre des S3ules. 
au bord des ruisseaux; daru le ltnge c'tst la teinte de la 
pdouse !me. ua peu an~truQue, 1onee 1\ l'automne autour 
des parterres de la nou\'rlte construction de faubourg. 

Dlns le cost\Ulle, on trouve l<>us lea tcns, Jusqu·a celui 
de cette mous.-.e mélee de Jaune qu1 prot.-.i;e l 'tcol'<'e du 
cMne. L'éoOrce du chêne elle-111fm• y est r"llrésentée et 
a u..! le vm &e:nl>re de cette bouteille de Tin qui a élé 
ab:Uldonn~ au pied du chêne por le plq•1e·nlque de l'été 
dcrmer 

' ' ' Le vert ~t tout au.ssl VUl6 dans ses tona ni ce qul 
coœerne le chapea~ qu on U50nlt au mieux a•·ec le 
C<llllplet La grande eut.cuité d~ns cet •lll<mb!e eo~ la 
c;ues..ion des ch.\u.>Sures pour lesquelles on hésite encore 
à recourir ac vert. d allleuns ~•IStant chu le bottltr le 
mieux achaàndé. On y •iendru aan.1 cloute. li:n utendant, 
on ae c<>ntente de bc.x brun gan,, Ill molndre tr~ee de rouge 
ou mieux. du solllier en daim cllnelle, une tem'.e aotaneu
eemrnt étu<llée, par Boy, 7, ru1 del F'rlplcra <Côté COll· 
aeuml. 

CMte teinte convtent parla11ement auul pour acoom· 
pacner !e rostume spon-•·l:Je que vrnd t.out à côté eau 
lL 8 el ausal 46. chalJ>.>l:oe d'lxtll<3 et 2:?3, ru• Blarsi Charley, 
Charley • ta:t un wleux etlort dana ce genre nouveau, 
e:fort couronné d• su~ d'aUkurs. On tr"1!<e chez luJ 
wu~ la gamme des brull$ cla rs Jusqu'au marron foncé 
c1an.s 1"3 lhe!!and. on trcu' • encore le i rts .-en et le 
ven foncé :e bleu anrla!s et des Jrls. C<11X'1:1 m chevlo:.e 
et flanelle P'!'i"tt: enfin. 11 y a le fam~x Prince de Gates 
de Oharley Tcr.ites lu tBll!es son: en &!«<. ret.ouchrs rra· 
tultœ, au prix réc:sme de 495 lrlll>C$ 

' ' ' Les détalla en vert ne ee bornent point à accompagner 
lu complet.a de même teinte; le vert tlen: aouvent com
pqnle au complet &rts qui n·a nullement à ae plM!ldre 
de ce bon volalnage. 

R~ncontr6, aux en..,1ron.s de la J)OI'te dt Namur, l'ensem .. 
ble 1uh'1lnt, à mon a.ia tré• réu .. I: con:pl•t en pelene 
ao3e11x mélanaé d'tln ru vm, cha~au vert prtnta· 
nier, cheml.."' en tu à Ill ••rt cr•vate Hrt-bout<'Ule. 

DO THE. OUI 1-
M AIS DU THE 

chaUMet~ uaorllta. L'tzaemble était de!Jctewc. J'ai aul 
Jusqu& wr la p\ate-lorme du tramway le qu1da.ln 
quest.:on dan.a le but d'oxanuner cet t°""mble plw. atk 
tlvement, Je tta:rctte de n'être point r.,,:è sur la preml 
bonne lmpre&6\on à dlStance. Toule cette élêaanre -
ooatume tet ... dtlall.sl était neut et de bonne qw.llté 
de bonne coupe - toute cette étê11ance etalt complêteme11 
g4tee par un tout petit d'tall. lllon él~nt, &ll port 
beau, panait auaal Ulle barbe d aa mo!n& troa Joura. 

' ? ? 
Est-Il trop tôt pour porter un cha;>ellu de pallle, po 

du tout, J en 1.1 '"• dll:lanche au Bo •. meme U 
gna!t. w1e J&QUe!te. 1A Jaquct:.e n es.t pas md!s 
elle est mme un peu 1rotes<;u., Q<.ie ceci ne aolt 
une l'1llJOll pour remettre a plus lard 1 achal de ce cha 
de l)tl!Ue. Cyrille, UO, rue Anto!M Dan.<ae."t, le sympa 
que Tony, a dea chapeau., d" paille a vmdre. HA 
noua de lt d6barrt.S3er de son a~IL 

? ? ? 

Pardonnon.lul "'' bfttb<! !llllSQue ce 
nous a donn6 une lnapiu· 10n. Nous linons exa.rn 
dans ces cotonn"" un oomplet de beau aaxony dont 
1 e.suin él&ll tlt'IS-eOllrt..uuJ. IIDldb que le pantalon, da.na 
même irra, s·ornaa de Uima&e blanc..:ra1e. 

Je suis l'heureux ~ur d'un exemplall'e de Cè 

p:ei.. J ·avals béslté longtemps quant aux dé:&l!s à ( 
donner. D '/ avait deux allen1aU1·ea dont J'a\'&la choisi 
moln. neureuse, aoutera noln. cha;>eau n'ltr, Unie 
cravate ~ent C ~ t.rO;> dllcrE: pour l'êtt. 

Restait, Jusqu à Iller, un em<mble de délall Jrls, 
monowne, un peu bana~ m tout cas àu déjà vu. 

Je sulnat l'tll!plratlon du b&rbu, m<ll déta!'.s seront v 
et J'espère que mei espérances cette rocs ne •eront 
déçu<9, 

Dans cette r .. çon de 13tre t.oua les possesseur. de comp 
gris f><lllrront me swvre sans clis'..mguer entre les pe11 
gm, l•!.5 nanellea Jrl>res et le• flanelles pelf?ll:es anaea. 

Autre con.atatnUon de ce début de sa!.son. la t•nda 
pour lea detalla est a préMnt et décldement &ombres 
rapport au ton du C-Omplet. 

1 ? ? 

Peu de talllcuD arœp~nt encore df's commandes 1 
uvrer annt la Penteol>te Les n!tardatalrt"S ne HD tcm 
pa.s; !la savw Q'Je le dCpartemt'nt • c<>llfectlona • du 
Marcll~. ~ up;ible de >atll.ID.lre lc3 bt'\Ollls C:es p:U.. dilJ). 
elles. Cœtum<i de flanelle à plrur de 285 franc&. 

' ' ? 
L'année demlm un de cos 18.brlcants a lancé la 

de c.'>ambre en po;iel!ne de aole assor.Je au pyJ3=
tut une ré>élatlon qui connut un gnmd aucces et qUI 
doute ~t t:e auS31 leril le cbarme de llntlm.lt6 d 
bU'.ée, etc. 

1?? 

C'est él)tltan•. oc qu'on fait de n~ Jours avec la po~I 
de soie, Le tissu dont aont oonfecttonntts vos plua b<ll 
chemlaes. n'est pu autre. Pour "OS pyjamas c'est en 
dans le.. ftl.< jUJnelles qu'on coupe, oaru. doute avec dea GI 
seaux trumtaux L'ann~ demJ~re un de ne rabr.canta • 
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~ la robe d• c:bamb:~ o pe>pelllle usartle au pyJo.ma. C. 
JJ: mie ré•élaU n <1<J1 ronnut ..r. trtJJd sucœs e• Q1l1 de DOU· 
... ~ CC.le ann6e fera le charme de l'!ntimlté déshabW .. 
es c home • otl l llnOUr frolase des tisstla soyeux. 
Es:.CC là IOUt ce QU 'On noua o!lrlrn cet èl4!? 
J'flJ !Dten'lt"'~ p:U' W~phone I• rabrkant en quest.lon. 
- F.nt<:ndu. Je \0)111 p:we le dé.,.,.nemcnt robe de 
ambre •.• 
' Quel eenre d arUcJe Moniteur d!slre-t;.U? 
, Je no au~ µ.u trb lld - qu~ ccnRUloz-vous? 
, A préoent on v~ rurtout tes 1&"1"3 double-face tlaaé 

' Par ee\le chaleur? 
• c·~ ldlement li;tr Mon.sleUl', très blen &tri aUASl, 
la peul se porle tn tout ~; c·e.s~ i:>•able, voua 

•'<i!Z. et nous ~ p•m c!e cent desS!nS écœsa~ <lan.t 
d!Zà!D" do ulntts différentes. • 

• O at r.rop l• m r perdr&ls. 
• On roUI gllldrra. 
• Soye& ibtf'.ISe. Mad=o'.se!lo, vous ne devrtea pu 
kr de robo de dlt.mbre qu'avec t!m!dité et. en routia
: Juste comme Il ae doit ». 

' ' , Le bOtUer M~llA, 
Z, rue Neuve, a. dam 13 <'Oll!!etlon de modèles, toute la 
nosse. tout le 1t;le que l'on puisse ex1ger. D n'est. pu 
in marcM, - li n est pas cher non plus : il e6t c ra1· 

ble •. • 

' ' ' 
La belle enfant - elle doit tire Jolie si l'on en croit 
tolx - la bélle cotant toussota. Je ris sous cape de aa 

tlSlon dlSUlllcc. 
c Ecoutoz.-mol bten. M.id!me:ullc. Stl;1!)0Se% qu'Un prtnee 

:mant de:nA:lde •otre = e~ lobtlen!le. Vou. u.s 
dil r6 .. r déJà de l'!Dslanl lneompL'"llble oil Il •ou. 

ral'ra t dar.J la chainb1e ouptla!e. Comme vous te.es 
·e. mus l'a•~ cert&lnf"IlEnt tmagtné dar.a une tenue 

nt.e. comme vous 11<ei du i:'Oill et l'!lllb!•ude de man!U 
bell.a choses \'Oll3 avez ru du luxueux certa10ement du 

llUlJ doute Brel, pe>ur le dl!shabU:e de ee!UI quJ vous 
blllera vous a>cz bit •o~ c olx dans la l'Oll!'<:tion de 

!l'e doparlement rot»de.chan16re et pyJamaa. Voulf7, 
me dire et choix? Par ttllép~one, cela n·..i point corn· 
ettant el Je vou. nromtt5 d'etrt dll!Cret. Tout au plus 

ts-Je part do vot•e bon it0i'lt aux quelques 200.000 lec
de c Pourquoi Pu? • 

' ? ' 
Paur b loUlo toute bt!le chun!le, 

K~temont, 21. r.a du Prlrlce-~l 

, ' ' 
" des ar.uitaca da W<!pbone c'est QU<! 1 !.Dt<TP<lê ne 

parler en m!me temps ~ e mœ. ni ro-.n lnte:romtore 
ni.. 

on lnterlocutr'ico lut ~ doute léfèremmt t.,terlO<'U· 
- pardon, Interloquée - ma;s, la IOI1i"o1eur de ma Ura· 
la d.lstaoce qui noua at;iarali.. le fait q-. elle ue me con
t que de oom et mol pas du t-Out en!tn :~ !ait a 1ssl 
'en 1.0ut.e probaulllttl elle m éo Utalt ass .. e. tout cela lu! 
rmlt d~ u rtMal81r 
ourtant dnns '' 1olx 1unve Je crus b!rn percevOlr un 

t de ton pinc~ Olll sl1r11!13lt: ll as clc la chance d'!•re 
ent. .. et. U m'a scm.olt kUJS1 qut mon écouteur trans· 

POUR VOTRE GABARDINE 

5fÂ~
0

GSN-_::t 
~ ~os. 4,RU~ VAN ORLCY 
- ~(:,Q( • BRUX~1..1..es 

AU COIM DE RUE 
· 4 Ploce 'O. la HoMal... • . 

VOUS TROUVEREZ, :· 
DES VÊTEMENTS DE QUALITÉ 

COSTUMES 
Ville 

ou aport. 
Tiaaua 

classiques 
ou fantaisie 

Croiaéa 
ou 

1 rangée, 
DDUl• 

395 

wetta!t la ctflJeur de son lndlgnat.on. à moins que ce ne 
fut tout 5lmplement oelle de ma p:OJl?e honte. 

L 'lmJ;X>rtant - que fob:W le renaelitlemtnt. 
BI parmi vous, !ecteurs. n en 0$1 un QUI, un œau Jour. 

sfdulae la c~annante, si l'nyant g~ulte Il ne 1·eut Poln~ la 
décevoir, vole! le deshab!llé qu'il lui faudra ucqutrlr 

? ? ? 

Maitre-tailleur.hommes rera vos vêt<>mrnt.. aur mesures A. 
Cttdlt 5ans majoration. La plus grande dls<:rét!on Ecr1V<S. 
boite postale 731, Bruxelle.s.-Centre, 

' , , 
Mademolsclle X... attend do! son futur mari qu'il ~ 

dana la aole 1ùi'.ab:.e, elle attend c•"' de IW e: nous noua 
'I atteodloaa bien un peu a~ Elle at'end encore da 
l'bew eux 1110rtel que >0c pyjama et u robe de ch:unb:e 
soient assor Us. eotm elle .-eut que sen adott adorateur 
prenne 11rand so:n d~ son larynx, aans doute pour que la 
mélod ,. de ses roucoulement& ne SO\t pas ait<!~. elle 
con!ellle il son lutur man ~e Port d'un loubrd. 

Daua quels iemte et je5SlJl? 
Pour I• P\'Jan:a ce sera du trenat ucl rehaUSSé de pea. 

.. potlt nolra. POur la robe de chambre un• soie lm;iruneo 
de 11ros polll bl&ll"-' sur rond grenat. Le roulard dans le 
in~m• tw..1 Que I~ robe de chambre 

EL combien cela coùtera-t--11 au futur lovelace? 
Q~elque cinq cents ma!heureux (lttlta lraaca au!rtronl 

pour rendre deW< personnes heurensee. 
!.>eux penonnes? vous rtu.. Que devient là-dtd:ms i. 

ll~abll~ de 13 m:mee• 
J'a\'Olle que Je n·y a·•ats pas aongé. A-t·ll 1n~1ent d• 

l'importance? 

? ? ' 
Sous rtpondroc.s, comme d ·nabttude. a toutes demande& 

CO:lCernarn. la toCe!'!e masculine. 
JOlndre un tunbre peur la répe>nse, 

DOS JOAS 3'8. 
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PASTELL 

LES SOUS-VÊTEMENTS" PASTELL '' 
60NT, GR.ACE A LEUR INCOMPAF1ABLE ËLAST . 
CITË A LEUR FINESSE ET LEUR OUAL/Tf': DE 
TRICOT INCONN~E JUSOU A CE JOUR LES SOUS
V~EMENTS LE~ PLUS SEYANTS ET LES PLUS 
DEMANDËS 
CHAOUE MODELE EST SPl':CIALEMENT ËTUDIË 
SELON SA DESTINATION ET NE MAROUE PAS 
SOUS LES ROBES LES PLUS LËGËRES 
VOUS POUlfEZ PORTER LES SOUS VËTEMENTS 
•• PASTEL L " EN TOUTE TRA,,QUILLITË CAR 
CETTE MARO..,E FST ..,N SUR GARANT DE OUA· 
LITË ET DE SUCCES 
EXIGEZ DE VOTRE FOURNISSEUR LES SOUS 
VETEMENTS 

•• PASTELL" 
Concessionnaires exclusifs: 

Constant COSTER & C0 

4.1, l'Ut: du Lombat•d , BRUXELLES 

lE MDUlHDIR R LA nanE 

Le triangle 
Alnlf railonru M. Emflc L<icro!:I:: 

Boit r la raison de la prqiresslon considérée comme ~ 
sante; les trot& COI& seront: 

:-r pour le premler; z pour le dewdtme; 
z+r pour le trol•ieme. 

z-r-+ z+.i+r•60 3 %•60 r•20 

Somme des surface. des carrél oonstntlla aur lœ troll 
Côtés: 

(20-rJ• +20'+ <20+rJ'•l232 

400-40 1r+r'+400i'400+4> or+r1•12J2 

1200•2 r••l232 

2 r,•1232- J200c;32; r 1 •18; r• "'18• '
<Seule réponse, car r étant pœ1u1 quand la prosrwioa 

••t cro!sunte.) 
cotes du trianale : 

20-4=16 m. 
20 m. 
20 ·t4 24 m. 

Sont du mtme atii: 

A. Rama, Ucc.e; Em. O.Cl=lt. Oand: Clément 111117. 
Gand, Charl03 Lttltrcq B:-uxdlrs, c o~~ Gembloux, 
M. Delbrouc"· Jet~alnt-Pitrrt L<-umss. Bruxelles, Luclm 
Dt.lx. Grez-Doiceau, R. Arend. Arlon Hec+..or Challf& 
Uccle: A. B&dol, Huy, H A Vande Walle, Bruxtllea; P\etn 
Le!em•. Uœle: G Bertrand. O.t ;mes E Dutoberl t.u'lll
l!ère, \"e1'\·1ers: .:. Gérard, r.tel.x-devant-Vlrton: K. \'crn.n

r.eman. Wattnn:i.•l Fd. Thlr on. Salnl-&n'&ls; O Lon;nl. 
Cuesmes 

A propos dr:; • Deux mulaies • nombre de cherthelln 
!ont remarqutr qut la aolotton IG •ns et ~: ans ft&ll ~ai. 
ment exacte. Am.si pensent non aa~ ra..son . 

Htctor Challes, Uccle; Mme Gaby Corrm. s, Scha:r
beek; J. L. Vise'e. Bruxelles, Marcel D<-lbrourk, Jette, O. 
LOnrval. Cuesmes, Lf'um&.•. Bmxdles, o. l.alla...<e. LltJe, 
Cyrille Frani;o1s. D•nant A Ro111mcluuvrk. Bruxellea; Lton 
Ponthir, ousrée; R Ltroy, BntxeUrs, Raymund Ly b&r 
Malmédy; J . V•llt1•, IxeUu, o Lam)', Namur, Ernlle U. 
crol)<, Amay. JuJes Paquet, Jambea; R Walot, Watenn•• 
Bolts!ort; Jean Clal .. e, Schatrbeek; ~1m• Jaquet, Ch&I' 
leroL ----

Et cette colle ? 
Atnll parle lt lxn pro/t.. •· Ra ni 

Nul n ·1anore que l'on PèUt trou>rr des nom bru entltl'I 
carres parta1u dont la somme est t;ale A un nombre entltr 
carre parfait. Exemp:t · 3a+<&'•S. 

Maa lonqu 'li 1'&1ilt de cubea? 
Eh bien. za + ~ • •• est lml>OOllble en nombtts en:ltl9, 

pour n supérieur à deux. 
El. Je prde ma ICho!:.t 1 
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OUVOIR JOUIR pleinement de la vie ... 
N'•t<• pa.e là 11 bu:\ ldfaJ ora leQuel t.e:ndent plt1.1 m ln u et!oru de tout 6:.re b\..Oma J 
MALI comment protUAr de lOUteA 1e.s JoJ.n aa!..nt1 QU• •~A oLr• la nature lonque. uM ou •ltlL. au.nt l'&a• par 

une 1xt1tu1ot dt t0u.c:a ou de labeur. J'on tproun :e bMOln Jtalllm• de M d61U&er 1e OOn>t et l'esprit et que l'on 
coaun~noe • pouvôb' aonrer un ~u l toJ-mfmt. Tout nouv~ ertort. toute rtactlon de•tennent alof'I tmpoulblH et la 
c:oDtlanoe en aol tait b11u1.6t plllCA' •une .one d'an•anUIM~nt mor•1. pr6cuneurdtlaneurast.h•n1eeou1 toui..1w1 tormt.1 

Nt •01.11 l&taHz pu abi.'. tre. n·au.endez PM QUt la •temt'.ue voua att. ltrtw.6dlablement marqu6 p0ur chercbtr • 
reoo~O''lii i..°~ri,~~\1i:~br~ ·d'V~~t~eo:~~~ 'ous-"• , .. :~ 

Dit.M--•ou.a bien Que toua •Oil ma.1&1.lel et YOC.re d•Pf'*Mton r•n6ra1e dkoultnt untquement ci-un tt&t t~cuoune. 
d'-tallian\ de •ot fl&ndee • Mcrjtlon Lnt•rn• n t1Llt• actu.eUtmtnt un traltemeD\. plurt1lao<1ula1.re C11 baut• ttJeur 
n6cllca.i• tlt apkttlQuic ho.~ ... .:..i&J. 1 Ok&aa • ·Que l'on trou vt oourarœnent en pb&rmaelel dont 1·acUon put.ua.mmeni 
'llt.al:aant .. p&r un •PPort •tt•ct.lt d'bormonea nouveu .. à J"oraan1ame, NtabUt prosrea!vement tt d unt mao:t"' 
durable ~. rooctlODD•mflnt normal ~ tout• 1• tacl.lltU u raut ure. a oe tu.Jet. la re~rquable ttuc:t. d u Doc!tur 
J PltrrOD aur li • R.61- dt D011 Rlandee à Mcr4tloa lDterDe 'I, QUI l'JntUtut de Rec!lerch .. Opatbtr&t>lQ\l,U dt Putt 
ta.u. meun rraowwe:nect â 1• 41-Pol~UOD du publlc t. \li.nt d• •U:Cari.saUon mtdlca.te n a·a.a~t Lâ <l'U <loc:wntnt 
untq9.19 e:. ••rtta'Dlemtni. buma~ 

L"O_p a.a. it, rue Aa.iotne Dllnaa.ert, • Bru.ullee, r.mtttra ara~u!t.tomtnt tt. pertC11melluneat la broohW't 1.1,.._. 
dW. A t.out.e ptraonDe a4ult.e lW eg t& sanc. la dem.atlde 

PrUrt dt jol"4rt l /Ta.ne en timbrt>poite "°"' fralf d'enllOi dt la dociml<!ntat;on:. 

CèU.e qu•t1011, dont t ·6Quauon a'kr!t :r' + v• • .. •t lt 
p&rUculler, pour l'<Xl)O#Jtt 3, du rameux l.héor~me p:o-

11"'" Fenna.t aux aavuit& de aon t.eml>S et Q~ peut 
oncer oomrne 6Ult: c Pour n>l, l'egalitè n•-lf"-•• n'a 
de ao111Uo111 en nombre& ent.:ors. • 

Ju.squ ·• prûent, ~6 bien des ttforta ~t~s. on n •eat 
encor• l)&l"tenu • démontrer l 'exacutude <ou la ft.11&
> du l.h~me pour une vale11r ([Mtk»nqve de n Et. 
t la ruerr•. un metene •llemand an.tt offert un prix 

100.000 multa. somme Ul(·t 00<111etu à cette tJ)OCllle et 
eoentt.nt un nomb:'e lmprutlonnant de acboll~ celuJ 
t.ppol't<!!ralt une ~monstraUoo ou une ~utation de 
rUoD de Fermai.. 

Pour certaine.a .-ai.un part.cUllères de "· le l.héottrn• t. 
démonlr6 1t prk~mt pour 11•3. Je cro11 me T"!>-

qua le 111'1Lnd malbtmatlc.en Eultt a tl&bl! l 'lmpobll
U de 1 ·tp..1116 cl..S"'-\us. li n 'exute dooc pea de cuba 
"1~ qui toient la tomme de dewi: autres cubes p&r!all• 

t • l 'lnterroa•tlOn de Ml!e Cheysa.ntheme, c ·eat tout 
ement le théortme clw1que de Fermat qu •eue énonc.e 

qui, bien en~ndu. aln11 que cela a ete dit et redit. trOUve 
appllcatlon dlrt-e~ daru ht. ques:Jon dont U •'&ll•t. 

M H. Annel, d'Arlon, Indique à Mlle ChrysantMme 
réténnc .. : PhlJJppena Arlthmetlque, couta théorique 

pratique. 8e 6clltlon. l>&i• 183. n. 300; ou Berbtet, Tnr.i~ 
tllmétlque, pe.ae 197, n 3~5. ----

Combien sont-ils ? 
Y. Z tntnr1.,;1t 

bien u111 .. i-u de nombre.a dans lesquels aucun 
o. f141W'• plu.a d 'u.ne toll T 

pl.alalr d'une V\.llte à Londres d~pend du choix d• l•botel 
l'on 40M>endrt.. Celui-<:! doit oocuper une a!tuauon cen· 
e, pœaéder tout le oon!ori moderne et etre d 'Un prix 

abordable 

Hôtel Russell 
~u aq~..,.._ t.oo.d.n• w c 1 
Doa~• R ......... Sq\i.Ue i- ... 4u 

prtDcl;>•ta• 1.h.H.llu. 
Load.na • Tf ti • Hotfl R • .wu Loculrn • 

Ilona du métro •olslnu de ces h6 e:S - CondlUona 
b&ln et pcUt c!eJeuner l partlr ae 10 6 d par Jour. 

Penaoon -lote a partir de 18 6 d. :p&r Jour 

Pour et contre Degrelle 
/'lwt recer<>n• ([Uantilé de ltltres pour tt contre D<O'Ttll•. 

L.tl unl'I nou.t reprocnent - et commtnt I - Ck 1oua
uttmer et grand homme, lt• autru dt falrt un 1ort il c c:• 
pltrt "· il • et .upp0t de> cures "· il • ce rtndu aia pull· 
1arict1 d'argent • .. ma!J oui. d cd c tÇClutwr ». ttc., etc. 
Ce• papln-1 1<>nt sourtnt p1ttortsqi;t1, ma11 tl1 1<mt trop 
nornbrtu.z. Ctla nous entrahtc-aJt trop loin.: n°'4s n~ <fo,t. 
n.r<>n1 "'11 non plus les hl.ttOV'e1 IOllrtnt dout'1Utl qu •cm 
r.""' raconu ''" tel or; tel i:ondidat - tcarto1a.n01U de la 
Clo!SJnt 'ltttoral•. 1'""' fall<n11 cependant •n wrt il une 
llttre d un t1eu.r Ziberai qui nou1 fait d'amlcouz ~ d 411-
lt:Ura lnJ1Ulu rcproclu•. 

Los au libéralisme 
Vn •leux Ul>Ual noiu morlr~ne à ton et U ~l~bn 

l'ueuvre de son par'l 

Mon cher Pourquoi Pat?, 
Je m'6to1Ule et Je m'attriste. 
Je m·•r.oMe parce QUe t.es art.lclea ont une Unda.nœ, 

peul-6tre lnvolontalre, à rendre lnt•reasant un oerrelle 
quJ ne l'tst pa.s. tandis que tu lal.>ks dan. l'ombre le 
tnr.v•ll et!ectut en cette lé&l4lalure par Ica llt>lnr.ux atn..! 
~· leur labeur acllamé en cetU camJ>.>ine tlecr.orale. 

Oh, .le aat. blen lis ne .;ont p;u J).>r!a :1 noa l!beraux, 
mals r.out de meme. s11 y eut quelque mérite à devoller 
Ica lCrP:!ud<s dts manda:alrb Nuite& et Jaunes. ce IOnt lt'S 
l!bûaux qui dol~•:o.t en recueillir IN !ru ts p-Jbque c· .. ~ 
en 1933 QU'Iis l'ont fa1<. à l époque oil D<cnlle m?nWt 
en épma:e la rld.cule aflaire de Beaunr.lnc <t lkha1t le 
c. de M Se-sers C'est étonnant ce qu Il y a du cens 
quJ n• aa'"nt paa W'e et ce quJ est encore plUl et<>nnan' 



o•est que to~ cber c Pourquoi ~? t, tu t.rnpl'!Jllff sans com
mentaires des lettres de Jecteun qui attribuent tout le 
IJlÙ\Le a l'tgOUUer Dllirello, dq,o,.ltairc de& dœsl~Uec
teur. de M. Sap! 

Tu pour.s dlre aussi que a'U y eut quelque mért:.e à 
Cl'ffr noue orranJ.satloll mlllt.&lre, c'est au l!bèral Derèze 
qce nous le aero!ll, luuant ~I contre la.nt d el~:s. 
Tu pouva:.. con.seUier, \01, bon patrl<t.e, a des 1U1ifb genu 
Coola d'ablindonner la lutte et •o:.a en muse pu pré!e
ronce pour notre c petit nparal •. H lui permettre aJr..s 
de tumer la c orve <la dt:a.lttstn c.erlC<).g()C!aJ:stes. Tu 
poural.s dJ.re au..sl que acul le banc l béral de B:uxen.,,. 
n'a Jam.a.i.; ta.:lll en matltre llniUbtlque, wl si !ranco
pbonopbUes• Tu pou\'&la dtre aussi en qt:<!:i cercles de ter 
Io corparau..me enfermaJt noe aleux et que ce n'était pas 
la pe_lne çu'Us se fas.s(!'nt turr aux b11n1eadt'S sJ c'est pour 
pennett.re à nos en.f3nr.., de reconum:ncrr. lot, oh c Pour
quoi Pas? •· si versé en solt·nn·s -l•les! I'u pouvf ls dlre 
auw que ce qul arrt1e <n F:Sp•ane ce Jour. et demain 
&rrlvera en France. c'est parçe qu'll n·y avalt plus cet 
•lément régulat,ur qui sappell•' !e pllrtl libéral, toi, cher 
c Pourquoi Pas? t qui avaa un 11 li partoutl Tu pau,,.;., 
beaucoup dire. et tu ne l'as pas laltl 

SI le cho1ll: de ce•taJns bOUUllt5 du PL. ne te plaisa.t 
pas, tu ara..; cQendant :.oujoura assez d mdépenda:ice 
pour k d-'< smct:emen:, tandia qu'aujourd b.;.. t:: :.e tal>. 
obaUnôment et rr,and tu pulu du 1 Wral~ ce•~ pocr 
clire <;U'!! tra :ers.. une cr~ ou pour recrettcr que :'>!, Hy. 

llilllllll!llUllllllllllllUITillllll!lllllllllllllllllllllUllllllllllllllllll1llllllllllillllllllUlllllllD 

UN CHIEN 
DE RACE PURE 
QU'IL SOIT OE LUXE. OE 
CHASSE. OE GARDE OU 
TERRIERS DE TOUTES l/A· 
Rll~TitS DOIT TOUJOURS 

s·ACHETER DANS UN 

ELEVAGE DE. CONFIANO:. 

SEUL LE CHENIL 
CONTI N ENTAL 
9, A VE:-.:UE HAi\IOIR 
.UCa..E - Tél 43.06.93 
YO US OFFRE CES GARANTIES 

:nan.s ao!t aept mi.t snr h. liste - ce que d'alll<urs nœi 
de llbéraux reiretunt c:iomme tot. 

Le patriotisme des l)W11"l1»nts au poil n'est p:1a s 
cependant ( voyn DeVt'ZC) mats M. Hyman.s pa)"e 

t.eatabltmrnt 1-.rrrur de la ~ D N. et ce 'l'est !XlS en 
•ant sous &llcnc;, •'1&1:Uo11 Uberale qlle t .auveN& a Il 
tion. Quond à une crise 1 b.rale. ac1 i>Jlnt de vut 
commerce, lu W. três b:en que le pars tt.sté le 
llbre-khangta~ prontern le prellller de la reprise; au pe 
de vue pollUque Il n'y a pa.. de cr.se e1 \O!<t Oea fal 
nulle part Il n'y a de d l.ss d<'llct$ entre Jeu::es et a 
el. pour couper les alles il Wl canard trop ~pand!J 
etultment Il y a dea jeunes libéraux mals c )amala , 
Féd~rauon dtS Jeuna Oardes Ubérales ne C<llJIPt& 
d'a<lhmn:a. m~me aux plus bt-lles époques du Il 
Le •Yndkallslru: et les mttt.uC::es llbtnol<S JouWent 
rega.n d r.c:Uvtté COU.'1ral. par exemple let.- ~ 
ml!U~ lnSCr!pUan et Alœt u MUX mllli ~e. Que 
L'\dUSU'lel qw prt~nd que ~'S OU<Tlers &a t Xbtel 
et mr<ll~ les chl!l~ ofllcleu dos ûrgan ;unes Il 
n ne .Mil~ U donc pa.s que les c Ubéra t-::>ol dar .. ten a 
Flandrrs obUtnntnt pariaut un succès oonslderub e 
t:ennent •n ce moment des meelmgs Jusc;t:e daDJ des pa 
Una ou Ja:nala ne purent parler des candldnta 11011 o 
llques aan• attr&ll<'r dea briques! 

Et pour conclure. vieux c Pourquoi P:i.1 1 paurquo\ 
di.s.tu pll$ que molllS u y a de. libéraux. plus le a 
auîffiente. romme le prouve aujourd'hui l'exlltrlenù, 
qu'il est t•mP& quo le se:ge reprenne son bon aena .~ 
llOU,lerul< d .. scrvlrts tendus. et à re,-,dre. 

Mon '·l:UX c Po-.irquol Pas•». w m-.tor.nt:'l 
et tu m'lnqul lai 

RtplU>n1 ~-e c P°"rqu01 Pa.s? ,. n 'e•t ~ 11 plua 
que catll..-.Uqiu l.~trol <>11 IO<:".alùle, (/ il a da - Pit 
que le J>C~• llolt d certa1iu 1 btraiu comnu d «ria nt 
lholtq11., et a ttrt<: :u 1ocialuw JI ~ù li contlr.Ke, 11 
que Dtgre!le et e ratsuu aon: des p/znWr11tne1 l~I 
sant1. Vn pr.rtlcultèr Qld rem1te les Joulu d ce Point 
1nqrûtte le• f)arlll Il ce poin• ne &aura t J)a.uer Uu!p;: 

Conseils au Premier Ministre 
Ce- lttttur +1nt1~11rttonnlste propose au 

une politique. 

Mon cher Pourquoi Pas 1, 
Nul n'lt:nore le t<>rt qu'a ca~<é à la Belg.que la h!lta 

wn Prem..er 1'Unls:re à voter J'app.:catlon d<"S QU 

' !talle 
Cette hàt<- c o!llcle!:e t a certain.ment ~~ dWpp:w 

pJr la crande m:ijort:é d p;,up~e !>ell;e qui na pu 
a:~ pu!Mante que 1 Italie lul a prod.li\lêe dW'lUI$ 

grande iU«tt 
A pr~nt que !'Halle a obtenu ' résultat c;u'e le d 

et ae ~lsre appartenir •u gro~pe des c puJJ;&aru:es 
tal:es a, et qua aurplus la s D.N. a !ait la!ll :M, 11<1 

vtendralc-11 paa que la B<!ilque c o!!lc!ellc • prenne l'IJ! 
11'~ c lmmedlate • de propa&er l'aboLtion des aanctlo 

En oe !àt..ant. c[• répandra" aux \œux du peup:e 
elle re<:0nquerra:t Wle parcelle de l'amitié lt.al:etme qQ 
a tnconstdértmlnt !roLSséet elle ferait acte du rec: 
sance env•ra un de ... arands garants, et, enl!J) (tl 
a son Importance) elle ferait là un 11este que l'An&I 
ne peut pu lalro ell4'-mème, ma's que n~:uuno:ns 
souhal:e qu·un t.crs !aaac, à ..,.,;., nn de trou1er le 
de oe doaaaer de l'lmpa.see où la poliUQue de M. Edm 
toln<ff 

Pu!a&e M Van Zttland ne pas Ja:sser ~ cette 
s.on unlqt;• autant que fu,Ptive de reccller tant bk:. 
mal les débris de la •ius.ete <r~ :l a si m31"ncon•~-t: 
brl.sh. 

Vo:re dh'OU~. 

.V<NI /oiJonr toutu 111 r~u d M$4Çt, mats cm iati 
-. oettc nlbrtqur, ~ dom1or .. le reflet lie Ioula 
optnlom. 



NOIU rec11101u tk noir< /«leur anverwl.r, M, Arthur ROI· 
, 14 141tn ckûuCIMI - On ne pe1't reprochl:r 4 ,., 

PGlhlqtu OOITelJ)ondanl ooewiOrtnd tk manquer tk t1-
d4M 14 Ufen.•1 du klk• Cll'I l1ti •&nt clieru. On 

polil'l'8ll, cl4valtfage. J11ttculre qu'il aurait tort ni mtml 
UQ9trtra •t. 

Mon cher Pourquql Pa. 1, 
l 'al 1ric• à voua, pu relever et redrewr C?l U n·y a 

lonrt•mps, l'erreur historique. geographlque et ethno
qu•. de. auteurs de la Kermeue Htro1que qu: pla

t e.xim tn Fl&ndtt1. 
• pounla donc croire que. wut aG molna les lecteura 
PovrCll'<>• Ptu1 fparml lr>quels do.,ent ccn.alnement ac 
vrr nua c chds 11 nt .erweut pas relapses. 

t. "'olci que notre Jeune Premu:.r vlent de Jaire la mfme 
te et ce oatclt:llent,nt au nom du Oouvernement 1t 

une occaslon vraunent mondiale 
t IJa rn rtret daiu le dl3ooura que M. Van Zeeland a 

à An\·ers lors du ntour des tenc!tts du Nre 
!en. de\ •nt le Roi. I~ MJn~:rtl. le Corps 01ploma-

e, le Clr111:é. l"Armee, la .Martne • devam le monde 
\Ier, quol I 

c N' danJ k~ l>Ourgade dei Flandrn > 
<1neloo en Flandre!!! Cr arr.itt !Col:' simplement aburl.<
ll ce n ttalt pro:ondhntnt attrtslant.. 

•atrirmatlon que l• Pnmlrr Mmlstre flllt, éndemment 
bonne toi et sans ~11rone Intention carllu n·esi cepen· 
t que l'txpreMJon uet.tt• dl' cette Jamcnto.ble tromperie 
•uaye d"accredller quo la Belgique se compose de d•u~ 
.. rarlquoment dlt!trentes: la Fla11dte ~ la Wallonh 

deux peuple..: les Flamands ~ le:. Wallons. 
tte opinion ••t prlm:J.lre bë:e et 1hlénll•ment m 
te. Il nt lntuct qu'il y ait en Belz!que deux peup! 
t des cul:ur<$ dltrtn:nte Il est taux qu11 y a.!t w • 
nie et une Flandre. Il t'3t t3rnents~lc que de la meU· 
volont~ du monde cant de gens a1deflt à tran.sfor

la c tronuère ltngu1stlqu1• • •n un rosaê profond. 
Y a en B•lglque. tt dans le vol.slnage de aes !rontiêre< 

uellos. un ensemble d hommt> qut - lt. la r'-iUeur -
ent rourrur !os tltments ronsututU• d'un pei.:plt 

bomro.. parlent les una le français ot les dlalecte 
. lea autr .. le llamand et aes dlalectts. d'aulrc• 
Io b&• allem.,1d ou le luxembou111eola. Et cepen. 

t, re ..,nt les menir1 hommo-s car. à cette ditrérenc. 
1&n1ue pru. Us aont raclquemeut. pll)&fquement, men• 

ont, ldtntlquea ! Ils le aont rn!me historiquement.. 
oore une lois • la WlJ'J• que ron parle est un M:d-

1 l&na srande l.lllpO.-bnce et.hnlqu• poil\ QUO OU soc::>le. 
7 a en S..tg;que de pur$ A'1ilals, d"' JWis de R~a. 
Françal&. des n~~ même qw pnrltnt le pur am-er• 
le llJll<>ls. le brug..ol&. Som-ce d•• l'lallUlnd.>? 
lu llla d•s mlneui-$ !lamands. ser~. ltallen.s. tcho!· 

vaque1, muoca!na n~ dar.s noue Pava l'oir et QU! 
lmt que :., wallon ou le !rançaa. Sont.ce de" Wal· 

t les 12.000.000 de Poaux Rouges mex ca!na qul p31lcnt 
!Ulan. Sont-ce dea Espasncls ? 
voilà """"" POur cet tt- fo\$<1. Dols-Je a Jouter que si 

~lflque Il Y &nit une Flandre e> de. Flamands d • 
• flamande. ce n'.,,t paa à la frontihc de la Campme 

Brab&llt qu·u faudrait ltt chucher 
ZMELOO n'a Jllll141a t•é, n·er. donc paa, ci ne lX>UZT"& 
J&mala ttn en Flsndre. 
·l• entendu cette to!s<l ? Ou pourro11&-nous pro-

cba.inemmt llr• 11....B .. le c Moolteur Belge• p..r exemple 1 
c Mons.eur lt Premier Mlnlat.re Van zetland ,. vl&lt.6 hlet 
l'HOtel de Ville de SalnWœte-ten-Noode <Flandre>. de là 
Il est allé Jnaprckr les D<>U\'ellUll bâtiment.. de n N .R. lt. 
Ixelles (Wallonie) et 11. tnmlnt • )olJ.rnêe en &Ml.5t&nt au 
Coocen de Gala dcnnô au Pare de Bruxelle5 l~· 
QUOJ ... ? t 

Pu!s--je \OUS pner. mon chtr Pu1:rqioot Pa.11, de donner 
• la p!Uent<' pro:atauon robl'.0rante hœpllallt6 de voue 
publication et &iTéer, Mel'Oleur.s. l'expression de nies senti
ments les plia d'5ttnguél>. 

A:thur Rot&aert, Belge 
dorn:t11û! d Anrer• 

(Jtarquaat d Anrer• m Bn&lla1't Fl111nandJ, 
tû Fl4ndre Occlde'l!ale. 

La cérémonie d'Orval 
Le colonel Ch..1donne rect.i~. 

Mon cher Poi.r~ Pa.1, 
Je 11; &He ttonnement, paie 13H de \Otre numéro 1137, 

du ;~ndredl 1~ ma: 1936, aoua le Ut.re : c l!nu cUémorua 
~plendlde •. un anlcle quJ me conceme. 

Permettez-mol de vous dire que ~·ot.re bonne !ol a é:.4 
ro:npletemen: surprise. 

Comme ces chaussures 
so nt brillantes 1 

.. RUGG~T .. 
POLISH 

.. 



1482 POURQUOI PAS 7 

RÉSIDENCE ENGEMA 
AVENUE t:MlLE Btco (QUAllTIEB DE LA CAMBRF.) 

V cmte r'°1.laatloD de la 

Compagnie Bruxelloise Immobilière COBRIMO 
O. A.ppgnemeDta coDfortahlM de 4 à 7 placee 

T.-ra!n et coa.trat d'elllrepriae 1 de 100,000 à 170,000 Irance 

CONSTRUCTEUR 1 

ENGEMA 
Pourto11a j EGIMO 

renaetcanemenll, J, Place St6pbcmle, Brwc.U• 
•'adi- à Uléola. 1 lUJ.42 • 1UU3 

•••llllDlllllllUIDWllllUllUlDlllllllllellUlllUlD:"""""" . : Ull!"'"'DPllllll!!!W!!lllJ!ll!!lll!!! ... nmnnnWT'lllllllllllliW -
Vo:ci ,._ oruru que J a•llll rtÇ' ... . 

c Vous étâ prié de \OUS tr<>U•er au cllAteau d·~ 
chea le b&roo d·o:.r-. le 10 ma:, • 9 b.. 10. 

• L'abbaye téléphonera au baron d"Otl't"J>pe pour vous 
talrt u.voir le moment où Il oonvlendrt. que ,.ou, qUJt~ 
la chàt4<W pour vo111 rendre â l'abbaye où vous serez reçu 
oU!clellement, voi.re m1a1011 de Npr"entant de Sa M.a
je1t4 le Roi commencera il ce momrnt. 

• Votr-e ml&>ton omctelle prendra !ln aprti la remise 
da la Croix Abbatiale au n!vérend p(·re abbé, • 

Pau.t-U \'OUS dire que Je mt 1w. conformé st.nctement 
à - lnltruCtlOOS? 

J'ai dooc été amené du chàteau à l'abbaye par le fils de 
M.. d'Ou·eppe, comme conrenu par lu orr:uua~un de la 
e«èmoo.e. 

La voiture - \"O!ture penonncUe du tlls de M. d 'O:ttppe 
- c ne por:&:t aucune pllnœrte c Sen1ce du Roi • ou 
e11tzt • <excuaez-mot de aouU&ncrl. 

Quant au reste. Je coml)tends parl&Jtemcnt que voua 
• liftMDUea l.ea chotea .o\11 un JOUr plaw.nt.. 

Mala Il voua voulu bien re!Jre le pUS&we en e&U9e, vous 
eonvtendrez probablement avec mol. qu·u ut de nature 
l me !aire le plu.a llT&lld :Ort. Je 1uls m~me persusd~ que 
\'OU& tltlmerez Juate de remetl.re lea chooea au J;>Olnt de 
le manlért que voua prêftrerti. 

Colonel Chard<>nne. 

NOUI rt ll.roni. et n01U ne 1'0V<>nl pas en ouol notre récit 
""" /aira 4u k>rt au colontl Chardonne • • lfau il tst trop 
f111'lJ)Cllh lque pour 11ue noas Msatums une minute 4 rec. 
tl/w. 

RONDELLE de bloe1ge d'écrou 
Eventail BLOCSUR 

AUTOMOBILISTES - INDUSTRIELS 
Sitw•·-.a de ciotte rondelle. c'en w1re sfCURITi. 
En wnt1 d.-.na tout ... tn1r.u ns d'• «es-01r• 1 d'•ufos 

• t d"out1ll •1• 
GllOS: t1-, 73, lWe Ooclonff, BrvM' "' T. +4.08.76 
~ _..., 1 74, A•enu• d'Auderlhem. BNMCI ... 

Til~ : 34,14.51 

Faut-il savoir l'anglais 
pour traiter avec le Congo 1 

M, n cher Pourquoi Pw1, 
A q1Wlle u.uce veut-on nous ma<li"r : d&t>cc t.n&lalae 

ca.rbonnadu flamandea? 
J'ai un nu le~ de 21 am porteur des etrUflcata 

technicien en T . S. F., ayant fait un staae dlUlS plusi 
rroa établls.~menta autor~ et tenant un poate ~met 
pour rrapille et phonie, U s'eiot pW!enté, à UM firme d 
vers, suite à une demande d'emploi pour correirpondre 
T . S . F. spk!alem•nt avec le Congo, aprts exam•n 
nique O. K on lui flt &a\"Olr qu1l n'avait pag de 
sances au!!laantes df' la f.anlUe anglaae Depula qll&lld 
Congo at-U analala 7 M&ne caa pour 1 'I.N R Nous a 
en B•lalque un 1 N, R frança"' <-t nam.nd.. mals 
r entttr u ne w!flt pu d"avotr des npacltéa 
le rèalement veut que l'on coruuisse :e !lamand alora 
tout le ptroonMI y parle lr&:lÇLS. L. 'I'. 

On ~ ""'! peu du tout pourq1Wf l 'on requrralt 14 
11a1uan<:t du /lamand de Q"!U'lqv'un qv! t rac>aUlnalf 
rr N. R. 1rançcu1 

La D. T. C.A. 
et l'espionnage allemand 

trn u ancien • nou..ti fait part de sts réflexlona 
et. de ~.a apprebewJ.on.s. 

Mon cher Pourquoi Pa1?, 
n est trèl U>ter_,,L ce "'por'..a&e de votre 

dant. sur l& ton\en&tlon q:.1'tl eu! &\ec: un av1&t~ 
t&ae allemand a la !fie afnenne de S:aahen lei-Ber!Jn. 
nombre de vos lecteurs. plua ou momi du méUer, en 
rea:ea quelque peu rè\Curs. 

Il Ml donc pa~nt que les av!a:t"UIS ml:;te11• allt 
sont. b1"0 doC'Wnentes sur ~ts mo;-en.s de dtfena aé:i 
bel&•• comme certamom•m aUS3l sur ce..x d 'auuca ~ 
saJreo éventu.i.a. 

Certea. leurs renae1rnemmt.. ne p&ra.!Ssooi paa 
exact& en to~• 1 .. pomt& de d•LilJI. ma.a eru:ore laut-U 
ê trt .. mél!er que14ue peu de ce moyen de lancer dca 
peu.près pour prov0c111.r une rtponse préc~ fur une q 
tton dont le ca.ractere conf1dentlel imPo->e quelque rd 
tton. 

En tout eu. de cette conversati<>D dOO<>ulent IOI dlll: 
con.alatattona cl.aprt• : 

a1 Que ka All•m~ndis s ·ettorcent d'être document41 .
taraement que PQSa!ble aur les armes uttl.laéu !l4l' leura 14 
\·ersa.ra ~\tntuel.a; 

b> Qu 'Ils a'eflorctt.t dt auppu:à" a:iss1 pro. que poalb1 
1.., n&qua qu Il.a CICOWTODL t1en:uellement dan& 1" l ;i!&, 
et qu 'Ils ne crtlitm•t donc pas de vo:r !Dll~enoer leu 
détumlnaUon et leur OOUl'&&t )>QI' 1·ent:ère oonn&Ja;wct d 
cea NQJe4. 

Qu'ils tOlent .Uieuament documentla sur DOi moJ& 
d t d6len.M, c.la o. IW1lftndra null.oment ceux dca ~ 
un ~u a11 courant d!ll modCll d ·Jn~estlptlon utll!MI S-
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QUARTIER LÉOPOLD 1 
à J'anqle de la rue Baillard et de la rue de l'lndualrie. =~=:_:::_ 

la Compagnie Bruxelloise Immobilière COBRIMO 
offre dot APPARTEMENTS SPACIEUX ET CONFORTABL&S § 

Terrain el contrat d'entreprise: 385,000 fr.: 235,000 fr.1 185.000 fr. 

CONSTRUcrEUR : 

ENGEMA 
Pour tous ) EGIMO 

renselqne:nen!s, / 1, Place Stéphanie. Bruxellea 
s'adresser à Téléph. 1 12.51.42 • 12.51.43 

ê 
ê .. 
1 = § 

lllmmIIDUWWllllllllllllllllllltnll:m:mlllllillllllllllllll!lllllllllllllllllllllllln:uummmllllmn111mmm1111nm11111u:i:r.mmmmnmmllllm111111nmm11111111111U1W111u;> 
Allemands et en partkUller ceux mis en ae<Jon lors de 
Uri et manœll\Tta annuels de D T C A à la C{)te d<>-
1924 

RéSUlihanent, Y<?'I 1 ~poque de eu exerclœs. des per
ea auema~ MlJournent A Mlddt:kerke ou Wotende 

it 1 sni...nt auenUvtmellt les t!n. et ruiguère ausal les 
œU\-rta des proj..,tcun. 

Une autorit6 de notre D T O A nous raconta un Jour 
e, ayant éte amen~ à !air• une Vlaite dllrus w1e pellAlon d• 

delkerke, li enl <ndlt distinct<ment que. dans un local 
l&!n, dcs Allemlll1da eommn•:>.!ent les tin; du Jour 
Une autre annto. U apprlt .ur place Que Ion de la !* 

e prtoct<!ente, une mW.lon alkmando avait loué une 
de la dlill• de Wntmde et avait 1ran.sml.s Journelle-

ent sea rapporta par T. S P. à ondes courtes en A!le
iu . . 

D ·a "!na ~;;es. tot.ale:nent lnccnnus dar.• la tt
Yen&lent da.na lu r•rmcs adleter les rru.t.t dea TV"· 

dans leac;utla deva:f'llt 1'lns\ailu ou étal<!>t lns~ 
proJecteun •t appattils d'écoute et p:o«dalent elll· 
es à la cuelllrtte des lru t&. œla prtcisément A la pé. 

e ~ exerclr.es ~la leur permeti.m SOU< œ prétexte 
plus 1ru10ecnt. d txAmlner de prts nos enstns d 'Un type 
~eau, a.lori ooruna comme en sér:eu.se avance IW' ce 

ext.>talt à 1 ~transer 
La auppresslon d~ noir< Sureté m!lltall"t' rendait toutes 

!Jlvuugatlous t; en racUcs. étant donné que l•'s auto-
1'6 n 'en étalent mlaee nu courant que quand U étal~ trop 

d pour lta rm~htr 
AUSSI p<"Ut-on trouver d ·ampk,, documentations sur nos 

mns. les nrmes •-t '&pp: relis de notre D T c A dana les 
•• teduùques p«l!llls4(S allemar.dts. 

Une d'elks ne déclar:l·Hll• p:u, Il y a deux ou trois ans. 
entrrprenant une étuclc de toutes les D T c A étran· 

r.:s. •oulolr commence:- P<lJ" la D T c A t>elg• PL"œ qi;e, 
point de YU: techn1q •, c"t• t la me. _.,...ire! 

R.e:i d'étonnant. d lors, à ee q e les av-JOtrurs mm. 
es aUemanduo !Ill au co:uact d• •e qui existe citez DO'JS 
~rait-on dire c;ue 1 n6trea le w::-t tout autant sur lt"$ 

Tiens ~trai1crn ' 
1!:11 ce qui eoneuu~ !:> second~ consta•aUon fait(> plus 
ut, nous 10mm< qu , o P<J at.:i>:-1.s de Ure que 1•3 a-.a. 

un milltAIN's allemar.ds ne semblent nullement vouloir 
1ttm1 r l "ri! irac1tt des annt'$ de la D T C A comm• 

ent< ndon ... 61 ff("(l11 nuncnt faire par ceux de <'hC'z. 
tant. lt~ a11dl'US QOl" les jll'unes. 

A entendre b<<1uouup de nos. :wlateurs. en e!leL b 
T C A est rh°"" OUMI Inutile t•n ce bas monde que le• 
Ions chtz 1 "homme l>JUUld qui eut une la.rge \'Oi'JO, Il )' 
nombre d'anne('JI. dtlns lc"S P3YS gnmds producteurs 

'avtom. 
N'arons-no:is pas lu a•lSSI, ôns eertalns arueles C: nœ 

lus brillants propapndiltes de 1 aviation. <lUe la D T C A 
plus un o:c~nlsme de bbott•c!re Q1l't1Ile nn:ie de 

t7 
l''aT<Jœ.DOas pas entonc:u dtre m=:..es f ls. et tout ~ 

enL fDC<Jn. q~e l 'av aù<ln est IA u--1~ et unique arme 
t. bl4ll défcndA noue del 1 Ce qUI ali;TJ!!e. en IOlllme, 
œptJon de to'.ite T11kur utile de la D T C A. Pour· 

tant. U 1 aurait beaucoup à redlre à cela, 'tant doml6 le 
manque total de profondeur tndiapens:t.ble pour une Inter· 
venUon en temps ut!le de l'aviation de dtlrnse 1 

Alora. quoi 1 Vaut-il tnleux se lancer IW eombat S8ll$ 
IOucl aueun des mcyens do r~ctJon de l 'a<IVtrwre et ex· 
plolter Il !wxl un courage sportif, cerla mail\!flque, ma..t 
aveusle 7 O u bien \'&Ut-il mlrux se donner aussi uae:1>< 
ment que possible la mesure des nsques enoourus. p'1ls se 
Mclder f roidement a les braver pour la boru1e txêcutton 
de la mw1011 1mposée, ma" cette Cols.Cl an'C l'avantage 
d avoir r ecours à toutes 1"' re"-'Ourcrs posslblt-s pour ré
duire à leur mlnlmum les effet& de eél ruquea? 

Pour une n&tlon a moyem ausst rMuita Que la nôtre, oil 
l 'économle des forces doit être une rt&le 13 dermtn aolu-
uon n'est.elle pas h plus opportune 7 Un ancien. 

Officiers et Ingénieurs 
La qu..ctlle de, ofhdc-r• de ttKn e 

D OU$ \'aut 4.""<-l~ n j Cl\~Ue lctlrè. 

Mon <ber POUTqlU)I Peu?, 
Permett.rz-mol de repond:e que!ques m~ts l R. D, a a 

allJet dt-s ortieiers de reserve. 
1! Si un o!flcler A. l A. u~ l111mtcur c.<11. cela 6'.gnirt& 

que ses études l'ont mlS à m~ de rboudre thk.rjquement 
toua le.' problèmes qui se posent dana l 'tndustr1e. La F .A.B L 
le:i co1ul()Çre comme tel 

2i St R D aait travaWé sérteW>cment d:ins l'luduslr le, 
et 9'11 ae aouwualt àe S<"> dobul4. li aaur.1Jt qu'Un 61age de 
pl.wlleur. nioi .. est mà.t•pen>3ble à tout Jeune lnaérueur, 
nvant d'avoir un rendement sérieux. 

3• Si R o. aval: rait 1.rrort vouta, u aern11 prob3ble-
m...-t 0 R o alors O ra_dralt ~n ronrlure Q 1 lite des 

ARTHRITIQUES 
pour préparer votre 

EAU ALCALINE DIGESTIVE 
n'cmplo,-ez que le 

SEL VICHY-ETAT 
Sel naturel extrai t des sources 

Un paquet pour I litre 

tVITEZ LES IMITATIONS 

E X GE Z 

sur chaque paquet 

le disque bleu: 
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6 francs en libr1itit ou fra"eo co"ttt 
S fr1t1C1 anvov'• à Mme Pirt, 13, 
aYt nue dt Sch11.1t1 S. 6 , lru11tfh 
( C. Ch. P. ) 73IS1l . List• et relis .. 
et Jivtt ,, . •t mettes à profit Hl 

tn••ianemt nta. 

in.tuteurs A. L G ffi tncore plus dllcutabl• c:ue ceilo Je> 
otllclm c!e J.i Dt•<u. 

Cette conch:S1on &enlt tvldemnmit elTOJlle. 
41 R O. d.-r.ait comprmcln> que l'on rr.~ les O. R. 

p&nn1 1 .. candldats ayant montre, par l<ur tranJJ. (lu"lh 
a"ln~rc=l<nt aux choses mllltalr<S, et non pannl ceux 
QUI 1 ·un .. e1nent qu'il oul'!lt de mont.rer un dlpl6me pour 
11:i• Ioula los portra ··ouvrmt bltn vandu ô<:vant eux. 

O. P • . , o!llCltr d ·11rtl/lmc de rt1er11t. 

' ' ' Aulnl let.,.., 
Mon cher PourqUol P~1. 

'tllchona de comprendre M R ·J. Pc11Htte cumprendra
t ·U llll·n>lma <IU• llntértt prhé ne peut primer l"lntérêt 
~-tatr&l.. 

J.!. R.-J. offre ~névolcmrnt ~ &el'TICU comme ~oria
lllsa;eur du cadre de rts "' C'est trb bien. Votre cor
reçcndant prta.n!se do.'lc un noUTtllU 1)'1tme, compor· 
unt une ou plwkJn ~rie. de ccnférencee pour Juirer lo!S 
<and.i~ta ap:os t. devrl!l: 0 R Pourr.uot ToulC!r NCX>m· 
mcneé: partlell=ent co q normaltm<nt d t 6e faire 
pendant le 5e:'1'lce mWt&lre? R J '1 t.rOtl\mtJt ll"\11-étre la 
oatl&lactlon ~rsonndo• qu • ttmblt rttmn:hn Il est c?alr 
qu U ne aê 1<>uc:e p;u beaucoup de1 tèaultata qu·~ntnùlle
ntmt... ~on a;.teme qui ab0utlr11Jt 

1 • il flola nommer li l..R I• s candidat• q1u voudra.lent 
bl•n 11> 1nhen•er à illln-e quelq11ca «(•nltr.11c<1. 
~·a tncombr.r l'l!.l"mec moblllsfe d'Wl• t>J~U101e d~ :;.L.R .; 
3" a dtgaml.r pour liUi&I dhe cumpltt.1.:men\. hs cacirt: des 

&0ia-olltc1tr& R. 

1 C~mpt~ir Belge 
de Construction 

. ... ", 
t•~:it·illil 

~I 
38, RUE DU MAGISTRAT, 

~é~p~o~eE: ~;.97.~ 1 

CONS 1 ION SEULE 

64,000 irancs 
6 m. fa,,ade. 9 pl. 3 c. qr. 

avec terr. et taxes à 
Etterb Hk. 125.775 
Woluwe, 104.250 
Uccle, 117,700 
AudorQhem 97,SOO 

Grandes facilités de paiement 
Bureau ouvert C1e 8 à 18 h. el ".Il' r . . 1C1ez-vous. 
NOUS CO:-lSlRUJSONS SUR TOUS TER.~$ 

....., mlcu.i: e&t l 'tnntm! d blm 
I.e ~le à rrmpUr par la oous-<ilflc!en est tm lmlJQf

UU>t, N\1ubl.locs lli'> que 1 artn• e eat une "»te ~anls&UUll 
où tout le monde o. aa pl:>« et sa ~e 

Qoant à la c:ullW'e itne.iale, c ·e. t évidemment Wl point 
u-~ Important. Enc..>re ne !aut·ll pas exngèrer La nou,dlt 
arm6e allemande, lllfl"veilleURment OJ:i&niUe. équipfe • 
entrain~. i:st Col\lldè1ét comme l'une de. plus fortea &l'o 
méea du monde. Vuyuns ce qui •'Y pa.--se. Un numéro de 1' 
c France mUIWre • nous apprend : 

c L'accea a u irrade d'o!!icler dans la résene et ou•en 
à tout ap~I' q ui a un1 c~mme eoldat dam !"armée, Il 
u·esi POHlt oxli6 d 0ét1..dts satwat&antn da!l5 ,..., étab 
menta aup;'rleura d'INtructlon. Les canùlda~ ofliclm dl 
rétene do ... nt toutdo11, tn œ q:ll ronceme l 'tn'<IU, 
la 1>tl'IOllll&..tt~ et ltur \ e. ~r les quallth llltitrm:et 
à la sltuaUan de chel, posoéder ace situation maté 
r#iuUt!<. etc.• 

c·est \OQ c!ln Ql:t, d'apm l'avll de "'"" ttputta .. 
perta rn la matière, le cOtt prof<U!onnel doit a\"Olr qut lq<lt 
lmponance et q ui1 De •\lfflt pu de posoéder des parcbeo 
Illins. 

Terminons cette atf~ et erorez l mn mellltura -
tlm<nta. P. A.. 

? t ? 

u C4I :.. o. n ... ticbe ... 
Mon Cl>t r Prn.rquot PtU 1, 

CelA &Ullit. LQ lmt1•uteura, rt~ents et autr._. Zollo ~ 
abwidamm•nt nwntré 4ue le tltre d 'O. R. est une qual~ 
c .. t1011 t laquelle 11'1 tk>ru1<11t a~t.lnt GU'à la p:uneUo dt 
leun > •u~ 4-. t;. o <le carntre ont, • UX Qui Il " ' lllent rl.llll 
" \ Olr <lllllll la QU :1:1011, entll! et élari1 deniaurtm<nt le 
<$éllBt aux &<ules llna d ..,xttrlonser l<ur anlmGOIUI 
dl•• ·is-â·VlS de t<>;;. et quJ pol'\4 nom c mllld<n • . :-.
oou. tn a von.s assa. ~· d etre f:i>.!th en qi:anlilb D6o 
ili&nblu. aacz d'a•"Oll' tlé et d"ei.re eocore. ~ du n.• 
1>14 tutw'i, Ica &UbOrdannn de nœ cama. r;ules ~ Cllaia
~rt<, qUI, Ils !w rtwnn:u..,.cnt <UX mhnes.. n•ont n1 de ca~ 
cit4. sptelale.. 111 Wlt lute..,zence &u~rieure à la llbtr .. 
Il !•Ut que cela C~. Il !~Ut Qwe l 'Ol:l !a&&e fj\lt)qUe 
l)OUr CL'$ 1111teux Pt tttl :; o. R. qu ·on " laa.>e tomber 
l eau romme d"-' u.stenslles IUai<S et lnlitll~bll'S. >l 1 '* 
vtut 01"1ttr QU"li.i ae dtl•nl,re:io<ut d• !"année ~u POlll~ dl 
co11.>1d.r•r I•• c t:rrot<1 • M<ll< Manurl$ pour le• C•dru dt 
t1."S1..-vt, kur mvuy~ "'nodlquement. oomme clu papier 41 
la\u.tory 

AIJ num d4 mea camnrades ~t au mien. Je dtnw1de à 
M (.);;1 tte d 0avo1r la bonté d" n11saeer notn Cl\i avec bll!D
ve1llauce •t de 101r al. J:aqu ~ la lin de ne. Joun. lrrt\OC.
b:•m•nt. nous de. rona ployer '°'"" !t po1d> du mre p.im. 
peux de l;ow-01! de Rtsene t 

Cro;n. •IA: R. J 

C•ll• "''''• n 01 ,..çnt• çu• do 1n111a1e, e1-a.u :u. ,\ii!ll 
" 111 varut1110n1 dcmc pa& 1 cutlulllft'llL 

La querelle des sexes 
Lt void l.i l r U re d ·un m.i)(Juue w u,ertl, 

Mon cMr Pourqu~• Pa• 1, 
Putoquo I• dllCUSSlon aur le ménte reopcetl! d" ,.,. 

a"étl'm•••. J 'al b1<11 t1w1e de dite ce Que l• p.,nae d ·eux.. 
Au 1a11. J ••n "°""' b<'aucoup de bien. En digne dete<:nuanl 
de M. de la Palll&e. Je wu. oontlenu. IOllS le ll<"<&u du .. 
crel. qu 'Un hommtt reattra touJour5 un hotnm~ tt uat 
!emm• aert. to11Joun une tomme et q·Je. ccmme l'ttr• hll
maln est la plus 11:>le bo!te de la création - n .. n dépl&llt 
aux mAn•• d~ et dou• tllwniné dt Jeim.Jaaiuu - ! 'animal 
humaln femelle na rlon à rtproocher à l'anlmll humain 
màle, et 11ce v~ 

Tou:. Il! mal pr<nimt de la Jalousie mucullne. Les -. 
mts on: tenu les ftmmu m escla.a&e ou rn tu~ pen
dant du al~lts. et l "tllW>Clpatton de cel:M.et no llœ1"t 
i-a ban a ccueU auprb dt• .. tgmun et maltrtL C.la n•
ptclle pu lu femmes dt P..'W"SW\Tt :Cur ucm&1a:>, cl-
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LE SYSTEME DE CLASSEMENT 
.(LETTRES, FICHES, DOCUMENTS, etc. ) 

s'impose par 

BROCHURE « P » 
FRANCO 

simplicité et son utilité. 

RICHEMENT 1 LLUSTRtE = 

SUR DEMANDE : 

RON(O-Bru xelles ~ 
8-10, Montagne-aux-Herbes-Potagères 

Tél. 17.40.46 <3 1.) 
= = . = 

numnnnm111mnnn11nummnrumunuu1111u11nru1mm1un11unrnnlillmllllmru111un1111111111111H111um1nmm11mm11111111!ll111111monmmumomm1nnn1111@J 
1 pha adlutru.blt'I Qu "e"Ues ont tout contru elleo leur 
visme, lea rc~a1011a, le• lois et.. Ica hommes. La lemme 
t et doit devenir l'épie de l 'hotnme, et aota as.-ure, 

vieux 1 Pourquoi Pas? •, qu'elles n •y ~rdront rten 
leur &Tle• ni de leurs charmes. Dana la vie moderne. 

e eat ptus heureux de trou\·er un 1 ccmpagnon • 
aa compa;ne qu 'Une lel'\1'llte. M!eux vaut, aujour

n~ un 1 trtre d 'llrmes » qu 'Une aœur de chante ... 
a1lkllrs, au U!.. dies conUn:irnt toutes le traditions 

llblalres. N'est.ce lJ66 !"essentiel tant Que le monde du. 
et pUllqu il rau: ça ;xrur faire d~rer le monde ... Alors. 
Uol tant de Jrlneheux ? ••• 

ur ltrmlner, J •aJouttrat QU •u y a b<-Jle lurett• que pas 
1 de lenunes menem tes hommes par I~ bOut du nez. 
ur"uot ne pils reconnaitre « de Jure • C'f qut t:Xiste c de 
to • Tout le monde sait que les choses QUI se pa.s.ent 
forum 110nt moins danrereuaes que celles QUI ae t •menc 
secret 
~ ec mon sa.lui. aux camaraJes en Jupons. 

Un muonnc conq1m. 

? ? ? 

1.:1 1 ... .en •·r iMlteot. 

Mnn cher Puurquot Pas 1. 
e trou\·e que ben coup de t.e.:. conc.'>pondant~ ont sur la 
1mc dt!S oph1lu1Lo; bien compliqtié~s. J ·eatl.lnt•, (lJa.nt. a 
, qu U y a des thoscs qui ne dolvrnt pA.'Ç s'oublier et 
dont.nt tot.ra dt~. a!m qUP ne 1'tpre une dtseuss1on 

lntere3Snnlc CO Chast$ je ù" al dites en un sonnet 
orag~ en ceb par l"txemple de lll de C-Ont<nson. <:Ili. 
ce rapJ)Or\, roua gàte œr des Ptt•·• rhels.d cr1rrre 

Je coute phis qu'•'-= autre. l''a.-kln pas reprtsent.; 
l'l*le 60llS d<s traita ! ém= ? 

FE.UME 
Jt U: connus d abord sous les trall1 dt ma v.tre 
Dont 1 amour attent!J "'" récl1aulfa aouttnl · 
Je 9arde dans mon cœur, $0lfLCntr t°'rnouz.:arit, 
La Jralchtur dt. baisers en cara1e lt~tre. 

Je pe1ur a toi, ma .sa.>Ur conJüler1tt prem1ere 
De me. espoir• si fous de Jal adulucent. 
Eporut. c·e1t à to1, mert dt mt1 en/ant1, 
Q&hr rnt1 pe11.sée1 t"<>nt. /emmt, e11tre toutes, chtre J 
Ftmme, tu tl cela. êpouie. mht ou 1œior 
A ttl lltrtl drterl, 1e te JX>rtt en mon cœur 
Et t aime d~n amour aiu1I tort que la ne. 
Je t'aime JlOllr ton ch4rme •t ta çtstts 11 /ms, 
Je 1 a e JlOllT ton cime tl ta ordce 1ollt, 
Par~ fil'• lM tr tout. par~ que temmt. en/in 1 

Ce soru:~ qu1 ei; \'llU~ d'autrr~. a !e ménle d·etre c!Jct6 
par une tt'ellc re<:onnats>anre chose de plus en plu. rare, 
hélas t 

Il 1 ·en revient une part. chor • Pourquoi Pas ? •· pour 
tout le plaWr que tu procures à iun d'VOllt 

P. R<>re. - ---
Serait-on inhumain à Liége ? 

Man cher Pourquoi Peu ? • 

l>oua r~l3mons .in peu cl'humanl!C: puissieH·ous don· 
ner a ces quell/Jt\S llguts l 'hogp1Utl1t<' de vos aimables co
tonm·s. Sous vou:, rn remercions toute:. d~ tout cœur. 

Dans tolJ~l:S les admm1stratfons, en cas d~ maladie. le 
per>onnel est paye. sauf a Ll~e. oo le ptrsonnel !émiJùn 
de t•ensrl&nement com:nunal se volt supprunrr cet avan
lage m cas d accouchement. Toutes lts lois eoc1ales a~r
dent otx aenuunes de n'P<l' à la lemme enre.n~: la ville 
de IJ~ accorde géné:ëusement lttnte Jours puu. fini. 
plus de traitement 

Quo tait-on de ta santé de la mère et du nou;-eau-ne, 
de la pudrur de :a maltres:;e qui oolt ae présenter devant 
son auditoire dans un e<at qi; pour prorondêment re•pec
table qu'il aoit, peut pro,oquer dei remat<1ues deplacees 
de la part d•• ;1eves ? 

Nous penson.> que les as.octatlona de deftnse de 1 ·ensel-

.. 
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Tous genres de constructions démontables 
11.N •o•• ou .,~ ft'AltOIS C At..o •rP'UOU 

lt'OU lt COTI'AGU • &COL U • ft'AVILLO NS DC .JARDIN 

ET ABLIS.SEMENTS LtON V AN NECK, S. A. 
tooa. CH. Da HINOV&. MOLIN•l&K • Tfa.... ., •• , ••• 

1.XP'0$1T ION A NOS CUANTllA9. 

JDtment Jale pourraient lnttrvenlr QUe lta Urues fmnJ.nl. 
DM de protection de ! 'enfance pourraient tplement appuyer 
coe doléances. 

L. B ... 

SI rq /ait.s ou• cetU lettre uposc iont rte!.o, Il xml>le 
t>IA, .,. dl". QU Il 11 ait 14 u11c rtUW'f t•jqw. On ,.. ~I 
p11 poarquOi l'<>n n'appliquerait pa1, en 1 c~ce. let J1tal1eJ 
ft COWI clar.1 tout le J>"l/f• ----Au pilori 

Mon cher l'OuF'Qi;Oi Par 7, 
n raul certamement se montrer lndulvcnt llOUr les exa.

r t rat1ons, et même pour les pelites méd1lncetes. que se 
J)f'rmt!tt.eot. les journa.1.1.itt~. pattlcull(·r~m~nt en penode 
~ll'Ctorale; U en est toutelo11 qui dcpJ.SS<!nt lts llOtne>. 

Jo Ils dans un Journal QU 'Une leUllle ..oclali.tt !!amande 
a urait pubUé un ar:lcle ou non ..,uiement ':: dénigre le 
e1r.·ouement héro1que du modeatc I' re Damien <QUI con· 
U'11Cta la lèpre dont Il mourut aprta avoir consacré l•s 
quinze d•mleres anntcs de t:k 'le à ao.r.itr, dans une Ue 
perdue de l ·~e les malhèurrux atteints d• cette atroce 
maladte), ma.:.s, encore faU ce:te hul \.I:t.tion od!eu."!e : que 
lu 1&\-ant.. ne &e llOllt paa prononcés sur le fait de s&\'O!r 
ol la ~ est contagieuse autrtmen~ que par rela:lool 
l<':tUellea. 

AMBASSADOR 
!BOURSE) 

TROISIEME SEMAINE 

! Le plus grand succès actuel de Paris 

1LE NOUVEAU 
TESTAMENT 

de Sacha Guitry 

avec 

Sacha Guitry 
GERMAINE DELUBAC 

et tous les artistes de la création 
C EST UN SPECTACLE D'UN COMIQUE 

DESOPILANT 

CE N' EST PAS POUR ENFANTS 

V0\11 ne puatt cota!noment pas POUr 1m clhlcal, 
C l'llw'Quol Pas? •, C OS: pourquoi je >Ouèrala l&talr « 
\au& pciue& de ce procédé. Pour mot. Je u'hùlte paa 
dire que l '&U\eUJ' d rtt an iele eo;~ un ale Individu. et qu 
journal <rll p~b!le une ~elle infamle ne peut tttt Io 
qu'avec dea p:nceltea. 

Blen d~voué leeuur 
NC>IU ,,.,.,ona uocl<ment comme tou.i - 11 ce que t OU. 

contez en 1>1rn 11raj, 

Le bousculé 100 p.c. 
Demande le..,,., unlque d....,,. lea voitwu de t hemln8 4e 

Mon cher POIU'qtWi P<U7. 

Lea Journaux ont upo6é â dlHèrentel re;iNta lea 
léllaca Clee nombreux .-o:rageurs bollocul& awo: 
meDt& et awo: dtba:quernenl.\ de6 'l"OYli<'tlra dana e< 
&ares <tu ~ ~o. l! me Te>lent que l& Soc!tu N 
nale dea ChUOlOS de IN' \'lent de prenelre <1ea maur .. 
ne cllanieront' ahlo!ument rltn a la &!taatJon act 
l.alun-mol 'ous &\'OUer que le ou 1- !ooctlonm.lrea qui 
]lm celte dCcllilon ne OClllillUMent nen de ce QUI .., 
réellement.. La Soelete N.iconale aurait pris la dl'<:lslon 
cta.;scr k• •oit.in• de , .. et 2' cias.e en queue dea tra.na 
dcpe.r~ de Brwcellca <'t tn t.ête de ceux urtvant dana 
gare de la capllale. Cctt<• solution 511npli.s~ lalase su 
qu'une &l·paraUon bien mucquée. dans la compœ1Uon 
trains mettra lln nux bousculades. Or, ces demlfra 
produJsent prd<)ue touJouns c à toutes lea voot.u.r<s 1 
gmude C3Pl\Clté mftalUqueJ en cas d'amuence. Ces bo 
ladta J)rQ\ICMtnt du fait QUO :es \OYlitunl •Oulant •• 
ba,.,.·Jer bloquent b aort e des •ora11.urs en obstrWln\ 
~e ~'S.Salre IJOUI' 1 evacuatk.n du courant dt<cen 
Le problemc CS!. aunple et ne cœnpo~ qu'Une &0 
bnposer le aens <IOlque aux aulomolr.cu, aux anndca 
tUJ'e mttalllques au moyen d é:iquetl<$ c en!ree et sort.le 
et !aire n:sp«ter la =ine. 

Je O"t"'' ......... "'': ----On nous écrit encore 
-Co ~m•nt lail·ll ·: Jt l'on peu~ dept·nser prb 

400.000 1rani,;._ ,oi..r ta.re, pl...ii.-e Poela.E"r:. des travaux 
lement 1nuUI•• au PJlll.1$ de Justice, alors QUO les v 
,yclables, dep111s l• pUtce 8tmonl.S )'.:squ·au boa. le loni 
bOulevard.s d d• l'aHmue Louise. sont. dans un ftnt 1"4..-:I 
lelL<, en cas d• plu es. lmpœs.b!e de les uell.Jser aaua 
quei de ... ' • la bmet~ ~ le reste. - M. 

-Une •ole cyclable bltn la1\e, comme celle de l a>'C 
de Temieren, e , est 1nus:ib!e, saaf c:uand les poseuno 

lZ, de l e.u du tel phone ou ce l'tl:c rlclt6 •'>' lift 
a leun tan::i.w s. •ou avenue ~ etc - S 

- A propoo de la let re c Roote •ers le littoral 1 

dans •ottt d•rnier nurnérO. Votre corns;xmdant aurai: llC 
!a.cllement niCCOUl'C!r &a tn'<trsée de !a ci~ d'Artevtldt 1'1 
n')' aVlll~ paa rl'CbcrcM les ~"" 111 ponta to'1lll&llta ot 

1 sil auu1 auM la •o.e ord.ir.:Ure la plus àJecte. Oentb 
Gand. \tra Marlal<trlte; ou. pour evlter des rues m 
brks. per la celnturo des boU!evarch contournant la '1lll 
de Gand. l'rfnon.a q~ Il a-.~ trompé de route, d alors. 
D'autre part. p05'<r Adegem, allant ô..ins la dlrt-ctlon df 
Btugea, tt '° \rouv<r dl'\'Dnt le passage â. nlvl'llu ftrmf dt 
QuatrecM l?l . Aprè• ce coup.là, J'aurals renonu .a 
voyage •• - X. 1~. 

- voudrlci: voua ntl.ln:r l'atttntlon de la Dilection del 
T B sur l 'in.!Ulltsance de la Ui:ne n• 90. Nord-Bo:a 7 Lt 
dimanche, par be:lu ltmps, U est lmP<*lble, pour los ha
b:tan:.. dts tll\'lrOllS de l 'll~enue Rogler. de .., rendn 18 
Bols per la llcne n• 90 630S de\ o.r attendJ e P<U1'w trtn1t 
a quarant.. mmutes avam de trouve:- une piace dans u:ne 
des v0<tures Normalement, d'&pre, le5 =~ U 1 • 
wi. tram toutes les dlX c:!nutes. ce q-.IJ or. dé.là tort p& 
!\ ·em;>6cha que, la p:Upo.n d~ temps. !! faut atlc:>dre v'.1111 
a •lnit-dnq m:nutes 1 1 Le eu & ·est prmnt6 dlman 
17 ma!. Un tram &O QUlltU !< Boi> à 17 h. 35, le a:ilnlll 
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Vin de liqueur 

t MUlemtnt à Il hfUttl exacv"'lent En NJll&1na 
t. fi Olt ÙU dUf!d:o de l.roU\U une pl.ace d .. 

<= o·autro part, llOlll'lQOI le maint.en des dtUX 
• 1 lA U'&l?l est 11n moyon de tn.nlJ)Ort P01>ul&lre. Or, 

écrue IO!ltent m aecoude eJ.-, t&ndla qu·~ ~"' 
'1 a preaqu• penonn~ J Pourquoi n• p..a faire un• ~le 

et un ocuJ wir ? Mettons les çane. ~u prix d• 
15 tr..nca et le prix d •un YOY&ie atmpl• à 1 franc, le.s 

esponda11c .. Il Ir, 125, tl Je pe11.i><!' que persoi= ne p ro
A. - A. c. 

t ' t 
Un 1>4myu de nalUanC4. U B . 28 ans. aoulfr• d"èt:e 
rse d• •a nitre. i'ortcur de bul'.11 cortaic•to comme 

ù de u..i.cm. 1•rçon de counei, llllll\Ut~ntionnaire, U 
1 oupplle ae IUJ uouvtt un poste semt>labl<. 

CoUlrur encore Jrunc aortl de l"hôplto.: on lèJ>(ell1t>•• 
r. J M conruolt CkpU:s la p.as no:tt m:.·~~ A •mdu 

o a au ®"lis e: c!iHche \1:: U11ra1' sui! a B:-unlles. 
& Q llttorat 
o M , 60 ans. wu!, ancien pauon apfdall.9l d•na le 
!ra;e «ntral pQrt<'ll? d'atlaUl.Uons eloquentu. vo
ire ile ~'Uerre. bluoé à Ttnnon<le. oat. rut.ne et oana 

ni prll5lon d'aucun• aorte li rd>U$ supplie d• lui 
vtt une occupat.ion 901l dans aon mtU"r. aou dans un 

genre la , larueur 11• 1A e.nnt• nt- fat~nt. dHaut.. 
\'01ra enrore un mttn1Ldrn chaulfrur, ugé dP 47 ans 

u1HltL longt.1"11lJJ» ru Pnmce l'l chôme tct depwa. di u~ 
et d~mi. Le bUtl'liU d1 bt1·11tn1sanc.:: lui alloue son loyn 
quai.le pa11111 P"' inots pour lui et 11<>n ~po....,, à molli• 
&t~. J, V ""4 .. p:rralt n ·importe quelle besogn• 
Un autre chaurreur rnteanlclen. J L .. , SI an.>. pri
t Jort bltu, cherche une place comme ehautreur par. 

tt, Des malheu:a de !an1lll• ! 'Ont rédUlt A la ml>tre 
quttur 1:1 vil~ natale de Lltje pour temrr sa char.ce 

clin. :wqu'à cc Jour elle ne 1'.ll a s-Jêre ""1r1 
t n reJolnlcyeur upt!rlmoo~ H. M •• 35 an. père de 

ni " bien~ de CIJIQ enfants. ne troU»e à •'employtt 
d "Une llWll~rr tnknnlttmtc. Le ~om.are ne 

1 qu'à peine de nourrir et 'Oi:tt ur:e si nombreuse r. 
dont la m~re tlt, de plu.s. m.aladlve et tpu:.stt par 1 

l ion!.. Xe ac trou\eralt-11 paa un entrepreneur capable 
"Occuper rt(UU~rtmrnt 7 li a·ailt d'Un >o!ide pllhml 
La ch•pc'lcrl• belcc wnble parllcul!èrement tprouvte. 
1 deux chômeurs pl•lns d• bônn• volonte et "" couraae 

.moins tri-" oprom1:s L. M .,, 31 ans, p/'re dr trais 
ta N attmdant un b<'be pour septembre: J J .• 

c•Ubatuu e l IJ llCceplt'ratent n 'Importe quelle be 

Fn!ln. un ancien m•ncruvre des atel!ero B >t'l. co~éd•è 
ls 4 ans à caur.e de la t~ a!lalbU par les pr.•dtlon• 

e Uc• occupatlo:i. TrW poil et correct, J P peut ~Il· 
e tou~ ul)Occ de traw.\!X l~t-rs. des courl!eS. < ~ 

!\OUI a •ons rtÇJ : 
n I~ &Sl!Cu. O. O de f'o=t. 20 t? ; AnOnyme 

• un colls de Jolis ><temcni.i pour Wb<!; An. d XL 
la jetme mtre, ~ fr. de Ligny, 5 fr; de la rue des 
ues. un eomplet brun. un babil: de = I.. KU>
:s. to u. pour la JflllJC mere. Merci à iou.>I 

au quinquina 

Electricité de la Seine 

UJHOH• illJ.767.11• 

2.0~.:ia7<$ ~W'-11& ~· 
COQoOOQ- 5,CXiOOOO -

~~~.;!. P,lltlCIU.$.l 

1.~uu.000. .1.UO\l.W'-' -

1 uuo uOO 1 j.jJ4U<J -
18.3&• ··~ 81 "°" 63 

... 0 0J8.IÏ•2.J• 0 ... 7 .MJ ~3 
u.au ~r~O:t~~~e~u~ra73:e1,01;:,~ u~c :ec 1!.~rL!,~1 d~" ;:u~;; 
a.ah« a. rr a 76 t:t celui <te ta part ~ tooda&t"ur • eo rranc; 
.. our IUJ4 ln actlOu• dr cap .. ci..1 aratc-nt riK"U 20 tranca brui,, 
les wlt'JoOI dfo JOUl..u;tuce ~ fraD<'.'S rt I~ r.r\a dr t ndattur 
'rlOO ,r,ic. ~~-:i\ ;-: a:i~cmrc ~er p~I rlf \~1r ,r!~q~t 1r d~ 
C:rou. au co11J)01'1 1 ~ral...itt 1ur a. p!TlOd (. J pnondtt lft'm,...1tr• d• l'eurcttt 

.d~fr-~~el~t '~~\~uemm,.:•~~ r'i:n~u;J ~:"r•,~.: 

Garniuu 1101 mag1uiru, uillas, bangalowa, châttaux, 
P• r J., lcnlts marqui><• •! automallqu~ JoOriqules p.Jr lu 

ETABLISSEMENTS L ' OMBRAGE 
18. • us H 111t111t1:w1os 
Jt::TTE • 8AUXIEL.L.t::8 ....,_=:...-- .,. ... a • .1•.11 

~IH~~Z~~S ~ ... ,.M. li.A .. LUI .M,.Ulll· fA.ftttr 0\ol l'AVI JUw '' 
Cl l"lt .1 &T OlVll •• ,. 
IN~G(lrllfh OA«U '"1.1'1 

01.trl.l~JJP~~U~lff,-llW ~"'• 81
c,. ... ~"'1 ... 0~0.,.'c..~ .. 

!Svc... • • r •l)v• t. -. 
ll'LAI\ lt t 1S. P'io.AC.C 
t..•u111.-.., • G•"'o 

TêL a09 •O 

===,,c._ Cr•ncf cho1• de puuol1 
=-..c:=::::;:=~~====-...J de l.rd1" "à ,.,,,, d• 

21 ....... 

t 

.. 
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Compagnie du Chen,in de Fer 
Métropolitain de Paris 
Auemblü gtrLerale orcllll4b't llu 1f mol 1936 

Total ta•il """' Fr . 30,648.!?~ W 
Ln c0&u.&Qu1 nce, 1& qivldeude eal. IlX6 t. 60 tranca pour let 

a.cuona d• cavaal et à tr. 62.50 pour i .. .- octtou.1 de Joubsance, 
.ou.a c:1'4.1uctlou dl'llt lmpOt&. Il 1.era ru.la eu. palt"IDIDt à pe.rUr 
C1U. l et Ju.Lll•r. 1\iJJtS. 

1 1 ' 

&uwmble. au. crtdlt • • • t"r cH.819-'93~6 
1A c•bl& comprwtt . 

• f.~~.~o-r_oe~'"~~t~~ed~·h~~~~~~~~~ 
u.e.m .. du total c.le. itro!s paa.;.u \ba au ~:>JJ.e l ~~ 

-·""'" 40 
!'>. 8J,ll7.61lB61 KJOQ= .............. lr, :14.~Iù3U1 

:i9 L'euli!!Cllblr '1~• provt..i.ona ocnatlt'Uift to "~ 
dit dl\:cr. ttiiletnet!U, .OU, . ........... . . .... • ,.,....... • 9 ,600,000.-

.E..oaembl•, •u. d6blt. tz M.361.vJ9.4.7 

&1~ r:~11tU.~t<~~~9~r:J6d~ ~~~6f.~ae.~.1~.~irr~~~{.2~~ 
~: ~~~:u: r~ln'if~u!tio%1f.utonut•J: • l'&rUcle •t 

Amortt1r.te11u•nt de 9,080 acuona • • •••• fr. 2,170.000.-
i'.temle'r <1h lâe:u1e Ce S p. c .• eoti fr 1 60 à 

2&o.387 1.ctto n.1 c1e capltaJ ·- •· ••••••••••••••••• •• . • 1.9~2,ï52.5Q 
Ai: con.la d 'admlnlstra.tton.. 8 P- c. aur 20 mil· 
~~ ~~~m··d·ê· Pr.~oiir1ce··· .. ·· _·_ · · ~.m:== 

Doux!We CllTIClmda Cie fr 6:160 a 400.871 fr 21)361Of>60 
~ rcst&DI a r<portu .......... ........ •• ••• SS6.~60 'Ill 

Tow t~&I ....... .. Fr 30.548.=53 7~ 

Les conseils 
du vieux ja.-dinier 

Pour hâter la maturité des haricob 

D&nl Ica ria:IOm t. cllm&I brumeux et humide, la 
rtt.6 del ~lû ~ pia.D""'9 en 1ern fertUe 
611<1 av~ de tro~ eemalnca. et la qunh~ dea 
eal pha dolicate que celle de ceux qu •on lal.sse mù.rlr 
lurellement. 

LorlQue lea cœses aont pleln111 et qta l"8 b&rk:cQ 
attelnl lt ur ~ normale, amocher la plante, qia• 
IOlt DAlne ou irunpanie. en ara.nt eoln qu ·~· IOlt 
tenue dans sa position naturclle 1n.mt.s comprtses>, 
lea l'DC!nes a~-deasus <lu aol, daJll un rndro11 bien 
au. IOlell. 

Les !eullles faner.~ et tc::cbellt, mab J.,. bar!coU 
nUtnt l 6e cêveloppér et miltlr. 

Le cèdre bleu 

son nom eat • Cedrus at!Anttca 1: c'ui certes, de t 
no. conl!ères. le plw; maJ<Stucu~ et le plu.s d~tlt 
atteint de 11rand<S dunenslona et O hll faut de 1 · 
Sa v~itatlon u1 raplde et le coloria 11lauque de oon 
lare - lnC<lmpuab!e L!O~ ou p!An~ par croupe de 
.m trlanglo, on ne r~tcra Jama.ls &a planU.tlOn. 

Roses Trémières 

C'eat une de nos plus Jollea plantts blsannueu ... d<>ll& 
Uiea attel;ncnt de 2 à 3 m. do haut<ur, sur lesquell" 
llcurs •ui><rbe' 60nt n:partlC$, e'épunoul$Sant succe 
ment WllL le long de cette h1tmpc florale et au fur 
mesun de eon accrowement. Le e<>lorts dea n eura ~ 
blanc au bnm I< plus tonc6 en P'.LllllDt par le n>oe, le 
ne. l 'onina•. Ic route. le \1ol<t. 

Culture 

On stme les &raines des vartftfJ chols1H de Ju!n • 
M>Ot dans une u~ Sal..'le et l~re. On repique en 
nlùe à 15 cenume:.res de eüit.all<'e qUAnd les pla.ntul111 
QUtlQu"' !cuUks. Quoique tzt-5 l'llSUques. il !a.ut abn 
plnnt.t.11 rontrc l<'l! grands froid& t-t surtout les ait 
de sel et de dégel, à l'aJde de !eulllca. 

Au p.·tnttn\Jl5, en 1ru1n-evrll. on met les pl..nL«!I & 
emplac m•nt dellilltl!, dans un bon aol. bien !um~ O 
la plu.t JoUc plante qu·on puW<t r~.,.... pour placer l 
nm d'une c mlll~-border. ou • lso!~ t. 2 m. de 
les liil<S des autre~ dam lllll! plate-bande. On l'Hème 
ld an.. :;1 l 'lln de.sire W.enlr p1usleura Lties fia: 
!au~ pincer la pla.nte Jeune, c'est-fi-dire qu on au 
ratttmltb ~ la tige ~ ... n~ a!ln d• pro\"Oqtltr ~ 
loJ'P("ment de plusieurs bOllr1eons quJ constitueraœ 
baml>C> florale& 

~aV(!!> 
.. <?! cGnortin"· -... -.. ... _ 11.-............. t - .... .... 

Ci4• Vll\jS CH4MPAG1'1StS 
'""'"-'•a.. .. ~) 

E N VENTE PARTOUl" 

.: "•••, .... , .. , 
"(:;;?.TT OUT. NAMUR. TU. '191 
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L'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUI 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTIF DU PAYS 

Le lieu dt rtndes-vou1 d11 pertonn11itj 1 IH plu1 marquantH DE L' INDUSTRll 

'Our th.a.nier ltur b)'mnt au eolttl. au Heu c1.? olanur leun 
ron1 dans l• 10I t•rUle d• la terme u déplorer toutaa lh 
mes de leur panache. la tae&dH <lea m.&.a"&.alJU et. dea 

d~ortnt le mfca.namo compllQU6 de leun tenta et 
lo:ent la crtnollne tapiaatu• dr 9- ar. muqul.M&. 

; a de 11dff, <Lnllt l'autr•. m&!.I U 1 a allSli <le l"&u
: ces éperons clts taçados qui <l~plottnt.. .. 

? ? 7 
La 1•0:01>0no~. dt Coltll.è creprodul~ par l'lndtpe•· 
) : 

o-e lnd1c;uer ma prftf:ft'nce pour un ba!Kr presque tmmo
• lona, a.uoupl - le ltnt k......-ment, 1·un contre l'autre 
deux tl~un. O\.I ,·SbH •ulement l& pa.IJ>a:.auon d.• deux 

acoouplff. 
e ex-botanlate 00111 aMute QU 'elle ne se souvient paa 

Ir Jamais constllto! de ttla fvfoements daru; le monde 
fleurs. 

' ? ' Soir, 17 mal taur l 'aattro\de A.nt.éros> : 
band d&Aa le1 obsrrvit·.>1rn amf:rlcatns de Ha.ru.rd. de 
M. p•r notre eompatrl0t4' \."an BlHl>Of'ck et de Llck. en 
or demtu 
a de la bn.Mht. notre compatriote a.strooome. 

"' !ru 1111 abonnement' LA LECTURE U.\'IVER.SELL.E, 
""' <k la J.tonU.gM, Brtutllt1, - 350.000 volwn .. en 
lltt. - AbonrumcnLI: 50 lraaa p&r an ou 10 lnu>ei 
mols. - Puu:~ulls numt:ote& pour tous :es théttres •: 

éa pour lu clnhnas, ••te Ul'le seœlb:e rêd1..cllon d t 
- T'l li 13 22. Jusque 7 heures du t0lr. 

' ? 1 
,'Elo<!t l><lflC, 19 mal , 

arm•te, 18 ruat Prt.s dt" MoJrl!nJ, deus varu.nn~1 -·~tant. 
de QUC'tellt, l'une Cl'tUt'• Jet& aur l'a.utre uo1 de cri 

f.ol v1p•roa tr .. venimtUIH Q\~• l'on trou~e ~n Po1011no. 
1'0%1mUA dH coun d'eau 
ruellemf"nt mordue. cttt• c.temltre est maintenant oara... 

dH deux bru 
·œu? LA P\Jloen•? La vtphe? 

'" La Cobaru de l'E•aU, pu Maurice Gontrout 11>. U> : 
O.i;l, a'fcrta Eat.elle. atee une arda:ite co1n1cuon out, 

t&u.'4. out. J iU porW cuna mon aelll le trult de ta fauu 1 
quand.. tn.:1.o dtllnle. fmtend.11 le pR:U"r c."1 c.1.e notr" 

~~ U m. wmbla Q.MI le cr1 CS. Jll.M. conac:.ence tt.att plu• 
Q.ue lut «t Je me rappelai la t:be c:lertse "1"1 Rnnen~re 
' a plul:: le DHUn J • 

Rulooprt dt\"Alen' &\VU' un m.t.nneltei:i-pia dana Jeun 
Ut ... 

~ l'l•dtpencl.a11ct, 12 mal (t.rtlcle aur MertmMl : 
i--.u~U't. ae rapp.tla.nt lea vtra du ~i.. d•plw...H.Ue 49 

o'aTo1.r pu cu.1Ull, com:La CUl&lldr• en aa belle J~ 
lM ,_ <1- la YIO, 

Un ~u flottant ... 
? ? ? 

Du JIJW'nal k ChOTltrOI, 13 mal : 
lAt potcpl•:a C.• Rotu.~ tt ~~dt La Rare dunnt •tzw 

&lt't"tM. t&nt le •lnll'tre C.euna:t menacan.t n •·•icda1t 1ur 
uoe 1uperfit1• d• uo u:.ttrea et• ~ • ueur ... 

Et sur une surtaœ de 56 kilomèttdl de lari•ur ? 
? ? ? 

Du L.arroustt clauique illu1tTt: 
r:ropint&trtr: a'ob1Uner rorument. 
S'Ob•Un•r : l'ODIDJlt,..r. 
J:;vidtmment. 

? 7' 
O..s EptfO<k1 tl4 la Réi>Olutie>n dam lei Flandrt~. pa 

COnstantln Rodtnbach ' 
.Je n •auend:at PM pour anaquer UD bamme aue la Po..., 

•l•re du tombeau att re:rotcu Aff c::en.4.r11 

? ' ' 
Do La ro'..r, la culturt ph~~folog1q10t, pU i. Or P.olZTe 

ll<>nnltr c?aae :21). 
La cubcl"C\61o.e 1 on • 90U\"ent conaem• la ora\:Q\M du 

Cb&D\ comma un u.1JUm•nt -prt\eDW et mime c\U'&t.lt d• 
la t Ubtrculollt: et. l"on .·est aent com.r:ct 111rWDeza de oe 
ratt uaez rt"ma.rQ.u.able Que J~a ct.ant.tW'a qut atte1rntn\ wa. •ii• av1t.1u·• ne IOJlt pu mon. dt tu.bt.rc:uloM da.na l•ur J•u· 
"" ..... A._,, remarQuable ? Nous disons : trta remarquable. 

' ' ' Ou Scondalt dt la rue BoUsitrt, par Albert Boi»!ère : 
Il compru. qu'il tallait 1uuer 11.lr la i>ent• 1avonntuae 

(,l'uno lronlt alMe .. 
.. •:t 11 aouptni. - i l"tnW:rteu.r - ca.r 1"1.mpftLAle cte -. r .. 

crlmloatlon• 6tatt c complet ~. 
Pu mll. Saluons. 

? ? ? 
Ou même · 

Alon. aon aml>ttton ara.nt dffinitlTement taa toucher lea ,..,.u.1 .. a aa conac:11nc.. d.a.o. 1·.nn. cJ• een ilm• oerp:•ze 
ll condut. &'t'ec tJruaQuer.e. •n a'&drt'-.nt au COt"AnatW 
Q\J n'a\alt $.!lu.. rtt>n l OlllM.ntr 

P.i.role d'honneur, nou. n ·a..-ona pao chan&t un !OtL 

f:.'mp/ovcz pour t>olre AUTO /'hui/• boite 

Soc. dts HUILES DE CAVEL & ROEGIERS 
SOC. AH. 

CA:'\D - Coup,.• 197 - T,1. 1 112.19 • 199.85 

.. 
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Correspondance du Pion 

C en du caru11e1, fr' HtftTi. - L< le<:t.eur à QU! nOl!S 
a tor.s communiqué le textt" de cettt!' chauson. \-O~C'1 quelque.:; 
moil, .;;:rait bien aimable de no.a le remoHr, oour que 
nous pulASlon. le restiluer a .on pro1>r1etalre. 

- Une trouvallle que Je eoumet.s aux chercheurs de vieux 
dlctons. Dana Wl dlcUonnalre !rançat&-tta!Jen quJ dat.e 
d ·avant 18117 (Ex Ubn.t l" C. 1827), Je trou\'e &u mot 
1 COtte ». i 'expre.s&;on 1 do1mer de la cotte \'trte » QU 'Il 
Uadult par c dlstender •u l '•rb& '""' clonzella, !oeherzando 
con lei •· 

L'tXJ>relililOll fra.nçalle la•t b.en lma&•. surtoot si 1s. 
c <!onulla • portait Wle cotte clalle, ruai. la U'Sduct:on 
llJÙler.ne "5t tout à !a.it jolle et d&ns le IOllt du X\.'Ille s~ 
cle. Il .. t à peme n«aa&lre de tr&dui.re : c Etendre sur 
l 'berbe une drmoaet:e •t tolàtror '"t<: elle •. d '&utant plll.! 
que c '•rt be&ucoup motna JolL 

Blm que Je dat.e, mol. de 1888. c ·~t la prem!he !ois que 
Je rencontre cette expr~on. Et •ou.a. cbua oan!reres? -X. 

R J, sroc~L - n .. 1 exact que l'Aeadfmle n• a'e>t pas 
encore <lée1dee à fatre de P<1rl1.1an un adl....U! en méme 
t.emps qu'un nom. On ne peut do11c parler de pai;slon par. 
tisa.ne 5allS comme Ure une tau te de t nrnçal5. Nous avons 
tdee toutefois, que la proch1une <'dlUon du dlc11oru1a1re 
pourrait bien rautler un U&aJe (llU M'mble s·établU'. l*u· 
le men:, la prochalne édition paraitra quand ? ... 

? f ? 

LES TRADUCTIONS 
D est peut-é~. u~ ~ ~r ...r m-entr IUr ce S"W.Jet 

Mals tan: 1>1$. et • tu.,. "--n.J, Jf .-ous emole c:-<1essous 
l::ne i>hr.Ue quJ pourra. peu~Lre rous ln~r. sinon i.nlh
reYU ''°" lecteun. 

Vole! :a phrase laur.e : 
Svmph dum tlt lue aworta•lt Z.gato alacrem eorum 

<;Ul peut 50 tradutre par : 
c Pendant qu 'll est là, Il ll.l>PC>Cta à l 'ambusadeur l 'ois<!llu 

do ceW<-d. • 
Et. à la lecture, par : 
c Son petit dome•tlQUe apport& vite le trAteau à la creme 

et au rhum.• 
V.uillez agréer, etc. -A. B., Paru. -

t f t 

Et, à ce propos, un petit plaldo;er pOttr les b\Ullarutés 
andenne.i: 

.. P.nr .. I• donc qiu, <U vràce, 
POti.r l'aMOU.T di,; lalin et du vrtc, it 1 embriutt, 

- comme dit. ou à peu près, MoUfre dana c Les Femmu 
"''""':.,,s • et q\<e Je Uvre à IOtl admlrat.i0.'1 lt'Ot> texte.; 
l:itlr.s. avec la tr&duetloo. auul uacte qu•tJtp.nte, qu•en 
a donnée un érudit du '1kle paaaé 

Et d'abonl, une lr.ocrip'1on entoura.nt une atat'-le de la 
Vterae. (!ans une éalli.e de Bruxeu .. : 

A pette, fo."'4 et ~llo, llbora nOI, .lla1l'1 paci$. 
<Ah 1 peste, la femme ost belle, llbr• • \OUS de la marier 

à Piques.) 

En.sulte, un extrait des commenl&lrea de Cé>ar : 
• vorOUI Tullltt4 Cscero, <>mn1b1" Jl r/tctU, Go.mam J>€tlit 

frnperlall diligrnlla-
cun marchand de toile cirée, l'omnibus &tant parti, se 

rendit en G&ule aur l 'lmpttl&lt de la d!Utrence.) 
Enfin. une b6lle aeottnce de Vtrtrlle : 

SM4 ~ trahit Lo/i,;pt<>t 
(Le IO!r, ~ qu!nquet tr&hlt la 'olupti.J 

(On ait que 1 .. oootempol"lLlr.s de l 'èrudl~ traduct.e~ 
~ent sous le voœba de qUlnquet une laznpe à pctro:e.1 

C. tro!a t.eJ<tee et àur U'&ductloo prouvent lum:neu.se
awit q119 rton na vaut 181 1111teur1 latlnl, quot qu ·en dllent 
i. d6cracteun des hum&n!W. andmn.., pour l'tlépnce 

du gtyl<'. le brUI t de;, re<: .s et l'Elh'&:Jon dea ~ 
sans oomp1er la l:)'tl! JiSl.lq~ l:lromll"'&ble que 
la lraducuon d< I• irs œuvns p0ur lo rormat.ioo du 
de DOS ttudlanu et l'lruplrat.ion de DOLS ~ta e\ ~ t111 
témolnS le potme déUcl~ux de c P•ertot pendu • quo ta 
publié Il y a quolqucs aemames, 01 la harangue de m 
Uon 1 • '1ottro doc·to <<>rpor< du candldakn<'dedn da 
c Le Malade tnH\iUl&tre • du prenomm~ Molt~re. 0'1.'1\ 1 

mohi.s l 'a>1a de toua l•• professeur. de rhetonqu~. K<nJ 1 
conteat.,blement com!>ft•nt.> et déstntè~ en la mat~ 
N'eak:e p&1 aus.1 wn a>11, docte c Pourquoi PD.I 7 1 ? 

Valt ... tl mtd1C11m 101<am oce qui peu• .se Induire ~ 
c Salut en de kœt.e t, rn me><denaal). R. S ... ... 

SCIE 
Un lecteur montols tt:i ,,. .. W>.a communlqUu la • 

de c La IWe à Lwtembolu• • ~~e l'on cbanWt ~ 
deur.L, en Wallonie : 

C itatt ln tin• à Lu.umbourg 
Qu·a den>nrt dU:·htit cen:.. onr danr """ iovr 
Oiuqu'U Jau noir comme dan1 '"' tour. 
Aprt1 dl.l:·llu!t cen11 an.t pau.,, · 
Sem père un four r nr pç·ur la cJ!1ter. 

LE PERE 
Bo11four. ma /1/le, comment o• ·ça ra? 

LA FILLE 
Ça va. comme Cf con"ne ça. 
N ·aurltz·WW par etnq à ~Ir !Otl.I 
Pour m aclieltr une pa.re tù neu/s 10Mlttr11 

LE PERE 
Det •mu. ma /111e, noru tn a=. 
Je crau, cinq à .riz crnt1 llimu. 
Mail cour n t11 aurtrtz i>a• "" 
Sa ô t"Ofre cmoi.., 1.ous r. r~:. 

LA Fll.LE 
li ol. renoncer cl mon • 1 
J•almerctr rr.ie:u rt •er r! •hi; t ~t• anr tfan.t ""• i. 
0U1q"~ Il fa1I 'IOlr C >n da lJ 11'1 /O<J.r 

LE PERE 
Eh bien l ma flllt, l'OUJ 11 rt terez. 
Et pour toU/OUrs t'<>U ~ """""'''
Le due <ÜI Gul•e pa11ant par la. 
Un 1><t•I lx>ur il' rord• lu. j.Ca. 
Pub ilr s '<'11 tOnl a Saint. Dt ni$ 
Oit poi.r tw/our1 Hl Jurent ums. 

En on recommtnce au l ?ongternps qu"<m ne c.le 
' A.Wl l , 

? ? ? 

PRINTEMPS, FLEURS ... ENCORE 
RtpondGns a la ..Wte du QUH"Joru ~ 

cyc~en: 

La fleur d•J ~nd SC!glle<.r, C'est la œn•aurtt; 
Le casse-lunette. c·es:. aUMI la ce:-.tau:te 
L< tUM"hlrn ou • Wlotte, c'eSt la cclchlque; 
L'a.310Ur m eaee. c'est le coque-rei. 
La CU15< tn rbtmlse c'est aussi '.e coqurret; 
Le 1>'1111 de pourcc~u. C't'St le cyclamen; 
Le sabot dt Wn\lll ou de la Vlrrg..-, c'est le Cl prtp<de; 
Le cœur d• Mano. r•e;,t la dlelytre; 
Le gunt d<' ix,l'S"r• ou de N .o .. c ·est ta d111tale; 
Le Jnmwn dea Jardlntna. c ·-.t l 'ènothhe • 
Et en voici d •autrea encore : 
Qu'est-œ qu,1 
La rue de cht•n la milllonoaire. le brouillard, l'hul 

do 1a!nt Fiacre. la médaille de Judas. le pettl bleu, la 
d'onze he.att0. le cbet'&Utr d'ome heures. le moo:e •~ ch 
l 'berbe d a.mour, le ause-p1orres. b fleur des nurts. 1 
mortelle f 



POURQUOI PAS? 

Résultats du Problème N 330 
nt cmo~~ ln o;olul!on exacte A Rommclbuvcl<, Bru-

; Ar. Vandcn Branden. Mtrksem; Mme Le Chou. 
iellts; M w11moue, Llnkebeek: Ed. VBll Alleynnes. 
eri;., Tout.es ,1.t· &w\·tnt. mais ne aont. pas pareilles; ~fJne 
corrmans. S<haerbetl<, Javaux Waremme; Lucienne 
C.Aude Fkurus, L. Mardubn. Malines; Arhllo au 

n~ du Secrt'laln>, E Vand<-r Elsl. Quang110n 
A Lcbacq, llfanaae, l'enene et Totor. Mlle G Van
den, R1xe.rmrt, F. Wùock:. &"aumont, Paul d~ Vroe-

Ma.:me.s. Ml:o C. Bu~ye, Anver.;; Mm~ J. P<ch r, An
; Mll<' E. No.Mel. Ostende; Ad. Jardin, Moha, 1'1lle V 
do Voordl', Mokncebk; c Mononkc Tony•. BruxcUes; Al 
esser, UcclC'; E CoenegrachL Bruxellt•s; 1111111 N Bor· 
ns. Forest; Coquanarue. woluwe. P•Pil n'a pas voulu 

laman non p'us, RQngy; F Maillard. Hal; Paul et Fer
e. Satnt•s: 1.. Brmner, Llege ; li. ChaUt.:S. Uccle F 
• l'o.<:s<s, lllon Pitt et moi. Et!t•rbeek, E Adan 
pt; Ex-no•la \I iporon, Mont~lm',0Jibtr1., li Fro

t , Llétle: LI lttharg1e dure-t-elle longt.ln à l"Ro<che? 
cil Waharday; li Maèk. Molcnl>ct·k A C~ntr.une, 

fort; A.{C les oompl. de MLB •Club MklH Vasy 
, Buc .. lamonga; J, Su1gne. Bruxelles , Mme A L~ude 

erbrtk; Mme F.d. Gillet, Ostend•·: D. Li•ll"''" Lltgz. 
r qu Annie atmt toujour; son Roger. Chur croi. l\1me 
ois Holv0<t.. Ixelles; Mlle M-L Oeltombe. Saint

. Mlle M CllnJr.cmaUe. Jette, Mme de Tournay, Fo-
• Pompon. Nounou el 1>3pa, W1lrtJck, Mlle Al Th1-

Mont-D!Jon, J . Sosson. Wasmes.-Brtlfœd, Bon P•Pl 
Charleroi; Hub1ncer-Ost. E~terlx'< k, OJ1 ronre:e a 

chc ; Mlle M·I.. Btrtrand. G<'mbloux: S Lsro Bér
Voot--Eft"t"k.s, \l\'e Leon Bruxtlles: A:t Mostenne on 

elle1: Mlle N Robert. Framerl<S; Mme Goœsens. 
, M S<hlualc1t, Bru..elle,;; Ar. Duray, Gauram-Ra

ro1x, L<$ quai.te pou..sms dts t.rOls Ro111" Mme J 
Mar~•bur11; Vive L. D., Bruxelles, P De Jonghe. 

erbeek. 1.. Lclubrt. Scbaerùeck, E TMmehn, Ge
llle; Mounonquc ArrU, Maurage; Fl~ur de Terni sou
e la blemcnuc à s'mounonque Arn!, ROuchnl du T ô!o, 
e-Samt.-P11·rrc • Kalundu, Houyet ; J -Ch. Ka<g1, 
erbeck ; Cl M.ichlels. Salnt-Josse V• pt'Il>lonna1res 

cMon Rep051. Rymenam; Mme G Stevens. S•m~
~. Mm, S L!ndmark Uccle; A Vau Bret'dam Au

• em, E. On-ns. Ixelle,;. Mme F D<1't.r, Waterloo; C. 
TitS. Gembloux; H. Van den Bune, Anvcn, Mme e· 

- Demol, Ixelles; Mlle Od. Beyaert Tournai; L Dan
La Bouverie. 

? ? ? 

Van den B : On appelle a1n.1 coux qul fOlll leurs 
ces Il leur place 

??? 

ns•· ""'·te uu n. 329 ~fme J Trat ta, M!lrlaburg. 

On s'abonne à• POURQUOI PAS? • 

Solution du Problème N 331 

Le~ rtpor~~ exactes seront µutJh<:u. dan.s notre numf\ru 
t.u 29 mai 

Problème N 332 

10 

fi 
l__...l__L._1.__J___J,__Ji__.L,_ 

Hur.::ontal~ment: l . col{'(1p "t r.1:n1come. 2. spécuh1.1on 
- lm de verbe: 3. famùlt' ro)a1e - trafic honte.a: 4 aus 

a mon par David - abrl'\1a ton géogrnph1que; 5. èch..,._ 
>1ers - •UPpllce: 6 reste llbre, 7 '"O)ageant: 11. se cllt du~ 
ne >0llta1re: 9. parole dite" la ml'!lse - 1mtta1es d'un celè-

~~~l~11~~u~~f~JJ~~~k' 1~b~~.~~~n dho1:i~~e 
Vèr/fcalcme11t: 1. office du V.111c<1n - terme géogr.\ph1 

que; 2. rt'voluUon - sculpteur <'L peintre français m. eu 
1888. 3 un<' planche de sapin rest souvrm: 4. tua "" 
mere - conJoncuon; 5. peu commun. 6. mnlales d'unt· 
Ctmme dt' lttlres rt\00lutionna1u. QUI rut gu1ll0Uné~ 

~~:1':..:'b~UJk?Ôd~~Uané~;·~{;.iit,:;1~ t~ ~~~;1:01i~ 
de ta marne - contrecarrer:t. Il lleuvc d"lrland• tra 
,-au d arboriculteur, 

tous les Bureaux de Poste de Belgique. U• rtf)On~• dolcent nou.t pa11>enor le mardi acant-mklt; 

Voir le tarif dans la manchette du Utre. elle• doivent ttre upédiée• •ou.s enveloope Jermte et porter 

(en WeJ à gauche - la mention c CONCOURS •· 



En fine popeline soyeuse 
d'Egyple unie e t fanlaisie. 
Col el parements ton opposé 
s'assorhssanl aux py jamas 

Frs 150. -
En flanelle viennoise rayu· 
res assorlies Frs 99. -

ou en rentrant chez 
vous , un e ro b e de 
chambre vous procu
rera une agréable sen
sation de confort, elle 
charmera vos mo 
ments de loisirs. En 
voyage elle est indis· 
pensable. 
La coupe, l'élégance, 
le fini sont les carac
téristiques des robes 
de chambre RODIN.ll , 
synonyme de qualité. 

38, Boulevard Ad Max, 4, rue de Tabora (Bourse) et 7 autres 
succursales dans Bruxelles 

En provance, 22, rue des Carmes, à Namur 

~ODINA 
Echantillons gratu1ts et focon de prendre ses mesures soi·même 

•ur demande. 
G ROS & V ENTE P A R CORRESPO NDANCE • 

8, AVENUE I>ES EPERONS D'OR • BRUXEUES 

En pure laine tissée main à 
partir de Frs 195. -
En lrès belle soie naturelle, 
jolies impressions el leinles 
modes. Frs 295.-

Crcot•ons Oetornare &. Cerf S. A • 8 ru•t !H 


